


INVITATION AU VOYAGE

¡ Bienvenido en la costa norte de España !
Pics enneigés, vallées verdoyantes, côtes maritimes déchiquetées et
battues par les vagues, criques isolées, plages de surf, désert lunaire,
vignobles rougeoyants, la côte nord de l’Espagne vous offre l’occasion
de découvrir une multitude de paysages et d’atmosphères en un seul
et unique voyage. Celle que l'on surnomme l’Espagne verte saura
vous séduire par son aspect moins touristique que le reste du pays,
avec ses petits villages montagnards, ses ports de pêche
authentiques, ses sites et monuments, témoins de la riche histoire de
l’Espagne, ses villes dynamiques et ses diverses cultures régionales.
A maintes reprises, la côte nord, doublement protégée par la mer et
les montagnes, s’est illustrée comme résistante à l’envahisseur et
fervente défenseuse de ses valeurs et coutumes. La Navarre,
traversée par le chemin de Saint-Jacques, vous enveloppera de sa
chaleur humaine, omniprésente, tant dans ses villages que dans sa
capitale, la turbulente Pampelune où déboulent chaque année des
taureaux en furie. Plus à l’ouest, le Pays Basque, avec ses fiers
habitants, son adoration de la mer et sa divine gastronomie, vous
réserve un séjour riche en émotions. En Rioja, vous goûterez à des
vins célèbres dans le monde entier. Le long de la côte, la Cantabrie,
région tantôt maritime, tantôt rurale, vous séduira par sa simplicité,
partagée par les voisines Asturies, berceau du royaume d’Espagne,
où se mêlent mer et montagne. Enfin, la Galice, où s’élève la sublime
cathédrale de Saint-Jacques-de-Compostelle, vous apprendra que
rien ne vaut un bon plat de poulpe mariné, partagé en terrasse face à
la mer. De bars à tapas en bodegas, en passant par les sidrerias
(cidreries), imprégnez-vous de cette terre de traditions culinaires,
religieuses et culturelles, où les mythes et légendes ne sont jamais
loin. Et comme les habitants sont sympathiques, n’hésitez pas à vous
faire raconter le mystère du coin, afin de vous mettre dans
l’ambiance…
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Les plus de la côte nord espagnole

Une culture plurielle
La côte nord de l’Espagne conserve ses trésors gravés dans la pierre,
derniers souvenirs d’une cohabitation réussie entre les Celtes des
Asturies et de la Galice, les grottes du paléolithique, les dolmens et
les vestiges romains. Sans oublier les châteaux, forteresses, palais et
lieux de culte catholiques qui s'ajoutent à l'ensemble. Ici, culture rime
avec diversité.

Un folklore toujours vivace
L’Espagne des régions continue à honorer ses fêtes par son folklore
et ses danses ancestrales. Chaque village célèbre dignement son
saint patron et sa gastronomie. Au savoir des anciens se mêle
l’enthousiasme des plus jeunes, c’est ainsi que les traditions
perdurent. Au Pays Basque, le jeu de la pelote du même nom a gardé
toute sa jeunesse. On y joue à main nue ou avec le chistera, et la
nouvelle génération y excelle. En ce qui concerne la musique
traditionnelle, la gaïta, cornemuse d’influence celtique, des Asturies et
de la Galice, résonne partout. Quant aux ferias, elles attirent toujours
plus de monde, comme à Pampelune. Et dans les arènes espagnoles,
« Olé ! » se scande à tous les âges.

Une vie nocturne trépidante
Pays de tous les excès, l’Espagne vit, chante, crie et, surtout, ne dort
pas. Dès la tombée de la nuit et jusqu’au petit matin, de bar en bar, de
discothèque en « after », les noctambules suivent avec ferveur un



véritable protocole festif. On pourrait croire que ce goût de la
démesure est le propre de la jeunesse locale, mais détrompez-vous, à
l’occasion des ferias ou des fêtes majeures, c’est toute l’Espagne qui
s’agite à l’unisson. Le voyageur aura du mal à résister à la
contagieuse exubérance de la fiesta espagnole.

Une gastronomie entre tradition et
caractéristiques régionales
Il y a tant à dire sur la gastronomie espagnole ! Impossible de la
réduire au classique trio : paella-gaspacho-turrón. Il faudrait
commencer par expliquer les heures des repas, les divers endroits où
l’on peut se restaurer, décrire la merienda, ce repas que l’on prend
entre le petit déjeuner et le déjeuner, et consacrer un volume entier
aux différents plats. Pour faire simple, disons que vous allez vous
régaler ! Chaque région a ses spécialités, les villes et les villages
aussi. Dans un périmètre de cinquante kilomètres, les plats locaux
varient. Les restaurateurs tiennent, bien entendu, à utiliser les produits
du terroir : viandes d’élevage ou de chasse, poissons de mer et de
rivière, laitages, fruits et légumes, charcuterie, sans oublier les vins…

Une faune et une flore diversifiées
Cerfs, ours bruns et loups sont présents dans le nord de l’Espagne,
mais difficiles à voir. En revanche, en Galice, vous apercevrez
facilement des oiseaux de proie. La nature espagnole recèle de
trésors, dont naturellement la plage, l’élément qui attire le plus de
touristes chaque année. Les vagues de la mer Cantabrique sont très
prisées par les surfeurs. Mais il y a bien d’autres façons de vivre
l’Espagne sauvage : randonner sur le chemin de Saint-Jacques, skier
dans les Pyrénées, découvrir des espèces rares dans des parcs
naturels…

Des fêtes religieuses pour tous
La ferveur religieuse du peuple espagnol est bien connue et inscrite
dans l’histoire du pays comme dans le cœur de ses habitants.



Cependant, par rapport aux autres pays européens, l’Espagne se
distingue par son goût immodéré pour la théâtralisation de la foi. Les
fêtes religieuses y sont nombreuses et différentes selon les régions.
Mais que les « mécréants » se rassurent, le folklore liturgique est très
souvent relayé par des réjouissances profanes. La semaine sainte, la
fête des Rois et la Fête-Dieu sont les trois principales fêtes religieuses
célébrées – dans la plus grande liesse – aux quatre coins du pays.

Fiche technique

Argent
 Monnaie : l’euro (€). 1 € est divisible en 100 centimes d’euro. Il
existe des billets de 500, 200, 100, 50, 20, 10 et 5 €, des pièces de 1
€ et 2 € ainsi que 50, 20, 10, 5, 2 et 1 centime d’euro. Cette devise
remplace les pesetas depuis le 1er janvier 2002, date de l’entrée en
vigueur de la monnaie unique dans l’Union européenne.

Taux de change
Ci-dessous, les différents taux de change (données fin 2010).
 1 € = 1,353 USD
 1 USD = 0,739 €
 1 € = 1,339 CHF
 1CHF = 0,746 €
 1 € = 1,383 CAD
 1 CAD = 0,723 €
 1 € = 0,85 GBP
 1 GBP = 1,176 €

Idées de budget
 Petit budget : 70 €/jour (nuit dans une pension, 2 repas dans des
bars à tapas, transports, une entrée dans un musée, deux verres le
soir).



 Budget moyen : 115 €/jour (nuit dans un hôtel 2 ou 3-étoiles, un
repas dans un bar à tapas et un dans un restaurant, entrée dans un
musée, transports, deux verres le soir).
 Gros budget : 250 €/jour (nuit dans un parador ou équivalent, 2
repas au restaurant, transports, sortie au spectacle ou à l’Opéra).

La côte nord espagnole en bref
Les régions
 Pays : Espagne.
 Capitale : Madrid.
 Communautés autonomes : Pays Basque, Cantabrie, Asturies,
Galice, Navarre, La Rioja soit 6 des 17 communautés autonomes du
royaume espagnol.
 Capitales et sièges des assemblées locales des gouvernements
autonomes régionaux : Vitoria, Santander, Oviedo, Saint-Jacques-de-
Compostelle, Pampelune, Logroño.
 Superficie : 506 000 km2 pour l’Espagne. Le Pays Basque
représente 1,4 % du territoire avec 7 235 km2 ; la Cantabrie
représente 1 % du territoire avec 5 221 km2 ; les Asturies représentent
2,1 % du pays avec 10 604 km2 ; la Galice représente 5,8 % du pays
avec 29 574 km2 ; la Navarre représente 2,1 % avec 10 390 km2 ; La
Rioja représente 1 % avec 5 045 km2.
 Langues officielles : espagnol (castillan), basque (euskara),
galicien (gallego)
 Religion : catholique.

Population
 Population totale : 46 745 807 habitants en Espagne (INE 2009).
 Population par Communauté autonome de la côte nord : Pays
Basque 2 172 175 habitants ; Cantabrie 589 235 habitants ; Asturies
1 085 289 habitants ; Galice 2 796 089 habitants ; Navarre 630 578
habitants ; La Rioja 321 702 habitants (INE 2009).



 Répartition de la population par Communauté autonome : Pays
Basque 4,6 % ; Cantabrie 1,3 % ; Asturies 2,3 % ; Galice 6 % ;
Navarre 1,3 % ; La Rioja 0,7 %.
 Espérance de vie : 77,8 ans pour les hommes, 84,1 ans pour les
femmes.
 Taux de natalité : 9,87 ‰ (2008).
 Taux de fécondité : 1,43 enfant par femme (perspectives 2010).
 Taux de mortalité : 7,83 ‰ (perspectives 2010).
 Taux de mortalité infantile : 4,26 ‰ (2008).
 Densité : 89,16 hab./km2 pour l’Espagne. Pays Basque (3 provinces,
251 communes) : 293,7 hab./km2 – Cantabrie (102 communes) :
109,40 hab./km2 – Asturies (78 communes) : 101,87 hab./km2 –
Galice (4 provinces, 316 communes) : 94,14 hab./km2 – Navarre (232
communes) : 59,71 hab./km2 – La Rioja (174 communes) : 62,93
hab./km2.

Économie
 PIB : 266 586 millions d’euros (3e trimestre 2010).
 PIB par habitant (INE 1er trimestre 2009) : 22 886 € pour
l’Espagne, 30 703 € pour le Pays Basque, Cantabrie 23 343 €,
Asturies 21 523 €, Galice 19 995 €, Navarre 29 598 €, La Rioja 24 754
€.
 Croissance du PIB : 0,2 % au 3e trimestre 2010.
 Répartition du PIB : 2,8 % agriculture, 29,1 % industrie, 68,1 %
services (source Banque mondiale 2009).
 Inflation : 2,055 % (IPCH septembre 2010).
 Taux de chômage : 19,79 % (14,29 % en Asturies, 12,18 % en
Cantabrie, 14,86 % en Galice et 9,98 % au Pays Basque, en Navarre
12,47 %, pour La Rioja 13,99 % – INE 2010).
 Salaire minimum : 633,30 € en 2010.

Politique



 Nature du régime de l’Espagne : monarchie constitutionnelle.
 Constitution : 29 décembre 1978.
 Division administrative : l’Espagne est divisée en 17
Communautés autonomes, elles-mêmes sous-divisées en provinces,
soit 50 au total.
 Adhésion à l’Union européenne : 1986.

Téléphoner
 Code pays : 34
 Téléphoner de France en Espagne : 00 + 34 + les 9 chiffres du
numéro local (ex : téléphoner à Bilbao 00 + 34 + 123 45 67 89).
 Téléphoner d’Espagne en France : 00 + 33 + indicatif régional sans
le zéro + les 8 chiffres du numéro local (ex : téléphoner à Biarritz 00 +
33 + 5 + 12 34 56 78).
 Téléphoner d’une province espagnole à une autre province
espagnole : composer les 9 chiffres du numéro local (ex : de Bilbao à
Santiago de Compostelle 981 12 34 56).
 Les téléphones portables espagnols ont des numéros à neuf
chiffres. Ils commencent toujours par un 6.

Coût du téléphone
Les cartes téléphoniques pour les téléphones publics coûtent 6 et 12
€. 3 min de communication interurbaine coûtent environ 0,15 €, 0,40 €
vers une autre localité de la même province, 0,65 € vers une autre
province d’Espagne et 1,50 € pour la France. Une connexion Internet
d’une heure coûte de 1 à 4 €.

Climat
L’Espagne se trouve dans une zone climatique méditerranéenne,
toutefois le relief introduit des nuances selon les régions. La côte
atlantique nord de l’Espagne est elle à tendance océanique.

Saisonnalité



 Haute saison touristique : juillet-août et semaine sainte.
 Moyenne saison : septembre-octobre et avril-mai-juin.
 Basse saison : de novembre à mars.

Décalage horaire
GMT+1 pour la côte nord espagnole. Il n’y a donc aucun décalage
horaire par rapport à la France.

Les drapeaux
Si le drapeau espagnol flotte sur tous les bâtiments officiels,
les drapeaux des Communautés autonomes en font tout
autant. Ils symbolisent les statuts politiques différents,
évoquent l’histoire régionale et, surtout, témoignent d’une forte
identité spécifique, historique et culturelle.
Drapeau d'Espagne
C’est en 1785 que le drapeau espagnol apparaît pour la
première fois, lorsque le roi Charles III adopte un pavillon
maritime distinctif. Le rouge et le jaune représentent alors les
provinces de Castille et d’Aragon. Dans sa version actuelle, le
drapeau est agrémenté de deux colonnes d’Hercule, figurant
traditionnellement le détroit de Gibraltar. L’une d’elles,
marquée du mot « Plus », est surmontée de la couronne
impériale tandis sur la 2e colonne est inscrite la mention
« Ultra », « Plus Ultra » étant la devise de l'Espagne. Les
colonnes entourent un écu divisé en quatre blasons
représentant chacun un ancien royaume. Ainsi, le château
symbolise la Castille ; le lion rampant, le León ; les quatre
bandes rouges verticales sur fond or, l’Aragon ; et une chaîne
d’or sur fond rouge, la Navarre. Dans la partie inférieure de
l’écu, une grenade sur fond blanc représente le royaume de
Grenade. Le drapeau bicolore fut remplacé de façon
éphémère pendant la période républicaine, de 1931 à 1939,
puis rétabli sous Franco. Enfin, au centre, on retrouve les
armes de l’Etat, qui sont celles des Bourbons. Trois lys sur



fond bleu, pour rappeler que l’Espagne est une monarchie
constitutionnelle depuis 1975.
Drapeau du Pays Basque
Le drapeau basque (ikurriña en basque), conçu par les
fondateurs du Parti nationaliste basque, Luis et Sabino Arana,
est constitué d’une croix blanche et d’une croix oblique verte
sur fond rouge. La croix verte de saint André représente le
chêne de Guernica, symbole de la liberté, la croix blanche le
catholicisme, le rouge le peuple. Le drapeau illustre la devise
Jaungoikoa eta Lege Zaharra, « Dieu et l’antique loi », ou
encore « Les Basques pour Euzkadi et Euzkadi pour Dieu ». Il
est également employé dans le Pays Basque français.
Drapeau de la communauté autonome de Cantabrie
Le drapeau de la Cantabrie est bicolore : deux bandes
horizontales d’égales proportions, blanche dans sa partie
supérieure et rouge en dessous.
Utilisé dans la marine comme étendard de Santander, on
retrouve sur le drapeau actuel les armoiries de la ville ainsi
que la croix celte Lábaru.
Drapeau la principauté des Asturies
Le drapeau des Asturies est composé de la croix de la
Victoire, jaune, croisée, sur fond bleu. L'origine de la croix
date de la bataille de Covadonga (722), qui marque les débuts
de la Reconquista, avec la victoire de l’armée asturienne sur
les musulmans. Portée par Pélage le Conquérant (Pelayo),
premier roi des Asturies, elle fut élevée vers le ciel en signe
de victoire.
Au IXe siècle, le roi Alphonse III des Asturies adopte ce
drapeau comme symbole de son royaume, en ajoutant les
lettres grecques alpha (en majuscule) et oméga (en
minuscule), en référence au Christ, qui est à la fois
commencement et aboutissement.
Drapeau de la Xunta de Galice
La loi du 29 mai 1984 de la Xunta de Galice (Junte de Galice)
fixe les proportions exactes du drapeau actuel. Une bande
bleu clair traverse, en biais, le fond blanc. La bande bleu clair



représente l’océan Atlantique traversé par les nombreux
migrants en route vers le Nouveau Monde. En son centre, on
trouve le Saint Graal (calice du sang du Christ) surmonté
d’une hostie, qui figure dans les armoiries du royaume de
Galice depuis le XIIIe siècle.
De nombreuses théories s’affrontent quant à la représentation
du calice : Ressemblance sonore entre « Galice » et « calice »
? En l’honneur du Saint-Sacrement exposé dans la cathédrale
de Lugo ? Ou parce que le Saint Graal serait caché en
Galice ?

Idées de séjour
Il est possible de programmer autant d’itinéraires courts qu’il y a de
régions et plus encore, car toutes les régions, Navarre, Pays Basque,
Cantabrie, Asturies ou Galice, méritent des séjours de deux
semaines, et des villes comme Saint-Jacques-de-Compostelle ou
Bilbao pourraient à elles seules justifier un voyage en Espagne. Voici
quelques exemples de séjours parmi bien d’autres :

Séjour court dans l’une des Communautés
autonomes (1 semaine)
Berceau de l’Espagne celte et des vestiges paléolithiques, cette
région possède un considérable patrimoine architectural, artistique et
culturel.

La Navarre
 Jour 1 : Pampelune. Si vous visitez le pays au début de juillet, ne
ratez pas la San Fermín, une festivité emblématique de Pampelune. A
cette occasion, participer à l’art de vivre navarrais devient une
expérience inoubliable qui exige d’être suivie d’une bonne journée de
repos. La ville de Pampelune compte également nombre de parcs et
jardins, de murailles médiévales et d’églises.



 Jour 2 : le palais d’Olite et les Bardenas Reales. Vous visiterez un
palais légendaire, avant de vous aventurer dans l’immensité
désertique des Bardenas, où furent tournés de nombreux westerns
spaghettis. Des paysages que l’on ne pensait possibles que très loin
de notre vieille Europe. Dormez dans la belle cité de Tudela.
 Jour 3 : Route du vin, dite « Route royale », traversant une région
jalonnée de fortifications, châteaux, tours et palais, d’où son nom. Ce
parcours vous conduira de la Navarre orientale à la Navarre
occidentale et vous laissera sur le chemin menant à la province
basque de Guipuzcoa.
 Jour 4 : voies vertes de la Bidassoa. Une journée de cyclotourisme,
de randonnée pédestre ou, pourquoi pas, de randonnée équestre.
Cette piste fait partie du dense réseau espagnol de voies ferroviaires
réhabilitées en voies vertes. Celle-ci vous fera découvrir les Pyrénées-
Atlantiques espagnoles, avec ses bois, ses rivières et ses prés dans
le parc naturel del Señorío de Bertiz.
 Jour 5 : les grandes étapes navarraises du chemin de Saint-
Jacques-de-Compostelle. Un grand classique, toujours très
enrichissant, d’autant plus que c’est en Navarre, à la merveilleuse
Puente la Reina, que se rejoignent deux voies du pèlerinage, les
chemins français et aragonais, ponctués d’étapes ravissantes : Yesa
et le monastère de Leyre, les fosses de Lumbier, Sangüesa, Estella…
 Jour 6 : retour.

Le Pays Basque
Ce circuit permet d’apprécier le patrimoine culturel propre à la région
et de s’initier à l’histoire basque, depuis les tribus indigènes jusqu’à
nos jours. Les trois premiers jours sont consacrés à la province de
Guipúzcoa, en suivant le chemin littoral de Saint-Jacques-de-
Compostelle. Les jours 4 et 5 sont consacrés à la côte de Biscaye. On
finit le sixième jour par l’Alava, dans les terres.
 Jour 1 : Irun-Fontarrabie. Musée romain Oiasso, ermitage de Santa
Elena, cap du Figuier. Ces sites disent l’influence de l’océan sur la
culture locale à diverses époques de l’histoire européenne.



 Jour 2 : impossible de visiter le Pays Basque sans s’arrêter à San
Sebastián, pour voir son Monte Igueldo, son musée San Telmo
consacré à l’histoire du Pays Basque, les jardins du palais Miramar,
ancienne résidence d’été des rois espagnols, sa plage de la Concha
et son port.
 Jour 3 : Azpeitia, son sanctuaire de San Ignacio de Loyola et son
musée du Ferrocarril. Une journée à l’intérieur du Pays Basque, où
l’on découvrira le patrimoine spirituel et le génie industriel du Pays
Basque.
 Jour 4 : rencontre avec la grandeur des éléments. Village
pittoresque de Lekeitio, monastère de San Juan de Gaztelugatxe, la
rasa mareal et les falaises de flysch. Une suite de sites naturels,
insolites et exceptionnels, au bord de l’océan. Pour les amoureux de
la nature, c’est la plus merveilleuse étape de ce périple.
 Jour 5 : Pays Basque et modernité à Bilbao. L’inévitable musée
Guggenheim et son architecture singulière, visite de la ville et de ses
quartiers, soirée dans les bars à tapas, dans une atmosphère bien
citadine.
 Jour 6 : culture à Vitoria. La capitale de la province d’Alava fait
preuve d’un étonnant éclectisme muséographique, avec ses musées
consacrés aux jeux de cartes, à l’art contemporain, à l’archéologie, à
l’armurerie, aux beaux-arts… Une étape finale pleine de découvertes
et de surprises.
 Jour 7 : retour.

La Rioja
Plus petite que ses voisines, La Rioja peut se traverser en quelques
jours, en alliant archéologie, culture et gastronomie. Idéale pour un
grand week-end.
 Jour 1 : sur les traces des dinosaures. La Rioja concentre le plus
important gisement d’empreintes de ces grands animaux
énigmatiques. Dans ce même secteur de zones naturelles
préservées, un détour très intéressant vers le mirador del Buitre qui
est consacré à l’observation et la protection des rapaces.



 Jour 2 : monastères sur la route de Saint-Jacques-de-Compostelle.
Ces édifices religieux, nombreux et étonnamment bien conservés,
constituent les éléments emblématiques du patrimoine matériel et
spirituel, parmi lesquels San Millan de Cogolla, Santo Domingo de la
Calzada, ou encore Najera.
 Jour 3 : vins de la Rioja. Pour un brin d’enrichissement culturel,
visitez la station œnologique et le musée du vin de Haro, puis suivez
les routes des vins rayonnant autour de Logroño.
 Jour 4 : avant de quitter la région, découvrez sa capitale, Logroño,
où vous profiterez de la gastronomie régionale dans les multiples bars
à tapas.

La Cantabrie
L’Espagne aux mille facettes réside en Cantabrie, une région très
accueillante, aux paysages balnéaires mais aussi montagneux. Séjour
varié en perspective.
 Jour 1 : Castro Urdiales-Laredo. Visite de Castro Urdiales, village
côtier où vous pourrez flâner le long des plages et visiter son
charmant centre historique. Près de la mairie, face au port, vous
pourrez admirer la vue tout en dégustant des fruits de mer proposés
par les excellents restaurants de la ville. Ensuite, direction Laredo,
l’une des villes maritimes les plus importantes de la Cantabrie.
 Jour 2 : Santander. Une journée est suffisante pour découvrir
l’essentiel de la capitale cantabre, dotée de magnifiques jardins. Visite
de la cathédrale et du palais de la Magdalena. Flânerie dans les rues
animées de la ville.
 Jour 3 : Suances-Santillana del Mar. Suances, petite station
balnéaire aux magnifiques plages. Puis direction Santillana del Mar.
Véritable décor de cinéma, c’est une cité médiévale chargée
d’histoire, avec des ruelles pavées et des monuments du XIIe siècle.
Vous pourrez visiter sa collégiale du XIIe siècle et les grottes
d’Altamira, de l’ère préhistorique.
 Jour 4 : Comillas-San Vincente de la Barquera. A Comillas, le
célèbre architecte catalan Gaudi a créé une très belle œuvre, digne
de ses grands monuments de Barcelone, El Capricho. San Vicente de



la Barquera est un charmant port de pêche placé sous l’œil
bienveillant du château et de l’église Santa Maria.
 Jours 5 et 6 : les Pics d’Europe, massif montagneux de 2 648 m
d’altitude. Vous découvrirez les villages de Potes, avec son imposante
tour de l’Infantado, du XVe siècle, de Liebana et de Fuente Dé, d’où,
en prenant le téléphérique, vous pourrez avoir une vue panoramique
sur la région.
 Jour 7 : retour.

Les Asturies
Berceau du royaume d'Espagne, les Asturies regorgent de
témoignages historiques. Un séjour passionnant dans la vieille
Espagne.
 Jour 1 : Ribadesella-Villaviciosa. Visite de Ribadesella, ville minière
dotée de belles plages. Devenu station balnéaire au début du XXe

siècle, cet ancien port de pêche ne manque pas de bons restaurants.
Ensuite, direction Villaviciosa, une ville au charme désuet, peuplée de
Casas Indianos.
 Jour 2 : Cangas de Onis-Covadonga. Proche du parc de
Covadonga, la ville de Cangas de Onis est un bon point de chute pour
ses différentes activités (rafting, randonnée…). Vous admirerez, en
arrivant, son pont romain et sa magnifique croix, puis vous
poursuivrez vers Covadonga et son célèbre sanctuaire.
 Jour 3 : randonnée dans les Pics d'Europe, sublime chaîne
montagneuse, à cheval sur la Cantabrie.
 Jour 4 : Gijón. Visite de la ville industrielle, entourée d'agréables
plages et riche de plusieurs quartiers dynamiques et branchés.
 Jour 5 : Oviedo. Capitale des Asturies, elle possède les plus belles
églises de l’époque préromane, qui ont échappé aux destructions de
la guerre civile espagnole.
 Jour 6 : Cudillero. Petit village atypique aux ruelles enchevêtrées et
aux restaurants savoureux.
 Jour 7 : retour.

La Galice



Spirituelle, culturelle, rurale, la Galice jouit de nombreux atouts qui
assurent un voyage varié et rythmé. Une semaine vous permettra de
découvrir quelques-uns de ses aspects les plus célèbres.
 Jour 1 : La Corogne. Dans la matinée, visite de la ville et possibilité
de déjeuner sur la très agréable plaza Pita. L’après-midi, visite du
musée des Beaux-Arts et de la tour d’Hercule.
 Jour 2 : visite de l'antique Lugo, ville fortifiée, perdue au cœur de la
Galice. Dépaysant.
 Jour 3 : Saint-Jacques-de-Compostelle. La ville du pèlerinage par
excellence, à ne pas manquer. La cathédrale est une splendeur
d’architecture romane avec quelques ajouts de style baroque. L’après-
midi, vous pourrez flâner dans la ville et visiter l’église de Santa Maria.
Une journée très spirituelle.
 Jours 4 : La Ribeira Sacrada, une merveille de la nature. Départ tôt
le matin afin de visiter de nombreux monastères, tout en découvrant
les paysages en bateau.
 Jour 5 : Pontevedra. Visite de la ville ancienne dans la matinée, puis
visite des monuments de la ville : l’église de Santo Domingo, l’église
Santa Maria de la Major et le couvent Santa Clara. Il vous restera du
temps pour préparer votre soirée.
 Jour 6 : visite de l’un des plus beaux villages galiciens, Allariz, où le
temps semble s’être arrêté au Moyen Age. Découvrez de nombreux
ateliers artisanaux et dégustez des plats typiques, dans des décors
anciens.
 Jour 7 : retour.

Séjour découverte (2 semaines)
Vous pouvez choisir d’explorer deux Communautés autonomes, ou
bien visiter une région en pénétrant un peu plus dans les terres, vous
arrêter plus souvent entre les différents sites, en un mot, prendre votre
temps.



Séjour long : la côte nord de l’Espagne
culturelle en un mois
Pour parfaire cette visite et gagner des sites inoubliables, nous
conseillons d’être motorisé. Vous pouvez, bien entendu, parcourir
l’itinéraire en sens inverse, c’est-à-dire en partant de la Galice. Si
vous avez quelques jours de plus, vous pouvez passer en Rioja, au
sud de la Navarre, et faire le tour des vignobles.
 Jours 1 à 3 : la Navarre. Visite de Pampelune, découverte des
chemins de Saint-Jacques et émerveillement dans les Bardenas
Reales, au sud, à côté de Tudela.
 Jours 4 à 10 : le Pays Basque. A Vitoria, la capitale du Pays
Basque, flânerie dans la vieille ville et visite du musée d'Art
contemporain et de la cathédrale. De là, on part explorer les salines
d'Añana et visiter le monastère d’Estibalitz. On rejoint ensuite
Laguardia, la capitale du vin de la Rioja Alavesa. Puis San Sebastián,
bordée par la baie de la Concha : station balnéaire et promenades
dans le Casco Viejo. En longeant la côte jusqu’à Bilbao, on découvre
des villages de pêcheurs. A Bilbao, visite du musée Guggenheim et
balade dans la ville.
 Jours 10 à 17 : la Cantabrie. Arrêt à Castro Urdiales, riche d'histoire
moyenâgeuse. Puis direction Santander, station balnéaire prisée par
les Espagnols, allie charme et dynamisme. En plus de ses atouts
architecturaux, c’est une ville où il fait bon vivre : promenades en
bateau, restaurants, festivités. A quelques kilomètres de Santander,
on ne manquera sous aucun prétexte l’étonnant village de Santillana
del Mar. Même si les touristes y sont nombreux, cette ville médiévale
est l’une des mieux préservées d’Espagne, avec ses routes pavées et
ses maisons de maître. A quelques kilomètres, la grotte d’Altamira est
un trésor d’art rupestre. Il ne reste plus ensuite qu’à pénétrer à
l’intérieur des terres et à partir randonner dans le parc national des
Pics d’Europe.
 Jours 18 à 23 : les Asturies. La Costa Verde, qui longe le littoral, est
une pure merveille. Elle doit son nom à la couleur de l’océan et à ses
rivages plantés d’eucalyptus et de pins. Parsemée de petits villages
de pêcheurs, souvent lovés dans des criques splendides, cette côte



saura vous ravir. Sur le trajet de Llanes à Gijon, on fera une halte à
Ribadesella, célèbre pour sa grotte de Tito Bustillo recouverte de
peintures paléolithiques ; à Lastres, village typique de pêcheurs ; et à
Villaviciosa, village aux rues étroites et à la belle église Santa Maria.
Gijón vous séduira avec ses plages et sa vie bouillonnante. La
capitale des Asturies, Oviedo, a deux visages : la vieille ville autour de
la cathédrale avec ses maisons seigneuriales et la ville moderne, ce
qui permet de conjuguer idéalement visite et détente. Sans oublier le
mont Naranco et l’art préroman asturien. Ensuite direction Cudillero et
la vallée de Navia. En suivant le cours du Navia, on découvre de
nombreux sites celtes au milieu de paysages magnifiques.
 Jours 24 à 30 : la Galice. D’abord les murailles de Lugo. Puis départ
pour la « Rivière sacrée », dans la vallée du Sil. Nombreux
monastères et découvertes œnologiques au programme, dans la plus
belle région de Galice. On poussera ensuite jusqu’au superbe village
médiéval d’Allariz. Après avoir rejoint la côte à Vigo, départ pour les
îles de Cies, où l’on suit la côte des Rias Bajas. Ensuite, Saint-
Jacques-de-Compostelle, la ville de pèlerinage par excellence,
connue pour le pittoresque de ses rues et l’ambiance chaleureuse de
ses tavernes. Enfin, en continuant vers le littoral et les côtes « de la
Mort », on termine cette équipée à la vibrante Corogne.

Séjours thématiques
Pélerinage sur le chemin de Saint-Jacques-de-
Compostelle
Il existe une dizaine de variantes du chemin de Saint-Jacques, nous
vous proposons un mélange entre le chemin français, le plus parcouru
depuis le XIe siècle, la voie aragonaise et le chemin primitif. Ce trajet
vous permettra de traverser une grande partie de la côte nord, de la
Navarre à la Galice, en passant par la côte basque, puis l’intérieur des
terres cantabriques et asturiennes. Les puristes marcheront pendant
quatre semaines. Pour ceux qui souhaiteraient aller plus vite, le
chemin est très bien relié par de nombreux bus et trains. On peut
aussi opter pour le vélo ou même la voiture.



 Traversez les Pyrénées françaises et dirigez-vous vers Valcarlos-
Luzaide, puis allez jusqu'à la collégiale de Roncevaux. Ensuite, cap
au sud, vers Pampelune et ses ferias, pour varier les plaisirs.
Revenez dans le droit chemin et empruntez pendant un temps la voie
aragonaise, à l’est de la Navarre afin de découvrir le monastère de
Leyre et la ville de Sanguesa. Revenez ensuite au centre de la
Navarre et passez par Puente la Reina et Estella.
 Il vous faut ensuite longer la côte du Pays Basque, pour rejoindre
Saint-Jacques-de-Compostelle. Vous empruntez ici le chemin primitif
ou chemin du nord, la plus ancienne de toutes les voies. Attention
toutefois car le chemin de la côte est moins bien balisé et de
nombreux pèlerins s’égarent. Il suit la côte Cantabrique, en passant
notamment par Saint-Sébastien et Bilbao, avant de pénétrer à
l’intérieur des terres, pour atteindre Oviedo la monumentale et entrer
en Galice par la jolie cité de Lugo. Saint-Jacques n’est alors plus qu’à
quelques centaines de kilomètres.

Séjour balnéaire et sports nautiques
L’Espagne rime avec détente, d’ailleurs les stations balnéaires
abondent tout au long de la côte cantabrique. Villas retirées,
appartements en front de mer, hôtels tout confort, ou campings,
chacun y trouve son compte, en fonction de son mode de vie et de
son budget.
 Au Pays Basque, commencez par l'inévitable Saint-Sébastien et sa
plage de la Concha, puis essayez-vous aux vagues de Zarautz et
Guetaria, avant de tenter les professionnelles de Mundaka.
Véliplanchistes, marins ou plongeurs trouveront également de
nombreux spots sur ce tronçon de côte.
 Les criques de Cantabrie vous séduiront par leur beauté sauvage
et la douceur de leurs flots, vers le cap de Oyambre et San Vicente de
la Barquera.
 Non moins charmantes, les plages asturiennes, à Llanes ou
Ribadesella, vous réservent farniente et soleil.
 La Galice, très sauvage et tourmentée, sera peut-être plus difficile
d'accès pour les baigneurs invétérés, mais elle compte tout de même
quelques belles stations balnéaires et surtout de nombreuses îles et



rías qui vous donnent l'illusion d'être seul au monde.

Escapade gastronomique
Une chose est sûre avec l'Espagne, sa gastronomie ne déçoit jamais.
Et c'est encore plus vrai sur la côte nord, qui compte une variété de
spécialités impressionnantes.
 On commencera par Saint-Sébastien, et ses multiples restaurants
étoilés ; ici la gastronomie basque est plus qu'à l'honneur, elle y est
divinisée.
 Direction le cœur de la Navarre, vers Tudela, ville des légumes, où
l'on pourra essayer de nombreuses spécialités à base d'asperges, de
poireaux, haricots et autres verduras.
 De là, on descendra jusqu'en Rioja, où l'on apprendra à marier les
vins aux saveurs de la région. Une visite d'une ou plusieurs caves est
indispensable. Si vous en voulez encore, remontez par Laguardia en
Rioja Alavesa, où se produisent les meilleurs crus.
 A quelques kilomètres, Vitoria vous attend avec ses multiples
restaurants de nouvelle cuisine, qui réinventent sans cesse le
patrimoine culinaire basque.
 Retour sur la côte, direction la Cantabrie, où vous pourrez
dégustez poissons grillés et fruits de mer à tout va !
 Les Asturies voisines vous réservent le même traitement. Si vous
décidez d'aller vérifier sur place, pénétrez également l'intérieur des
terres et découvrez une tout autre tradition culinaire, plus proche des
montagnes, où le cocido montañes et le fromage de cabrales sont
rois. Ici, comme en Cantabrie, vous apprendrez à boire le cidre dans
les règles de l'art.
 Terminez ce pèlerinage par une visite en Galice, où le poulpe se
mange à toutes les sauces. Et si les ventouses ne vous arrêtent pas,
essayez donc les percebes, ou pouces-pieds, de drôles de
coquillages tout aussi intrigants...

Découverte de l’Espagne verte : tourisme rural et parcs
nationaux



C'est la caractéristique première de la zone nord de l'Espagne : mer et
montagne se côtoient sans cesse. Il vous sera donc facile de faire des
incursions régulières au cœur des terres rurales, montagneuses ou
désertiques de la région. La meilleure option de logement reste alors
les casas rurales souvent très chaleureuses et surtout très
authentiques. Si vous souhaitez vous attarder, voici quelques idées :
 La Navarre et son parc Señorio de Bertiz, pur bijou né dans le giron
des montagnes pyrénéennes, vous ouvrent les portes de ce périple
vert ; à parcourir à pied, en voiture ou en VTT.
 Après ce bol d'air vivifiant, une descente au sud dans les
Bardenas Reales vous dépaysera totalement. Ce désert surgit de
nulle part et vous submerge par sa beauté lunaire. Ici, il vous faudra
choisir la bonne saison, car l'été rend la promenade littéralement
infernale !
 En continuant vers l'ouest, vous croiserez la vallée du Sel d'Añana,
autre paysage saisissant, cette fois dans la province d'Alava au Pays
Basque. Dans les environs, vous aurez l'occasion de découvrir les
nombreux paysages de vignobles qui caractérisent la province et sa
voisine, La Rioja.
 Puis direction le cœur vert de la Cantabrie, où vous découvrirez le
superbe parc de Saja-Besaya, avant de randonner dans les
somptueux Pics d'Europe.
 Une fois là-haut, il vous sera facile de passer en Asturies, la chaîne
de montagne étant à cheval sur les deux régions. Redescendez à
pied ou en funiculaire, vous arrêtant en chemin dans l'un des
adorables villages pour déguster un cocido montañes. Ne ratez pas
les impressionnantes gorges des Arenas de Cabrales.
 La Galice, point final de votre voyage, vous attend. Et c'est
l'apothéose. La Ribeira Sacra et les gorges du Sil vous laisseront
pantois.



DÉCOUVERTE

La côte nord espagnole en 30 mots-clés

Autonomías
« Las autonomías », ou le système des autonomies, désigne
l’organisation politique territoriale de l’Espagne actuelle. Dès le début
du XXe siècle, et par intermittence, certaines régions espagnoles, et
surtout le Pays Basque, revendiquent une plus grande autonomie
politique.
Bien entendu, Franco refuse de leur donner des droits. Néanmoins, le
Pays Basque obtient son autonomie dès 1979 et, après la chute du
dictateur, c’est l’ensemble des régions d’Espagne qui accède à ce
statut, dont la Galice, le 8 avril 1981 ; les Asturies et la Cantabrie, le
11 janvier 1982 ; la Navarre, le 16 août 1982. Les régions n’ont pas
toutes les mêmes domaines de compétences. Le Pays Basque est
l’une de celles qui a le plus de pouvoirs propres. Le Sénat est la
chambre des représentations régionales.

Bacalao
Bacalao, c’est la morue, mais c’est aussi une musique techno très
commerciale (dont la makina est l’une des composantes), qui connaît
un franc succès en Espagne depuis les années 1980. De nombreux
pubs et discothèques font entendre ses sons stridents, ses
roulements de rythmes électroniques et ses slogans au ras des
pâquerettes, scandés en espagnol ou en anglais. On n’y échappe
pas ! Caissons de basse de voiture "tunée", enceintes de scooter ou
poste de radio, tous crachent les mêmes décibels. A bon entendeur...

Botellón
Littéralement « la grosse bouteille », le botellón désigne la
consommation d’alcool en groupe sur la voie publique. Cette pratique,



très répandue en Espagne, est interdite depuis un décret de février
2002, mais reste très tolérée.
Ce phénomène trouve son origine à Madrid, dans les années 1980.
Pris d’assaut par de jeunes gens d’humeur festive, les commerçants
ont commencé à vendre des packs comprenant alcool fort, soda,
gobelets et glaçons. Moins cher qu’une consommation dans un bar,
ce pack est devenu très vite populaire et son succès a atteint des
proportions inattendues. Entre amis, sur une place, dans la rue ou
dans un jardin public, les jeunes se rassemblent pour boire et
discuter. Ces regroupements nocturnes ont fini par gêner les riverains,
qui ont porté plainte, à cause des déchets abandonnés sur place et du
bruit qui se prolongeait souvent jusqu’au matin. Mais, malgré la loi, la
pratique est telle qu’en compagnie des Espagnols vous vous y
mettrez aussi.

Chupito
Petit verre de liqueur que l’on déguste dans tous les bars, souvent à la
fin de la marcha ou après un bon repas. On peut boire un chupito de
Patxaran, de licor de hierbas, d’anis, de manzana verde…

Circulation
Soyez vigilant sur les routes et les autoroutes espagnoles, où les
accidents sont fréquents aux retours des week-end provoqués par des
domingueros (conducteurs du dimanche) et des embouteillages
monstres toute la semaine. Aux abords des grandes villes et sur les
autoroutes, les locaux sont spécialistes des queues-de-poisson.
Attention aussi au feu orange, les conducteurs ont tendance à
accélérer jusqu’à l’apparition du rouge. Ne freinez pas brusquement,
vous risquez un carambolage.

Dimanche
Jour consacré à la famille et qui transforme les villes en déserts
urbains. Tout est fermé, sauf les bars à l’heure de l’apéro, pour
déguster les fameuses rabas (voir plus bas).



Encierros
L’attraction la plus connue des fêtes de San Fermín à Pampelune,
mais aussi la plus dangereuse, puisque les taureaux sont lâchés au
milieu des ruelles étroites de la ville et courent rageusement jusqu’à
l’arène, encornant tous les touristes qui se mettent sur leur passage.
A ne pas manquer. La rue Estafeta est la plus célèbre de Pampelune,
car elle représente un tournant important dans l’encierro : c’est la
dernière ligne droite avant l’arène.

Estancos
El estanco est un bureau de tabac, de vente de timbres et, en général,
de tout ce qui a trait au monopole de l’Etat. On les reconnaît
facilement à leur enseigne en lettres jaunes sur fond marron. Ils
représentent une très ancienne tradition espagnole.
C’est là, en effet, que l’on payait l’impôt sur le sel, la saline, aux XVIe
et XVIIe siècles. On pouvait également y payer la taxe sur la vente des
esclaves, au XVIe siècle, ainsi que sur les cartes à jouer pour leur
importation et leur vente.

Espagne verte
La côte atlantique nord de l’Espagne ne ressemble pas à ce cliché
connu de tous : sierra sèche et poussiéreuse du centre, températures
de plus de 40 °C, stations balnéaires bondées et aux architectures
anarchiques, villes à forte influence arabe… Non, l’Espagne du Nord
réserve bien des surprises et présente un nouveau visage du pays :
celui de l’Espagne verte. Elle le doit à son climat océanique, avec la
pluviométrie la plus élevée du pays, à son relief élevé, avec
notamment les Pics d’Europe qui culminent à 2 648 m, à seulement
40 km du littoral, et, enfin, aux eaux claires de la mer Cantabrique.
Cette autre Espagne est celtique, romane et rurale.

Famille
L’unité familiale est-elle encore l’une des valeurs essentielles des
Espagnols ? Certes, les jeunes restent chez leurs parents très



longtemps et souvent même jusqu’au mariage. Cela s’explique par un
taux de chômage qui ne diminue que lentement, la faiblesse des
salaires et le prix élevé de l’immobilier. Par ailleurs, la solidarité avec
les grands-parents n’a pas disparu : si le logement est suffisamment
grand et que l’on a du temps pour s’en occuper, il n’est pas rare qu’on
les invite chez soi quand ils ont perdu leur autonomie. Toutefois, la
grande famille espagnole telle qu’elle était jadis n’existe plus : le taux
de natalité est l’un des plus faibles d’Europe et le nombre de divorces
ébranle cette tradition.

Français
Bien que dans les écoles, l’anglais ait le vent en poupe, notre langue
continue à être enseignée à l’école publique et dans de nombreuses
académies privées. L’usage du français est toujours considéré, dans
beaucoup de familles aisées, comme un plus culturel. Quant au
Français en tant qu’individu, il n’est pas toujours très bien vu depuis
les conquêtes napoléoniennes au XIXe siècle. De nos jours, c’est
surtout notre chauvinisme qui gêne les Espagnols. Vous constaterez
par vous-même que, sur toute la côte nord et notamment au Pays
Basque et en Galice, bon nombre de gens comprennent notre langue.
Alors, soyez discret dans vos remarques !

Gente (les gens)
La presse à sensation occupe une très grande place dans la vie
quotidienne des Espagnols, et plus particulièrement les journaux
racoleurs qui étalent la vie des célébrités, la gente. Les Espagnols
nous ont emprunté des mots pour désigner ces magazines : ils parlent
de « papier couché ». Les émissions de télévision sur les stars
nationales (tous les jours de la semaine du matin au soir, sur la
plupart des canaux même publics) fleurissent également. La cible de
tout ce déballage peut être aussi bien un torero en vogue, un
footballeur, une vedette de la chanson, un membre de la famille royale
ou le nouveau vrai-faux gagnant de Operación Triunfo (show de télé-
réalité équivalent de notre Star Academy).



Hórreos
Les hórreos, ou greniers à grain, se trouvent principalement dans les
Asturies et en Galice. Ce sont ces étranges maisons sur pilotis,
surélevées sur des piliers en pierre, avec, à leur sommet, une pierre
plate. On y accède par une échelle dont il manque le dernier barreau.
Cette construction ingénieuse garantit une conservation au sec, dans
ces régions humides, mais surtout préserve des rongeurs. Dessous,
on garait les charrettes. Les hórreos asturiens sont carrés et en bois.
Les hórreos galiciens sont rectangulaires, tout en pierre. Autrefois
associés à la vie rurale, ces greniers centenaires ne sont plus que des
vestiges emblématiques de ces régions. L’actuel exode rural et la
modernisation expliquent qu’ils soient laissés à l’abandon ou bien
transformés. Quoi qu’il en soit, ils caractérisent le paysage de ces
Communautés autonomes.

Ir de…
Expression très employée. Elle peut avoir plusieurs sens : ir de
compras (faire des achats), ir de copas (aller prendre un verre), ir de
listo (se croire plus intelligent que l’on n’est).

Macabre
Il faut avouer qu’en Espagne on a un goût prononcé pour la
catastrophe et le fait divers sordide. Ainsi les images montrées par les
médias, souvent insoutenables, sont reprises en boucle par les
télévisions, accompagnées de musique et de commentaires, de façon
à obtenir une dramatisation maximale. Incendies, accidents de la
route ou prises d’otages passionnent la population. Ames sensibles,
vous voilà prévenues !

Mañana, mañana
« Il faut toujours remettre au lendemain ce que l’on peut faire le jour
même ». Les Espagnols prennent le temps de vivre, c’est le moins
que l’on puisse dire. Ne vous attendez pas à voir, même dans les



grandes villes, les gens courir dans la rue. Ici, il est d’usage d’arriver
en retard à un rendez-vous.

Marcha
Le succès de ce terme a coïncidé avec la movida, bien que le
phénomène lui soit antérieur. La marcha renvoie à l’idée de
mouvement, de rapidité. Ces expressions, typiquement espagnoles,
sont directement liées à la fête. Sortir, ou être de marcha, c’est
d’abord avoir l’énergie nécessaire pour s’amuser toute la nuit.
Généralement en groupe, les Espagnols débutent la soirée en allant
de bar en bar. Traditionnellement, chacun paye sa tournée. Quand la
nuit est déjà bien entamée, ils rejoignent les établissements
nocturnes, discothèques ou bars dansants, dont certains ne
commencent à s’animer qu’après 3h du matin. Le plus souvent, la
soirée s’achève au petit matin, avec le petit déjeuner chocolate con
churros (chocolat chaud et beignets).

Movida
La movida est un mouvement qui émerge à Madrid au début des
années 1980. A l’origine clandestin, il prend de l’ampleur avec
l’avènement du régime démocratique en Espagne. Artistes,
journalistes et intellectuels, qui appartiennent à ce courant, voient
dans la liberté politique de la phase postfranquiste l’opportunité de
créer des œuvres avant-gardistes, explorant des sujets fortement
prohibés pendant la dictature : drogues, sexe, plaisir, homosexualité,
avortement. La rapidité des transformations, corrélée à l’énergie et la
furie qui se libèrent après quarante ans d’oppression, bouleverse
soudainement la société espagnole, qui ne sait plus vraiment
comment réagir face à certains excès. Tous les domaines de la
production artistique et intellectuelle ont eu leurs représentants dans
la movida : Nacho Pop, Joaquín Sabina, Radio Futura, Alaska,
Parálisis Permanente, Ramoncín, Leño, Loquillo (musique) ; Jesús
Ferrero (littérature) ; Ouka Lele (photographie) et, bien sûr, Pedro
Almodóvar qui réalise des films (Talons aiguilles, Tout sur ma mère,
Parle avec elle), écrit des livres (Patty Diphusa, La Vénus des lavabos



et Fuego en las Entrañas) et a fait partie d’un groupe de rock’n’roll :
Almodóvar y Mc Namara.

Niveau sonore
En Espagne, il est bien au-dessus de celui admis en France et de
deux à trois fois supérieur à celui qui est toléré en Europe du Nord.
Mobylette vrombissante, télévision hurlant dans un bar, musique
assourdissante en discothèque, tout converge vers l’excès ambiant
déjà mentionné, mais découle aussi du fait qu’ici on a l’habitude de
parler fort ; écoutez seulement les éclats de voix des enfants ou ceux
de groupes de femmes conversant… Ici, vous vous surprendrez vite à
hausser un peu la voix pour vous faire entendre.

Once (Organizacion nacional de ciegos
españoles)
L’Organisation nationale des aveugles espagnols, symbolisée par un
bonhomme avec sa canne, se charge de vendre les tickets de loto et
de distribuer les gros bénéfices au profit des malvoyants et d’autres
handicapés. Les équipements pour aveugles (comme les sonneries
au feu rouge) et pour handicapés ne manquent pas en Espagne ni en
France, grâce à l'ONCE. Vous trouverez des guérites de ce loto un
peu partout dans la ville et des vendeurs ambulants dans les rues les
plus passantes. Tous les soirs, sur la chaîne TV Antena 3, vous
pouvez assister au tirage du telecupón de la Once. L’Espagnol est
joueur par nature et, à la période de Noël, il s'en donne à cœur joie.
Toutes les supérettes organisent un sorteo (tirage au sort). Les prix
vont du chorizo à la voiture ou au voyage à Cuba. Vous pourrez aussi
jouer au loto régional, au loto espagnol, à la loterie nationale et tenter
votre chance au Bingo.

Patxaran
Liqueur traditionnelle de Navarre, à base de prunelle, et que l’on
déguste bien fraîche à la fin du repas. Attention, son goût doux-amer
est trompeur et le Patxaran monte vite à la tête.



On en trouve également au Pays Basque.

Pipas
Les pipas, ce sont ces graines de tournesol que mangent les oiseaux
et dont sont aussi très friands les Espagnols. L’Espagne abonde en
boutiques spécialisées (notamment quelques confiterías) dans tout ce
qui concerne le grignotage (friandises, chips, petits soufflés d’apéritif
de toutes les couleurs et autres petites graines et arachides : courges,
maïs, pistaches, frutos secos… qui se vendent souvent au poids). On
craque l’écorce salée des pipas entre les dents (certains la mangent)
et on savoure la graine. Les pipas rythment la journée : une fois le
paquet entamé, impossible de s’arrêter avant de l’avoir terminé ! Au
cinéma, il n’est pas rare d’avoir les épaules parsemées d’écorces de
pipas. Dans les bus, leur consommation est totalement interdite : des
écriteaux, parfois plus importants que ceux relatifs à l’interdiction de
fumer, se chargent de le rappeler.

Procession
Les premiers jours d’avril marquent le début de la semaine sainte en
Espagne, période généralement fériée pour tous. Commencent alors
les processions religieuses, où d’énormes chars (décorés et
abondamment fleuris) défilent dans les rues principales, suivis par les
pénitents. Une foule de croyants se masse souvent trois heures avant
le début des cérémonies, afin d’être aux premières loges. Cela donne
lieu à des querelles et à diverses insultes pour défendre son territoire.
Ensuite, silence et prières ! De nombreuses fêtes se déroulent la nuit.

Rabas
Calmars frits, qui se dégustent le dimanche et les jours de fête, à
l’heure de l’apéritif. Les bars affichent alors la pancarte « Hay rabas »
(il y a des calmars).

Régionalisme



La région de la côte nord espagnole est caractérisée par des identités
fortement attachées à la terre, où le pluralisme des cultures règne. Le
Pays Basque, la Cantabrie, les Asturies et la Galice sont toutes des
Communautés autonomes disposant de leurs propres gouvernements
et tribunaux. Le basque et le galicien ont le statut de langues
officielles, au même titre que l’espagnol. Si la Cantabrie et les Asturies
aiment leur culture et leurs traditions, elles ne sont pas aussi
vindicatives que la Galice et le Pays Basque, qui connaissent des
mouvements radicaux, militant pour l'indépendance, partielle ou totale.

Tapas y Pintxos
Que ce soit vers 14h ou vers 20h30, les Espagnols sont très friands
des apéros et tapas. Ir de chatos, ir de pinchos, ir de tapeo, autant
d’expressions pour désigner une seule et même pratique : se
retrouver autour d’un verre, entre amis ou avec des collègues, et
bavarder. C’est un art de vivre, celui de partager un bon moment
ensemble. L’origine des tapas vient de l’Andalousie. Pour protéger
des mouches les boissons des clients, l’aubergiste avait coutume de
couvrir le verre d’une petite assiette (« couvercle » : tapa). A la
demande des consommateurs, les assiettes ont commencé à se
remplir de divers aliments. Cette tradition s’est ensuite répandue dans
toute l’Espagne. De nos jours, les tapas ne sont plus gratuites. Leur
prix est toutefois modique, selon ce qu’il y a dans l’assiette.

Tabac
L’Espagne a fait jusqu’à présent preuve d’une grande permissivité. On
fumait partout au mépris des interdictions, et il n’existait pas
d’espaces non-fumeurs dans les entreprises, encore moins dans les
bars et les restaurants. Chaque année, 50 000 fumeurs et 700
fumeurs passifs décédaient. Le gouvernement a donc décidé de
réagir, afin d’abaisser la consommation de 5 à 10 % en deux ans. Le
1er janvier 2006, l’interdiction totale de fumer dans les lieux publics est
entrée en vigueur. Toutefois, on avait laissé le choix aux patrons des
lieux publics d'être fumeur ou non, et la plupart d'entre eux avaient



opté pour la fumée. En janvier 2011, une loi d'interdiction totale est
appliquée. Cette fois-ci, la cigarette est entièrement bannie.

Tinto de verano
Sur les terrasses, à l’heure de l’apéro, quand il fait encore très chaud
malgré l’heure avancée : dejense llevar por las sensaciones… y el
tinto de verano ! Servie la plupart du temps dans un verre tubo (en
forme de long tube), cette boisson est composée de vin rouge (mosto
tinto) et de soda citron (souvent le fameux Fanta limón) ou de
limonade (de marque Casera), le tout étant agrémenté d’une demi-
rondelle de citron ou d’orange et de plusieurs glaçons. Comme son
nom l’indique, c’est la boisson de l’été par excellence ! Vous
remarquerez vite que les meilleurs tintos de verano sont ceux qui
s’accompagnent de petites attentions, telles que quelques glaçons
incorporant des fruits de saison (des grains de raisin, par exemple) et
une belle rasade de Martini rouge pour souligner le tout.
Alors, laissez-vous surprendre, ce n’est pas mauvais du tout !

Uvas
Tout un symbole ! Le soir du 31 décembre, las uvas, « le raisin » en
espagnol, dépassent largement leur statut de gourmandise. En effet,
un grain de raisin doit être avalé à chaque coup de minuit, pour que
l’année se déroule sous les meilleurs auspices. La tradition est suivie
scrupuleusement par petits et grands. Un moment à vivre dans un
grand bain de foule.

Zurito
Un demi-demi ! Astucieux quand on fait le tour des bars. Il permet de
résister plus longtemps.

Faire / Ne pas faire
L’Espagne, bien que faisant partie du continent européen, est
une destination « à part ». L’influence latine caliente y est



forte. Il est donc important de respecter certains codes de
conduite.
 Le tutoiement : les Espagnols ont tendance à tutear
(tutoyer) très vite même ceux qu’ils connaissent depuis peu.
Par exemple, la grande majorité des professeurs d’université
sont tutoyés par leurs élèves. Il ne faut pas le prendre mal : le
tutoiement est à prendre ici comme une marque d’affection.
 Retard : arriver en retard fait partie des usages du pays,
c’est une manière de vivre calmement, sans stress inutile. Les
Espagnols n’étant donc pas du tout pointilleux en ce qui
concerne les horaires, il devient inutile de remettre les
pendules à l’heure !
 Discrétion : restez discret et neutre à propos de la politique
espagnole. Ne blâmez pas la position prise par l’Espagne sur
la question de l’Irak, ni les séparatismes présents dans le
pays. Evitez également les commentaires chauvins ; les
Espagnols étant, eux aussi, très patriotes, ils pourraient très
mal le prendre.
 Bises : la spontanéité avec laquelle les Espagnols vous font
la bise peut surprendre. Si vous êtes une femme, il peut
arriver, lors d’un rendez-vous professionnel, que votre
interlocuteur ne vous tende pas la main mais la joue ! En vous
quittant, si tout s’est bien passé, attendez-vous peut-être
même à une accolade !
 Savoir-vivre : les Espagnols sont naturellement généreux et
cordiaux. Une invitation au restaurant n’implique pas que
chacun règle sa part : c’est une marque de sympathie de la
part de celui qui invite. Au restaurant, préférez les vins
espagnols aux vins français.
 Au restaurant : on sert très souvent des raciones, qui sont
des assiettes de spécialités nationales ou locales, que l’on
partage avec ses convives. Il serait inconvenant de
commander son propre plat et de le manger tout seul dans
son coin ! Pour savoir si vos amis commandent des raciones
(à partager) ou des platos (« plats », un chacun), souvenez-



vous bien de ces deux mots qui éviteront les malentendus.
 Patience : il faut, en Espagne, savoir rester patient. Tout
n’est pas fait à l’heure exacte ni de la manière précise que l’on
espérait. Les Espagnols aiment prendre leur temps, sachez-
le ! Ce n’est pas la peine de vous « défouler » sur un garçon
de café ni sur le chauffeur de taxi.
 Sorties nocturnes : la vie nocturne est très agitée et les
nuits sont longues. Evitez de dire : « il est tard, il est 3h », car
les Espagnols terminent souvent leur soirée à 8h du matin !
 Tabac : dans les lieux publics, ainsi que dans les hôtels, bars
et restaurants, il est interdit de fumer depuis le 1er janvier
2011. Des panneaux bien en vue vous indiquent si vous êtes
dans une zone fumeur ou non-fumeur.

Survol de la côte nord espagnole

Géographie
Située au sud-ouest de l’Europe, l’Espagne occupe la majeure partie
de la péninsule Ibérique. Bordée au nord-est par la chaîne des
Pyrénées et la France, à l’est et au sud-est par la mer Méditerranée,
au sud-ouest, au nord-ouest et au nord par l’océan Atlantique, et à
l’ouest par le Portugal, l’Espagne, à la pointe ouest de l’Europe, est
déjà presque africaine : 14 km seulement séparent les deux
continents du détroit de Gibraltar. A l’intersection de l’Europe et de
l’Afrique, l’Espagne est donc diverse et variée, riche de ce double
héritage.

Structure et relief
Dans le nord-ouest de l’Espagne, la Galice étend ses horizons
sauvages et capricieux, entaillés de rías à l’embouchure des fleuves.
Depuis les Pics d'Europe jusqu’à la sierra de los Ancares, à la limite
avec la Galice, une chaîne de montagnes de 300 km traverse la
région des Asturies. Le long de la côte atlantique, après les Asturies,
une grande chaîne montagneuse traverse la Cantabrie, prolongée par



les Pyrénées à l’est. Voisin de la Cantabrie, le Pays Basque est
composé des trois provinces : Guipúzcoa, Biscaye (Vizcaya) et Alava.
Tandis que les paysages de Guipúzcoa et de Biscaye sont formés de
montagnes bordées par un littoral abrupt, couvert de plages de sable
fin d’un doré pâle, la province d’Alava est une région plate, occupée
dans le sud par une grande étendue de vignobles. A l’est se trouve la
Navarre, accrochée aux Pyrénées. Au sud de Pampelune, capitale de
la Navarre, le paysage change et l’on quitte rapidement les
montagnes pour entrer dans les immenses plaines si caractéristiques
du centre de l’Espagne. La population change aussi, plus proche de
sa voisine du sud, la Castille, que des Basques du nord.

Climat
Considéré dans son ensemble, le climat espagnol est caractérisé par
une sécheresse estivale marquée, des températures hivernales
douces, des ciels généralement lumineux et un taux d’ensoleillement
élevé (le soleil brille près de 2 800 heures dans l’année). Cette image
très appréciée et valorisée par les offices du tourisme ne rend
cependant pas compte de la réalité du pays et de la spécificité
climatique du nord de l’Espagne. Le niveau des précipitations est un
critère déterminant et permet de distinguer du reste du pays,
l’Espagne du Nord, étendue le long de la façade atlantique, de la
Galice aux Pyrénées.
Dans cette bande soumise aux influences océaniques, il tombe au
moins 600 mm d’eau par an. A l’extrême nord-ouest, Saint-Jacques-
de-Compostelle enregistre 1 650 mm et 176 jours de pluie par an. La
Corogne connaît des moyennes de 10 °C en janvier et de 19 °C en
août : c’est la plus faible amplitude thermique du pays. Dans ces
régions à la végétation abondante, la couleur dominante est le vert.

Hydrographie
Seuls les fleuves et rivières qui débouchent sur l’Atlantique échappent
à l’aridité et à la forte évaporation caractéristique des cours d’eau
espagnols. L’Ebre, naissant aux abords des côtes atlantiques, en
Cantabrie, forme un delta sur la Méditerranée, à 910 km de sa source,
près de Tortosa.



Autre caractéristique espagnole : les lacs, très nombreux sur tout le
territoire. On en recense près de 1 700. Beaucoup se trouvent dans
les Pyrénées, où ils ont surtout une origine glaciaire, mais il existe
aussi des lacs artificiels, appelés pantanos, utilisés pour produire de
l’énergie électrique et pour réguler l’eau de l’irrigation.

Environnement et écologie
En Espagne, il n’est pas rare de voir des gens jeter des objets
encombrants dans la rue ou de constater que des fêtards ont laissé
sur le sable d’une magnifique crique bouteilles vides et emballages
plastiques. Autant d’exemples qui laissent à penser que la population
espagnole n’a pas encore pris conscience des enjeux écologiques.
Plus inquiétant encore, certaines entreprises continuent de polluer en
toute impunité. Cependant il serait injuste de condamner l’ensemble
de la population en raison de l’incivilité de certains. En effet, la
catastrophe du Prestige, en novembre 2002, entre autres, a éduqué
bon nombre de consciences en un temps record. Pour preuve, les
habitants des côtes cantabriques et galiciennes, lourdement touchées
par la marée noire, redoublent de soins : plus un seul papier, plus une
seule bouteille plastique ne vient souiller la plage… Autre site touché,
le parc national des Iles atlantiques fait l’objet d’une attention
particulière de la part des unités de conservation de la région, mais
aussi du ministère de l’Environnement, un ministère longtemps jugé
secondaire et qui s’est révélé primordial après les deux marées noires
successives.

Parcs nationaux
L’Espagne est l’un des pays les plus riches de l’Europe écologique.
Pour préserver son patrimoine naturel, constitué aussi bien de forêts
et de montagnes que de désert et de marais, il a fallu organiser des
unités de conservation, actuellement distribuées entre parcs
nationaux (les plus grands) et parcs naturels (les plus nombreux). Les
premières initiatives écologiques remontent au lendemain de la
Seconde Guerre mondiale, avec le parc de Covadonga (Asturies). Un
parc national doit occuper une surface suffisamment vaste pour



nécessiter une gestion au niveau national. Il doit, en outre, présenter
un grand intérêt biologique pour justifier de sa préservation.
L’Espagne abrite sept parcs péninsulaires et cinq parcs insulaires. La
région de la côte nord espagnole abrite le plus ancien parc national du
pays, datant de 1918, qui a englobé Covadonga. Au cœur de la
chaîne des Picos de Europa, c'est l’un des plus fréquentés.
Essentiellement montagneux (certains pics dépassent 2 400 m), ce
parc couvre également, sur près de 17 000 hectares, quelques vallées
et les lacs El Enoi et La Ercina, d’où il tire sa grande richesse
biologique. Chamois, chats sauvages, aigles et, selon la période, ours
bruns peuplent ce domaine, appelé également le parc national des
Pics d’Europe.

Les autres espaces protégés
Outre les parcs nationaux, l’Espagne compte 109 sites naturels
protégés, gérés par les régions, alors qu’en 1976 elle n’en comptait
qu’un seul. La fin du franquisme a marqué le début d’un vaste
programme de protection du patrimoine naturel.
Le régime espagnol se distingue du système français par la diversité
des termes employés. Les appellations, très précises, brouillent les
pistes ; aussi on ne dénombre pas moins de sept catégories
d’espaces protégés depuis la loi sur l’environnement de 1989 :
monuments naturels, parcs régionaux, parcs naturels, réserves
naturelles, réserves naturelles concertées, parcs périurbains, sites
naturels.
 La Galice abrite quatre espaces protégés, dont le plus
caractéristique du relief montagneux propre à la région est celui du
Monte de Alhoya. De petite taille (434 hectares), il se distingue surtout
par son intérêt archéologique.
 Dans les Asturies, la réserve nationale de Somiedo est recouverte
de bois qui s’étendent sur quatre vallées (Saliencia, Lago, Somiedo et
Pigüeña). Ecosystème typique de la cordillère Cantabrique, c’est le
dernier refuge des ours de la péninsule Ibérique.
 La Cantabrie compte cinq parcs naturels et une réserve naturelle. Le
plus singulier est celui de Saja-Besaya, où le fleuve Saja prend sa
source.



 Le Pays Basque comprend à lui seul neuf parcs naturels, cinq
biotopes protégés. La plus intéressante réserve de la biosphère est
celle d’Urdaibai, qui combine municipalités et espaces sauvages.

Faune et flore
La flore et la faune du nord de l’Espagne, région verte et arrosée,
varient selon les écosystèmes locaux. De nombreuses espèces
endémiques sont protégées. Poissons et crustacés abondent sur
toute la côte, comme le cormoran, le goéland et la mouette.
Le domaine alpin, quant à lui, est le repaire de l’aigle royal, de l’isard
cantabrique, des vautours, du grand tétras, de l’ours brun, du loup et
des cervidés, espèces préservées par la loi. La loutre, le martin-
pêcheur, le saumon et la truite peuplent les rivières.
Au nord, le chêne atlantique, auquel succède le hêtre en altitude,
constitue, avec la lande à genêts, la végétation de base de l’Espagne
septentrionale. On trouve également le pin et l’eucalyptus sur la côte.

Histoire

Des origines à l’unité d’Espagne
Les Ibères ont donné leur nom à la Péninsule. Le mot « ibère »
désigne à l’origine un peuple du Caucase qui habite le sud de la
Gaule et le nord de l’Espagne, au Ve siècle av. J.-C. C’est le plus
ancien groupe ethnique dont l’histoire fasse mention en Espagne. Du
XVe au Ve siècle av. J.-C., le commerce méditerranéen se développe.
Sur les côtes d’Ibérie, des Phéniciens et des Grecs fondent des
comptoirs. Au IXe siècle av. J.-C., les Celtes franchissent les Pyrénées
et se mêlent aux Ibères, formant ainsi les Celtibères. Ils s’établissent à
l’ouest et au centre de la Péninsule.
Au Ve siècle av. J.-C., les Carthaginois s’installent dans la Péninsule.
Mais Rome, grande rivale de Carthage et en pleine expansion, veut
également s’emparer de ce territoire. La première des guerres
opposant Rome à Carthage (dites « guerres puniques ») donne
l’avantage aux Romains, la seconde (220-202 av. J.-C.), leur donne la



victoire. Les Romains entament alors la conquête de la Péninsule.
Malgré la résistance des autochtones, leur avancée ne faiblit pas.
A la fin du Ier siècle av. J.-C., ils soumettent les deux dernières
provinces : la Cantabrie et les Asturies. Les Romains sont maîtres de
ce territoire qu’ils nomment Iberia ou Hispania. Dès le Ier siècle, le
christianisme pénètre dans la Péninsule. Au début du Ve siècle,
l’affaiblissement de l’Empire romain entraîne de multiples invasions
barbares en provenance de l’Europe du Nord. Les Vandales
traversent la Gaule et l’Ibérie pour s’installer au nord de l’Afrique ; ils
seraient les ascendants des actuels Berbères. Les Suèves
s’implantent dans le centre tandis que les Wisigoths s’emparent du
nord de la Péninsule. En 584, sous l’impulsion du puissant roi wisigoth
Récarède, l’Espagne est unifiée. La capitale est alors Tolède. Presque
aussitôt, en 587, le catholicisme devient religion d’Etat, à la suite de la
conversion du roi jusqu’alors d’obédience arienne. Les Arabes, déjà
maîtres de l’Afrique du Nord, débarquent en Espagne en 711 et
anéantissent le royaume wisigoth. En quelques années, ils occupent
la quasi-totalité de la Péninsule. Seules les Asturies et quelques
vallées pyrénéennes leur échappent. En 718, la bataille de
Covadonga signe la première défaite des Arabes, dont l’avancée sera
arrêtée en 732, à Poitiers, par Charles Martel.
Dès la fin du VIIIe siècle, l’Espagne est divisée en deux : au sud, le
royaume arabo-musulman ; à l’extrême nord, une zone chrétienne
d’où part la Reconquista. La lutte qui opposera, durant huit siècles, les
chrétiens aux musulmans vient de commencer. La frontière entre ces
deux pôles ne cessera de fluctuer, donnant alternativement l’avantage
aux uns et aux autres, pour aboutir à la prise de Grenade, en 1492,
qui parachève la victoire chrétienne.
L’idée de Reconquista, née dès la fin du VIIIe siècle, dépasse très vite
le cadre purement territorial pour revêtir une dimension religieuse. La
ferveur chrétienne s’empare des combattants. Tandis que d’un côté
s’engage la lutte contre « l’infidèle » musulman, de l’autre s’amorcent
les croisades. L’esprit religieux qui sous-tend ces guerres, dites
« saintes », aboutit en dernier lieu à l’Inquisition, créée par la papauté
en 1230. L’Inquisition espagnole ne fut pas très sévère à cette
époque, en comparaison avec ce qui se faisait dans les pays voisins.



Les siècles de domination arabe et de cohabitation christiano-
musulmane ont durablement marqué toute la péninsule Ibérique.
Aujourd’hui encore, le pays garde des traces de cette période. En
témoignent ces monuments qui jalonnent l’Espagne ou certains
éléments de sa langue. La plupart des mots commençant par « al »
en espagnol sont dérivés de la langue arabe, ainsi en est-il de
albaricoque (abricot), almohadon (oreiller), alcalde (maire), alambre
(fil de fer), alba (aube), alabar (louer, faire l’éloge). Par ailleurs, au
cours de ces siècles, l’apport des Arabes en matière de savoir fut
crucial, tant dans le domaine de la philosophie (traduction des écrits
grecs, notamment) que dans celui des sciences (médecine,
astronomie, et chimie en particulier). Ces nouvelles connaissances
influenceront l’Europe de la Renaissance.

Des Rois Catholiques aux Habsbourg
La Reconquista est l’œuvre de deux royaumes chrétiens : celui de
Castille et celui d’Aragon. Souvent rivaux, ils finissent par s’unir au
XVe siècle, en 1469 précisément, grâce au mariage d’Isabelle de
Castille et de Ferdinand d’Aragon, que l’on surnomme les « Rois
Catholiques ». En 1492, les troupes espagnoles achèvent la
Reconquista. Mais cette victoire est aussi celle d’un certain fanatisme
religieux : proscription, persécution et finalement expulsion des
Arabes et des juifs. Déjà, en 1478, les Rois Catholiques avaient
obtenu de Rome l’autorisation de gérer l’Inquisition sur le territoire de
la péninsule Ibérique. Cette nouvelle configuration administrative
donne naissance à une juridiction ecclésiastique beaucoup plus
virulente et sévère qu’elle ne l’était auparavant. Tolède sera la
capitale du Saint-Office espagnol.
Quelques mois après la prise de Grenade, les Rois Catholiques
appuient l’entreprise maritime de Christophe Colomb. Ce faisant, ils
participent indirectement à la découverte du Nouveau Continent. Cette
découverte n’est pas seulement importante pour l’Espagne, elle l’est
pour le monde entier qui s’agrandit brusquement. Forte de ses
nouvelles possessions américaines, l’Espagne devient une grande
puissance européenne. Le mariage de Jeanne la Folle, fille des Rois
Catholiques, avec Philippe le Beau, héritier des Habsbourg, empereur



du Saint Empire romain germanique, vient encore renforcer cette
suprématie : Jeanne est reine d’Espagne, de Naples, de Sicile, de
Sardaigne et d’un immense empire colonial ; l’empereur germanique,
quant à lui, possède l’Allemagne, les Pays-Bas et l’Autriche. Leur fils
Charles hérite de l’ensemble de ces domaines, sous les noms de
Charles Ier pour l’Espagne ; de Charles IV pour la Sicile, Naples et la
Sardaigne ; de Charles Quint pour l’Allemagne, les Pays-Bas et
l’Autriche. Il est le plus puissant souverain d’Europe. En Espagne,
Charles Quint affermit l’autorité royale face aux prétentions de la
noblesse. En Allemagne, il tente d’écraser la Réforme, initiée par
Luther, suivie par Calvin en France et l’Eglise anglicane en Angleterre.
L’Espagne catholique sera le foyer de la Contre-Réforme. En 1555,
Charles Quint est amené à reconnaître la liberté de culte pour les
luthériens d’Allemagne. Las du pouvoir, il abdique, en 1556, et se
retire dans le monastère de Yuste, en Estrémadure. Son fils Philippe II
reçoit les héritages espagnol et bourguignon, les colonies sud-
américaines et les Pays-Bas, tandis que la couronne impériale et
l’ensemble danubien (Autriche, Bohême, Hongrie) reviennent à son
frère Ferdinand Ier. En 1580, Philippe II s’empare du Portugal,
réaffirmant ainsi sa volonté impériale. Victorieux contre les Turcs lors
de la bataille navale de Lépante, en 1571, Philippe II est vaincu dix-
sept ans plus tard par les Anglais.
La découverte de l’Amérique ouvre des perspectives illimitées pour le
commerce. Le mercantilisme se développe tout au long de ce siècle.
Dans ce système économique, la richesse de chaque pays se mesure
à ses réserves d’or. Aussi, Philippe II exploite largement ses colonies
outre-Atlantique, d’où affluent or, métaux précieux et autres produits.
Malgré l’importance des revenus coloniaux, ses dépenses,
notamment militaires, sont nombreuses et non productives. Sous son
règne s’amorce l’affaiblissement économique de l’empire. Cependant,
ce siècle est aussi appelé « le siècle d’or espagnol », celui de
l’épanouissement des arts, notamment la peinture et la littérature : El
Greco (1541-1614), Cervantès (1547-1616), Lope de Véga (1562-
1635), Quevedo (1580-1645), Tirso de Molina (1583-1648),
Velázquez (1599-1660), Calderón de la Barca (1600-1681), Murillo
(1618-1682) sont de cette époque.



Du siècle d’or aux années noires
La décadence espagnole, entamée avec les derniers héritiers des
Habsbourg, s’accentue avec les Bourbons : Phillipe III et Phillipe IV.
En 1640, le Portugal se soulève. En 1648, l’Espagne doit reconnaître
l’indépendance des Pays-Bas ; par le traité des Pyrénées, en 1659,
elle cède le Roussillon et l’Artois à la France ; en 1668, elle accepte
l’indépendance du Portugal ; sans compter les guerres contre Louis
XIV qui augmentent le nombre des pertes (une partie de la Flandre et
la Franche-Comté). Parallèlement, Anglais et Hollandais
concurrencent avec succès le commerce espagnol.
Le XVIIIe siècle débute par un changement de dynastie royale.
Charles II, fils de Philippe IV, meurt sans descendance et lègue, par
testament, la couronne au Bourbon Philippe V. Cette décision
provoque une guerre entre Habsbourg et Bourbons, de 1701 à 1714,
dite guerre de Succession, qui ébranle un peu plus la puissance
espagnole. A l’issue de la guerre de Succession, Philippe V conserve
la couronne d’Espagne, mais perd toutes ses possessions
européennes. Il garde cependant les territoires d’outre-mer. Le déclin
se poursuit tout au long du XVIIIe siècle.
Le XIXe siècle est particulièrement mouvementé. La Révolution
française de 1789 a de fortes répercussions en Espagne. Les révoltes
contre la monarchie se multiplient, notamment à Madrid. En 1808,
Napoléon envahit la Péninsule et fait nommer son frère Joseph
Bonaparte roi d’Espagne, à la place de Ferdinand VII, fils de Charles
III. Le peuple espagnol se soulève : c’est la guerre d’Indépendance.
Napoléon, entré dans la capitale, est repoussé dans la nuit du 2 au 3
mai 1813. La scène est immortalisée par Goya dans son tableau El
Tres de Mayo de 1808 en Madrid, actuellement exposé au musée du
Prado, à Madrid. Immédiatement après, Ferdinand VII remonte sur le
trône, rétablissant ainsi son pouvoir. La dynastie des Bourbons est
restaurée, mais l’opposition au régime monarchique s’intensifie. De
1814 à 1833, l’Argentine, la Bolivie, le Chili, la Colombie, l’Equateur, le
Mexique, le Pérou et le Venezuela gagnent leur indépendance.
A la mort de Ferdinand VII, en 1833, l’Espagne est en proie à des
luttes de pouvoir. Deux branches d’une même famille se disputent le
trône : Don Carlos, frère de Ferdinand VII, dispute la couronne à sa



nièce, la jeune Isabelle II. Soutenu par ses partisans, dits « carlistes »,
il tient tête, pendant six ans (1833-1839), à Isabelle et à sa mère, la
reine régente Marie-Christine, qui finiront par être portées au pouvoir
en 1840. Cependant la guerre entre carlistes et isabelins se poursuit
de 1847 à 1849.
Quelque temps plus tard, Isabelle est destituée et contrainte à l’exil.
Le général Serrano est nommé régent. En 1870, Amédée de Savoie
est nommé roi, mais, privé d’appui, il abdique en 1873. La Première
République espagnole est alors proclamée, mais, en l’absence d’un
gouvernement stable, elle ne dure pas.
La famille de la reine Isabelle est restaurée en la personne de son fils
Alphonse XII (1874-1885). S’ensuit un nouvel affrontement avec les
partisans carlistes qui prend fin en 1876. En 1885, Alphonse XII
meurt. Alphonse XIII lui succède en 1886. En cette fin de siècle, en
1898, la guerre contre les Etats-Unis fait perdre à l’Espagne les
Philippines, Porto Rico et Cuba. En 1899, elle vend à l’Allemagne ses
dernières possessions dans le Pacifique. L’Empire espagnol colonial
n’existe plus. Les mouvements anarchistes et nationalistes,
notamment basques, germent et se développent au même moment.
Politiquement instable, socialement et économiquement affaiblie,
l’Espagne, déchirée par des conflits intérieurs, ne joue qu’un rôle
mineur dans la politique internationale de cette époque. Elle reste
neutre pendant la Première Guerre mondiale.
Sous le règne d’Alphonse XIII (1886-1931), l’accroissement des
difficultés économiques et l’instabilité gouvernementale aggravent les
tensions politiques et sociales. En 1923, le général Primo de Rivera,
soutenu par le roi, prend le pouvoir et établit une dictature militaire. Il
reste au pouvoir jusqu’en 1930, équilibre les finances, crée une
grande industrie, améliore les communications. Mais les
revendications régionales grandissent toujours.
Devant une opposition populaire croissante, Alphonse XIII demande à
Primo de Rivera de se retirer. Un an plus tard, en 1931, les partis
républicains triomphent aux élections municipales. La Deuxième
République est proclamée cette même année tandis que le roi s’exile
hors du pays.



Une démocratie titubante au milieu des luttes
de pouvoir
La Constitution de la Deuxième République de 1931 est un texte
profondément novateur. Il reconnaît les faits différentiels basques et
catalans et leur accorde le statut d’autonomie, ce qui est loin de faire
l’unanimité parmi les forces conservatrices. En 1933, les nouvelles
élections nationales donnent la victoire à une coalition de centre droit,
qui entreprend d’anéantir les réformes initiées par le précédent
gouvernement. Il suspend notamment les régimes autonomes basque
et catalan. En 1934, la Catalogne se révolte et demande
l’indépendance.
Aux élections de février 1936, les forces de gauche, réunies sous le
nom de Front populaire, sortent gagnantes, mais leur majorité est
faible. Le nouveau gouvernement restitue le statut d’autonomie à la
Catalogne et au Pays Basque. L’opposition, particulièrement la droite
conservatrice et l’armée, n’accepte pas l’état de fait et se rebelle. Le
17 juillet 1936, à Melilla (au Maroc), la première garnison militaire se
soulève, préparant l’offensive du mouvement national. La guerre civile
officielle commence.

De la guerre civile à la dictature franquiste
La guerre civile entre républicains et les nationalistes dure trois ans,
jusqu’en 1939, date à laquelle le général Franco, vainqueur, confisque
définitivement le pouvoir jusqu’à sa mort en 1975. De part et d’autre,
les combattants reçoivent une aide étrangère, les républicains celle de
l’Union soviétique et les franquistes celle de l’Italie fasciste et de
l’Allemagne national-socialiste. Cette dernière, beaucoup plus
importante, aura une influence décisive sur l’issue des combats.
En juillet 1936, les troupes militaires du Maroc et des îles Canaries,
menées par le général Franco, se soulèvent contre le Front populaire.
Au même moment, d’autres troupes militaires tentent de prendre le
contrôle de Madrid et de Barcelone, mais la population de ces deux
villes, majoritairement républicaine, s’y oppose par la force. La guerre
civile vient de commencer.



Au bout de quelques semaines, cependant, les militaires sont maîtres
d’une grande partie de l’Espagne du nord-ouest. Pendant l’hiver de la
même année, une nouvelle offensive nationaliste se prépare contre
Madrid, mais elle échoue ; la guerre se prolonge, tandis que les forces
internationales se mobilisent. Des volontaires venus de plusieurs pays
combattent aux côtés des forces républicaines : ce sont les Brigades
internationales, dont les effectifs atteindront 40 000 hommes.
L’Union soviétique livrera du matériel de guerre aux républicains
tandis que l’Allemagne et l’Italie fourniront aux nationalistes non
seulement du matériel de guerre mais aussi des hommes, environ 80
000. Une commission internationale de non-intervention est créée sur
proposition de la France et de la Grande-Bretagne afin d’empêcher
toute ingérence étrangère, mais son rôle est quasiment nul.
Outre les destructions matérielles, cette guerre causera la mort
d’environ 1 200 000 Espagnols, parmi lesquels 750 000 civils. L’un
des épisodes les plus tragiques de cette guerre sera le
bombardement de la population civile de Guernica par l’aviation
allemande, en avril 1937, sur ordre de Franco. Cet épisode est
immortalisé par le tableau éponyme de Picasso, actuellement exposé
au musée Reina Sofia, à Madrid.
Après la prise de Madrid puis de Barcelone par les nationalistes, la
guerre prend fin. La victoire de Franco, chef du Mouvement national,
est suivie de sanglantes répressions. Soutenu par la Phalange,
organisation d’idéologie fasciste, Franco devient « Caudillo » (chef de
l’Etat) et établit une dictature s’inspirant d’abord du modèle
mussolinien. En 1940, il fait proclamer un état de non-belligérance
favorable aux puissances de l’Axe. Plus d’un million et demi
d’Espagnols fuient le pays. A peine sortis d’une guerre civile, les
exilés politiques espagnols sont confrontés à la Seconde Guerre
mondiale. Dès lors, l’espoir de restaurer une démocratie en Espagne
s’amenuise.
Il faudra attendre 1945 pour que le gouvernement républicain
espagnol en exil se réorganise et trouve un pays d’accueil : le
Mexique. Malgré la condamnation du franquisme par l’ONU, dès le
début des années 1950, le gouvernement de Franco est reconnu par
la communauté internationale. Les successifs présidents du



gouvernement républicain en exil plaident la cause républicaine et
démocratique espagnole devant l’ONU, mais sans succès.
Pendant ce temps, le gouvernement franquiste évolue : il mène une
politique extérieure d’intégration aux institutions internationales. En
1953, l’Espagne signe avec les Etats-Unis un traité d’assistance
économique et militaire ; en 1955, elle devient membre de l’ONU et,
en 1959, membre de l’OECE (l’actuelle OCDE).

La transition démocratique et le régime des
autonomies
En 1969, Franco désigne son successeur, Juan Carlos de Bourbon,
petit-fils d’Alphonse XIII. En 1972, âgé de 80 ans, il délègue la
présidence du gouvernement à l’amiral Carrero Blanco, qui meurt lors
d’un attentat revendiqué par l’ETA, à la fin de l’année 1973. Carlos
Arias Navarro lui succède. Malgré un discours d’investiture
réformateur, Arias Navarro mène une politique sans changements. A
l’intérieur du pays, l’opposition au régime franquiste s’intensifie.
Le gouvernement doit faire face à des mouvements sociaux : grèves
ouvrières, manifestations d’étudiants et d’intellectuels, courants
autonomistes. En septembre 1975, quelques jours avant la mort de
Franco, trois membres de l’ETA et deux membres de FRAP (Front
révolutionnaire antifasciste patriotique) sont condamnés à la peine de
mort et exécutés. Cette décision provoque des protestations dans
toute l’Europe. Afin de mieux contrecarrer cette réprobation
internationale, Carlos Arias fait organiser un rassemblement sur la
Plaza de Oriente, à Madrid, pour rendre hommage au Caudillo
Franco. Le 20 novembre 1975, Franco meurt. Juan Carlos est
couronné roi d’Espagne.
La Phalange demeure le seul parti officiel. Dès le début de 1976, les
forces démocratiques, encore non reconnues légalement, entament
une série de manifestations pour réclamer la liberté et l’amnistie pour
les détenus politiques. Face à cette tension populaire, Juan Carlos Ier

destitue Arias Navarro de son poste (il est remplacé par Adolfo
Suarez, futur président), reconnaît légalement tous les partis
politiques, notamment le Parti communiste espagnol, et les syndicats ;
il fait voter le référendum du 15 décembre 1976 réorganisant les



Cortes (Parlement). Le pays s’achemine rapidement vers un régime
démocratique. Les élections ont lieu le 15 juin 1977. Ces élections
portent au pouvoir l’Union du centre démocratique (UCD) et son
leader Adolfo Suárez. Le président de la République en exil, José
Maldonado, et le nouveau président du gouvernement A. Suarez, font
une déclaration commune mettant fin aux institutions républicaines en
exil.
A cette même époque, la situation économique est explosive. En
1977, l’inflation atteint 44 % tandis que le chômage ne cesse
d’augmenter. Meetings, rassemblements, manifestations se
multiplient. Face à cette situation, le gouvernement veut unir toutes
les forces politiques représentées au Parlement autour du plan
d’action à suivre. L’accord qui en résultera est nommé « le pacte de
Moncloa ». Parmi les signataires se trouvent Enrique Tierno Galvan,
futur maire de Madrid ; Felipe F. González, président du Parti
socialiste ouvrier espagnol (PSOE) ; et Manuel Fraga, leader de
Allianza Popular. En 1978, le pays approuve par référendum la
nouvelle Constitution espagnole.
En 1981, Juan Carlos intervient aux Cortes et déjoue une tentative de
putsch militaire survenue lors de l’investiture de Leopoldo Calvo
Sotelo, successeur de A. Suárez, démissionnaire. Il gagne dès lors sa
légitimité auprès de tous les Espagnols. Le PSOE, conduit par Felipe
González, dont la popularité ne cesse de grandir depuis 1977,
remporte la majorité absolue aux élections législatives anticipées
d’octobre 1982, au détriment du Parti communiste espagnol et de
l’UCD. L’Alliance populaire obtient par contre près d’un tiers des
sièges.
En cinq ans, la démocratie est consolidée et un système de tendance
fédérale, le système des autonomies, est né. Par ailleurs, l’Espagne
adhère à l’OTAN, en 1982, et obtient, en mars 1985, son admission
dans la Communauté économique européenne, effective à partir du
1er janvier 1986.

L’Espagne des années 1990
Le gouvernement de Felipe González, pourtant socialiste, mène une
politique économique de plus en plus libérale. Le contrôle de l’inflation



est devenu prioritaire par rapport à la baisse du chômage. Certaines
industries nationales sont privatisées et procèdent à de nombreux
licenciements. La population est mécontente.
Après des années de division, la droite espagnole a retrouvé son
unité. A la fin des années 1980, l’Union du centre démocratique
(UCD) et l’Allianza Popular s’allient pour former le nouveau parti de
droite : le Partido Popular (PP). Ce parti obtient une très honorable
deuxième place lors des élections de 1989, talonnée par une nouvelle
coalition d’extrême gauche, l’Izquierda Unida (Gauche unie). Les
nationalistes catalans sont également représentés aux Cortes.
Face au gouvernement de González, José Maria Aznar, président du
PP, multiplie les critiques. Ses discours trouvent un écho de plus en
plus large au sein de la population. C’est dans ce climat que se
préparent les élections de 1992. Grâce à une campagne très active et
à une alliance avec les nationalistes catalans, le PSOE gagne
cependant les élections. Toutefois ce nouveau mandat s’annonce, dès
le début, périlleux.
La révélation du financement occulte du PSOE discrédite aussi bien le
parti que le chef du gouvernement Felipe F. González. Le directeur de
la Guardia Civil est accusé de détournement de fonds publics à des
fins personnelles et quitte illégalement le pays ; le gouverneur de la
Banque d’Espagne est, quant à lui, mis en examen également pour
détournement de fonds publics à des fins personnelles.
Mais le plus grand des scandales de la décennie est l’affaire du Grupo
Antiterrorista de Liberación, (GAL), un groupe militaire, antiterroriste,
semi-autonome, financé par le gouvernement et qui a mené une
guerre sanglante contre les membres de l’ETA dans les années 1980
(kidnapping, assassinats de membres présumés de l’ETA…).
Les médias et la justice ont établi des liens entre la police, le GAL et
les plus hauts échelons du gouvernement. Le GAL, dont les
principaux responsables ont été l’objet d’un procès retentissant au
début 1995, est responsable de 24 assassinats entre 1983 et 1987.
Les élections de 1996 donnent la victoire à José Maria Aznar.
Mais sa majorité est faible et il doit composer avec les partis
nationalistes, qu’il avait largement critiqués pendant la campagne, afin
de maintenir une certaine stabilité. Au soir des élections, le PSOE,
loin des prévisions catastrophiques des médias, obtient 141 sièges



aux Cortes. En mars 2000, Aznar remporte pour la seconde fois les
élections nationales, obtenant une majorité absolue. Ces résultats
sont les meilleurs enregistrés par la formation de « centre droite »
depuis le rétablissement de la démocratie.
Depuis le début des années 1990, les gouvernements espagnols
successifs ont misé sur les efforts budgétaires et monétaires pour
satisfaire les critères de Maastricht. L’Espagne peut ainsi adhérer à la
zone Euro dès son lancement, en janvier 2002.
Depuis 1978, année où est restaurée la démocratie, en passant par
1986, date à laquelle le pays intègre l’Union européenne, l’Espagne
n’a cessé de se développer et d’accroître son importance sur la scène
internationale. L’Espagne est membre de l’Organisation pour la
sécurité et la coopération en Europe (OSCE) et de l’Organisation du
traité de l’Atlantique Nord (OTAN), depuis 1982, bien qu’elle n’ait
accédé à son commandement militaire qu’en 1997.

De nos jours
Le jeudi 11 mars 2004, au matin, Madrid connaît la vague d’attentats
la plus meurtrière de son histoire. Dix bombes explosent dans quatre
trains de banlieue, à l’heure d’affluence, causant la mort de 200
personnes tandis que 1 482 autres sont blessées. A trois jours
seulement des élections législatives, le gouvernement de José Maria
Aznar, dont le ministre de l’Intérieur, Angel Acebes, se fait le porte-
parole, pointe du doigt l’organisation terroriste basque ETA. Or, le
vendredi, l’organisation séparatiste, par voie de presse, nie toute
responsabilité dans les attentats. Le jour même des élections, le
dimanche 14 mars, la piste indépendantiste est écartée, le groupe
terroriste d’Oussama ben Laden ayant revendiqué par deux fois ces
attentats. L’engagement de l’Espagne dans le conflit armé contre l’Irak
aurait motivé ces actes de barbarie.
Le cafouillage politique et médiatique qui a suivi les violences
terroristes de Madrid a précipité la chute du PP, le parti de José Maria
Aznar. Les socialistes du PSOE reviennent au pouvoir, après huit ans
d’absence, avec 43 % des votes et 164 sièges au Parlement. Le
nouvel homme fort de l’Espagne est désormais José Luis Rodriguez
Zapatero, un avocat de 43 ans, qui fait de la lutte contre le terrorisme



la priorité de son mandat. Son arrivée au pouvoir marque le retrait des
troupes espagnoles d’Irak. Dès son élection, Zapatero incarne le
changement politique attendu après des années de politique du Parti
populaire d’Aznar. Cap sur l’Europe (même si, depuis son entrée dans
l’UE, en 1986, l'Espagne est le pays qui a le plus bénéficié des aides
communautaires – elle se passe d’une partie de cette manne depuis
2007), rapprochement diplomatique serein avec le Maroc (mais aussi
l’Algérie et les pays d’Amérique latine), volonté de régulariser tous les
travailleurs immigrés clandestins (à condition qu’ils détiennent un
contrat de travail) et éradication de la violence conjugale (en 2003, au
moins 65 femmes ont été tuées par leur conjoint en Espagne),
notamment en modernisant la loi sur le divorce… Avec son style
innovant, le Premier ministre socialiste s’est révélé plus solide que
prévu. Toutefois Zapatero agace l’opposition conservatrice en lançant
un projet laïc avec, pour point d’orgue, la fin des cours (obligatoires)
de religion, en 2004, dans les écoles espagnoles. Ceux-ci sont
désormais remplacés par des cours d’éducation civique (Education
para la Ciudadania), une « attaque contre la morale chrétienne » pour
les conservateurs du PP. Deuxième pied de nez au catholicisme, la
légalisation du mariage homosexuel, en juin 2005, avec, dans la
foulée, la possibilité d’adopter pour les couples de même sexe.
En mars 2006, le gouvernement et l’ETA s’engagent dans un
processus de paix qui ne sera que de courte durée puisque, le 30
décembre 2006, le groupe armé basque revendique un attentat à
Madrid ayant causé la mort de 2 personnes et fait 19 blessés. La
réaction du gouvernement ne se fait pas attendre : le ministre de
l’Intérieur déclare « liquidé » le processus de paix, alors que Zapatero
annonce que cette action de l’ETA met un « point final » à toute
négociation. De son côté, le groupe indépendantiste attendra le 5 juin
2007 avant d’annoncer, à son tour, officiellement, la rupture du
cessez-le-feu. La reprise des hostilités sera suivie par un attentat à la
voiture piégée devant la caserne de la garde civile à Durango,
quelques jours plus tard.
Enfin, il ne faut pas oublier que le gouvernement socialiste s’est
attaqué à la question de la « mémoire historique », en créant une
commission interministérielle chargée d’élaborer un projet de loi
rendant justice aux victimes du franquisme. Ce volet était une des



priorités de Zapatero, petit-fils d’un capitaine de l’armée républicaine
exécuté pendant la guerre civile.
En mars 2008, José Luis Rodriguez Zapatero brigue, avec succès, un
second mandat, face à son principal adversaire, le conservateur
Mariano Rajoy, président du Parti populaire. Peu de temps après, le
pays, à l'instar de l'Europe, est frappé par l'éclatement de la bulle
immobilière aux Etats-Unis et par la crise financière. Fin 2008,
l'Espagne entre officiellement en récession. Une politique de rigueur
visant à résorber le chômage (20 %, le plus fort taux de l'Union
européenne) et à relancer la croissance est lancée par José Luis
Rodriguez Zapatero. En 2009 et 2010, les manifestations du
mécontentement de la population et des syndicats se multiplient,
aboutissant à une grève générale le 29 septembre 2010, inédite sous
Zapatero. En novembre 2010, le pape Benoît XVI se rend en Espagne
pour dénoncer la montée de la laïcité dans ce pays autrefois si
catholique ; il s'en prend notamment à la légalisation du mariage
homosexuel et à l'avortement.

Chronologie
 De 1500 à 500 av. J.-C. De nombreux navigateurs
méditerranéens, phéniciens, et grecs surtout, fondent des
colonies sur les côtes d’Ibérie, dont l’intérieur est déjà occupé
par les Ibères, les premiers habitants de la Péninsule.
 500 av. J.-C. Arrivée des Carthaginois.
 241 av. J.-C. Première guerre punique : les Romains
occupent le nord-est de la Péninsule.
 218 av. J.-C. Deuxième guerre punique. Le triomphe des
Romains leur permet d’entreprendre la conquête de toute
l’Ibérie.
 Ier siècle La religion chrétienne se propage lentement sur le
territoire.
 De 414 à 419 Les Wisigoths, chrétiens, s’emparent du nord
et fondent un royaume qui s’étend peu à peu à toute la
Péninsule. La capitale s’installe à Tolède.



 711 Les Maures, maîtres de l’Afrique du Nord, débarquent.
En deux ans, ils réussissent à conquérir quasiment toute la
Péninsule. Ils bénéficient du soutien des juifs et de tous les
mécontents de l’occupation wisigothe.
 722 Bataille de Covadonga, dans les Asturies. Première
victoire des chrétiens contre les Maures, ce qui marque le
début de la Reconquête.
 XIIIe siècle Ferdinand III de Castille et Jacques Ier d’Aragon
étendent leur pouvoir jusqu’au sud de l’Espagne. A la mort de
Jacques Ier, les Maures ne possèdent plus que le royaume de
Grenade.
 1469 Le mariage d’Isabelle de Castille et de Ferdinand
d’Aragon assure l’unification de l’Espagne.
 1481 Début de l’Inquisition : expulsion des juifs et des
conversos, c’est-à-dire les juifs convertis au catholicisme.
 1492 Découverte de l’Amérique par Christophe Colomb.
Isabelle et Ferdinand (les Rois Catholiques) achèvent la
Reconquête en occupant Grenade.
 1516 Charles, fils de Jeanne (fille d’Isabelle et Ferdinand) et
de Philippe le Beau (fils de l’empereur Maximilien d’Autriche),
devient roi d’Espagne, de Sicile et de Naples, sous le nom de
Charles Ier. Il gouverne également les Pays-Bas et possède
l’immense empire colonial d’Amérique du Sud.
 1519 Héritier des Habsbourg par son père, Charles Ier

devient empereur du Saint Empire (Allemagne et une partie
de l’Autriche) sous le nom de Charles Quint. Il est le plus
puissant souverain d’Europe. Fernand Cortéz débarque au
Mexique et détruit l’Empire aztèque.
 1556 Charles Quint abdique. Son fils Philippe II hérite de la
couronne d’Espagne, avec ses colonies américaines, ainsi
que des Pays-Bas et de l’Italie.
 1571 Philippe II remporte la bataille navale de Lépante contre
les Turcs. L’Espagne contrôle alors la Méditerranée.
 1580 L’Espagne hérite du Portugal.



 1588 L’Invincible Armada est vaincue par les Anglais.
 1610 Les 270 000 Moriscos (musulmans convertis au
catholicisme) se font expulser.
 1659 Par le traité des Pyrénées, l’Espagne cède à la France
le Roussillon et l’Artois. Fin de la domination espagnole sur
l’Europe.
 1668 Indépendance du Portugal.
 1701-1714 Guerre de Succession entre les Bourbons et les
Habsbourg. La paix d’Utrecht de 1713 reconnaît Philippe V,
un Bourbon, comme roi d’Espagne, mais le force à céder la
Flandre et les possessions italiennes.
 1793-1795 Charles IV, roi d’Espagne et cousin de Louis XVI,
déclare la guerre à la Convention, de peur de la propagation
des idées révolutionnaires.
 1808 Napoléon prétexte de vouloir faire passer par l’Espagne
les troupes qui doivent combattre le Portugal allié aux Anglais.
En fait, il occupe l’Espagne et force Charles IV à abdiquer.
Napoléon donne la couronne à son frère, Joseph Bonaparte.
Les Asturies et la Galice font front. Débute alors la guerre
d’Indépendance.
 1812 Les Cortes (Parlement) se réunissent régulièrement à
Cadix, en Andalousie. Ils adoptent un projet de constitution qui
prévoit l’abolition de l’Inquisition, de la censure et du servage,
et précise surtout que le roi devra se soumettre à l’autorité du
Parlement.
 1813 Wellington, général anglais, écrase les troupes
françaises à Vitoria : fin de la guerre d’Indépendance.
 1814 Rejet de la Constitution de 1814 par Ferdinand VII.
 1820 Une insurrection militaire obtient le rétablissement de la
Constitution de 1812.
 1826 Soulèvement dans les grandes colonies d’Amérique.
 1833 Mort de Ferdinand VII : l’Espagne est déchirée par une
guerre civile entre partisans de Don Carlos, frère de
Ferdinand, et ceux d’Isabelle II, sa fille.



 1854 Début du règne d’Isabelle II, après la seconde
abdication de sa mère, la régente Marie-Christine.
 1868 Isabelle II est déchue de son trône et contrainte à l’exil.
 1873 La Première République est proclamée, mais, en
l’absence d’un gouvernement stable, un pronunciamiento
restaure la famille de la reine Isabelle.
 1898 Guerre contre les Etats-Unis : perte des Philippines, de
Guam, de Porto Rico et de Cuba.
 1899 L’Espagne vend à l’Allemagne ses dernières
possessions dans le Pacifique.
 1902-1931 Règne d’Alphonse XIII, après la régence de sa
mère.
 1931 Les partis républicains triomphent aux élections
municipales dans les grandes villes. Le roi quitte le pays. La
Deuxième République est proclamée.
 1934 Révolte des mineurs des Asturies. L’insurrection est
punie de neuf jours de bombardements.
 1936 Le bloc de gauche, ou Front populaire (Frente Popular),
sort vainqueur des élections générales de justesse.
 1936-1939 Guerre civile, qui oppose les partisans de la
République espagnole et les rebelles nationalistes.
 Avril 1937 Bombardement de la population civile de
Guernica par l’aviation allemande, sur ordre de Franco.
 1939 Victoire de Franco, chef du mouvement national.
 1953 L’Espagne signe avec les Etats-Unis un traité
d’assistance économique et militaire.
 1955 L’Espagne devient membre de l’ONU.
 1975 Mort de Franco. Conformément à une décision prise
dès 1969, le pouvoir est confié au prince Juan Carlos de
Bourbon, petit-fils d’Alphonse XIII, qui prend le titre de roi et
engage presque aussitôt l’Espagne dans la voie de la
démocratisation.



 1977 Premières élections législatives depuis la mort de
Franco. Victoire de l’Union du centre démocratique d’Adolfo
Suarez.
 1978 Adoption par référendum d’une nouvelle Constitution.
 1979 Elections législatives anticipées, remportées par l’Union
du centre démocratique et son leader, Adolfo Suárez.
 23 février 1981 Tentative de coup d’Etat : 300 membres de
la Guardia Civil font irruption dans le Parlement ; un général
déclare l’état d’urgence à Valence et des chars d’assaut
quadrillent les rues. L’intervention du roi Juan Carlos fait
échouer le coup d’Etat.
 1982 Le Parti socialiste ouvrier espagnol (PSOE), conduit par
Felipe González, remporte la majorité absolue aux élections
législatives anticipées.
 1986 L’Espagne intègre la Communauté économique
européenne (l’ancêtre de l’Union européenne).
 1992 Le PSOE est réélu.
 1996 Victoire électorale de la coalition gouvernementale du
Partido Popular (PP, droite) menée par Aznar.
 2000 Aznar est réélu à la majorité absolue. Il axe sa politique
sur les problèmes d’immigration au détroit de Gibraltar et sur
le conflit basque. José Maria Aznar devient le seul leader
conservateur en pleine ascension, alors que la plupart des
gouvernements membres de l’UE sont de tendance social-
démocrate.
 2002 L’Espagne préside l’Union européenne pendant les six
premiers mois de l’année, à l’heure où est mise en place la
circulation de l’euro.
 19 novembre 2002 Le naufrage du pétrolier Prestige, à
quelque 270 m au large des côtes de Galice, entraîne une
catastrophe écologique majeure, avec le déversement dans
l’océan Atlantique de milliers de tonnes de pétrole. C’est la
quatrième marée noire en Galice depuis 1976.



 2003 Elections municipales et régionales, dernière occasion
pour José Maria Aznar de se mesurer à l’opposition avant la
fin de son mandat. Victoire du Parti populaire, malgré la
position proaméricaine du chef du gouvernement.
 11 mars 2004 Quatre trains explosent à Madrid et dans sa
banlieue. Bilan : 191 morts.
 14 mars 2004 Zapatero, leader du Parti socialiste, remporte
les élections législatives. Il entre en fonction le 7 avril. C’est la
victoire du Parti socialiste ouvrier espagnol, PSOE, après
deux mandats de la droite.
 Octobre 2004 Vote à l’unanimité de la loi sur la violence
conjugale, laquelle punit fortement les attaques dont sont
fréquemment victimes les Espagnoles.
 Février 2005 L’Espagne est le premier Etat membre à voter
la ratification du traité constitutionnel européen par
référendum : les Espagnols votent « oui » à 76 %. En juin,
après la décision de retarder la ratification lors du Conseil
européen de Bruxelles, l’Espagne (mais aussi la Grande-
Bretagne, les Pays-Bas, la Finlande et la Suède) rejette le
budget de l’UE entre 2007 et 2013.
 Juillet 2005 Légalisation du mariage homosexuel et de
l'adoption par des couples homosexuels.
 15 décembre 2005 Vote d’une loi sur l’enseignement
réduisant le poids de la religion dans les écoles.
 22 mars 2006 L’ETA annonce un cessez-le-feu permanent,
effectif le 24 mars.
 29 juillet 2006 La loi sur la « mémoire historique », visant à
reconnaître les victimes du franquisme, est approuvée en
Conseil des ministres.
 5 juin 2007 Le gouvernement rompt le dialogue avec l’ETA
et met ainsi fin au cessez-le-feu permanent.
 31 octobre 2007 Verdict du procès des attentats du 11 mars
2004, 21 accusés sur 28 sont condamnés.



 Mars 2008 Réélection de Zapatero. L’ETA lance une
campagne de violence en été.
 2008 Eclatement de la bulle immobilière et crise financière.
Entrée de l'Espagne en récession.
 1er janvier 2010 L'Espagne prend la présidence de l'UE pour
six mois, à la suite du traité de Lisbonne.
 2010 L'ETA est décapitée pour la cinquième fois depuis
2008. Des dizaines d'activistes sont arrêtés.

Politique et économie
POLITIQUE
Une monarchie constitutionnelle
Juan Carlos est roi d’Espagne depuis le 22 novembre 1975. Son titre
officiel est « Sa Majesté Don Juan Carlos Ier de Bourbon ». Lorsque
Franco le nomma « prince d’Espagne », il était loin de se douter que
les convictions et l’entreprise de Juan Carlos différaient des siennes
car, une fois sur le trône, en 1975, ce dernier commença à prendre
des mesures pour rétablir la démocratie suspendue pendant les
années franquistes. Grace à Juan Carlos, et à la Constitution de 1978,
l’Espagne devient une monarchie constitutionnelle et un Etat social
démocratique de droit reconnaissant la pluralité des partis politiques.
Le roi est chef de l’Etat. Mais, bien qu’il règne, il ne gouverne pas, ses
compétences sont limitées. Il est chef des armées, il ratifie les lois,
nomme le président du gouvernement et peut dissoudre le
gouvernement. La politique intérieure et extérieure est conduite par le
gouvernement central, qui opère sur différents champs d’action :
administration civile et militaire, défense, exercice du pouvoir exécutif
et réglementation, élaboration des budgets généraux de l’Etat… Le
président du gouvernement (équivalent de notre Premier ministre) est
à la tête de l’exécutif et est nommé pour quatre ans. Depuis le 7 avril
2004, José Luis Rodriguez Zapatero, leader du PSOE, réélu en mars
2008, dirige le gouvernement.



Le pouvoir législatif appartient au Parlement, ou Cortes generales. Il
est composé du Congreso de los diputados (Congrès des députés) et
du Senado (Sénat). Le congrès compte 350 députés élus pour quatre
ans au suffrage direct. Les sénateurs sont au nombre de 248, dont 40
sont désignés par les régions.

Les Communautés autonomes
Le passage du XIXe au XXe siècle coïncide avec l’émergence des
pensées régionalistes en Espagne. Influencés par le romantisme
allemand, les régionalismes politiques et, en particulier, basque, se
structurent. Mais ces revendications ne sont guère tolérées par les
régimes autoritaires, qui ne cessent de mener des politiques
répressives. Malgré cela, l’idéologie régionaliste perdure. Aussi,
lorsqu’en 1975 Franco meurt, l’Espagne se trouve de nouveau
confrontée à la tentation régionaliste. La reconnaissance des
revendications régionales devient un facteur de stabilité (politique et
sociale) pour le pays. Dès 1976, l’Espagne se transforme. Le roi
permet la légalisation des partis politiques. Dès lors, les
revendications régionales commencent à s’exprimer à haute voix et
s’affirment de plus en plus. La Catalogne et le Pays Basque, leaders
de la pensée régionaliste, réclament une certaine autonomie politique.

La Constitution de 1978 et les gouvernements régionaux
Optant pour un système intermédiaire entre centralisme et
fédéralisme, la Constitution de 1978 institue des gouvernements
régionaux. En 1981, une nouvelle étape est franchie avec la création
du statut de Comunidad autonoma (Communauté autonome). La
Catalogne et le Pays Basque sont les premiers à y accéder. En dix
mois, c’est l’ensemble des Espagnols qui demandent un statut pour
leur région. Dix-sept communautés voient le jour, disposant chacune
d’un statut d’autonomie propre. Aragon, Navarre, Valencia, Castille-
León, Castille-La Manche, Andalousie, Murcie, Estrémadure, Galice,
Asturies obtiennent un statut d’autonomie en 1981. Madrid, La Rioja
et Cantabrie obtiennent leur statut en 1983. La Communauté
autonome a été définie selon des critères historiques, culturels et
linguistiques. Les critères géographiques, voire démographiques,
n’ont pas été retenus comme critères pertinents de cette division



communautaire. Ainsi, l’Espagne a des communautés qui peuvent
être très disparates.

Découpage territorial et domaine de compétences
Le municipio (municipalité), la provincia (équivalent du département)
et la comunidad autonoma (équivalent de la région) forment les trois
échelons du découpage politico-territorial de l’Espagne actuelle. En
vingt ans d’existence, le statut d’autonomie a accumulé de larges
pouvoirs. Les gouvernements régionaux sont aujourd’hui
responsables au minimum du logement, des services sociaux, de
l’agriculture, de la culture et de l’urbanisme.
Bien que chaque « autonomie » ait désormais son président, son
assemblée législative et son gouvernement, et, pour certaines, des
institutions concernant les affaires administratives, civiles et pénales,
un Tribunal supérieur de justice, les plus grands bénéficiaires des
nouveaux arrangements sont les Basques et les Catalans, qui jouent,
depuis 1993, un rôle important au Parlement de Madrid. Toutes les
Communautés autonomes n’ont pas les mêmes domaines de
compétences et pas la même influence sur les décisions nationales.
La réforme du Sénat a abouti à le transformer en chambre de
représentation des autonomies. L’organisation politique espagnole
s’est rapprochée encore plus de celle des fédérations.

Le Pays Basque
Le gouvernement et le Parlement, autonomes, ont autorité en matière
d’éducation, de culture, de santé, de justice, de gestion économique.
Le gouvernement siège au Palacio de Ajuriaenea, à Vitoria. Le
Parlement est situé rue Becerro Bengoa, à Vitoria également, et le
Tribunal supérieur de justice est à Bilbao. Les trois territoires de
l’autonomie ont eux-mêmes leur gouvernement. Le Pays Basque a
aussi sa police autonome, la Ertzantza, en uniforme bleu et rouge et
béret basque rouge.

La Navarre
Les Fueros sont le fruit du pacte de respect mutuel entre le roi et le
royaume de Navarre, au Moyen Age. Cette charte civile, politique et
économique propre à l’autogouvernement s’est maintenue tout au
long de l’histoire. La Navarre est aujourd’hui une communauté forale,



reconnue depuis 1982. Les Basques souhaitent, eux, former une
grande communauté incluant la Navarre, qui jusque-là s’y oppose.
Elle dispose d’une police forale, indépendante. Le gouvernement
foral, à Pampelune, en plus des droits communs aux autres
Communautés autonomes, dispose de tous les pouvoirs sur
l’administration fiscale.

La Cantabrie
La Cantabrie est une Communauté autonome depuis 1981, qui
dispose d’un Parlement et d’un gouvernement régional. Le Parlement
compte 39 sièges ; il est basé à Santander.

Les Asturies
La Communauté autonome des Asturies est une principauté qui a été
reconnue par Juan Carlos dès son accession au trône. Le
gouvernement est basé à Oviedo. Les Asturies sont le berceau de la
monarchie espagnole, avec, pour premier roi, Pelayo, qui infligea la
première défaite aux Maures lors de la bataille de Covadonga, en 719.
Depuis, le souverain d’Espagne porte aussi le nom de prince des
Asturies et la communauté.

La Galice
Le Parlement galicien est élu au suffrage universel. Il se compose de
75 députés. Le gouvernement – la Xunta de Galicia – est formé d’un
président et de 11 conseillers chargés des départements de
l’administration publique, de l’économie, des travaux publics, de
l’éducation, de la culture, des services sociaux, de l’industrie et du
commerce, de la pêche et de l’agriculture, des relations
institutionnelles, et du poste de porte-parole du gouvernement. Le
Tribunal supérieur de justice de Galice traite les contentieux
administratifs, sociaux, civils et pénaux.
Le Tribunal des comptes est l’organisme de gestion de l’administration
autonome.
Le défenseur du peuple, qui dépend du Parlement autonome, défend
les droits des citoyens galiciens. La Galice a un statut d’autonomie dit
historique, expression qui souligne ses différences culturelles telles
que langue et identité.



Et la fiscalité ?
A la fin des années 1980, les difficultés économiques chroniques de
l’Espagne conduisirent la Catalogne et le Pays Basque à entamer de
rudes négociations avec le PSOE. Ces deux régions avaient un PIB
bien supérieur à celui des autres régions et se plaignaient de trop
participer à l’économie de la nation (suite au principe de redistribution
régionale, les régions les plus riches donnent plus à l’Etat) et de n’en
tirer aucune contrepartie. En effet, la majorité des budgets des
autonomías sont dépensés à court terme, de façon clientéliste. Ainsi,
depuis 1997, les régions fixent elles-mêmes les taux d’imposition sur
une part de l’impôt sur le revenu, afin d’assurer le financement de
leurs dépenses, et peuvent même créer leurs propres impôts, comme
sur les grandes surfaces par exemple.

Le gouvernement central
Le gouvernement central a, quant à lui, d’autres champs d’action. Les
plus importantes missions concernent l’élaboration et la conduite de la
politique intérieure et extérieure, l’administration civile et militaire et la
défense de l’Etat, l’exercice du pouvoir exécutif et la réglementation
conformément à la Constitution et aux lois, et, enfin, l’élaboration des
budgets généraux de l’Etat.
Le pays est dirigé par le leader de la majorité parlementaire, appelé
jefe del gobierno. Avec la victoire du PSOE aux élections du 14 mars
2004, José Luis Rodríguez Zapatero est devenu le chef du
gouvernement pour une durée de quatre ans. Il a été réélu en 2008.

Les partis politiques espagnols
Durant le franquisme, seule la Phalange était tolérée. Toutes les
autres organisations politiques étaient interdites et donc illégales. Dès
1976, la prohibition est levée et les partis politiques exilés ou
clandestins sont légalisés tandis que d’autres se constituent.
Aujourd’hui, les deux principaux sont le PSOE et le PP.
 Le PP (Partido popular). Le Parti populaire s’appelait « Alliance
populaire », parti héritier du franquisme dont le chef n’était autre que
Manuel Fraga, ancien ministre du général Franco. Aujourd’hui, parti
traditionnel de droite, conservateur et ancré sur la démocratie
chrétienne, il est dirigé par Mariano Rajoy, successeur d’Aznar.



 Le PSOE. Le Parti socialiste ouvrier espagnol, parti de l’opposition, a
été fondé de manière clandestine à Madrid, le 2 mai 1879, à l’initiative
d’un noyau d’intellectuels et d’ouvriers dirigé par Pablo Iglesias. De
1982 à 1996, Felipe González sera le leader du premier
gouvernement socialiste. Depuis sa victoire aux élections législatives
de 2004, le parti de José Luis Rodriguez Zapatero tient de nouveau
les rênes du pouvoir, qu’il tire vers le progressisme et la social-
démocratie.
 Le PCE et Izquierda Unida. La coalition Izquierda Unida, ou
rassemblement de la gauche, a été créée le 27 avril 1986, par le Parti
communiste espagnol (PCE), la Fédération progressiste, le Parti des
peuples d’Espagne, le Parti d’action socialiste, le Parti socialiste unifié
de Catalogne, le Parti humaniste, le Parti carliste, la Gauche
républicaine et de nombreux partis indépendants.
La fondation du Parti communiste espagnol remonte cependant à
1921, lorsque deux partis dissidents du PSOE décident de rejoindre
l’Internationale communiste.
 Los Verdes. Le Parti écologiste espagnol, fondé en 1984 à Malaga,
plus communément appelé « Confédération des Verts », est le seul
membre espagnol de la Fédération européenne des partis verts. Le
parti a même réclamé des poursuites judiciaires contre le
gouvernement de José Maria Aznar, à la suite du naufrage du
Prestige, le tenant pour responsable.

Les partis régionalistes
Ce sont le Parti nationaliste galicien (BNG), le Parti nationaliste
asturien (Unidá), le Parti régionaliste de Cantabrie (PRC), l’Union des
peuples de Navarre (UPN) et le Parti nationaliste basque (PNV).
Ce dernier a été créé par Sabino de Arana et Goiri. Le parti se fonde
sur Euskadi (autre nom de la Communauté autonome basque),
territoire situé de part et d’autre des Pyrénées. Il considère l’euskara
comme sa langue nationale et revendique la reconnaissance du
peuple basque, le développement de leur culture et une modification
de la Constitution. Le PNV ne soutient pas l’ETA.
 Partis politiques du Pays Basque : EE (Euskadiko Eskerra), EA
(Eusko Alkartasuna), EH (Euskal Herritarrok), PNV (Partido
Nacionalista Vasco).



Les bandes du Jarrai (jeunes séparatistes) organisent la kale borroca
(violence dans les rues).
 Autres partis politiques : les autres Communautés autonomes se
rapprochent pour beaucoup des tendances nationales.

Séparatisme et terrorisme

L’ETA
ETA, ou Euskadi Ta Askatasuna (qui signifie « Pour la patrie
et la liberté des Basques »), naît en 1959, sous la dictature du
général Francisco Franco. La formation apparaît à ses débuts
comme un mouvement estudiantin de résistance contre
l’appareil franquiste. Rapidement, le groupe séparatiste
basque, qui affirme représenter les aspirations
indépendantistes de la région, adopte des principes plus
radicaux : la défense de la langue basque l’euskera, la lutte
ethnique, le sentiment antinational, l’indépendance des
territoires. Le premier acte de terrorisme de l’ETA, une
tentative de déraillement d’un train franquiste, remonte à
1961. L’escalade de la violence commence : en 1973, la
terreur s’accentue avec l’assassinat de l’amiral Miguel Angel
Blanco, haut membre du Parti populaire. Depuis 1968, le
groupe séparatiste déclare être à l’origine de plus de 1 000
assassinats, une revendication qui n’a pourtant pas mené à sa
suppression. L’ETA est toujours présent sur la scène politique.
Les gouvernements successifs ne sont pas parvenus à un
accord. Les années 1990 ont été marquées par la révélation
d’un des plus grands scandales de la décennie, l’affaire du
Grupo Antiterrorista de Liberacion (Groupe antiterroriste de
libération, GAL, responsable de plusieurs dizaines de
meurtres et d’actes de torture), dont les liens avec les plus
hauts échelons du gouvernement espagnol ont été prouvés.
Une grande partie de la population basque condamne
aujourd’hui, de plus en plus ouvertement, les méthodes
employées par les membres de l’ETA. Dans un contexte de
lutte internationale intensive contre le terrorisme, l’ETA est
désormais plus que jamais dans le collimateur des pouvoirs



publics. Le parti indépendantiste basque Batasuna (parti
d’extrême gauche) est déclaré, le 27 mars 2003, hors-la-loi
par le Tribunal suprême espagnol, au motif d’avoir soutenu en
sous-main l’ETA. Cette mesure draconienne n’est qu’un des
éléments d’une politique répressive menée par le
gouvernement Aznar, dans laquelle le dialogue entre
dirigeants et séparatistes n’a plus sa place. Après l’arrestation
de hauts d'ignitaires de l’ETA au Pays Basque français, grâce
à la coopération policière transfrontalière, en octobre 2004,
l’organisation est fortement déstabilisée. Le nombre des
attentats est nettement en baisse et l’on ne compte aucun
attentat mortel entre 2004 et 2005.
En mai 2005, les députés espagnols approuvent une
proposition gouvernementale visant à ouvrir des pourparlers
avec l’ETA, dans le cas où l’organisation séparatiste basque
armée renoncerait à la violence. Le 21 novembre 2005, le plus
grand procès contre l’ETA, faisant suite à l’enquête lancée en
1998 par le juge Baltasar Garzon, s’ouvre près de Madrid. Il
vise 56 militants ou sympathisants présumés de l’ETA, qui
risquent entre 10 et 51 ans de prison.
Début 2006, le gouvernement espagnol reprend le dialogue
avec le mouvement séparatiste basque, ce qui aboutit à un
accord historique entre les deux parties : une trêve est signée
en mars 2006. Le 30 décembre 2006, l’ETA donne un coup de
canif dans le contrat et revendique un attentat mortel : un
véhicule piégé cause la mort de deux Equatoriens sur le
parking de l’aéroport de Madrid. Depuis mai 2003, l’ETA
n’avait pas commis d’attentat meurtrier. En réaction à l’attentat
du parking, le gouvernement de Zapatero déclare le
processus de paix rompu. Pour montrer son mécontentement,
le peuple espagnol défile, le 13 janvier 2007, en brandissant
des banderoles pour « la paix, la liberté, la vie et contre le
terrorisme ».
Le processus de paix prenant officiellement fin le 5 juin 2007,
Zapatero repense sa politique antiterroriste et entend bien
faire de la sécurité au Pays Basque sa priorité. S’ensuit, en
novembre 2007, le lancement d’un mandat d’arrêt contre 46



membres d’organisations indépendantistes basques
présumés proches de l’ETA. Malheureusement, en décembre
2007, Raul Centeno, garde civil espagnol, premier tué depuis
la fin de la trêve, vient s’ajouter aux quelque 800 personnes
décédées depuis 1968 et le début de la lutte organisée pour
l’indépendance du Pays Basque. En 2008, Zapatero réélu,
ETA poursuit sa lutte. De nombreux attentats ont été
revendiqués au cours de l’année. La trêve est oubliée. Entre
2008 et 2010, ETA est décapitée cinq fois et des dizaines
d'activistes sont emprisonnés.



La politique extérieure
En 2002, des tensions se font sentir entre l’Espagne et la Grande-
Bretagne à propos de Gibraltar. Ravivé en 1999, après une querelle
portant sur les droits de pêche, le conflit s’accentue en novembre
2002, au cours d’un référendum : les votants refusent
catégoriquement un condominium de l’Espagne et de la Grande-
Bretagne sur le Rocher (El Peñon). Le ton monte également d’un cran
entre le Maroc et l’Espagne, au sujet du minuscule îlot du Persil. Au
début de l’été 2002, les troupes espagnoles délogent manu militari les
assaillants de l’armée marocaine. Des conflits de voisinage sont
alimentés par plusieurs contentieux, dont la souveraineté de Ceuta et
de Melilla, les enclaves espagnoles au Maroc, et la pêche. Ces
derniers temps, les relations avec le Maroc ont connu un
réchauffement significatif. L’envoi d’une force conjointe hispano-
marocaine en Haïti, la visite du roi d’Espagne en janvier 2005, mais
aussi les drames de Ceuta et Melilla, prises d’assaut par les
immigrants subsahariens en octobre 2005 (provoquant la mort de
plusieurs d’entre eux) ont montré la solidité des nouveaux liens entre
les deux pays. En Algérie, l’Espagne souhaite préserver ses intérêts
économiques et commerciaux (l’Algérie est le premier fournisseur de
gaz du pays). Zapatero a par ailleurs lancé l’idée d’une « Alliance des
civilisations», afin de rapprocher l’Union européenne des pays
méditerranéens ; elle propose de centrer le dialogue sur les questions
économiques, sociales et culturelles, plutôt que politiques et
sécuritaires. L’Amérique latine constitue également un axe constant
de la diplomatie espagnole, qui souhaite un rapprochement plus étroit
entre l’Union européenne et le Mercosur. Zapatero s’est engagé dans
une politique internationale en faveur des droits de l’homme (il a
proposé, avec M. Chirac, de créer au sein de l’ONU un fonds d’aide à
la démocratisation qui s’appuierait sur l’éducation). De plus, il favorise
une intégration forte de l’Espagne dans l’Union européenne,
négligeant les Etats-Unis, à l’inverse de son prédécesseur.
En 2003, José Maria Aznar s’est rangé aux côtés des Etats-Unis pour
une intervention armée en Irak. Alors que la majorité de la population
s’y oppose, le chef du gouvernement insiste sur la nécessité de
coopérer contre le terrorisme international et décide d’envoyer ses



troupes. Conformément à ses promesses électorales, le nouveau chef
du gouvernement, José Luis Zapatero, retire les troupes espagnoles
d’Irak, le 30 juin 2004. Le gouvernement américain critique sa
décision, l’accusant de se soumettre au chantage des terroristes
islamistes. Malgré les tentatives de rapprochement et les signes de
bonne volonté, comme la visite du roi Juan Carlos aux Etats-Unis, fin
novembre 2004, la relation hispano-américaine paraît affectée par le
retrait des troupes espagnoles d’Irak. Depuis, la priorité de l’Espagne
est l’Europe.

Les enjeux politiques actuels
La commission parlementaire enquêtant sur les responsabilités
politiques dans les attentats du 11 mars 2004 a fait comparaître les
principaux responsables politiques espagnols, dont Zapatero et Aznar.
Les conclusions de l’enquête de la commission ont été rendues en
juin 2005. Le gouvernement Aznar y est critiqué pour n’avoir pas
prévu la menace islamique et pour y avoir réagi de manière partisane.
Le gouvernement de Zapatero mène une politique sociale ancrée
dans la modernité : il a nommé un gouvernement paritaire (la moitié
des ministres sont des femmes) et a déposé une loi reconnaissant les
mêmes droits aux couples homosexuels qu’aux couples
hétérosexuels : héritage, fiscalité, mais surtout mariage et droit à
l’adoption. Bien que l'Espagne soit rappelée à l'ordre par le Vatican,
elle continue sur la voie progressiste. En revanche, en ce qui
concerne l’immigration, l’administration de Zapatero, qui avait déposé
un projet de loi prévoyant la régularisation des étrangers travaillant
illégalement dans le pays sous certaines conditions, durcit les règles,
s'alignant sur les directives européennes.
En effet, en 2010, l'Espagne, à l'instar de toute l'Europe, fait face à
une grave crise financière mondiale. Les temps sont à l'austérité
budgétaire et le chômage augmente en flêche.

ÉCONOMIE
Les mutations de l’économie espagnole
Alors que, dans l’ensemble de l’Espagne, l’emploi agricole a été
dominant jusqu’aux années 1970, le Pays Basque est, par tradition,



une région industrielle. Depuis la fin des années 1980, l’économie
espagnole s’est complètement transformée : privatisations,
développement de nouveaux secteurs, perte de vitesse de l’industrie
lourde (surtout dans le nord), délocalisations, etc. Les aides
financières et le savoir-faire de l’Union européenne ont constitué un
soutien précieux pour l’économie espagnole. Toutefois, depuis 2007
et la crise des subprimes aux Etats-Unis, l'Europe, et l'Espagne avec
elle, est déstabilisée. En 2010, le pays doit faire face à un taux de
chômage de 20 % (le plus haut de toute l'Europe) et à une croissance
nulle.

Agriculture et élevage
Au nord de l’Espagne, l’agriculture demeure une activité importante.
L’élevage également, dont celui des bovins dans les régions humides
du nord-ouest. Quant à la côte atlantique, la pêche y est très active
(sardine, thon, morue), qui alimente de nombreuses industries.
La vigne est présente un peu partout en Espagne, même dans le
nord, au Pays Basque et en Rioja essentiellement. Rappelons que
l’Espagne est le premier vignoble de masse d’Europe. Dans la région
d’Almagro, on produit du safran ainsi que les célèbres aubergines au
vinaigre. Le sous-sol est riche en mercure.

Industrie
La production d’électricité, qui a décuplé entre 1950 et 1970, est due
pour plus de la moitié aux centrales hydrauliques, nombreuses dans
l’ensemble du pays et notamment dans les vallées pyrénéennes.
Depuis 1960, l’industrie s’est très rapidement développée ; ses
principaux centres sont situés dans le nord du pays (sidérurgie,
industries mécaniques et chimiques dans les Asturies ; fabriques
d’armes et papeteries dans les provinces basques).
L’industrie textile, valeur sûre de l’économie nationale, a su renforcer
sa position extérieure, en gagnant d’importantes parts de marché à
l’exportation. On y trouve de nombreuses entreprises d’habillement,
comme Inditex (l’un des premiers groupes mondiaux dans la
confection et la distribution d’habillement). La société Inditex, qui
possède la marque basque Zara, a su se démarquer en misant sur la



mode à bas prix. Son bénéfice croît régulièrement depuis la création
de la société en 1975.
L'industrie automobile, durement touchée par la crise économique et
financière de 2010, a perdu environ 200 000 postes.

Présence française en Espagne
La présence de la France en Espagne, ce sont près de 1 200 sociétés
françaises implantées dans la Péninsule : des grandes banques
comme la BNP ou le Crédit lyonnais, l’industrie automobile avec
Renault, Citroën et Peugeot, et les grandes surfaces avec Pryca
(Carrefour), Continente (Continent) et Alcampo (Auchan) ou encore la
FNAC, qui dominent le secteur de la grande distribution.

Ressources
Le sous-sol du pays, exploité depuis l’Antiquité, est très riche.
On trouve du charbon principalement dans les Asturies, et du minerai
de fer dans la province de Biscaye et dans le sud du pays, du plomb
et du zinc dans les monts Cantabriques. Pauvre en hydrocarbures,
l’Espagne dispose de raffineries qui lui permettent de traiter le pétrole
qu’elle importe.

Tourisme
Depuis longtemps, l’énorme importance de l’industrie du tourisme
dans l’économie nationale n’échappe plus à personne. Rappelons que
l’Espagne est le deuxième pays le plus visité au monde, après la
France, mais le premier en termes de recettes économiques liées à
cette industrie. Depuis 1963, le pays s’attache à développer ses
réseaux de communication et à former de vrais professionnels du
tourisme. En 1957, le général Franco ouvre les frontières au tourisme.
Le 7 septembre 1963, le décret 2427 crée l’école officielle du
tourisme. Le décret royal du 16 février 1996 entérine la création, à
l’université, d’études de tourisme permettant de former des experts et
de mieux répondre à la demande des visiteurs étrangers. Car les
touristes ne viennent pas uniquement pour les plages ensoleillées,
mais aussi pour découvrir des aspects de la culture ibérique. Une
vaste campagne de promotion du tourisme culturel a permis
d’augmenter le nombre des visiteurs en dehors de périodes estivales



et des zones côtières. Depuis quelques années, c’est au printemps et
en automne que le nombre de touristes augmente le plus rapidement.
En 2008, 60 % des touristes internationaux viennent de trois pays
principaux : Angleterre (27,6 %), Allemagne (17,6 %) et France (14 %)
et, plus généralement, 93,5 % d’Europe. L’Espagne est, devant la
Grande-Bretagne et l’Italie, la première destination préférée des
Français.

Moyens de communication
Si les infrastructures ont été modernisées – lignes de train à grande
vitesse (Madrid-Séville, et Madrid-Barcelone, avec un prolongement
prévu vers la frontière française), extension du réseau d’autoroutes et
des capacités aéroportuaires –, l’Espagne doit encore faire des efforts
pour rivaliser avec les installations de ses voisins européens. En effet,
les relations avec le reste de l’Europe souffrent du transbordement
qu’impose l’écartement plus large des voies de chemin de fer
espagnoles.

Population et langues
Le pays a connu de nombreuses invasions, à l’origine de types
ethniques très variés. On estime que l’Espagne du XVIIe siècle
comptait environ 7 millions d’habitants. La croissance de la population
est d’abord lente (10,5 millions en 1800), avant de s’accélérer au XXe

siècle à 18,5 millions en 1900 ; 23,5 millions en 1930 ; 30,5 millions en
1960 ; près de 46,7 millions en 2010. Cependant, depuis 1960, le taux
de natalité a d’abord chuté (de 21 ‰ en 1960 à 15 ‰ en 1980 et à 9
‰ en 1997), pour remonter progressivement depuis quelques
années : de 9,2 ‰ en 2000, il est passé à 9,87 ‰ en 2010. En 2010,
le taux de fécondité espagnol de 1,43 enfant par femme est l’un des
plus faibles de l’Union européenne des 27.
Cependant, la baisse corrélative des décès et de la mortalité infantile
rééquilibre le différentiel laissé par le faible taux de natalité et explique
la progression démographique. L’Espagne fait désormais partie de
ces pays dits « vieux » : les plus de 65 ans représentant 17,53 % de
la population totale.



L’exode rural devient important à partir de 1960. Attirés par les
emplois que créent les nouvelles industries ou les services tertiaires
dans les villes, les ruraux abandonnent en masse la campagne et
leurs emplois dans le secteur agricole, qui par ailleurs se mécanise.
En trente ans, 7 millions de personnes, dont 500 000 en 1964, ont
migré vers les villes, tandis que d’autres partaient à l’étranger. Dans
les années 1990, le mouvement se ralentit. Madrid, Barcelone,
Valence, Palma de Majorque et Málaga restent les lieux de vie
privilégiés sur le plan national. L’Espagne est désormais un pays
urbain : les villes concentrent 77 % de la population. En outre, la
fécondité y est plus importante que dans les zones rurales. La
population a majoritairement choisi d’habiter les provinces
périphériques, laissant Madrid isolée au centre de la Meseta. Sur 46,7
millions d’habitants, plus de la moitié se concentre dans l’Espagne du
Nord, principalement sur la côte atlantique (Pays Basque, Asturies,
Galice).

Identité nationale…
L’Espagne est avant tout diverse. Traversé, parcouru ou occupé, le
pays a hérité quelque chose de chacun des peuples qui y ont
pénétré : Ibères, Celtes, Phéniciens, Grecs, Carthaginois, Romains,
Vandales, Wisigoths, Arabes, Berbères, Francs. Pendant près de huit
siècles, l’Espagne a été le creuset de trois cultures et de trois
religions : chrétienne, juive et musulmane. Malgré la Reconquista, ces
trois cultures se sont côtoyées, se sont enrichies de leurs mutuelles
différences. Les chrétiens vivant sous la domination musulmane sont
appelés mozarabes tandis que les musulmans habitant les territoires
reconquis par l’Aragon et la Castille, sont nommés mudéjares.
L’interculturalité a été la règle pendant des années, si ce n’est des
siècles. Toutefois, à côté de ce trait, se révèle aussi une Espagne
faite « de sang, de volupté et de mort », celle de l’Inquisition, celle des
conquistadores, celle aussi de la guerre civile et de la dictature, celle
enfin qui perdure toujours à travers la corrida et qui nous apparaît
dans les œuvres de quelques grands maîtres, comme Goya ou
Picasso, ou de grands poètes comme Garcia Lorca. Aux prises avec
« le sentiment tragique de la vie », pour citer Unamuno, l’Espagne



chante et pleure, rit et crie, toujours intensément, jamais à moitié. Le
pays a été très fortement marqué par la religion chrétienne et plus
précisément le catholicisme. Dans ce domaine encore, le paradoxe
est de règle. L’Espagne a donné naissance à Thomas de
Torquemada, inquisiteur général de la Péninsule connu pour son
intolérance, et à Jean de la Croix ou Thérèse d’Avila, deux mystiques
qui cherchent la voie de Dieu dans l’extase amoureuse. L’Espagne
oscille entre la fascination de la chute et l’éblouissement de
l’ascension. Le héros espagnol, traversé par les contradictions de la
terre dont il est issu, engendre également son envers, son absurde, la
parodie de ce qu’il est. A l’image de don Quichotte, l’Espagnol ne
cesse d’enchanter le réel. L’illusion comme drame et le picaresque
comme moyen de conjurer le sort, voilà deux traits de la culture
nationale. L’Espagne est excessive, à l’image de ses coutumes et
traditions dont l’exemple le plus significatif est la diversité des
langues. Face à une telle richesse, on serait presque tenté de la
conjuguer au pluriel.

… et morcellement régional
L’aspect le plus original de la Constitution espagnole de 1978 réside
sans doute dans la façon de régler la question des nationalités
régionales. Tout en affirmant, « l’unité indissoluble de la nation
espagnole », la Constitution « reconnaît et garantit le droit à
l’autonomie des nationalités et régions qui en font partie ». Ainsi se
trouve-t-on aujourd’hui en présence de 17 régions autonomes
revendiquant chacune une culture et parfois une langue particulière.
C’est pour des raisons d’ordre essentiellement politique que le
castillan a été prédominant, devenant langue nationale. Le basque,
parlé par environ 650 000 individus, n’a aucun rapport avec les autres
langues. Très différentes les unes des autres, les régions renvoient
parfois à de puissants héritages historiques, souvent même à
d’anciens royaumes, comme c’est le cas de la Navarre ou des
Asturies. Cependant ce n’est qu’au XIXe siècle, époque
d’industrialisation et de commerce florissant, qu’apparaissent les
revendications régionales là où le développement économique
s’intensifie. C’est à cette époque qu’elles revêtent un contenu



politique. Aujourd’hui sur les 17 régions recensées, 3 bénéficient d’un
statut d’autonomie particulier : la Catalogne, la Galice et le Pays
Basque. Depuis la reconnaissance des langues régionales, Galice
s’écrit « Galizia » en galicien, et Pays Basque, « Euskadi » en
basque.

Les langues
Si la langue officielle de l’Espagne est l’espagnol, ou castillan, trois
autres langues sont parlées dans la région du nord de l’Espagne, dont
deux ont un statut officiel : le basque et le galicien. Quant au bable, ou
asturien, il a le statut de langue historique.

La langue basque : l’euskara
« Je me souviens de la phrase d’Arturo Campión : que le
basque monte vers les cimes et se réfugie en elles pour
mourir plus près du ciel. »
Miguel de Unamuno
Comme la base de l’union des habitants de la région était la
langue, ils se sont appelés Euskalherri : herri signifie « le
peuple qui parle euskara ». L’unité de base du peuple basque,
c’est la maison (etxea), où l’isolement et l’absence de contrôle
culturel a provoqué l’éclatement de la langue en une infinité
de dialectes et sous-dialectes parfois inintelligibles entre eux.
On trouve la trace du basque en 1545, dans les poèmes de
Dechepare, et, en 1571, dans le Nouveau Testament, publié
en basque. Au XIIIe siècle, il figurait dans le guide des pèlerins
à Compostelle et, au Xe siècle, dans les Gloses Emilianenses
du monastère San Millán de la Cogolla. Avant le Xe siècle,
c’est le trou noir, plus aucune trace ni d'indice. Les
hypothèses sur l’origine du basque sont diverses :
ressemblance avec les langues d’Afrique du Nord, origine
caucasienne…
Les bertsolaris sont des poètes qui improvisent en basque. Ils
s’affrontent dans des joutes oratoires où chacun redouble



d’ingéniosité face à son adversaire. Même si on ne comprend
pas un seul mot, le spectacle est saisissant.
La langue basque est essentiellement une langue de tradition
orale. Un disque admirable de chansons basques pour les
enfants, avec des berceuses sur fond sonore de harpe, est
celui d’Olatz Zugasti, Bulun Bulunka.

 EUSKALTZAINDIA - ACADÉMIE DE LA LANGUE
BASQUE
Plaza Barria, 15
à Bilbao
✆ +34 944 158 155
www.euskaltzaindia.net
L’Académie de la langue basque se consacre à la défense de
la langue basque : l’euskara.

Le basque
Le basque est une langue très ancienne, dont on pense qu’elle a peut
être été la première parlée par les hommes modernes (Homo
sapiens), qui ont occupé l’Europe il y a 35 000 ou 40 000 ans. Le
basque n’est pas une langue indo-européenne comme le latin ou le
grec. Il est apparenté aux iénisséien (Sibérie centrale), caucasien,
burushaski (nord du Pakistan), sino-tibétain, et na-déné. Ces langues
appartiennent au groupe hétérogène déné-caucasien et leurs
locuteurs sont localisés dans des endroits peu accessibles.
De nos jours, au Pays Basque, on dénombre 51,5 % d’hispanophones
et 30,1 % de bilingues (espagnol et basque). En Navarre, il y a 81,3 %
d’hispanophones.
Entre 1991 et 2006, le nombre de personnes parlant le basque est
passé de 419 200 à 557 000. Pourtant son usage régresse, car c’est
l’espagnol qui est privilégié en famille et en société.

Le galicien
Le galicien est une langue romane (indo-européenne), comme le
français, le roumain, l’italien… Il a la particularité d’être très proche du
portugais et également de l’asturo-léonais. Ces deux langues étant
voisines de l’espagnol et du catalan, le galicien est facile à



comprendre. Le galicien est parlé par plus de 80 % des Galiciens, qui
sont tous bilingues (espagnol).

L’asturien (ou bable)
L’asturien, ou bable, est également une langue romane. Il est parlé
par moins d’un million de personnes et n’a aucune reconnaissance
officielle. C’est pourquoi, dans les Asturies, près de 90 % de la
population s’exprime en espagnol.

Mode de vie
Depuis les années 1970, l’Espagne a vécu des bouleversements
politiques et sociaux qui ont radicalement transformé sa configuration.
De la movida des années 1980 aux années 2000, le pays s’est
métamorphosé ; il est passé d’une société figée par quarante ans de
dictature à une société du mouvement. Animée par une force vitale
longtemps réprimée, l’Espagne bouillonne encore, et se doit de faire
face à des nouvelles mutations et de nouveaux défis.

Famille
La structure familiale est encore extrêmement regroupée et il n’est
pas rare de voir cohabiter trois générations sous le même toit ! Les
jeunes, même lorsqu’ils travaillent, restent chez leurs parents jusqu’à
ce qu’ils se marient. Une fois mariée, la fille conserve son nom de
jeune fille, auquel elle ajoute celui de son mari, qui en fait de même. A
la naissance, l’enfant porte obligatoirement le nom du père et celui de
la mère (il prend le premier nom de son père et le premier de sa
mère). Cet ordre peut être inversé, mais l’ordre choisi pour le premier
enfant devra être respecté pour le (s) suivant (s). Lopez, Muñoz, F.
González et Martinez sont quelques-uns des noms de famille les plus
courants. Vous en trouverez des pages entières dans le Bottin ! Le
« z » final signifie « fils de ».

Place de la femme



En même temps que la grande révolution politique et culturelle de
l’après-dictature, la situation des femmes a beaucoup évolué. Avant la
chute du franquisme, elles étaient plutôt assignées aux trois « C » : la
cuisine, les chiquillos (les gosses) et le curé. Aujourd’hui, la plupart
vivent relativement tard chez leurs parents, font bien plus d’études
que leur mère et se marient donc plus tard (l’âge moyen du premier
mariage est passé de 24 à 30 ans en une génération). Leur taux
d’activité progresse en moyenne d’un point par an. Elles sont
aujourd’hui 54,9 % à travailler, dont près de 65 % parmi les 25-54 ans.
Comme souvent, elles sont plus touchées par le chômage : 19,1 %
(INE 2010) contre 18,6 % pour les hommes. L’écart salarial est lui
aussi très important : entre 20 et 30 % de moins par rapport à leurs
collègues masculins.
Le taux moyen de fécondité est de 1,43 enfant par femme et l’âge
moyen pour le premier enfant est de 31 ans. Les moyens de garde et
la politique d’aide à la famille sont quasi absents. Les postes à haute
responsabilité sont en outre beaucoup moins souvent offerts aux
femmes : elles sont moins de 2,5 % dans les conseils d’administration
des entreprises de l’Ibex 35 (le CAC 40 espagnol). Toutefois, le
gouvernement Zapatero donne l'exemple en appliquant la parité à la
lettre au sein de ses ministres.

Religion
Bien que la Constitution de 1978 soit laïque et ne reconnaisse par
conséquent aucune religion officielle, l’Espagne demeure un pays
encore fortement marqué par la tradition chrétienne catholique. Très
présente et très pratiquée jusqu’aux années 1970, la religion est
actuellement en perte de vitesse, notamment chez les jeunes citadins.
L’Eglise, qui a longtemps bénéficié d’une grande audience, perd
aujourd’hui son influence sur la vie quotidienne des fidèles. Elle
parvient difficilement à maintenir les vocations sacerdotales (le
nombre des séminaristes est passé de 8 000 en 1960 à 1 800 en
1975) et ses membres se font vieux. Les effectifs des ordres
monastiques baissent aussi considérablement. La conception de la
laïcité espagnole diffère de celle que l’on connaît en France. Citons
deux grandes différences : en Espagne, si l’on se marie à l’Eglise, on



n’a pas besoin de repasser devant le maire. Et le gouvernement
continue à verser des millions d’euros chaque année à l’Eglise
catholique, argent qui sert à la rémunération des prêtres et à
l’entretien des édifices.
Le vote d’une loi réduisant le poids de la religion dans l’enseignement,
en décembre 2005, a marqué une rupture et a rencontré l’opposition
de l’Eglise et du PP (Parti populaire), déjà opposés au mariage des
homosexuels. L’épiscopat espagnol conteste le gel d’une loi votée
sous le gouvernement précédent, qui rendait le cours de religion
obligatoire à l’école et décisif pour l’accès aux classes supérieures et
universitaires. La nouvelle loi accorde cependant aux familles la
possibilité de suivre un enseignement religieux non obligatoire et non
pris en compte pour l’accès à l’université.

Éducation
La scolarisation en Espagne est obligatoire et gratuite pour tous les
enfants, entre 6 et 16 ans. L'enseignement scolaire est divisé en trois
sections : école maternelle, de 3 à 6 ans, école primaire, entre 6 et 12
ans, et secondaire. Cette dernière s'étend sur quatre ans, entre 12 et
16 ans. Le titre de diplômé ESO (Education secondaire obligatoire)
permet d’accéder au bachillerato, deux années de plus qui mènent
aux études universitaires. La grande différence avec la France réside
dans le système d’entrée à l’université : pendant le bachillerato les
élèves obtiennent une moyenne qui s’additionne à la moyenne de la
PAU (Preuve d’accès universitaire). Cette série d’épreuves se déroule
pendant une semaine, à raison de deux examens par jour. La
moyenne obtenue déterminera l’accès à une branche universitaire.
Par exemple, les notes de l’année 2010-2011 nécessaires pour faire
médecine à l'université de Bilbao ont été de 8,24/10. Après l'entrée à
l'université, le fonctionnement espagnol s'apparente au français, avec
trois cycles universitaires, sur 3, 5 et 8 ans.

Santé
Comme en France, le système de santé espagnol est largement
financé par les cotisations salariales et patronales et géré par les



pouvoirs publics. De plus en plus techniques et innovants, les
hôpitaux sont en charge d’une population dont l’espérance de vie,
comme dans tous les pays industriels, atteint à présent 80 ans en
moyenne. Les carences alimentaires ont été éradiquées. La
vaccination généralisée a induit une baisse considérable de la
mortalité infantile. En 20 ans, l’Espagne a atteint le niveau de ses
voisins européens. La santé publique est gratuite, que l'on soit
chômeur, travailleur ou étranger ; la sécurité sociale espagnole prend
en charge tous les frais médicaux. Les citoyens européens peuvent
également bénéficier de la sécurité sociale espagnole durant leur
séjour sur le territoire, il leur suffit de se procurer la Carte européenne
d'assurance maladie (CEAM).

Arts et culture
Le pays est doté d’un riche patrimoine culturel, aux diverses
influences étrangères bien sensibles.
La domination arabe principalement, qui a duré huit siècles, a marqué
de son empreinte bon nombre de sites et monuments.

ARCHITECTURE
De la préhistoire à l’invasion arabe
Du paléolithique jusqu’en 711, différentes civilisations ont laissé dans
le nord de l’Espagne des témoignages artistiques d’une valeur
exceptionnelle. Ainsi, la Cantabrie et les Asturies abondent en sites
paléolithiques et en peintures rupestres. Les Romains ont donné au
pays des voies de communication, des aqueducs et quelques villes.
L’époque wisigothique a laissé peu de traces, car l’invasion arabe a
empêché trop tôt son développement dans cette partie du pays.
Cependant, les Wisigoths ont introduit les arcades en forme de fer à
cheval à l’intérieur des églises. L’islam interdisant toute représentation
humaine ou animale, la peinture comme la sculpture ne se sont pas
distinguées durant tout le Moyen Age.

Arts préroman et roman



C’est après la victoire du roi Pelayo que se développe dans les
Asturies une architecture spécifique : arcs en demi-pointe, fresques,
plan basilical à trois nefs…
Les plus beaux spécimens de cet héritage se trouvent à Oviedo, sur le
mont Naranco. Plus tardifs, les ouvrages des cisterciens sont
notamment visibles en Galice. A cette époque du début de l’art roman,
le pèlerinage de Saint-Jacques-de-Compostelle va redessiner le
paysage de la région, où de nombreux édifices religieux (églises et
hôpitaux) sortent de terre.

Art gothique
A partir du XVIIIe siècle, le gothique pénètre en Espagne par la
Navarre. L’accent est mis sur la pureté des lignes, aussi les murs sont
lisses et comportent peu de sculptures. Les chemins de Saint-
Jacques en offrent de nombreux témoignages.

Style plateresque du XVIe siècle
La richesse du Nouveau Monde sera à l’origine du style plateresque
(du mot platero, « orfèvre travaillant l’argent »). Ce style dérive
directement de l’art gothique et du style mudéjar et se caractérise par
ses décorations en or et en argent.

Architecture du XVIIe siècle
L’architecture du XVIIe siècle se situe dans le prolongement des
tendances classique et plateresque.
On peut l’admirer à San Sebastián, dans la cathédrale Santa Maria et
dans le sanctuaire de Loyola.

Style churrigueresque et courant néoclassique (XVIIIe)
Ce style « typique » espagnol du XVIIIe siècle est caractérisé par une
abondance, voire une surcharge du décor. José Benito Churriguera
(1665-1725) en est l’instigateur. Le courant néoclassique est surtout
représenté par Juan de Villanueva (1739-1811). C’est le retour du
décor exubérant, avec des retables dans les églises, généralement
accompagnés d’une statue de culte.

Le modernisme (fin XIXe)



Ce brillant mouvement artistique catalan est né de la conjonction de
deux phénomènes : la Renaixença, un courant culturel et politique
prônant le catalanisme comme identité propre, et la révolution
industrielle. Le mouvement, qui eut ses équivalents dans d’autres
pays européens (Modern Style, Art nouveau, Jugendstill…), se
caractérisa en Catalogne par l’utilisation de matériaux spécifiques
(céramique, fer forgé, verre…), aussi bien pour la construction que
pour la décoration. A Comillas, dans la principauté des Asturies, un
bon exemple d’œuvre moderniste nous est donné par El Capricho (Le
Caprice), de Gaudi (1883-1885). Le modernisme ne fut pas
uniquement une expression architecturale, il s’exprima également au
travers d’autres arts : sculpture, orfèvrerie, mobilier et peinture.
Dans chaque village, l’artisanat local permet de faire preuve de son
savoir et d’affirmer son sentiment identitaire dans une pratique
transmise de génération en génération. L’argile, les métaux, les fibres
végétales, la peau ou bien le bois sont les principaux éléments
naturels utilisés pour la fabrication artisanale de divers objets
traditionnels : tapis, paniers, céramiques, mouchoirs, meubles… L’art
de la céramique tire ses origines de la céramique musulmane, dont
les formes et les décorations ont été reprises par les artisans
andalous, pour fabriquer cruches, plats et amphores. Allariz est réputé
pour son cuir et Saint-Jacques pour ses bijoux en jais et son
orfèvrerie. En Galice, Camariñas est connu pour ses dentelles. En
Galice également, plus que partout ailleurs dans la Péninsule, la
tradition locale du travail du bois a le mieux résisté à l’invasion des
produits industriels. En témoigne le succès de la tonnellerie et des
sabots de bois, qui n’ont rien perdu de leur prestige d’antan.

CINÉMA
Depuis ses débuts jusqu’à nos jours, le cinéma espagnol a toujours
été confronté à des difficultés de taille. D’abord, sur le plan historique,
les deux guerres mondiales, la guerre civile (1936-1939) et la
dictature de Franco ont soit anéanti la production, soit l’ont réduite à
des films de propagande. Ensuite, la concurrence étrangère, et
notamment celle du cinéma américain, a empêché la rencontre
complète du cinéma espagnol avec son public national. Toutefois, cet



art a toujours su trouver un moyen d’exister et de se faire remarquer
en dehors de ses frontières. A l’époque du cinéma muet, Luis Buñuel
et ses amis signent, avec des films comme Un Chien andalou (1927),
tourné en collaboration avec Salvador Dalí, des chefs-d’œuvre
résolument avant-gardistes. Au cours des années 1930, le cinéma
devient un outil de propagande pour le gouvernement républicain,
notamment pendant la guerre civile. Parallèlement, des cinéastes
comme Luis Buñuel utilisent le cinéma comme instrument de
dénonciation sociale (Las Hurdes, 1932). La victoire de Franco, en
1939, entraîne le départ de nombreux artistes et institue la censure.
La dictature ne saura pourtant pas étouffer totalement le cinéma
espagnol, grâce à des créateurs comme Juan Antonio Bardem
(Muerte de un ciclista), Carlos Saura (Los Golfos) et encore Buñuel
(Viridiana), dont quelques chefs-d’œuvre datent de cette époque
(1939-1962).
A partir des années 1960, la liberté d’expression gagne du terrain et,
progressivement, on voit naître le « Nouveau Cinéma espagnol »,
avec l’apogée du cinéma d’auteur (Bardem, Berlanga, F. Fernán
Gómez, Gutierrez Aragón, Saura) et le retour de Buñuel exilé
jusqu’alors au Mexique. Après la mort de Franco, en 1975, le
documentaire apparaît comme un moyen de revisiter l’histoire récente
du pays. La libération sexuelle est aussi un thème pour la nouvelle
production. On parle de tout ce qui était interdit avant (politique, sexe,
démocratie), et avec quelle fureur ! La comédie sera le mode
d’expression des réalisateurs des années 1980. Almodóvar inscrit
l’Espagne comme pays de l’excès. Avec Pepi, Luci, Bom et autres
filles du quartier (1980), le réalisateur manchego impose son style :
l’humour, l’exagération et le goût pour l’underground et le kitsch. Au
cours des vingt années suivantes, Almodóvar va continuer à être
l’ambassadeur du cinéma espagnol dans le monde, à côté des vieux
mavericks, ou dissidents (Aragon, Saura et Bigas Luna), ou de ses
contemporains (Julio Medem : Los Amantes del circulo Polar et Lucia
y el sexo).

Luis Buñuel (1900-1983)
Cinéaste né avec le siècle, à Calanda, en Aragon, Buñuel,
athée de son état, a révélé comme nul autre les dessous



d’une Espagne catholique profonde. Il est resté, sa vie entière,
fasciné par la tradition des tambours de la semaine sainte de
sa terre, la tamborrada.
Cette percussion frénétique des tambours (qu’on frappe
jusqu’à ce que les mains saignent) se retrouve à Hijar Alcàniz,
à Samper et dans d’autres villages du Bas-Aragon.
Buñuel est mort en 1983, nous laissant une vingtaine de films
géniaux.
 A voir : Terre sans pain, Nazarin, Viridiana, Le Charme
discret de la bourgeoisie, Un Chien andalou, Belle de jour,
Tristana, Journal d’une femme de chambre, Cet obscur objet
du désir, La Voie lactée.
 A lire : son autobiographie, Mon dernier soupir.

Pedro Almodóvar, figure de proue du
cinéma espagnol

Né le 24 septembre 1949 à Calzada de Calvatra, en Castille-
La Manche, Pedro Almodóvar est le réalisateur espagnol le
plus célèbre et le plus doué depuis Luis Buñuel. A 8 ans, il
émigre avec sa famille en Extrémadure, où il poursuit ses
études. A 16 ans, il s’installe seul et sans le sou à Madrid, au
cœur de la dictature franquiste, avec une seule idée en tête :
réaliser des films. Son projet retardé, il enchaîne les petits
boulots et s’offre sa première caméra Super-8 alors qu’il
travaille pour la compagnie nationale du téléphone. Cette
expérience lui permet de côtoyer une partie de la classe
moyenne espagnole, qui deviendra l’un des sujets favoris de
ses films. Tour à tour, membre d’une troupe de théâtre
indépendante (Los Goliardos), d’un groupe de rock-punk
parodique (Almodóvar y Mc Namara), pigiste et conteur pour
différents magazines underground, mais, toujours caméra à la
main, il réalise son premier long-métrage (Pepi, Luci, Bom et
autres filles du quartier) en 1980, au moment où la démocratie
réapparaît en Espagne. Précurseur d’un nouveau style
esthétique et narratif, volontiers provocateur et subversif, il



crée sa société de production, avec son frère, en 1986, et,
depuis, résiste toujours aux sirènes d’Hollywood.
Almodóvar a lancé au fil de ses succès plusieurs acteurs
aujourd’hui célèbres, comme Antonio Banderas (Matador,
Attache-moi et Femmes au bord de la crise de nerfs) ou
Miguel Bosé (Talons aiguilles). Mais les femmes restent sa
grande passion et il a offert des rôles sur mesure à Carmen
Maura (Pepi, Luci et Bom et autres filles du quartier et
Femmes au bord de la crise de nerfs), Marisa Paredes
(Talons aiguilles, La Fleur de mon secret, Tout sur ma mère),
Victoria Abril (Attache-moi, Talons aiguilles, Kika), ou
Penelope Cruz (Etreintes brisées, Volver, Tout sur ma
mère...), ses actrices fétiches. Almodóvar a réalisé à ce jour
vingt longs-métrages et quinze courts-métrages. Voici une
filmographie sélective.
 2010 : La Piel que habito.
 2009 : Les Etreintes brisées (Los Abrazos rotos).
 2006 : Volver. Prix du meilleur scénario au Festival de
Cannes et prix d’interprétation décerné à l’ensemble des
actrices du film.
 2004 : La Mauvaise Education (La Mala Educación).
 2002 : Parle avec elle (Hable con ella). Oscar du meilleur
scénario original 2002.
 1999 : Tout sur ma mère (Todo sobre mi madre). Palme de
la mise en scène à Cannes 1999.
 1997 : En chair et en os (Carne tremula).
 1995 : La Fleur de mon secret (La Flor de mi secreto).
 1994 : Kika.
 1992 : Talons aiguilles (Tacones lejanos). César du meilleur
film étranger.
 1990 : Attache-loi ! (¡ Atame !).
 1989 : Femmes au bord de la crise de nerfs (Mujeres al
borde de un ataque de nervios). Meilleur scénario original,
Goya 1989. Meilleur film catégorie jeune réalisateur,



European Film Awards.
 1988 : La Loi du désir (La Ley del deseo).
 1980 : Pepi, Luci, Bom et autres filles du quartier (Pepi, Luci,
Bom y otras chicas del montón).

LITTÉRATURE
Sous la domination romaine, très longtemps donc avant que le
castillan ne soit devenu la langue nationale, l’Espagne avait déjà de
grands écrivains, tels que Sénèque le Rhéteur et son fils Sénèque le
Philosophe, tous deux natifs de Cordoue et qui ont laissé de
nombreux ouvrages en latin. Le poète épique Lucain était également
originaire de Cordoue. Par la suite, le Moyen Age voit l’apparition des
chansons de geste et d’une poésie épique nourrie des épisodes de la
Reconquête. El Cantar de Mío Cid (La Chanson du Cid), du XIIe
siècle, est le texte littéraire espagnol le plus ancien. On y raconte
l’avancée des chrétiens sur les Maures au temps de la Reconquête,
ainsi que la vie et les batailles du Cid. Au XIIIe siècle, le roi lettré
Alphonse X le Sage compose des poèmes en galicien et impose le
castillan comme langue officielle de son royaume, le substituant ainsi
à l’écrit au latin.

Un style espagnol
Le XVe siècle, le siècle d’or espagnol, connaît la vogue du roman
picaresque.
Les héros en sont généralement des pícaros (fripons), qui subissent la
société et ses misères avec beaucoup de détachement. La pièce de
théâtre La Celestina, attribuée à Fernando de Rojas, jette les bases
de ce courant littéraire. Un jeune homme use d’un subterfuge pour
conquérir le cœur de sa bien-aimée. El Lazarillo de Tormes, relatant
les mésaventures d’un jeune homme qui travaille pour différents
maîtres sinistres, est un autre grand classique de ce courant. A la
même époque, le cordouan Luis de Góngora y Argote devient le poète
lyrique par excellence. Dans Soledades (Solitudes), il fait référence à
la mythologie. Le Madrilène Lope de Vega (1562-1635), auteur



dramatique qui a écrit plus de mille pièces de théâtre, donne au sens
de l’honneur une valeur collective.
Mais le plus connu de tous est sans aucun doute Miguel de
Cervantès. Cet auteur, né à Alcalá de Henares, est entré dans
l’histoire de la littérature universelle avec son Don Quichotte de la
Manche.
Il y raconte l’histoire d’un aristocrate original qui, l’esprit égaré par la
littérature chevaleresque, en plaque les épisodes sur la vie réelle.
Nous suivons les péripéties de cet homme, à la fois rêveur et
infortuné, qui, accompagné de son fidèle valet Sancho Pança, tente
de sauver le monde. L’œuvre, comique par les situations, est
également amère. Don Quichotte devient l'archétype de l'anti-héros.
De son côté, Francisco de Quevedo y Villegas (1580-1645) s’attache
essentiellement à la poésie burlesque et satirique, ainsi qu’au roman
picaresque. El Buscón est certainement son œuvre majeure.
Le dramaturge Tirso de Molina impose son type de Don Juan dans
des œuvres que l’on peut considérer comme profanes ou religieuses.
L’Abuseur de Séville est le premier Don Juan.

La littérature espagnole moderne
L’année 1898 est celle de la perte de Cuba et d’une profonde
interrogation, parmi écrivains et poètes, sur l’avenir de l’Espagne.
Dans la Génération 98, il convient de distinguer les noms d’Antonio
Machado (1875-1939), de Rafael Alberti et de Federico Garcia Lorca.
La fin de la guerre civile sera marquée par l’émergence de quelques
nouveaux penseurs qui placent la question sociale au cœur de leur
réflexion. La littérature espagnole semble renaître de ses cendres,
avec des dramaturges comme Alfonso Sastre ou des romanciers
comme Camilo José Cela, Antonio Ferres, Ramón J. Sender.
Au XXe siècle, les lettres espagnoles se verront enrichies de la
contribution originale et innovante des auteurs sud-américains (Garcia
Marquez, Pablo Neruda, Octavio Paz…).
De nos jours, les grands de la littérature espagnole s’appellent Juan
Benet, Manuel Vázquez Montallbán, Eduardo Mendoza, Lucía
Etxebarría…

Grands noms de la littérature espagnole



Pío Baroja (1872-1956)
Représentant de la Génération 98, il est considéré par la critique
comme le plus grand écrivain espagnol du XXe siècle. Né à San
Sebastián, il part étudier la médecine à Madrid, ville qui le séduit au
point qu’il y passera la majeure partie de sa vie. Son premier roman,
Vidas sombrías, sorti en 1900, est une sorte de prélude à une trilogie
qu’il consacre à la terre de ses ancêtres, Tierra vasca (Terre basque) :
La Casa de Aizgorri (1900), El Mayorazgo de Labraz (1903) et
Zalacaín el aventurero (1909). La trilogie est un genre littéraire qu’il
affectionne, la plus célèbre de son œuvre est indiscutablement La
Lucha por la vida, une étude sur les bas-fonds de Madrid, qui
regroupe La Busca (1904), La Mala Hierba (1904) et Aurora roja
(1905). Cet auteur brillant n’est jamais en repos et produit
constamment. Entre 1913 et 1935 sortent les 22 volumes d’une saga
historique, Memorias de un hombre de acción (Mémoires d’un homme
d’action), saga dans laquelle il reprend le genre picaresque. Il se
consacre ensuite à ses propres mémoires, entre 1944 et 1948, qui
paraissent sous le titre Desde la última vuelta del camino (Mémoires).
Au total, Pío Baroja a publié plus de 100 livres. Maître du portrait
réaliste, son style sobre et puissant a influencé des écrivains comme
Camilo José Cela ou Ernest Hemingway.

Camilo José Cela (1916-2002)
Ecrivain né à Padron, en Galice, Prix Cervantès, Prix Principe de
Asturias, Prix Nobel de littérature en 1989, membre de la Real
Academia. Homme polémique aussi admiré que détesté. Son premier
roman, La Famille de Pascual Duarte, une histoire violente, publiée en
1942, fit scandale. Le dernier en date, Madera de Boj (Bois de
bris,1999), est une sorte de testament littéraire et stylistique.

La langue castillane
Le castillan est attesté comme langue depuis le Xe siècle, mais la
première œuvre littéraire espagnole, El Cantar de Mío Cid, date du
XIIe siècle. L’espagnol s’est très tôt fixé dans ses grandes lignes,
beaucoup plus vite que le français. Des œuvres du XIVe siècle sont
facilement compréhensibles pour un public cultivé, et celles du XVIe
peuvent être lues par un large public, car les structures grammaticales



et syntaxiques sont très proches de celles qui sont employées en
Espagne de nos jours. L’espagnol est aussi la première des langues
vulgaires européennes à s’être dotée d’une grammaire, celle
d’Antonio de Nebrija (1492), ce qui le plaça au même rang de dignité
que le latin. En 1611, Sébastien de Covarrubias publia le Trésor de la
langue castillane. En 1714, fut fondée l’Académie des langues. En
1726, l’Académie espagnole édita le Dictionnaire des Autorités.

MÉDIAS
On peut distinguer deux tendances : la nette suprématie de l’audience
radio et télé sur la presse écrite, qui elle-même se divise, la presse
régionale et locale ayant bien plus d'ascendant que les quotidiens
nationaux. La large diffusion d’images très crues, comme la photo de
morts au combat dont on voit le visage ou d’accidentés de la route
que l’on diffuse à la une des journaux papier et aux informations
télévisées peut choquer.

Presse
Presse nationale
Les grands journaux de diffusion nationale sont :
 El Pais : fondé en 1975, c’est un journal bien présenté et agréable à
lire. Le supplément gratuit du samedi traite des événements culturels.
Sa ligne éditoriale est de centre gauche. C’est le quotidien le plus
vendu.
 ABC : la mise en page et le contenu sont conservateurs, mais le
supplément culturel du dimanche est plutôt bien conçu.
 El Mundo : un journal plutôt libéral de droite.
 La Vanguardia : quotidien national publié à Barcelone.

Presse régionale
La presse régionale est très développée : dix quotidiens au Pays
Basque, cinq en Cantabrie, cinq dans les Asturies et une petite
vingtaine en Galice. Entre autres :
 DEIA : journal bilingue en euskera et en espagnol. Propose des
articles intéressants sur la culture basque. Chaque province possède



son édition, le Guipúzcoa, la Biscaye et l’Alava.
 El Correo Espagnol : journal de Bilbao. C’est le plus lu de tous.
Très local et, il faut le dire, quelque peu superficiel.
 Diario de Navarra : le journal le plus lu dans toute la communauté
forale de Navarre.
 El Diario montañes : journal de la Cantabrie.
 La Voz de Asturias : journal des Asturies, plutôt progressiste.
 La Voz de Galicia : journal le plus lu en Galice.

Presse étrangère
Dans les villes principales, vous vous procurerez facilement la presse
quotidienne française, notamment Le Monde.

Radio
Il existe cinq radios nationales en Espagne : le groupe public RTVE,
qui compte à lui seul cinq fréquences – généraliste (radio 1),
classique, infos en continu (canal 5…) – et quatre stations privées :
Onda Cero, Radio España, Cadena Ser et Cope. Chaque radio
procède à des décrochages régionaux et chacune des régions
possède également des stations locales, publiques ou privées.
Pour écouter des radios françaises, il faut avoir un poste équipé de la
bande « grandes ondes ou GO/LW », qui permet de capter, parfois
avec difficulté, France Inter ou RMC. Radio France Internationale ne
dispose plus de fréquence en Espagne. Pour la capter, vous devez
vous brancher sur les fréquences de l’Afrique du Nord.

Télévision
 Au plan national, elle propose deux chaînes publiques, TVE1 et
TVE2, et trois chaînes privées, Tele Cinco, Antena 3 TV et Canal Plus
(comme en France, cette dernière est payante mais diffuse quelques
programmes en clair). Selon les chaînes, les bulletins d’informations
sont présentés entre 14h30 et 15h30, et le soir à partir de 20h30 ou
21h.
 Il existe diverses chaînes régionales comme TPA dans les
Asturies, TVG pour la Galice et EITB pour le Pays Basque.



Malgré quelques émissions créatives pertinentes, une poignée de
ciné-clubs assez courageux et quelques documentaires bien sentis, la
qualité des programmes est décevante et l’originalité assez rare. De
nombreuses émissions sont des formules importées, depuis les
sitcoms d’Amérique latine jusqu’aux valeurs sûres en terme
d’audience que constituent les jeux (répliques du Maillon faible et de
Qui veut gagner des millions ?). La télé-réalité fait aussi un malheur
en Espagne avec notamment Gran Hermano (sorte de Big Brother),
qui cartonne.
Le prime time est souvent réservé à ces innombrables émissions de
variétés et de talk shows.
Les émissions sur les célébrités et la famille royale font recette, tant
sur les chaînes privées que publiques. D’ailleurs, la ligne de
démarcation éditoriale entre privé et public n’est pas bien définie : en
zappant, on trouvera autant d’émissions de télé-réalité, jeux et talk
shows sur les deux.

MUSIQUE
Dès le XIe siècle, la Reconquête favorise le développement d’une
large production musicale d’inspiration essentiellement religieuse. Au
XVIe siècle, la guitare à six cordes doubles devient le principal
instrument d’accompagnement et remplace progressivement le luth et
l’orgue. En 1648, Calderón de la Barca crée la zarzuela, un spectacle
musical qui alterne ballets, chants et dialogues. Certaines de ses
pièces sont encore jouées à Madrid.
Chaque région a ses particularités musicales. Dans le nord de
l’Espagne, la musique traditionnelle fait loi.
Héritée des Celtes, la cornemuse, ou la gaïta, est pratiquée dans les
Asturies et en Galice. La flûte basque, le txistu, peut être entendue
partout.

PEINTURE
Les manuscrits enluminés par des moines mozarabes au Xe siècle
sont les premières manifestations connues de la peinture espagnole.
Aux XIe et XIIe siècles, les peintures murales se répandent dans les



églises : elles sont sans perspective, les attitudes des personnages
sont raides, mais des détails réalistes font d’elles une création
typiquement espagnole. Les XIVe et XVe siècles sont ceux de la
période gothique. Les artistes travaillent sur les retables des églises et
des cathédrales, en leur imprimant des influences italienne, française
et flamande. Le musée de Valence expose des œuvres remarquables
de Ferrer Bassá (1285-1348). En Castille, l’influence française se
propage à partir du XIVe siècle, suivie, au XVe, de l’influence
italienne : étude de la perspective et glorification du corps humain. A
Valence, Fernando de Llanos introduit la technique de Léonard de
Vinci. Prélude à l’intensité dramatique et à la somptuosité des
peintures du XVIe siècle.

Le siècle d’or
Natif de l’île de Crète et formé à l’école vénitienne, Dhoménikos
Theotokopoulos, dit « le Greco », arrive en Espagne en 1570. Vers
1600, l’œuvre du Gréco devient un sommet de l’art européen. Il n’a
guère fait école, exception faite de quelques-uns de ses élèves,
comme Luis Tristan (1586-1640). Le Greco, largement influencé par
Titien et le Tintoret, maîtrise parfaitement l’art des formes et des
couleurs, techniques grâce auxquelles il donne à ses tableaux une
expressivité teintée de spiritualité.
Quatre peintres ont donné à la peinture du siècle d’or espagnol sa
physionomie. Par ses portraits de saints, Francisco de Zurbarán s’est
surtout distingué comme peintre de la vie monacale. Bartolomé
Esteban Murillo a exprimé l’âme andalouse à travers ses
compositions religieuses, Immaculées et saintes familles, ainsi que
ses scènes réalistes, comme Le Jeune Mendiant, vers 1650. Fray
Juan Sánchez Cotán a été le peintre des natures mortes, ou
bodegones.
C’est cependant Diego de Velázquez qui incarne le mieux ce siècle
d’or espagnol. Peintre officiel de la cour de Philippe IV, Velázquez fait
preuve d’un génie inédit. L’un de ses tableaux les plus connus, Las
Meninas (exposé au musée du Prado), est une œuvre complexe où
les éléments d’interprétation se cachent derrière l’apparence d’une
scène ordinaire de la vie du palais. Velázquez a effectué deux
voyages en Italie. A cette époque, les liens entre les peintres des



différentes écoles européennes se resserrent et les échanges se
multiplient.

L’ère Goya
Le XVIIIe siècle espagnol est peu prolifique en maîtres. Les forces
créatrices semblent s’épuiser et seul un peintre domine : Francisco de
Goya y Lucientes (1746-1828). Il peint aussi bien des portraits
officiels, comme Charles IV et sa famille, Marquesa de Alba, que des
drames historiques, comme El Dos de Mayo et El Tres de Mayo
(1814), devenus les symboles de la résistance des Espagnols contre
les Français pendant la guerre d’Indépendance. Sa vision du monde,
crue et ténébreuse, se révèle dans ses œuvres de la maturité. A
travers ses peintures, c’est les cauchemars de l’existence et la
souffrance de l’homme qui s’expriment. Son génie grandiose a montré
le chemin à tout l’art pictural et graphique des temps modernes.

L’époque moderne
Au début du XXe siècle, nombre d’artistes espagnols affluent à Paris,
capitale réputée pour son romantisme, sa bohème et son souffle de
liberté. Ces artistes, venus de Madrid, de Barcelone ou du Pays
Basque, vont jouer un rôle de premier plan dans l’émergence et le
développement de l’art à Paris. Leur figure de proue est Pablo
Picasso, installé à Paris depuis 1904. Il bouleverse la peinture par ses
incessantes remises en question et sa capacité à métamorphoser la
réalité. Picasso explore de nouveaux moyens d’expression ; son
œuvre est vivante et évolutive : époques bleue et rose, cubisme,
néoclassicisme, suivis d’une brève échappée surréaliste puis
abstraite, jusqu’à l’expressionnisme tragique de Guernica (1937).
Parmi les grands noms espagnols de l’époque moderne, citons le
peintre Juan Gris, cubiste, installé à Paris en 1907 ; Julio González,
sculpteur ; ainsi que deux surréalistes très différents l’un de l’autre :
Juan Miró, peintre sculpteur, créateur d’audacieuses fantaisies, et
Salvador Dalí, maître de la provocation et de la mise en scène.
Les années 1950 et 1960 voient l’avènement d’une nouvelle
génération d’artistes dont la vitalité et le dynamisme ne seront
reconnus en Espagne qu’après la mort de Franco. Ces artistes



s’expriment dans de nombreux domaines : de la critique sociale au
pop art en passant par le néoréalisme.
Antoni Tàpies, utilisant des techniques de collage, grattage et
assemblage, se présente, aux côtés du sculpteur Eduardo Chillida et
du peintre Arroyo, comme l’une des plus fortes personnalités
artistiques de sa génération. Dans les années 1950, le groupe El
Paso, formé à Madrid, innove les techniques picturales. Ses
représentants (Antonio Saura, Manuel Millares et Manuel Rivera,
entre autres) introduisent des matériaux nouveaux, tissus, toiles
métalliques, dans leurs tableaux.
Dans les années 1960, les peintres Juan Genovés ou Rafael Canogar
revendiquent un langage pop. Ils s’engagent dans la critique du
régime franquiste. Aujourd’hui, des artistes comme Ana Múgica
utilisent les nouvelles technologies comme Internet pour créer des
images abstraites sur écrans d’ordinateur. Antoní Abad est connu
mondialement pour ses montages vidéo et ses installations.

TAUROMACHIE
Les rites de la corrida, tels qu’ils perdurent aujourd’hui, remontent au
XVIIIe siècle : le torero combat à pied dans son habit de lumière.
Notons au passage que, pour l’attribution du taureau au torero, la
tradition veut que le tirage au sort s’effectue dans un chapeau où les
noms des taureaux sont inscrits sur du papier à cigarette très fin, ne
permettant ainsi aucune tricherie. Chaque corrida comporte six
taureaux et trois matadors (littéralement, « tueurs », communément
appelés toreros), en plus des peones, chargés d’attirer la bête dans
l’arène. La corrida obéit à une réglementation très stricte et est
orchestrée par des parties musicales et des jeux de tambours, qui,
outre le côté purement folklorique, servent à avertir le torero de
chaque changement d’acte. Par ailleurs, le président de la corrida
brandit des mouchoirs de couleur pour orienter le spectacle. Si le
mouchoir est blanc, cela indique un avertissement ou une sortie de
taureaux ; s’il est vert, c’est que le taureau est refusé : on procède
alors à son renvoi. Un mouchoir grenat donne l’ordre de planter deux
banderillas noires ; un jaune gracie le taureau et un violet exige que
l’on traîne le taureau mort autour de l’arène pour lui rendre hommage.



Un combat en trois temps
D’abord, on accueille le taureau et on teste ses réactions au sol. Deux
picadors, montés sur des chevaux protégés par d’épaisses cuirasses,
entrent dans l’arène. Les chevaux portent des œillères, afin qu’ils ne
prennent pas peur. Les picadors attirent la bête vers eux et enfoncent
leur lance dans le garrot de l’animal. Ensuite, on lance des banderillas
(bâtons de couleur avec, à l’extrémité, un harpon) sur le dos du
taureau en vue de l’exciter. Enfin, arrive le matador, qui opère la mise
à mort. Il existe deux techniques : la plus utilisée est celle où le
matador se dirige vers le taureau et lui enfonce son épée entre les
deux omoplates. L’autre, plus difficile à réaliser, consiste à amener
l’animal vers le matador. Elle démontre le parfait contrôle sur la bête.
Cette dernière phase, en plus de la qualité et de la dextérité des
passes, de l’agilité de l’animal et du temps passé à administrer le
coup de grâce, compte beaucoup dans l’attribution ou non d’une
récompense au torero (les oreilles et la queue) par le président de la
corrida.
Le roi Juan Carlos Ier est un grand aficionado (passionné) des
corridas. Bien qu’il ait sa tribune réservée, il préfère être assis en bas
des gradins pour être plus près du spectacle.

Festivités

Janvier – Février
 Epiphanie (6 janvier) : ce soir-là, les Rois Mages défilent dans toutes
les villes d’Espagne. A Santillana del Mar (Cantabrie), le défilé est pris
très à cœur, et le bourg entier se transforme en une vaste scène de
théâtre où 200 villageois costumés jouent l’arrivée des Rois Mages à
Bethléem.
 20 janvier : Tamborrada, fête de San Sebastián.
 Fêtes du carnaval (entre l’Epiphanie et mardi gras) : carnaval
populaire d’une dizaine de jours au cours desquels chars, habitants
déguisés et fanfares défilent dans les rues.
 Dernier samedi du mois : fête des Chaudronniers à San Sebastián.



Mars – Avril
 Semaine sainte (entre Carême et Pâques) : il s’agit de la tradition la
plus profondément ancrée dans les mœurs espagnoles. Partout, des
processions et des défilés de différentes confréries témoignent de
l’identité catholique du pays, le tout dans une ambiance festive, et
attirent chaque année des milliers de touristes.
 26 avril : commémoration du bombardement de Guernica. Journée
internationale de la culture et de la paix.

Mai
 Semi-marathon de San Sebastián.
 Festival du film publicitaire El Sol de San Sebastián.

Juin
 Feux de la Saint-Jean : fin juin, partout dans les Asturies, de
nombreux bûchers, spectacles pyrotechniques et autres feux de joie
viennent illuminer la nuit.
 23 et 24 juin : Saint-Jean, grand feu sur la place du Bermeo et
pèlerinage à l’ermitage de San Juan de Gaztelugatxe.

Juillet – Août
 6-14 Juillet : les fêtes de San Fermín sont célébrées chaque année
à Pampelune.
 Jazzaldia : festival de jazz à San Sebastián du 21 au 25 juillet 2011.
 4-9 août : fête de la Vierge Blanche, sainte patronne de Vitoria.
 Deuxième quinzaine d’août : grande semaine de Bilbao ou Aste
Nagusia.

Septembre – Octobre
 1re semaine de septembre : Euskal Jaika, fêtes basques.



 Dernière semaine de septembre : Zinemaldia, festival international
du cinéma à San Sebastián.
 Première semaine d'octobre Donostikluba : festival de musiques
électroniques, funk, hip-hop…
 Octobre : Championnat du monde de surf à Mundaka.
 Dernière semaine d'octobre : semaine du cinéma fantastique à San
Sebastián.

Novembre – Décembre
 Novembre : ZINEBI, Festival de courts-métrages et documentaires
de Bilbao.
 Noël : la nuit du 24 et 25 décembre, la Nochebuena est ponctuée par
la messe de minuit, parfois appelée « la messe du coq », et par de
joyeux défilés.
Du charbonnier de Lesaka (Navarre) qui annonce la bonne nouvelle
aux crèches (pessebres) de Catalogne, le rituel varie selon les villes,
mais il est toujours accompagné de chants religieux.
 La fête des Fous (28 décembre) : elle trouve son origine dans le
massacre des Innocents perpétré par Hérode. L’une de ses
manifestations les plus significatives, mais maintenant disparue,
consistait à élire un évêque parmi les enfants de chœur de la paroisse
et à laisser libre cours aux enfantillages.
 La Saint-Sylvestre : la veille du nouvel an, de nombreuses festivités
tournent autour de thèmes religieux et on y fait toujours beaucoup de
bruit, une manière de chasser les anciens démons et de faire place
aux nouveaux. Le 31 décembre au soir, il est de tradition de manger
un grain de raisin à chaque coup de minuit.

Cuisine de la côte nord espagnole
Préparée à base d’huile d’olive, d’ail et d’autres produits naturels,
comme les piments ou les épices, la cuisine espagnole affiche un
caractère méditerranéen plus ou moins prononcé selon les régions.
Une pluralité qui ne semble pas pourtant avoir dépassé les frontières



tant le gaspacho et la paella semblent être, aux yeux de tous, les
ambassadeurs obligés de la gastronomie nationale. Or, la cuisine
espagnole ne saurait se réduire à ces deux plats, aussi délicieux
soient-ils. En plus de l’ail et de l’huile d’olive, l’alimentation
péninsulaire se compose de tous les dérivés du porc, avec
notamment le jamón serrano, réputé pour être l’un des meilleurs
jambons du monde, et les légumes secs. Pour autant, une constante
demeure dans toutes les régions : les Espagnols aiment manger et le
font toute la journée. Que ce soit au restaurant, au café, au travail ou
encore dans les transports en commun, le grignotage est une
habitude nationale qui a façonné les plats les plus typiques. Les tapas
ne se picorent-elles pas à n’importe quelle heure de la journée ? Mais
plus qu’à une spécialité culinaire, c’est à un mode de vie que nous
avons affaire. Ainsi, au petit déjeuner, le café est généralement
accompagné de bollos, les croissants locaux. Pour avoir un café noir,
mieux vaut demander un café solo, le café con leche ou café cortado
désignant en fait un café au lait. Vers midi ainsi qu’en fin d’après-midi,
les Espagnols sont très friands de ces petits amuse-gueule que sont
les tapas : olives, petits cubes de fromage ainsi que toutes les
variétés de tortillas (omelettes froides) : au jambon, chorizo, pommes
de terre…
A déjeuner, vers 14h, ainsi qu’au dîner, on sert souvent deux plats
principaux et un dessert. La coutume de l’entrée en tant que petit plat
ouvrant l’appétit n’existe pas en Espagne. On peut donc commander
une paella dès le primer plato (premier plat) ! A l’heure du goûter, il
n’est pas rare qu’on succombe à la douceur d’un chocolat chaud et
crémeux dans lequel on trempe des churros (sortes de beignets en
longueur, torsadés). Autre collation qui permet de patienter jusqu’au
dîner, le bocadillo, qui est un gros sandwich.

Tapas et raciones, ou comment savourer
son séjour en Espagne

Dans les bars, on vous sert des tapas quand vous
commandez un verre. Ces tapas varient beaucoup selon
l’endroit où l’on se trouve : ce peut être une assiette d’olives,
une croqueta de jambon, un croque-monsieur ou même un



sandwich avec des œufs, du fromage… Les tapas ne sont pas
comprises dans le prix de la boisson (compter entre 1,20 € et
2,50 € la pièce). Si vous souhaitez accompagner votre apéritif
d’amuse-bouche plus copieux et de spécialités locales,
demandez una ración. Dans la plupart des bars, la liste est
longue : on y propose (presque) toutes les spécialités
régionales et souvent nationales. En Espagne, vous verrez
des groupes d’amis et des familles partager quelques
raciones. C’est une bonne façon de goûter à un maximum de
plats régionaux.

SE RESTAURER
Les établissements de restauration espagnols différant légèrement de
ceux que l’on trouve chez nous, une petite présentation s’impose :

Cafétéria
Les cafétérias, petits bars de quartier, réunissent les riverains et les
ouvriers du coin, qui viennent y boire un café et prendre la merienda,
le repas situé entre le petit déjeuner (desayuno) et le déjeuner
(comida). Il consiste en une boisson chaude et une viennoiserie ou
bien un sandwich. En général, les cafétérias proposent des formules
incluant les deux. Au cours de la journée, on peut aussi y prendre des
en-cas et choisir ses raciones, présentées dans des grandes vitrines
réfrigérées installées sur le bar.

Bodega
Les bodegas ressemblent à nos bars à vin. La carte du vin au verre
ou à la bouteille figure souvent sur une grande ardoise, accrochée au
mur. On accompagne son verre de raciones et parfois de plats
régionaux.

Cidreries
Elles sont présentes surtout dans les Asturies et en Galice, régions
productrices de cidre, que l’on sert en tenant la bouteille très haut au-
dessus du verre. On y mange du poulet rôti, du fromage et, parfois, du
chorizo cuit au cidre.



Parillada
Influence sud-américaine oblige, on sert en Espagne de délicieuses
viandes importées d’Argentine. En devanture, les parilladas
présentent en général d’énormes steaks cuisant sur un feu de bois.

Restaurants
Les restaurants comprennent en général deux salles. Dans la
première, située à l’entrée, on prend un verre et on peut commander
des raciones. Dans la seconde salle, bien plus élégante, on s’assoit
autour de tables joliment dressées et on commande des plats
individuels.

LES CUISINES RÉGIONALES
Asturies
Les poissons et les fruits de mer sont ici les denrées de base. Mais ce
qui fait la réputation de la cuisine locale, c’est la fabada, un plat cousin
du cassoulet toulousain. Sachez également que le cidre est ici la
boisson favorite et qu’il accompagne très souvent les plats. Après la
fabada vient le fromage bleu de Cabrales, enveloppé dans des feuilles
de châtaignier, et, en dessert, les casadielles, chaussons fourrés de
noix pilées avec du sucre.

Journées gastronomiques
 Cabrales : dernier dimanche d’août, concours de fromages de
Cabrales.
 Colunga : à Pâques, festival de la borona preñada (petit pain de
maïs cuit, fourré de chorizo).
 Castropol : au printemps, festival des huîtres de Eo.
 Ribadesella : pendant le carnaval et la semaine sainte, avant
Pâques, journées gastronomiques de la mer.
 Tapia de Casariego : fin août, festival du fromage blanc et des
fromages asturiens.

Recette des Asturies : le colin au cidre



 Ingrédients : 6 tranches de colin • 250 g de clovisses • 1 verre de
cidre • 1 verre de cognac • 1 œuf dur • 1 poivron rouge (en conserve) •
1 oignon • 2 gousses d’ail • 1 branche de persil • 1 cuillerée
d’amandes pilées • un demi-citron • de l’huile • du sel • un peu de
farine.
 Préparation : Bien nettoyer les clovisses. Arroser le colin de jus de
citron avec du sel et un peu d’ail. Laisser reposer. Dorer l’oignon
haché. D’autre part, dans un mortier, piler ensemble une gousse d’ail,
le persil et le jaune d’œuf dur. Ajouter une demi-cuillerée de farine et
délayer le tout avec du cidre. Verser ce mélange sur l’oignon doré,
ajouter les amandes pilées et laisser cuire quelques minutes. Couvrir
le fond d’un plat en terre avec une partie de cette sauce. Y déposer
ensuite les tranches de colin et les clovisses. Terminer en couvrant de
sauce et poser des morceaux de poivron rouge par-dessus. Arroser
avec le reste du cidre et le verre de cognac, et laisser cuire environ un
quart d’heure à feu vif.
 Version modernisée au micro-ondes. Faire roussir l’oignon. Cuire
la sauce au micro-ondes et la mixer. Disposer dans un plat en Pyrex
les tranches de colin avec les clovisses et la sauce, arroser de cidre et
de cognac. Couvrir et cuire au four 10 minutes environ.

Cantabrie
Si proche de la mer, il serait surprenant que cette région échappe à
l’envie de servir les produits de la mer dans les assiettes. Aussi,
crustacés et poissons s’y dégustent a la plancha (grillés).
A goûter également, les fromages de Liebana, des Pics de l’Europe,
de Lierganes et les cocidos à toutes les sauces : cocido montañés
(avec des haricots blancs) ou cocido liebanes (avec des pois chiches).
Du côté des douceurs, les sobaos, biscuits à l’huile, et les quesadas
ont largement dépassé les frontières régionales. La Cantabrie est
également connue pour les eaux minérales de Solares ou Corconte,
le té del puerto, l’eau-de-vie El Coterón de Argüébanes ou l’orujo de
Potes.

Recette de Cantabrie : la quesada pasiega
 Ingrédients : 500 g de farine • 2 œufs • 50 cl de lait • 30 g de beurre
• 4 cuillerées à soupe de fromage blanc frais • 100 g de sucre • un



zeste de citron râpé • une cuillère à café de levure • une pincée de sel.
 Préparation : Dans un récipient, battre les œufs avec le sucre et
ajouter peu à peu les autres ingrédients, en évitant les grumeaux.
Beurrer un moule à tarte et le remplir de pâte. Préchauffer le four à 7,
puis laisser cuire une demi-heure jusqu’à ce que la quesada soit
dorée. Laisser refroidir avant de servir.

Galice
« La Galice offre à la cuisine chrétienne d’Occident le plus grand et le
plus ample garde-manger. »
Alvaro Cunqueiro
La gastronomie galicienne réside avant tout dans la qualité de ses
produits, poissons, viandes ou crustacés. Tout comme le reste de la
côte nord de la péninsule Ibérique, la Galice propose de succulents
poissons et fruits de mer (les meilleurs du vieux continent, selon bon
nombre de gourmets). Au gré des bars et des restaurants, ne
manquez pas de goûter aux vierras (coquilles Saint-Jacques), aux
mejillones (grosses moules), aux cigallas (petites langoustines,
souvent appelées, à tort, crevettes), aux angulas (petites anguilles
pêchées dans le río Minho) et aux chipirones (petits poulpes souvent
servis dans leur encre). Quant au pulpo (pieuvre), il fait tellement
partie de la gastronomie locale que certains restaurants (pulperias) ne
servent que lui, bouilli, avec du paprika doux et de l’huile d’olive.
Enfin, les percebes, ou pouces-pieds, accrochés aux rochers battus
par la mer, ont la forme de petites pattes terminées par un ongle. Les
Galiciens sont friands de ces crustacés. Chaque année, de
nombreuses fêtes célèbrent ces richesses de la mer, comme le
festival de la pieuvre à Villanueva de Arosa ou le festival des huîtres
d’Arcade. Enfin, il serait dommage d’oublier les deux plats
traditionnels que sont le caldo gallego et le lacón con grelos. Le caldo
gallego est une soupe préparée avec de la macreuse de bœuf, un os
de lacón (jambon cuit fumé), un peu de graisse, des haricots blancs,
des pommes de terre cacheilos, des grelos (feuilles de navet). Le
pote, c’est la même chose mais en plus épais. Le lacón con grelos se
compose de jambon cuit fumé, parfumé et juteux, accompagné de
feuilles tendres de navet. A essayer également, la empanada, une
sorte de chausson géant de pâte feuilletée, fourrée de thon aux



tomates ou de tout autre ingrédient, mais toujours salée ; les
pimientos de Padrón sont de petits poivrons verts, dont certains sont
très piquants, on les mange frits. Les fromages de tetilla ont la forme
d’un pis de vache. Le san simón de Villalba est un fromage fumé qui a
la forme d’une toupie. Le cebreiro est un fromage blanc qu’on mange
accompagné d’une tranche de pâte de coings. Les desserts sont à
base d’amandes, comme les tartes de Saint-Jacques.
Les vins blancs se destinent au poisson : ribeiro (un brin acide),
l’albariño (blanc fruité de Cambados) ou rosal (parfumé) ; les vins
rouges à la viande : vin de Betanzos ou mencia de Valdeorras, le
meilleur en rouge.

Recette du chemin de Saint-Jacques : coquilles Saint-Jacques au
naturel
Cette recette, très simple, permet de conserver toute la saveur des
Saint-Jacques. Une fois la coquille ouverte, on ajoute à la noix de
l’oignon finement haché, un peu d’huile, un filet de vinaigre et du sel.
On met à four moyen pendant un quart d’heure environ.

Tarte de Saint-Jacques
 Ingrédients pour 8 personnes : 350 g de farine • 8 œufs • 50 cl
d’eau • 250 g de beurre • 500 g d’amandes en poudre • 500 gr de
sucre • 1 citron • du sucre glace pour décorer.
 Préparation : Battre les œufs avec le sucre, la farine, le beurre
ramolli et l’eau, jusqu’à ce que tous les éléments soient parfaitement
incorporés. Ajouter la poudre d’amandes et le zeste de citron râpé.
Verser la pâte dans un moule beurré et mettre à four moyen une
demi-heure environ (vérifier la cuisson en piquant la tarte). Laisser
refroidir hors du four et recouvrir de sucre glace (on peut utiliser un
pochoir en forme de croix de Saint-Jacques pour décorer le gâteau).

Pays Basque
Le Pays Basque est l’une des meilleures régions gastronomiques
d’Espagne, elle compte un très grand nombre d'établissements étoilés
au Michelin.
La région de l’Alava est très riche en produits agricoles et en bétail.
En Biscaye, les spécialités sont la morue à la vizcaina, le merlu et le



marmitako (plat populaire à base de pommes de terre et de thon), les
sardines grillées, la porrusalta (soupe aux poireaux). En dessert, vous
goûterez le mamiya (lait de brebis fermenté). En Guipúzcoa, les plats
à base de morue, les kokotxas (partie du merlu) en sauce verte, les
crabes et araignées, les chuletas (côtes de bœuf), les txipirones
(calmar à l’encre noire), les fromages de Idiazabal (fromage de brebis
fumé) et les haricots rouges avec chorizo et boudin ont toutes les
faveurs des gourmands et gourmets.
En Alava, on mange toutes sortes de légumes, des chorizos, du
boudin au riz, du mouton et, dans la partie sud de la région, des côtes
de bœuf. Vitoria compte une centaine de spécialités.
Quant aux boissons, ce sont des vins rouges de la Rioja Alavesa, le
cidre, le txakoli, un blanc acide et sec dont Guetaria a la spécialité, et
le zurracapote, à base de vin, fruits secs et citron, que l’on mélange
au café.

Recette du Pays Basque : la marmitako de thon
 Ingrédients pour 6 personnes : un plat creux en terre • un mortier •
500 g de thon frais • un gros oignon (125 g) • 2 tomates • 1 boîte de
poivrons rouges (100 g) • 1 gousse d’ail • 1 piment • persil et laurier •
1 kg de pommes de terre • un peu d’huile • un verre d’eau et une
pincée de sel.
 Préparation : Mettre de l’huile à chauffer dans un plat creux en terre.
Dorer l’oignon coupé fin. Ajouter le thon découpé en gros morceaux
après en avoir retiré la peau et les arêtes. Quand le thon est assez
doré, ajouter les tomates pelées, coupées en dés. Puis incorporer les
pommes de terre coupées en lamelles épaisses et recouvrir le tout
d’eau. Dans un mortier, piler la gousse d’ail avec le persil haché et le
sel. La préparation ainsi obtenue est ajoutée au plat déjà sur le feu, en
même temps que le laurier et le piment. Laisser cuire le tout environ 1
heure. Ajouter ensuite les petits pois et le poivron en lamelles. Laisser
encore cuire pendant 10 minutes, puis servir dans le plat en terre.

LES BOISSONS
Quatre grandes sortes de boissons se démarquent sur la côte nord.
Le vin, d'abord, avec le très célèbre rioja, principalement rouge, qui



est cultivé dans la région du même nom, ainsi qu'au sud de la
Navarre, en Rioja Alavesa. On découvrira aussi le txakoli, petit vin
blanc réputé pour son acidité, spécialité de Guipúzcoa. Les fêtards
jetteront leur dévolu sur l'une des nombreuses bières locales, comme
la Mahou, Cruzcampo, El Aguital, et pour obtenir une bière pression, il
leur faudra demander « una caña ». Enfin, les fines gueules
apprécieront la grande variété d'eaux-de-vie locales, dont la
puissance et le goût ne se sont jamais démentis. Chaque village ou
presque possède la sienne. Et enfin, le cidre, peut-être la boisson la
plus typique de la côte nord de l'Espagne. On en trouve partout, mais
principalement dans les Asturies, où on le déguste dans les sidrerias
à la bouteille et non au verre. Le cidre se boit en respectant un rituel,
que les barmen sauront vous inculquer. Une expérience
immanquable.

Les vins
Plus d’une centaine de variétés de vins en Espagne, parmi lesquelles
plusieurs sont de renommée internationale. Il faut essayer les vins
blancs secs en apéritif (fino et amontillado), les sucrés, en fin de repas
(dulce et oloroso). Au restaurant, le vino de casa, en pichet, est
souvent très bon. Au Pays Basque, il faut également essayer le rioja
de Alava, un délice !

Jeux, loisirs et sports

DISCIPLINES NATIONALES
La folie du football…
Toute l’exubérance espagnole se manifeste à l’occasion d’un match
de football, chez les joueurs comme chez les supporters. Les soirs où
le Real de Madrid joue, il n’y a plus personne dans les rues, tout le
monde est devant sa télévision.
En Espagne, parlez football et toutes les portes s’ouvrent. Le pays
consacre une partie considérable de son budget pour perfectionner
toutes les installations permettant aux clubs de s’affronter dans les
meilleures conditions. Si les Brésiliens ont le Maracana, les Espagnols



ont le Camp Nou, à Barcelone, le plus grand stade européen, d’une
capacité de 98 000 personnes.
Le stade Santiago Bernabeu, à Madrid, peut accueillir jusqu’à 80 000
personnes. Les deux grandes équipes espagnoles, le Real Madrid et
le FC Barcelona, se disputent très régulièrement le titre de meilleure
équipe du monde.
En 2010, l'Espagne a remporté la Coupe du monde, face aux Pays-
Bas, pour la première fois.

Cyclisme
Le cyclisme espagnol a été longtemps considéré comme un loisir. A
partir de 1983, le sport s’est popularisé avec la diffusion à la télévision
du Tour de France et du tour italien, Il Giro. En Espagne, la Vuelta (le
tour d’Espagne) remonte à 1935 et se déroule habituellement en
septembre. Les cyclistes espagnols sont généralement parmi les
premiers du classement mondial de cyclisme. Haimar Zubeldia, Ivan
Basso, Francisco Mancebo ont été classés dans les 10 premiers du
Tour de France. Pendant le Giro 2003, Aitor F. González a obtenu la
19e place. Quant à Miguel Indurain, il fait déjà partie de la légende du
cyclisme espagnol, avec ses cinq victoires au Tour de France. En
2007, c'est le jeune Alberto Contador qui surprend en remportant le
Tour de France, puis les tours d'Italie et d'Espagne, devenant ainsi le
premier coureur espagnol à remporter les trois tours. En 2009 et
2010, il remporte à nouveau le Tour de France. En 2011, la Vuelta
prend de l'ampleur et frappe un grand coup en organisant son circuit à
travers le Pays Basque, pour la première fois en trente ans.

Tennis
Le tennis espagnol est surtout réputé pour ses joueurs de terre battue
et le triomphe de ces derniers à Roland-Garros : ils ont remporté neuf
victoires depuis 1990. Les champions sont Bruguera (1993-1994),
Moya (1998), Costa (2002), Ferrero (2003) et Rafael Nadal (vainqueur
à Roland-Garros en 2005, 2006, 2007, 2008 et 2010). Mais les
joueurs espagnols ont montré qu’ils pouvaient aussi être performants
sur d’autres surfaces, car Bruguera, Moya et Ferrero ont été numéros
1 mondiaux. A noter, chez les femmes, les six finales d’Aranxta
Sanchez Vicario, à Roland-Garros.



À FAIRE SUR PLACE
Golf
La côte nord espagnole possède de très nombreux terrains de golf,
tous situés dans des endroits magnifiques et verdoyants.
 Tout sur les terrains, les tournois et les hôtels (en espagnol et en
anglais) sur www.golfinspain.com

Mer
La plongée
La côte Cantabrique est un endroit idéal pour pratiquer la plongée
sous-marine. Jusqu’à 15 m et avec une bonne exposition, vous
pourrez admirer de nombreuses espèces de la faune et de la flore,
comme les oursins, les anémones, les mulets, les mérous, les
éponges. Pour pratiquer cette activité, vous devez être en possession
d’un permis délivré par les autorités maritimes espagnoles ou d’un
permis étranger équivalent, que vous ferez certifier auprès d’un club
membre de la Fédération espagnole de plongée. A cela, il faut ajouter
la demande d’une autorisation spéciale et temporaire délivrée par
l’autorité locale de la Marine.
 Pour la liste des clubs et des plages, rendez-vous sur
www.bucea.org – www.buceo.com

Bains de mer
Tous les ans, le ministère de l’Environnement édite une liste sélective
des plages propres. Elles sont signalées par un drapeau bleu,
garantie d’un nettoyage régulier. Attention ! De nombreuses plages
très fréquentées ne respectent pas les normes.

Montagne
Pour les amateurs de sensations fortes et de grands espaces, les
montagnes de l’intérieur de la Cantabrie et des Asturies offrent un
cadre idéal pour la pratique de l’escalade, du canoë-kayak, du
canoéisme ou du rafting.

Pêche



Les nombreux torrents et rivières du territoire permettent aux
amateurs d’aller taquiner la truite et le saumon. La période de pêche
s’étend du 1er samedi de mars jusqu’au 31 août. Attention ! La pêche
n’est pas autorisée tous les jours ; renseignez-vous dans les mairies.
Le permis est délivré sur place.

Pelote basque
Apparue au XVIIe siècle, la pelote basque est une des spécificités de
la culture locale, de part et d’autre des Pyrénées. Tous les villages
possèdent un fronton sur lequel s’exercent les amateurs. Il existe
aussi le jaï ala, un fronton couvert réservé à la cesta punta. Il y a neuf
types de jeu de pelote basque : la main nue, la pala, la pala corta, la
paleta, la paleta gomme, le chistera, le joko garbi, le rebot et la cesta
punta. Fascinant mais méconnu, ce sport utilise un vocabulaire qui
mérite quelques éclaircissements : le chistera est un gant de cuir en
forme de panier qui sert également à jouer à la cesta punta. La pala
est le nom donné à la raquette en bois rigide utilisée pour jouer à la
paleta ou à la pala. Le jeu « à main nue » n’en est pas moins
d’actualité, surtout pour les vétérans qui continuent à penser qu’il
reste la forme la plus pure de ce sport.
 Pour en savoir plus, rendez-vous sur www.ffpb.net (le site de la
Fédération française de pelote basque). Toutes les règles des
différents jeux et leur histoire, des photos.

Randonnée et VTT
Au-delà de la chaîne pyrénéenne, les cordillères littorales et les
différents parcs naturels offrent de nombreux sentiers et pistes
balisés, qui permettent de faire de superbes balades dans des sites
encore bien préservés.
 Pour en savoir plus, rendez-vous sur www.piedrasobrepiedra.com
– Cette page fournit les informations et les liens sur les parcs naturels,
les refuges de montagne, les clubs régionaux de randonnées…

Enfants du pays

La famille royale



Les Espagnols se tiennent régulièrement informés de la vie des
membres de la famille royale, ce qui explique une partie du succès
des journaux de ragots et des émissions TV sur la vie des stars. Cette
curiosité ne va pas toujours de pair avec la popularité de la
monarchie : selon une enquête du CIS (Centre de recherches
sociologiques) de mai 2004, 55 % des Espagnols trouvent que la
monarchie est dépassée, mais 50 % pensent qu’elle garantit l’ordre et
la stabilité.
Juan Carlos bénéficie d’un statut privilégié dans l’opinion publique,
après avoir joué un rôle majeur dans la transition démocratique. Son
fils Felipe ne paraît pas en avoir hérité et sa légitimité comme futur roi
est très discutée.
Juan Carlos, né à Rome en 1938, est désigné officiellement, en 1969,
comme successeur de Franco, avec le titre de prince d’Espagne. Son
père, le comte de Barcelone, accepte pour rétablir la monarchie. Juan
Carlos est proclamé roi d’Espagne en 1975. Les Espagnols
l’accueillent avec réserve. Le 27 décembre 1978, il signe la
Constitution démocratique et renonce à tous les pouvoirs qu’il avait
reçus de Franco. Le 23 février 1981, l’irruption de Tejero, coiffé du
tricorne de la Guardia Civil et brandissant un pistolet dans la Chambre
des députés, en plein débat, fait basculer la situation. Les sarcasmes
cessent comme par enchantement et la famille royale devient un peu
la famille de chacun de ses sujets.
Le roi Juan Carlos restera dans l’histoire comme celui qui a su, après
avoir été élevé sous la coupe du général Franco, se porter garant de
la transition démocratique. Le roi a trois enfants avec la reine Sofía :
le prince Felipe, l’héritier du trône, et les infantes Cristina et Elena. La
reine Sofía, très impliquée dans les œuvres caritatives, est appréciée
du peuple espagnol.



Né en 1968, le prince héritier Felipe est marié, depuis 2004, avec
Letizia Ortiz, journaliste et présentatrice sur TVE, la chaîne publique.
Ils ont deux filles, Leonor, née en 2005, et Sofía, née en 2007.
L’infante Leonor est en seconde position après son père dans la ligne
de succession au trône. Mais la nouvelle princesse des Asturies
n’accédera au pouvoir que si elle est fille unique, si elle n’a que des
sœurs ou, enfin, si le gouvernement de José Luis Rodríguez Zapatero
fait voter une loi de modification concernant la succession au trône
d’Espagne, comme le Premier ministre l’avait annoncé. L’Espagne et
le Danemark sont les deux dernières monarchies qui maintiennent la
préférence masculine, en contradiction avec le principe d’égalité des
sexes proclamé dans l’article 14 de la Constitution espagnole.
L’infante Elena (née en 1963) a épousé Jaime de Marichalar. Ils ont
deux enfants, Felipe Juan Froilan et Victoria Federica. L’infante
Cristina (née en 1965) épousa un joueur de handball, Iñaki
Urdangarin, en 1997. Ils ont quatre enfants : Juan, second petit-fils du
roi d’Espagne, né le 29 septembre 1999 à Barcelone, Pablo Nicolas,
Miguel et Irène.
 Pour en savoir plus, rendez-vous sur www.casareal.es – C’est le
site officiel de la monarchie, avec biographies et emploi du temps des
principaux membres, mais sans les ragots.

Eduardo Chillida
Né en 1924 à Saint-Sébastien (Donostia). Il commence ses études
d’architecture, mais les abandonne pour gagner Paris en 1948. Sa
première exposition y a lieu en 1950.
En 1971, il est nommé professeur à l’université de Harvard. En 1975,
il crée le logo de l’université du Pays Basque. En 1994, il est nommé
académicien des Beaux-Arts de Madrid.
En 2000, il inaugure le musée Chillida-Leku, à Hernani, dédié à son
œuvre. Au cours de sa vie, il s’est vu décerner presque tous les prix
d’architecture existants. Son œuvre est présente dans plus de vingt
musées, dans le monde entier, et elle est mentionnée dans les écrits
de Martin Heidegger, d’Emile Cioran et d’Octavio Paz. Chillida est
mort en 2002, à Saint-Sébastien.



Álvaro Cunqueiro Mora
Né en 1911 à Mondoñedo, en Galice. Romancier, poète, dramaturge,
journaliste et gastronome, il est considéré comme l’un des piliers de la
littérature galicienne. Il écrit en galicien et en castillan. Quelques titres
traduits : Les Chroniques du sous-chantre, L’Année de la comète ou
la bataille des quatre rois, Galiciens, corbeaux et parapluies, Gens
d’ici et de là. Il est mort en 1981 à Vigo.

Adolfo Domínguez
Né à Ourense en 1950, Adolfo Domínguez est un créateur, chef de
file de la mode espagnole. Il étudie le design et la cinématographie à
Paris et à Londres. Il reprend la boutique de son père et commence à
dessiner ses créations, qu’il montre pour la première fois à Madrid, en
1981. Ses collections révolutionnent le marché de la mode en
Espagne.

Lucía Etxebarría
Née en 1966 à Valence de parents basques, Lucía Etxebarría est le
symbole de la génération « no future ». Racontant mieux que
personne les déboires d’une jeunesse espagnole désillusionnée, elle
revendique la liberté sexuelle et met à mal tous les tabous. Plume
bien affûtée et désinvolture de façade, la romancière espagnole
impose un style vrai et finement ficelé. Après des études de
journalisme à Valence, elle se lance dans l’écriture en 1996, avec une
biographie de Kurt Cobain et Courtney Love, mais c’est un an plus
tard qu’elle obtient le succès, avec Amour, Prozac et autres curiosités.
En 1998, elle reçoit le prix Nadal pour son roman Béatrice et les corps
célestes. Prolifique (un livre par an), elle a également coréalisé, en
1999, Sobreviviré et adapté pour le cinéma (2001) son livre Amour,
Prozac et autres curiosités. Elle a reçu le prix Primavera pour De
l’amour et autres mensonges (2001) et le prix Planeta, en 2004, pour
Un miracle en équilibre. En 2005, elle publie Aime-moi, por favor !, un
recueil de quinze nouvelles. Parmi ses derniers ouvrages, on peut
citer les romans Cosmofobia (2007) et Lo Verdadero es un momento
de lo falso (2010 – non traduit), ainsi que le recueil de nouvelles Ce



que les hommes ne savent pas, le sexe vu par les femmes, paru en
2009.

Sebastián Julián Gayarre
Né à Roncal (Navarre) en 1844. Après avoir exercé différents métiers,
le célèbre ténor s’établit comme maréchal-ferrant à Pampelune, où il
prend l’habitude de chanter en travaillant. Très vite, ses amis lui
conseillent de s’inscrire à la chorale, où il est intégré directement
comme premier ténor. Il décide alors de partir à Madrid, avec une
bourse pour étudier le chant, puis à Milan, grâce à une bourse de la
Diputación foral de Navarra. En trois mois à peine, il rencontre le
succès auprès du public italien. Dès lors, les contrats s’enchaînent,
Paris, Londres, Buenos Aires, La Scala de Milan, partout résonne la
voix de Gayarre et on le surnomme même « le roi du chant ».
Malheureusement, en 1889, alors qu’il est malade, il décide de
chanter quand même, mais il se casse la voix et s’évanouit sur scène.
Il va alors souffrir d’une profonde dépression qui se terminera par sa
mort, le 2 janvier 1890.

Agustín Ibarrola
Né à Bilbao en 1930, il fonde Equipo 57, avec José Duarte, Ángel
Duarte et José Serrano. Ce groupe à caractère néo-rationaliste et
expérimental révolutionne le monde des arts plastiques espagnols
dans les années 1950 et 1960. Son œuvre est tournée vers la
dénonciation sociale de tendance pacifiste. Il reçoit de nombreux prix,
dont, entre autres, le prix français de la critique, en 1966, et la
médaille d’or des Beaux-Arts, à Madrid, en 1993. Il est l’un des
peintres espagnols contemporains les plus importants.

Miguel Induráin Larraya
Né à Villava en Navarre, en 1964, il commence sa carrière
professionnelle en 1984, dans l’équipe Reynolds, et participe aux
Jeux olympiques de Los Angeles. Il gagne ensuite le Paris-Nice, le
Tour de France, le tour d’Italie et le championnat de vitesse d’Atlanta.
En 1991, il gagne pour la première fois le Tour de France, victoire qu’il



répète les quatre tours suivants. Il est médaille d’argent en 1996 au
Mondial de fond et premier au Championnat du monde contre la
montre. En 1992, on lui décerne le prix Principe de Asturias pour le
sport. Le 2 janvier 1997, il décide de se retirer de la course après une
longue carrière.

Francisco Leiro
Né à Cambados en Galice en 1957, Leiro est célèbre en Espagne et
aux Etats-Unis pour ses figures en bois dont l’humour est fait de
burlesque et de non-sens. « Je suis sculpteur de naissance », affirme-
t-il, et c’est presque vrai puisque c’est son grand-père Paco, ébéniste
et sculpteur imagier, qui lui a passé le virus. En 1978, grâce à une
bourse Fullbright, il part pour New York. « J’étais venu pour dix mois,
j’y suis resté douze ans », dit-il. Il a conservé son atelier de
Cambados et passe six mois de l’année de chaque côté de l’océan.
Pour une exposition au printemps à New York, les gigantesques
statues de granit de prophètes ont voyagé en bateau depuis
Cambados jusqu’au cœur du Manhattan. « J’essaie de raconter mes
affaires à travers la sculpture. Avec les mots, je m’exprime mal. » Il
parle le galicien du Sud et emploie volontairement le castrapo, ce
mélange populaire de galicien et castillan, avec des jeux de mots
dans les titres de ses œuvres.

Julián Orbón
Né le 7 août 1925 à Avilés, il s’initie à la musique dans les Asturies,
sous la houlette de son père, compositeur et pianiste. En 1940, il part
à Cuba, où il devient le disciple d'Oscar Loirée et de José Ardévol
avec qui il fonde, en 1942, le groupe Renovación Musical. En 1945, il
est critique de musique pour le quotidien Alerta. La même année, il
part aux Etats-Unis où il s’inscrit au centre musical de Berkshire, avec
A. Copland. En 1954, il reçoit le prix Juan de Landaeta, au Festival
international de Caracas. En 1958 et en 1969, il est récompensé à
deux reprises par le prix Guggenheim. En 1963, il s’établit
définitivement aux Etats-Unis où il enseigne dans les universités de
Washington, Miami et Princeton. En 1967, il reçoit le prix de



l’académie américaine des Arts et des Lettres. En 1986, il revient pour
la troisième fois en Espagne, à l’occasion de l’hommage qui lui est
rendu par la mairie d’Avilés. Le 21 mai 1991, il meurt à Miami.

Mariano Rajoy
Né en mars 1955 à Saint-Jacques-de-Compostelle. Successeur
politique de José María Aznar, Mariano Rajoy est à la tête de
l’opposition depuis la défaite du Parti populaire aux élections
législatives de mai 2004. Il fait des études de droit et réussit
brillamment les concours de la haute fonction publique. Nommé
plusieurs fois ministre sous Aznar, il occupe notamment le poste de
ministre de l’Intérieur et parvient alors à faire arrêter beaucoup de
grosses têtes de l’ETA. Il est aussi porte-parole du gouvernement. Il
fut le principal adversaire de José Luis Rodriguez Zapatero lors des
élections législatives de mars 2008.

Pablo Sarasate
Né le 10 mars 1844 à Pampelune. Il commence à étudier le violon dès
son plus jeune âge et devient rapidement premier violon de la
cathédrale de Saint-Jacques-de-Compostelle et professeur à l’école
de musique de cette même ville. Son talent lui permet d’obtenir une
bourse, octroyée par la reine Isabelle II, et il part étudier au
Conservatoire de Paris, où il obtiendra le premier prix en 1857. Il
voyage dès lors à travers toute l’Europe, aux Etats-Unis et en
Amérique du Sud. Ses contemporains s’accordaient à dire qu’il était
un maestro du violon et qu’il pouvait en tirer des sons divins
apparemment sans aucun effort. Il a également composé des pièces,
qualifiées de brillantes et subtiles, teintées d’une touche de folklore
espagnol. Il est mort en 1908 à Biarritz.

Francisco Javier Sáenz de Oiza
Né en 1918 à Caseda (Navarre). Après de brillantes études
d’architecture, il obtient une bourse de l’académie des Beaux-Arts, qui
lui permet d’entreprendre un voyage aux Etats-Unis afin de se
perfectionner. A son retour, il commence une carrière de professeur à



l’école d’architecture de Madrid, où il est nommé directeur en 1983. Il
est considéré comme l’un des plus grands architectes espagnols du
XXe siècle. Ses ouvrages les plus importants sont l’église d'Arantzazu,
à Oñati, et l’immeuble de la Banque de Bilbao. Ces deux édifices sont
représentatifs du style d'Oiza, qui travaille principalement avec du
béton et de l’acier, inscrivant son œuvre dans un courant résolument
moderniste. Il meurt à Madrid en 2000.

Ignacio Zuloaga
Né à Eibar (Pays Basque) en 1870. Zuloaga a vécu à cheval sur les
deux siècles, le XIXe et le XXe. Faisant partie de la Génération 98, il a
été l’un des peintres majeurs de son temps. Il suit des études chez les
jésuites, en France, en Espagne et en Italie. Il s’installe pendant
quinze ans à Ségovie et, en 1880, vit à Montmartre. A partir de 1890,
il expose aux côtés de Toulouse-Lautrec, Gauguin, Degas… Sa
peinture est dramatique et réaliste ; son thème favori, les taureaux. Il
meurt à Madrid en 1945.



LA NAVARRE

La Navarre - Navarra
La Navarre est bordée au nord par la France (Pyrénées-Atlantiques),
à l’est par la Communauté autonome d’Aragon (province de Huesca),
au sud par La Rioja et à l’ouest par la Communauté autonome basque
(provinces du Guipúzcoa et de l’Alava). Cinq grandes périodes ont
marqué l’histoire politique de la Navarre. D’abord, l’ancien royaume de
Navarre comprenait la Navarre espagnole (autour de Pampelune,
Iruña en basque) et la Basse-Navarre du côté français, autour de
Saint-Jean-Pied-de-Port. Ensuite, au IXe siècle, la Navarre devient
indépendante de l’Empire carolingien. Puis en 1512, Ferdinand le
Catholique s’empare du territoire du côté espagnol et l’intègre à la
couronne de Castille. Elle conserve toutes ses institutions à
l’exception de celle du souverain. Le côté français sera rattaché à la
Couronne en 1589 par Henri IV. Jusqu’en 1830, les rois de France
portent toujours le titre de roi de Navarre. Toutefois, la Navarre perd
son statut de royaume après la défaite des carlistes, en 1839, et
devient une Provincia foral, ou Communauté forale, avec un statut
spécial établi par loi et pacte ; elle est alors indépendante
administrativement et fiscalement. Enfin, à la transition démocratique,
après la mort de Franco et grâce à l’application de la Constitution de
1978 et de la Loi de réintégration et d’amélioration du Fuero, la
Navarre accède au statut de Communauté forale, dans le cadre de
l’Etat des autonomies, dotée d’institutions démocratiques propres et
d’un haut niveau de gouvernement. Le passage par la province du
chemin français de Saint-Jacques a entraîné de nombreux échanges
entre la Navarre et le reste de l’Europe, et notamment le
développement du tourisme. Des bouillonnantes fêtes de la San
Fermín, à Pampelune, à la quiétude des villages de montagne, en
passant par le désert lunaire des Bardenas Reales, la Navarre
regorge de merveilles qui séduiront tous les visiteurs.



 Un peuple de sportifs. Au Pays Basque et en Navarre, pour faire du
sport, mieux vaut être fort. Il n’existe pas de village sans fronton où
jouer à la pelote basque avec un gant, une pala, un chistera ou à main
nue. La télévision régionale retransmet les matches. Le txingak est
une course qui s’effectue en portant un lourd fardeau. Les Aizkolaris
ou Tronzalaris coupent du bois à la hache. Les Harrija Sotzailes
soulèvent des tonnes de pierres. Les deux équipes de Soka Tira tirent
sur une corde jusqu’à déséquilibrer les adversaires. Les encierros de
San Fermín vous obligent à donner le meilleur de vous-même pour
courir devant les taureaux. Un peu moins en force, mais tout aussi
physique, l'équipe de foot de Pampelune s’appelle l’Osasuna.

Les immanquables de la Navarre
 Participer aux fêtes de la San Fermín à Pampelune, avec
les manifestations folkloriques, l'encierro et les processions
religieuses. Le tout dans une allégresse populaire.
 Visiter les monastères de Leyre et Irache et la Real
Colegiata de Roncevaux.
 Découvrir les joyaux de Navarre, tels que le palais-château
d’Olite, les villages de Sangüesa et de Puente la Reina.
 Parcourir le parc naturel lunaire des Bardenas Reales et la
Foz de Lumbier.
 Marcher sur les traces du chemin de Saint-Jacques-de-
Compostelle emprunté par les pèlerins depuis des siècles.

L’arrivée en Navarre
Avion
 AÉROPORT DE PAMPELUNE

Carretera Pamplona – Zaragoza, km. 5 à Noain
✆ +34 948 168 750
www.aena.es
pnagabdir@aena.es
Vols depuis Barcelone, Madrid et Lisbonne.

http://www.aena.es
mailto:pnagabdir@aena.es


Train
La Renfe assurent des connexions quotidiennes avec Barcelone,
Burgos, Gijón, Hendaye, Irún, Madrid, Oviedo, San Sebastián, Vitoria
et Zaragoza. Plusieurs fois par semaine, liaisons avec La Coruña,
Lugo, Orense et Vigo. Pour plus d'information, consultez
www.renfe.com

Bus
Connexions avec San Sebastián, Irún, Vitoria, Bilbao… Pour plus
d'informations sur les différentes compagnies et les horaires,
consultez www.autobusesdenavarra.com

Voiture
 Depuis la France. Par la N-135, Saint-Jean-Pied-de-Port, Valcarlos-
Luzaide, par Arneguy. Par la N-121B, Cambo-les-Bains ou Ascain,
Elizondo, par Dantxarinea.
 Par la N-121A, Hendaye-Vera de Bidasoa.
 Par la A-15, depuis Saint-Sébastien–Vitoria, puis la A-68 depuis
Saragosse en Aragon et Logroño en Rioja.
 Par la N-240, depuis Vitoria et Saint-Sébastien au Pays Basque, et
Huesca et Jaca en Aragon.
 Par la N-1, depuis Burgos et Vitoria.

Pratique
Pour toutes les informations touristiques sur la Navarre, consultez
www.turismo.navarra.es

Fiche technique
 Superficie : 10 390 km2.
 Population : 630 578 habitants (INE 2009).
 Densité : 59,71 hab./km2.
 Capitale administrative : Pampelune (Pamplona en
castillan) ou Iruña (en basque).



 Autres villes importantes : Tudela, Estella.
 Statut d’autonomie : fondé sur l’ancien droit foral hérité du
Moyen Age, le statut d’autonomie de la Navarre (appelé Ley
de reintagración y amejoramiento del régimen foral de
Navarra, du 10 août 1982) consacre celle-ci en Communauté
forale.
 Organismes autonomes : le Parlement de Navarre, la
Diputación foral, le Tribunal supérieur de justice.
 Langues : euskara et castillan dans le nord, des services
bilingues basques en zone mixte et castillan seul dans le sud.
 Découpage administratif : une seule province, la Province
forale de Navarre et 232 communes.
 Festivités : encierros le jour de la San Fermín en juillet.

LES PYRÉNÉES-ATLANTIQUES DE NAVARRE
A l’extrémité nord-ouest de la Navarre s'étendent de vertes collines,
des petites forêts et des villages de montagne. Cette région de
pâturages, riche de traditions, de charme simple et de légendes,
promet au voyageur de belles évasions, réelles et imaginaires.

 OFFICE DE TOURISME
Sur le parking du Parc Senorio de Bertiz.
Centro de turismo rural 31720 Oieregi
✆ +34 948 592 386
www.consorciobertiz.org
oit.bertiz@navarra.es
Ouvert tous les jours en été de 10h à 13h30 et de 16h à 19h30. En
hiver, du mardi au vendredi de 10h à 14h30, le week-end de 10h à
13h30 et de 16h à 19h.
Cet office de tourisme réunit toutes les informations sur la zone des
Pyrénées-Atlantiques de Navarre.

BERA DE BIDASOA
Au fond de la vallée creusée par la rivière Bidasoa se trouve Bera de
Bidasoa, ville frontière avec la France et qui, par conséquent, a subi
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de nombreux assauts guerriers. L’un des épisodes les plus violents
eut lieu sous le règne de Felipe IV, qui défendit vaillamment la ville
mais s’attira le courroux de ses adversaires français, qui décidèrent
de brûler les maisons une à une.
Parmi les nombreux monuments historiques de la ville, il faut citer
l’église San Esteban. Cette église gothique aux airs de forteresse
domine la ville et abrite ce qui est considéré comme le plus bel orgue
romantique de toute la Navarre. Bera possède également un cimetière
où se trouvent de nombreuses stèles funéraires. A ne pas manquer,
par ailleurs, les maisons blasonnées. Les deux plus importantes sont
la maison Zelaia, devant laquelle trône un christ qui, selon la légende,
aurait été transporté de France en Espagne par des contrebandiers.
On raconte que, lorsque ceux-ci se firent arrêter par la garde et qu’elle
leur demanda « qui va là ? », les contrebandiers répondirent « le
Christ », de telle sorte qu’ils purent passer. L’autre maison est celle de
Itzea, maison de la famille Baroja que le célèbre écrivain Pío Baroja
acquit en 1912 et où s’éteignit son neveu, l’académicien Julio Caro
Baroja. La maison, aujourd’hui transformée en musée, possède une
bibliothèque de plusieurs milliers de volumes. Juste à côté se trouve
une stèle funéraire ornée d’une croix basque en marbre gris (un
lauburu), qui fut érigée par le grand sculpteur basque Jorge Oteiza.
Avant d’abandonner Bera de Bidasoa, faites un tour sur la place de la
mairie pour admirer sa façade peinte, dont on découvrit les traces lors
d’une restauration et qui fut repeinte par le peintre local, Larraendi,
suivant les plans établis par Julio Caro Baroja.

 EUSKALDUNA
C/ Bidasoa, 5
✆ +34 948 630 392
hostaleuskalduna@hotmail.es
Chambre double 50 €, petit déjeuner 4 €. Fermé du 15 au 30 octobre.
Ce petit hôtel est une histoire de famille depuis 1912. Avec son
agréable jardin, ses chambres proprettes et sa terrasse en bois, il
continue de séduire les voyageurs qui lui trouvent un charme typique
et rural.

 HOTEL CHURRUT
Plaza de los Fueros, 2

mailto:hostaleuskalduna@hotmail.es


✆ +34 948 625 540
www.hotelchurrut.com
reservas@hotelchurrut.com
Chambre double de 123 à 160 €, petit déjeuner 10 €. Fermé 15 jours
en février.
Cette ancienne demeure, transformée en hôtel de charme, compte 17
vastes chambres. La literie de qualité, le soin apporté à la décoration
et le calme du lieu en font un endroit privilégié pour séjourner dans la
paisible vallée de Bidasoa. On aime le souci du détail et le service
feutré qui caractérisent l'établissement.

 OFFICE DU TOURISME
Paseo Eztegara, 11
✆ +34 948 631 222
www.berakoudala.net
bera@berakoudala.net
Ouvert pendant la semaine sainte et de la mi-juin à la mi-septembre,
du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le dimanche de
10h à 14h.

LESAKA
En suivant la N-121A Pamplona-Behovia, vous arrivez à Lesaka, l’une
des plus importantes agglomérations de la région avec ses 2 800
habitants.
Fondé au XIIe siècle, le village a pour principale fonction d’offrir un
front de protection face aux attaques du Guipúzcoa, qui envahit la
région pour la piller. C’est une ville aux accents médiévaux qui
conserve de précieux bâtiments, témoins de cette époque révolue,
tels que la tour Zabaleta ou celle de Minyurinea. En vous promenant
dans les rues, vous pourrez observer de nombreuses maisons aux
balcons de bois et de fer forgé, les deux matières utilisées par les
artisans locaux.
Sur certaines de ces demeures, des blasons indiquent que le fils de la
maison a triomphé sur le champ de bataille ; sur d’autres, des lions
supportent les très beaux balcons ; sur d’autres encore, des figures
sont censées protéger du mauvais œil.
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Les amateurs d'architecture religieuse admireront l’église de San
Martin de Tour, qui abrite un retable rococo, ou encore le couvent de
Nuestra Señora de las Dolores, dirigé par des carmélites. Si votre
séjour coïncide avec les fêtes patronales de la ville (le week-end qui
suit Pâques), vous pourrez assister à des festivités médiévales.

Transports
A 34 km de San Sebastián. Bus vers Pampelune, San Sebastián ou
Irún.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Plaza Zaharra, 1
✆ +34 948 637 005
www.lesaka.net
udala@lesaka.net
Attention, horaires très variables.
Dans la mairie.

Hébergement – Restaurant
 ATXASPI

Bittiria Kalea, 24
✆ +34 948 637 536
www.atxaspi.com
hotela@atxaspi.com
Chambre double de 80 à 92 €. Petit déjeuner 7 €.
Envie d'une ambiance typique ? Les 6 chambres de ce bel hôtel ont
été décorées par des artisans du pays, qui y ont recréé des
atmosphères basques. Armoires en hêtre, poutres apparentes, murs
blancs, le cadre est superbe. Pour ne rien gâcher, l'établissement
possède une salle équipée d’un sauna, de douches d’hydromassage
et d’un spa pour 4 personnes...

 BEREAU
Au croisement avec la N121A
Frain, 32
✆ +34 948 627 509
www.hotelbereau.net

http://www.lesaka.net
mailto:udala@lesaka.net
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Chambre double de 48 à 68 € (supplément de 8 € pour le Jacuzzi
privé). Petit déjeuner 3,50 €. Internet, parking. Fermé du 24/12 au
8/01.
Des chambres rustiques et une cuisine maison soulignent l'ambiance
montagnarde qui règne dans ce petit hôtel. Simple et efficace.

Dans les environs
Vous trouverez plusieurs sites avec des dolmens et des tumuli dans
les villages de Pabolleta, Amargun et Agiña. Avant d’arriver à ce
dernier site, éloignez-vous un peu du chemin pour aller voir le
monument dédié au Padre Donostia, magnifique ouvrage du sculpteur
basque mais navarrais d’adoption, Jorge Oteiza.

DONEZTEBE ET LE PARC NATUREL DE BERTIZ
Doneztebe-Santesteban se situe au cœur de la vallée de Malerreka.
C'est un bon point de départ pour visiter les environs et notamment le
parc naturel Senorio de Bertiz. Si vous avez le temps, faites un tour
dans le petit village d'Oieregi, qui jouxte le parc ; quelques belles
demeures typiques sont à découvrir.

Pratique
 OFFICE DE TOURISME

Carretera del Mercado, 1
✆ +34 948 451 342
www.doneztebe-santesteban.es
oit.doneztebe@hotmail.com
Ouvert en été et pendant la semaine sainte, tous les jours de 10h à
14h et de 17h à 20h.

Hébergement
 HOSTAL-BAR AMEZTIA

Camino de Ameztia, 9
✆ +34 948 450 028
www.ameztia.com
Chambre double 40€, chambre simple 25€. Petit déjeuner 4,80€.
10 chambres avec salle de bains attendent le voyageur en quête de
repos. L'accueil se fait au bar, où l'on peut déjeuner d'un sandwich au
milieu des locaux ou en terrasse. Un établissement qui mise sur sa
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simplicité, son ambiance de village et sa proximité avec le parc Bertiz.
On peut d'ailleurs y louer des vélos pour découvrir les environs.

Location de vélos
 BERTIZ BTT

Camino de Ameztia, 9
✆ +34 948 451 710
www.bertizbtt.com
info@bertizbtt.com
Vélo adulte : 15€/j ou 50€/7j ; vélo enfant 10€/j ou 45€/7j. Le prix inclut
les plans de pistes cyclables.
Pour découvrir cette région vallonnée, rien ne vaut un bon vélo, que
vous trouverez chez Bertiz BTT. Le magasin est également équipé de
douches et de vestiaires, ainsi que d'un point-réparation.

Points d'intérêt
Outre le parc de Bertiz, qui est l'attraction principale de la zone, les
visiteurs peuvent découvrir à quelques kilomètres au sud de
Doneztebe les deux barrages de Leurza, situés à Urrotz. Après avoir
traversé le charmant village, dont la petite église du XVIe siècle vaut le
détour, on pourra se baigner (en été) dans les deux lacs artificiels
formés par les barrages. La forêt de hêtres qui cerne les lieux est
d'une beauté à couper le souffle. Pour plus d'informations :
www.urrotz.org – Tél 948 45 00 13 (pour joindre l'aire de loisirs établie
sur le site).

 LE PARC NATUREL SEÑORIO DE BERTIZ
Oieregi
✆ +34 948 592 421
www.parquedebertiz.es
cinberti@navarra.es
Ouvert tous les jours de 10h à 20h en été et de 10h à 18h en hiver.
Entrée du jardin botanique 3 €, gratuit pour les retraités et les
mineurs. Entrée du parc gratuite.
Ce parc naturel, qui s’étend sur plus de 2 000 hectares de forêt, est
planté de châtaigniers et de chênes et habité de nombreux animaux
forestiers tels que renards, sangliers et loutres. Avant d'appartenir au
gouvernement, il fut tout d’abord la propriété de Don Pedro de Ciga,
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qui en fit l’acquisition en 1889. Passionné de voyages et de botanique,
l'homme y créa un magnifique jardin botanique composé de plus de
120 espèces d’arbres. Entre les cascades et les lacs artificiels, on a
l'occasion de voir plusieurs espèces d'oiseaux. De nombreux sentiers
de promenade ont été aménagés dans le parc et un centre
d’information a été installé dans l’ancien palais d’été du propriétaire.
L’entrée du parc se trouve entre Oieregi et Oronoz Mugairi.

ELIZONDO
C’est la capitale de la vallée. Son centre-ville mérite une petite visite. Il
s’articule autour de deux rues qui regroupent les maisons héraldiques
et les palais. Les plus remarquables sont El Palacio de Arizkunenea,
qui abrite désormais la Maison de la culture, et la mairie, bâtiment
baroque du XVIIIe siècle. La Casa Puriosenea héberge quant à elle le
musée ethnographique Jorge Oteiza. Si vous pouvez faire coïncider
votre visite avec la fête du Batzandarren Biltzarra, qui a lieu fin juillet,
vous pourrez assister à une joyeuse assemblée qui se réunit autour
d’un immense repas populaire dans les rues de la ville.

Transports
 COMPAGNIE BAZTANESA
✆ +34 948 580 129
www.labaztanesa.com
info@labaztanesa.com
Ligne Pamplona-Elizondo.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Palacio de Arizkunenea, c/ Jaime Urrutia
✆ +34 948 581 279
www.baztan.es
buzon@baztan.es
Ouvert de juillet à mi-septembre, du mardi au dimanche de 10h30 à
14h et de 17h à 20h.

Hébergement – Restaurants
 HOTEL BAZTAN

Carretera Pamplona-Francia, km 52
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✆ +34 948 580 050
www.hotelbaztan.com
info@hotelbaztan.com
Chambre double de 70 à 88 €. Petit déjeuner 8 €. Menu du jour 19 €.
Au cœur de la vallée de Baztan, dans un environnement idyllique, cet
hôtel compte 84 chambres, deux piscines et un restaurant. Un peu
impersonnel mais efficace et agréable à vivre.

 TRINKETE ANTXITONEA
Braulio Iriarte, 16
✆ +34 948 581 807
www.antxitonea.com
Chambre double de 62 à 87 €. Internet.
Sur les rives du Baztan, cette jolie demeure du XIXe siècle est située
au cœur d'Elizondo. Sa décoration chaleureuse vous ferait presque
oublier que vous êtes à l'hôtel. Du tapis bleuté au canapé douillet, on
se sent ici comme à la maison. Une bonne adresse.

Dans les environs
Au nord d'Elizondo, Erratzu abrite les cascades de Xorroxin, ou le
fleuve Bidasoa prend sa source. On peut y faire une agréable
promenade de 5,5 km en admirant les charmes naturels du lieu.

ZUGARRAMURDI ET LES GROTTES AUX SORCIÈRES
Le village des sorcières, qui a inspiré tant de légendes, est un petit
village typique des montagnes basques, parsemé de blancs caserios.
C'est le point de départ de la visite des grottes des sorcières, ou
Cuevas de Brujas.

Point d’intérêt

Las cuevas de la Brujas (Sorginen Lezeia
en basque)

En 1610, l’Inquisition accusa 300 habitants de la vallée de
Baztan de sorcellerie et condamna 12 d’entre eux au bûcher
(principalement des habitants de Zugarramurdi). Les grottes
que l’on peut aujourd’hui visiter sont celles où se célébraient
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les prétendues réunions des sorcières, que l’on appelait
akelarres. Aujourd’hui encore on y célèbre quelques fêtes
païennes, comme le zikiro-jate, où l’on déguste de l’agneau
de lait grillé, et celle du solstice d’été. Les grottes sont
formées d’un grand tunnel de 120 m de longueur et 12 m de
hauteur, qui est traversé par le torrent de « l’enfer » (Infernuko
Erreka).

 MUSÉE DES SORCIÈRES (MUSEO DE LAS BRUJAS) ET
GROTTES DES SORCIÈRES
A 400 mètres du village de Zugarramurdi
✆ +34 948 599 004, +34 948 599 305
info@zugarramurdi.es
Musée : ouvert en hiver du mercredi au vendredi de 11h à 18h, le
week-end jusqu'à 19h. Fermé du 1er au 15 janvier. Ouvert en été du
mardi au dimanche de 11h à 19h30. Grottes : ouvertes en hiver du
mardi au vendredi de 11h à 18h, le week-end jusqu'à 19h. Ouvertes
en été tous les jours de 10h30 à 20h. Musée : 4 €/adulte, 2 €/enfant.
Grottes : 3,50 €/adulte et 2 €/enfant. L'entrée à l'un des deux sites
donne droit à une réduction pour l'autre.
Grande thématique identitaire du Pays Basque, la sorcellerie est ici
racontée dans son évolution, des simples herboristes et guérisseuses
aux dures lois de l’Inquisition. Pour compléter la visite, ne ratez pas
les célèbres grottes des Sorcières à proximité.

URDAZUBI
Urdazurbi (Urdax en basque) est un petit village, doté d'un centre
historique bâti de maisons à blasons et du monastère San Salvador.
Erigé au IXe siècle, l'édifice a souffert de deux grands incendies, qui
ont détruit sa vaste bibliothèque de plus de 9 000 livres. Abandonné
en 1839, il est aujourd’hui transformé en paroisse. C’est à partir de
cette localité que vous pourrez visiter les grottes préhistoriques
d’Ikaburu (également nommées "grottes d'Urdax"), excavation
naturelle, composée de plusieurs salles et ramifications. On y trouve
quelques traces de dessins datant du magdalénien. Elles sont
découvertes au début du XIXe siècle et utilisées comme refuge
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pendant la guerre d'Indépendance. Ce n'est qu'à partir de 1965
qu'elles deviennent une attraction touristique. Pour en savoir plus :
www.cuevasurdax.com

 HOTEL IRIGOIENEA
San Salvador, 38
✆ +34 948 599 267
www.irigoienea.com
info@irigoienea.com
Hôtel rural. Fermeture annuelle la 4e semaine de juin et du 1er
octobre au 30 juin, ouvert le week-end. Chambres de 69 à 103 €.
Selon saison et taille. (+ 7 % TVA). Petit déjeuner : 7 €.
A 25 minutes des plages de Saint-Jean-de-Luz, à 5 minutes des
grottes d'Urdax, cet hôtel, au bout d'un chemin, dans un cadre de
rêve, en surprendra plus d'un. Par son site certes, par la bâtisse du
XVIIIe siècle qui connut toutes les époques, celles de la sorcellerie,
des conflits, des guerres et de la contrebande, par la décoration racée
et par l'accueil de vos hôtes. En bas, un salon charmeur et une salle
de petit déjeuner assortie d'une terrasse et pour grimper dans les trois
étages de chambres, un superbe escalier ancien. Les 25 chambres
sont coquettes et confortables avec des salles de bains flambant
neuves (douche ou bain), certaines joliment mansardées, toutes en
tout cas avec le charme d'un rustique revisité. Avec des petits plus, le
téléphone, une petite musique d'ambiance, au dernier étage, une suite
agréable, avec un grand lit en fer forgé, un coin salon, une connexion
Internet et une superbe salle de bains avec une baignoire balnéo. Pas
de restaurant mais possibilité de se restaurer le soir pour les
pensionnaires.

PAMPELUNE - PAMPLONA - IRUÑA
199 000 habitants. Pampelune est une ville située dans une plaine
entourée de montagnes. Ville moderne et universitaire, elle s’est
développée bien au-delà de ses fortifications originelles. La cité est
aussi connue pour avoir hébergé l'écrivain Ernest Hemingway, dont la
fascination pour les fêtes de la San Fermín n’a jamais faibli. Bien que
le cœur de Pampelune, avec ses ruelles et ses remparts, reste
inchangé, tout autour, des quartiers modernes et peu esthétiques se
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sont édifiés pour répondre aux besoins de la capitale de la Navarre.
Son nom basque (Iruña) signifie « ville des dieux ». Pampelune vient
de Pompaelo (ou ville de Pompée). On dit qu’un général romain
baptisa ainsi ce qui était un petit village, en 75 av. J.-C. Au Ier siècle
apr. J.-C., l’évêque de Toulouse, saint Saturnin, envoya un
représentant pour christianiser la Pampelune romaine. L’un de ses
premiers baptisés, un certain Firmin, mourut en martyr à Amiens et
devint saint Firmin (San Fermín), co-patron de la Navarre. Ces deux
noms, Pampelune et San Firmín, ont traversé le temps pour devenir
de nos jours la référence d’une fête mondialement connue, où se
déroulent les célèbres encierros, courses de taureaux spectaculaires.

San Fermín et les fêtes de Pampelune
« A Pampelune il faut aller
Avec une gourde, avec une gourde,
A Pampelune il faut aller
Avec une gourde de chacoli [vin] ».
Hymne des fêtes de San Fermín à Pampelune, Navarre.
Les fêtes de San Fermín sont célébrées chaque année à
Pampelune, du 6 juillet à midi au 14 juillet à minuit. D’origine
religieuse (San Fermín est le patron de la ville), ces
célébrations comportent aujourd’hui toutes sortes de pratiques
profanes et revêtent un aspect particulièrement débridé.
Manifestations folkloriques et processions religieuses se
mêlent, sans se gêner, dans une atmosphère de recueillement
et de profonde ferveur alliée à une allégresse populaire fort
réjouissante.
Le txupinazo (mouchoir) tiré du balcon de la mairie ouvre les
festivités. Le programme complet de ces fêtes uniques au
monde et très courues est disponible deux à trois semaines à
l’avance dans les offices du tourisme.
Une des coutumes les plus spectaculaires est celle des
lâchers de taureaux, ou encierros, qui ont lieu tous les jours,
du 7 au 14 juillet, à partir de 8h du matin. Viriles et
fascinantes, ces courses, où se défient l’homme et l’animal,
peuvent aussi s’avérer dangereuses. Toutefois, depuis leur



institutionnalisation en 1876, on ne recense que très peu de
morts. Pour y participer, il suffit de se rendre sur le lieu de
départ indiqué dans le programme officiel et de courir devant
le troupeau de taureaux, sans gêner les autres participants.
Mais attention, l'encierro n'est pas un jeu, il faut y être préparé
et connaître à l'avance le tracé de la course.
Autre attraction majeure de la San Fermín, les corridas
quotidiennes. Les places sont généralement vendues
longtemps à l’avance, mais vous pouvez encore, avec
beaucoup de patience, en trouver la veille du spectacle aux
guichets de la Plaza de Toros. Méfiez-vous des revendeurs
qui essaieront de vous vendre leurs places à des prix souvent
exorbitants !
A voir également, le défilé quotidien des Géants et Grosses
Têtes dans les rues de Pampelune, figures emblématiques de
la ville et de la région : un spectacle distrayant et unique.
Selon de nombreux habitués, le clou du spectacle des San
Fermines est offert par Las Peñas, sortes de fanfares qui
ouvrent et ferment les corridas, munies de bouteilles de
sangria et de casse-croûte pantagruéliques souvent utilisés
comme projectiles. Car le spectacle est autant dans les
gradins que dans l'arène ! A l’issue de la corrida, chaque peña
quitte les arènes précédée de sa banderole décorée de
caricatures de personnalités ou d’hommes politiques
espagnols. Elles rassemblent autour d’elles une foule
euphorique de fêtards, qui vont boire et danser toute la nuit.
C’est une institution bon enfant, dénuée d’agressivité.
Pendant toute la durée des San Fermines, l’animation de
Pampelune est alimentée par une fête foraine, des
démonstrations de sport rural, une foire aux bestiaux, des feux
d’artifice et une foule de restaurants en plein air.
Malgré leur aspect un peu fou, les fêtes sont strictement
codifiées. Le costume traditionnel, qui s’est imposé depuis
quelques décennies, nivelle les classes sociales et manifeste
le désir de participer à un certain type de fête. Les gens de
Pampelune mettent d’ailleurs un point d’honneur à être
toujours propres et ont la possibilité de se changer dans la



journée, ce qui n’est pas le cas des étrangers que l’on
distingue, quand vient le soir, à leur tenue blanche maculée
de taches.
La cérémonie finale du Pobre de Mí (Pauvre de moi) clôt une
semaine de marathon festif, le 14 juillet au soir, mais la fête se
poursuit bien souvent dans les rues jusque tard dans la nuit.
 Site Internet officiel de la San Fermín de Pampelune :
www.sanfermin.com

Transports
 AEROPORT DE NOAIN

Carretera Pamplona-Zaragoza, km 5
✆ +34 948 168 700
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
Petit aéroport à 6 km de Pampelune. Vols intérieurs et internationaux
(avec correspondance à Madrid).

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Calle Muelle
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
Bureau des réservations ouvert du lundi au vendredi de 9h à 13h30 et
de 16h30 à 19h30, le samedi de 9h à 13h.
Liaisons avec A Coruña, Irún, San Sebastián (Donostia), León
(Burgos), Vitoria, Madrid et Barcelone. La gare est éloignée du centre,
prendre le bus n° 9.

 GARE ROUTIERE
Calle Yanguas y Marinda s/n (à côté de la citadelle)
✆ +34 948 203 566
www.estaciondeautobusesdepamplona.com,
www.estaciondeautobusesdepamplona.com
Guichet de réservation ouvert du lundi au dimanche de 7h à 23h.
Départs vers Hendaye – Saint-Jean-de-Luz – Biarritz – Bayonne, à
8h30, de juin à août. Liaisons avec Irún – San Sebastián tous les
jours ; départs pour Vitoria 7 fois par jour.

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es
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 TAXI
✆ +34 948 232 300, +34 948 351 335

Pratique
 CENTRALE DE RESERVATION HOTELIERE
✆ +34 902 196 462
central.reservas@navarras.es

 KURIA.NET
Calle Curia,15
✆ +34 948 223 077

 OFFICE DU TOURISME
Calle Eslava, 1 (angle Plaza San Francisco)
✆ +34 848 420 420
www.turismo.navarra.es
oit.pamplona@navarra.es
Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 18h, le samedi de 9h à 14h et de
16h à 18h, le dimanche de 10h à 14h. En été, ouvert tous les jours de
9h à 19h et de 8h à 20h pendant les fêtes de la San Fermin.

Hébergement
Pendant les fêtes de la San Fermín, il est particulièrement difficile de
se loger. Si vous avez choisi de venir à cette période, réservez bien
longtemps à l’avance, beaucoup de logements étant réservés d’une
année sur l’autre, malgré des prix multipliés généralement par trois. Il
est toujours possible de trouver un logement deux à trois mois avant
la fête. En revanche, n'escomptez pas trouver le jour même, TOUT
sera complet. La solution des appartements ou chambres à louer chez
l’habitant est souvent une formule plus agréable, plus pratique et
moins onéreuse que les hôtels classiques. Si vous choisissez un
hébergement dans le centre, le bruit peut vous empêcher de dormir.
Si vous n’avez rien trouvé, vous pouvez passer quelques nuits à la
belle étoile, une fantaisie autorisée exceptionnellement dans les
espaces verts de Pampelune pendant la durée de la fête. Vous ne
courez pas de risque particulier, mais mieux vaut dans ce cas être en
groupe. Les meilleures « adresses » sont le parc du château et celui
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de la Media Luna, moins vert mais tranquille. Nous vous déconseillons
le Redín, assez dangereux, surtout si vous avez trop bu.
Dans tous les cas, il est recommandé de se munir d’un sac de
couchage et, pourquoi pas, de son oreiller : les nuits sont fraîches et
le sol plutôt dur !
Tout est prévu à Pampelune pour satisfaire les fétards de la San
Fermín : des douches sont installées rue Eslava, dans le vieux centre,
ainsi que dans le parc Antoniutti. Il existe également une consigne
située Plaza de San Francisco, face à l’office du tourisme.
Enfin, le complexe sportif d’Aranzadi, près de la porte de France, offre
détente et hygiène pour pas cher (piscines, saunas, douches…). On
peut y louer des serviettes. Le club privé de natation, près de la rivière
Arga, est plus cher.

Bien et pas cher
 HOSTAL BEARÁN

Calle San Nicolás, 25
✆ +34 948 223 428
www.hostalbearan.com
Chambre simple de 36 à 106 €, double de 42 à 120 €. Wi-fi gratuit.
Dans l’une des ruelles les plus animées du vieux quartier, ce lieu est
idéalement situé pour se remettre de 24 heures de fête. C’est propre
et simple avec le confort nécessaire. Mise à disposition de clés pour
plus d’indépendance.

 HOSTEL HEMINGWAY
Calle Amaya, 26

✆ +34 948 983 884
www.hostelhemingway.com
hostelhemingway@hotmail.com
Dortoir 19 €, chambre double 42 €, petit-déjeuner compris. Location
de vélo 2h/3€, wi-fi gratuit, cuisine, machine à laver.
Voici une auberge de jeunesse comme on les aime : accueil
chaleureux et détendu, sanitaires propres, chambres confortables et
colorées. Les pensionnaires profitent avec plaisir du salon, où l’on
peut regarder un DVD, surfer sur internet ou tout simplement faire des
rencontres sympathiques. Une excellente adresse, à 5 minutes à pied
de la vieille ville.

http://www.hostalbearan.com
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 HOTEL ESLAVA
Plaza Virgen de la O, 7
✆ +34 948 222 270
www.hotel-eslava.com
correo@hotel-eslava.com
Chambre simple 45 €, double de 75 €. Petit déjeuner 7 €. Wi-fi gratuit
Les 30 chambres que propose cet hôtel 2-étoiles n'ont rien de bien
original. Toutefois, elles sont propres, confortables et rénovées.
Certaines possèdent même une vue assez belle sur la ville.
L'établissement est situé le long du chemin de ronde, face au parc de
la Taconera. Accueil familial sympathique.

 PENSION ESCARAY
Calle Nueva, 24, 1º C
✆ +34 948 227 825
jescaray@pnte.cfnavarra.es
Chambre simple de 20 à 70 €, double de 40 à 140 € (maximum
pendant la San Fermín).
Dans le centre-ville, une petite pension sans prétention qui a
l’avantage de n’être pas chère.

 PENSION PRIETO
Calle Campana, 14
✆ +34 948 222 942
Chambre simple 13 €, double 23 €, triple 34 €.
La pension la moins chère au cœur de la ville. C’est un peu rustique,
les douches sont communes, mais l’accueil est agréable et le tout est
propre. La meilleure adresse de la ville pour les budgets serrés.

Confort ou charme
 AC CIUDAD DE PAMPLONA

Calle Iturrama, 21
✆ +34 948 266 011
www.ac-hotels.com
Chambre double de 74,90 € à 154,08 €. Petit-déjeuner 15 €. Parking,
wi-fi.
Avec son décor aux influences suédoises, cet hôtel nous ferait
presque oublier que nous sommes à Pampelune. Les chambres sont
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design, soignées à l'extrême, et le service est affable. Tous les
ingrédients d'un hôtel 4-étoiles. En plus, une salle de fitness est
accessible à la clientèle.

 HOTEL EL TORO
Carretera de Guipuzcoa, Km 5. A Berrioplano
✆ +34 948 302 211
www.nh-hoteles.es
Chambre double de 40 € à 90 €. Petit déjeuner 15,50 €. Wi-fi payant.
Parking extérieur gratuit.
Des statues de taureaux gardent l’entrée de cette bâtisse ancienne.
L’intérieur, avec des sols en terre cuite, a gardé un aspect rustique.
Voici un hôtel 3-étoiles où l'on va les yeux fermés, grâce au standard
de qualité assuré par la chaîne NH Hoteles.

 HÔTEL LEYRE
Calle Leyre, 7
✆ +34 948 228 500
www.hotel-leyre.com
reservas@hotel-leyre.com
Chambre simple de 75 à 120 €, double de 85 à 150 €. Petit déjeuner
10,50 €. Parking et Internet.
Situé à côté de la Plaza de Toros, au cœur de la ville, l’hôtel 3-étoiles
propose 55 grandes chambres, très confortables et bien tenues, pour
ne pas dire coquettes. La décoration n'est pas d'une grande
modernité, mais elle a l'avantage d'être en harmonie avec l'aspect
classique de l'établissement.

Luxe
 GRAN HOTEL LA PERLA

Plaza del Castillo, 1
✆ +34 948 223 000
www.granhotellaperla.com
informacion@granhotellaperla.com
Chambres doubles de 160,50 € à 530 €. Petit déjeuner 26,75 €.
Parking 25 €. Pendant les fêtes de San Fermín, chambre à partir de
700 €, IVA non incluse.

http://www.nh-hoteles.es
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Hemmingway y séjournait régulièrement, lors de ses voyages à
Pampelune. Aujourd'hui, c'est un hôtel 5-étoiles du plus grand effet.
Le luxe y est poussé à son paroxysme, les chambres disposent de
services illimités (mais tous payants !). Bref, le faste à l'état pur.

 HOTEL TRES REYES
Jardines de la Taconera, s/n
✆ +34 948 226 600
www.hotel3reyes.com
reserv@hotel3reyes.com
Chambre double de 85 à 190 €. Petit déjeuner 18 €. Pendant les fêtes
de San Fermín : simple 385 €, double 460 €. Le reste de l’année,
nombreux tarifs intéressants pour le week-end. IVA non incluse.
Situé entre la vieille ville et le quartier moderne, ce grand bâtiment
sans charme dispose de tous les services d’un hôtel 4-étoiles, tels
que le gymnase ou la piscine. La plupart des clients sont des hommes
d'affaires.

 NH IRUÑA PARK
Calle Arcadio Larraona, 1
✆ +34 948 197 119
www.nh-hotels.com
Chambre double de 77,50 à 130 €. Petit déjeuner 17 €. Parking,
Internet.
Voici un autre hôtel NH, 4-étoiles cette fois-ci. Tout le confort y est, la
literie est excellente, les tissus choisis avec goût et le petit déjeuner
buffet exquis et varié. On regrette juste l'ambiance glaciale qui règne
entre ces murs.

Restaurants
Pour manger des tapas pas chères, on se dirigera vers les rues
jouxtant la Calle Mayor, en particulier San Lorenzo, San Nicolas,
Estafeta et San Gregorio. Quelques bonnes adresses :

Tapas
 BAR FITERO

Calle Estafeta, 58
✆ +34 948 222 006

http://www.hotel3reyes.com
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www.barfitero.es
Compter 15 €. Ouvert tous les jours.
Situé dans la fameuse rue sur le tracé de l'Encierro, ce bar sert de
délicieux pintxos, que le propriétaire aime à nommer « cuisine
miniature ». C’est une histoire de famille, l'affaire remonte à 1956, et
on sent que les produits sont sélectionnés avec rigueur.

 BAR GAUCHO
Calle Espoz y Mina, 7
✆ +34 948 225 073
www.cafebargaucho.com
cafebargaucho@cafebargaucho.com
De nombreux prix ont couronné ses pintxos inventifs, tant dans les
mélanges de saveurs que dans la présentation. Amateurs de calme,
évitez ce bar toujours plein.

 BAR LA ESTAFETA
Calle Estafeta, 54
✆ +34 948 222 157
Un des lieux bien connus des habitants de Pampelune, avec un bar
bien garni, simple mais délicieux. Accueil chaleureux d’Alberto et
ambiance locale. On y mange debout, serrés les uns contre les
autres.

 CAFÉ IRUÑA
Plaza del Castillo, 44
✆ +34 948 222 064
www.cafeiruna.com
Menu à 13 €, midi et soir. Compter 20-25 € le repas à la carte.
Dans un cadre XIXe siècle somptueux, on dîne confortablement
installé à l'intérieur, ou en terrasse face à la plaza del Castillo. Chargé
d'histoire, ce café accueillait notamment régulièrement l'écrivain
Ernest Hemmingway.

 CAFE ROCH
Calle Comedias, 6

✆ +34 948 222 390
C’est LE bar de Pampelune, idéal pour s'imprégner de l'ambiance de
la ville. Les petite tables en bois et les affiches anciennes ajoutent
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encore au cachet du lieu. On y vient déguster un verre de vin avec
quelques fritos (crevettes, légumes frits). Une adresse à ne pas
manquer.

Bien et pas cher
 RESTAURANT SARASATE

Calle San Nicolás, 19-21
1er étage à droite
✆ +34 948 225 727
Ouvert de 13h à 16h du lundi au samedi, et de 20h30 à 23h vendredi
et samedi. Fermé le dimanche. Menu du jour autour de 10 €.
C’est un caserío typique, où la cuisine est végétarienne et élaborée à
base de produits de saison. Compte tenu de la qualité, les prix sont
très raisonnables. Les pâtisseries maison sont délicieuses. Sarasate
est une bonne option pour varier les plaisirs.

 SAN FERMÍN
Calle San Nicolás, 44-46
✆ +34 948 222 191
www.restaurantesanfermin.com
info@restaurantesanfermin.com
Fermé le lundi et 15 jours en août. Ouvert du mardi au jeudi et le
dimanche de 13h à 16h, les vendredi et samedi de 13h à 16h et de
21h à 23h. Compter 35 €.
Cuisine navarraise à base de légumes, de poisson et de viandes de
saison. La spécialité de la maison est le cerf et sa sauce au raisin. Ce
restaurant offre l'occasion de goûter à la gastronomie locale, pour un
excellent rapport qualité-prix.

Bonnes tables
 CASA MANOLO

Calle García Castañón, 12
✆ +34 948 225 102
www.restaurantecasamanolo.com
Fermé du 23 juillet au 20 août. Menu du jour 25 €, menu dégustation
45 €.
Riz à la marinière, lasagnes au foie gras, langoustines aux piments, la
cuisine de "Manolo" est surprenante, colorée et variée. Les desserts,
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plus classiques, n'en sont pas pour autant décevants.

 ENEKORRI
Calle Tudela, 14
✆ +34 948 230 798
www.enekorri.com
info@enekorri.com
Fermé le dimanche. Compter 60 €.
Le restaurant propose une cuisine navarraise typique, agrémentée
d'une carte des vins extensive. Concocté à base de produits de
saison, le menu change régulièrement. Enfin, le service est
exemplaire et très soigné.

 SIDRERIA PIL PIL
Travesia Acella, 3-5
✆ +34 948 171 495
www.sidreriapilpil.com
sidreria@sidreriapilpil.com
Fermé le dimanche, et du 7 au 18 août. Compter 40 €.
Dans les assiettes, une cuisine basque typique, élaborée à base de
produits de saison. Spécialités du restaurant, la morue pil-pil et le filet
au foie gras, le tout arrosé d'une bouteille de cidre, bien sûr. Laissez-
vous tenter par un des desserts, ils sont faits maison.

Luxe
 EUROPA

Calle Espoz y Mina, 11
✆ +34 948 221 800
www.hreuropa.com
Fermé le dimanche. Menu dégustation 70 €. A la carte, compter de 55
€.
Les frères Idoate concoctent des plats traditionnels, tout en en créant
de nouveaux, comme leur fameuse salade de homard et sa
vinaigrette de truffe ou leur croustillant de racine de lotus. Malgré
l'aspect un peu guindé de la salle, le service est très agréable et
détendu.

 JOSETXO
Plaza de Príncipe de Viana, 1 Bajo
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✆ +34 948 222 097
www.restaurantejosetxo.com
info@restaurantejosetxo.com
Fermé le dimanche (sauf pendant la San Fermin) et en août. Compter
de 50 à 70 €.
L’un des restaurants les plus élégants de la ville. Une entrée sobre,
des salles luxueusement décorées et une clientèle bien habillée pour
goûter aux délices servis par la famille Oscariz. Cuisine traditionnelle
du marché : mouton en sauce (chilindrón), artichauts aux palourdes…
ou nouvelle cuisine.

 EL RODERO
Calle Emilio Arrieta, 3
✆ +34 948 228 035
www.restauranterodero.com
Fermé le dimanche et le lundi soir, la première quinzaine de janvier et
la seconde d’août. Menu dégustation 65 €.
Une cuisine moderne qui s’attache à valoriser les produits de la terre
et qui élabore des plats aux saveurs variées et originales, tels que la
cuajada de noix de coco et mollusques avec caviar d’oursin. En
dessert, essayez la glace au chocolat noir, agrémentée de bière
ambrée.

Sortir
Le soir, vous trouverez la traditionnelle Pampelune dans les rues qui
entourent la place du Castillo et où se succèdent des petits bars à
bière ou à vin. Les rue et place Navarreria s'animent également à la
nuit tombée, et les jeunes gens se retrouvent autour d'un botellón.
Pour ceux qui préfèrent une ambiance plus branchée, deux zones de
pubs au décor moderne, avec musique à profusion : Las Bayonas, sur
l’avenue de Bayona (à partir de 2h du matin), ou près du campus
universitaire, sur l’avenue Iturama.

Points d'intérêt
 CATHEDRALE SANTA MARIA, CLOITRE ET MUSEE DIOCESAIN

Calle Dormitalería, 3-5
✆ +34 948 212 594
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Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h. Fermé le dimanche. Visites
guidées à 12h30 et 17h30. Entrée adultes 4 €, enfants 2,50 €, pèlerins
2 €.
Reconstruite entre les XIIe et XIVe siècles, c’est l’une des plus belles
cathédrales d’Espagne. Sa façade est de style néoclassique. Le trésor
de la cathédrale est composé par les sépultures du roi Carlos III et de
son épouse. Le mausolée, du XVe siècle, est une des plus étonnantes
pièces gothiques de la région. Le superbe cloître gothique du XVe

siècle présente des ornements d’une grande finesse, des chapiteaux
dotés de sculptures, des ogives élégantes… La cathédrale abrite
également le Musée diocésain, ancien réfectoire des canoniques, où
est exposée une importante collection d’art religieux de Navarre :
pièces d’orfèvrerie, sculptures gothiques, reliquaires superbes, dont
celui du Saint-Sépulcre.

 CITADELLE – CIUDADELA
Avenida del Ejército s/n
✆ +34 948 228 237
Ouvert du lundi au samedi de 7h30 à 21h30, dimanche et jours fériés
de 9h à 21h30. Expositions ouvertes du lundi au samedi de 18h30 à
21h, dimanche et jours fériés de 12h à 14h. Entrée libre.
Cet ensemble de murailles, avec des jardins intérieurs, a été construit
par Philippe II et remanié aux XVIe et XVIIe siècles. Ce fut l’un des
ouvrages défensifs les plus perfectionnés de son époque. Aujourd’hui,
c’est un site plaisant pour se promener et admirer les constructions et
les statues disséminées dans le parc, dont une de Jorge Oteiza, à
chercher ! Des expositions temporaires y sont aussi régulièrement
organisées.

 ÉGLISE SAN LORENZO
Calle Mayor, 74
✆ +34 948 228 790
Ouvert du lundi au samedi de 8h à 12h30 et de 17h30 à 20h30, le
dimanche et jours de fête de 8h30 à 13h30 et de 17h30 à 19h30.
Entrée libre.
Cette église abrite la chapelle de Saint-Firmin. Elle est construite
selon un plan en croix grecque, que l'on peut apercevoir à l'intérieur.



 ÉGLISE SAN NICOLÁS
Calle San Miguel, 15
✆ +34 948 221 281
Ouvert du lundi au samedi de 9h30 à 12h30 et de 18h30 à 20h30,
dimanches et fêtes de 9h30 à 13h30 et de 19h à 20h30. Entrée libre.
Cette église-forteresse jouait au Moyen Age un important rôle militaire
et défensif dans le quartier du même nom. Construite au XIIe siècle,
elle est de style roman-gothique.

 ÉGLISE SAN SATURNINO
San Saturnino
Calle Ansoleaga, 21
✆ +34 948 221 194
Ouvert du lundi au samedi de 9h à 12h30 et de 18h à 20h, les
dimanche et jours de fête de 10h15 à 13h30 et de 17h45 à 20h.
Entrée libre.
Bâtiment gothique, cette église était également un centre défensif au
Moyen Age. Devant le parvis de l'église se trouve le pocico, un petit
puits dans lequel, selon la légende, l'évêque Saturnino aurait baptisé
les premiers chrétiens de Pampelune.

 HÔTEL DE VILLE - AYUNTAMIENTO
Plaza Consistorial
✆ +34 948 420 100
www.pamplona.es
pamplona@pamplona.es
C’est du balcon de l’hôtel de ville, à la superbe façade, mélange de
style baroque et néoclassique, qu’est annoncée l’ouverture des fêtes
de San Fermín, avec une fusée pyrotechnique. A la fin des fêtes, la
foule s'y presse à nouveau pour chanter le Pobre de Mí.

 MURAILLES
Les murailles évoquent la place forte que fut Pampelune. Leur
réputation était telle que personne n’osa s’en approcher et elles
protégèrent les troupes napoléoniennes des troupes anglaises de
Wellington. Vous pouvez commencer la promenade en partant de la
Plaza Maria, puis continuer par le Paseo de Barbasana, qui vous
conduira jusqu’au bastion del Redil. A quelques pas de là, se dresse
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la Puerta de Francia, une des portes de la ville les mieux conservées,
avec un beau pont-levis. Ce parcours vous conduira ensuite au palais
royal, qui date du XIIe siècle. Restauré, et laissant voir depuis une
petite touche architecturale plus moderne, il abrite aujourd’hui les
Archives forales. A ce point de la visite, vous devrez quitter les
murailles et reprendre le chemin un peu plus loin, car cette partie est
fermée. Passez derrière le musée et empruntez le Paseo de Ronda,
qui conclura cette promenade, sans doute l’une des plus
intéressantes de la ville.

 MUSÉE DE L'ÉDUCATION ENVIRONNEMENTALE SAN PEDRO
Calle Errotazar
✆ +34 948 149 804
www.museoambientalpamplona.com
museoeducacionambiental@pamplona.es
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h et de 17h30 à 20h, le
samedi de 10h à 13h. Entrée libre.
Dans le monastère de San Pedro, des expositions sur les thèmes de
la biodiversité, le rapport de l'homme à la nature, le développement
durable à tendance écologique…

 MUSEE DE L’ENCIERRO
Calle Mercaderes, 17
✆ +34 948 225 413
www.sanferminencierro.com
Ouvert en semaine de 10h à 14h et de 16h à 20h, le week-end de 12h
à 20h. Entrée 16 €, tarif réduit 12 €.
Ouvert en juillet 2010, ce musée raconte l’histoire de cette tradition
mythique qui a rendu Pampelune mondialement connue. Des
documents d’origine témoignant de la création de la course au
visionnage d’un film 3D sur les encierros du XXIe siècle, plongez-vous
dans cet évènement fascinant, où se mêlent danger et adrénaline. On
y apprend par exemple pourquoi la calle Santo Domingo est le
tronçon le plus dangereux de la course, ou encore, comment les
taureaux sont guidés vers l’arène.Vous aurez même l’occasion de
vous essayer à la course, grâce à des « simulateurs d’encierro ».
Amusant et éducatif, bien qu’un peu cher. À visiter, si l’on n’a pas pu
assister au spectacle vivant.
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 MUSEE DE NAVARRE
Cuesta Santo Domingo
✆ +34 848 426 492, +34 848 426 493
www.navarra.es
museo@navarra.es
Ouvert du mardi au samedi de 9h30 à 14h et de 17h à 19h,
dimanches et fêtes de 11h à 14h, fermé le lundi. Entrée 2 €, gratuit
pour les enfants, chômeurs et retraités.
Situé sur les hauteurs de la ville, dans un ancien hôpital dont il a
conservé la façade, le Musée régional de Navarre est d’autant plus
agréable à parcourir qu’il domine la ville. Toute l’histoire de la Navarre
y est retracée, depuis la Préhistoire. A voir entre autres, les
chapiteaux de la cathédrale romane de Pampelune et le portrait du
Marquis de San Adrian peint par Goya. C'est le plus important musée
de Pampelune.

 MUSEE DE PABLO SARASATE
Calle Mayor, 2
✆ +34 948 420 189
www.turismo.navarra.es, www.turismo.navarra.es
Ouvert du lundi au samedi de 11h à 14h et de 18h à 21h, le dimanche
de 11h à 14h. Entrée libre.
Musée dédié au violoniste et compositeur Pablo Sarasate, né à
Pampelune. Parmi ses objets personnels, on peut notamment voir un
portrait de l'artiste, peint en 1894 par Llaneces.

 PARC YAMAGUCHI
Ce parc zen séduira les amoureux de la culture japonaise. Inauguré
en 1997, il est nommé d'après la ville japonaise jumelée avec
Pampelune, où saint François-Xavier vécut au XVIe siècle. Il abrite
également le Planétarium, ainsi que plusieurs salles de cinéma, ce qui
en fait l'un des grands pôles d'attraction hors du centre-ville.

 PLANETARIUM
Calle Sancho Ramírez
✆ +34 948 262 628
www.pamplonetario.org
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Ouvert le lundi de 16h à 19h30, du mardi au vendredi de 9h30 à
13h30 et de 16h à 19h30, le samedi de 11h à 13h30 et de 17h à
20h30. Fermé dimanche et jours fériés et le lundi matin. Entrée adulte
4 €, enfant 3 €.
Au cœur du parc de Yamaguchi, le Planétarium, inauguré en 1993,
est surmonté d’une des plus grandes coupoles du monde, de 20 m de
diamètre. On y trouvera une salle de projection, qui permet d’observer
près de 9 000 étoiles, et deux salles d’expositions, qui accueillent de
nombreuses manifestations relatives à l’astronomie et à l’univers.

 PLAZA DEL CASTILLO ET PROMENADE SARASATE
Centre névralgique de la ville nocturne, c’est ici qu’on se retrouve
avant d’aller faire la tournée des bars. La place est entourée de cafés
et de belles façades, comme celles du Café Iruña et du Palacio
Goyeneche qui date du XVIIIe siècle. Un peu plus loin, en empruntant
le Paseo de Sarasate, vous verrez le Palacio de Navarra. En
continuant bon train, vous arriverez au monument aux Fueros.

 VIEILLE VILLE
Elle abonde en maisons seigneuriales et en édifices de grand intérêt,
en monuments architecturaux et historiques. Citons, entre autres,
l’église-forteresse de San Nicolás, à qui il ne reste plus qu’une tour
des trois originelles ; les maisons blasonnées de la rue Zapateria ; la
fontaine de Neptune située Plaza del Consejo ; et, non loin de là, la
Bibliothèque générale de Navarre, l’église San Saturnino ou encore le
couvent des Mères Récollettes. Les moins téméraires pourront
également parcourir les rues de l’Encierro, mais sans les taureaux :
partez de la rue Santo Domingo où se trouve le corral, montez la côte
de Santo Domingo en passant devant l’hôpital militaire – le tronçon le
plus dangereux lors de l'Encierro car, les taureaux ayant les jambes
avant plus courtes, prennent de la vitesse et rattrapent plus facilement
les hommes. L'hôpital militaire vous mènera jusqu’à la Plaza
Consistorial, où se trouve la mairie, magnifique édifice baroque d’où
se lance le fameux Txupinaxo qui annonce le début des San
Fermines. Prenez ensuite la rue Mercaderes, qui vous conduit jusqu’à
la mondialement connue Calle de la Estafeta, qui va en ligne droite
jusqu’à la Plaza de los Toros. Imaginez les rues bondées et les
taureaux pourchassés et furieux…



Visites guidées
 ERREKA

bajo
Calle Curia, 18
✆ +34 948 221 506
www.erreka.net
info@incomingnavarra.com
Visites guidées de Pampelune (ville médiévale, murailles, chemin de
Compostelle, San Fermin), au départ du Café Iruña. Se renseigner sur
les jours de visite.

 GUIA DEL PATRIMONIO CULTURAL
Calle Dormitalería, 3-5
✆ +34 948 222 990, +34 669 118 953
www.gpcnavarra.com
Visites guidées de 2 heures à travers la ville médiévale, en passant
par la mairie, la cathédrale et le musée du Diocèse, les rues des
lâchers de taureaux et le chemin de Compostelle. Départ de l’office du
tourisme.

CHEMIN DE SAINT-JACQUES ET
PÈLERINAGE EN NAVARRE
La découverte du sépulcre de l’apôtre saint Jacques à Compostelle,
au début du IXe siècle, marque le début des pèlerinages à
Compostelle. Le Parlement européen a désigné le chemin comme
étant le premier itinéraire culturel européen, et l’Unesco l’a déclaré
Patrimoine mondial de l’humanité.
Située à mi-chemin entre la France et Saint-Jacques-de-Compostelle,
la Navarre s’est imposée comme une route principale du pèlerinage et
les rois de Navarre y ont favorisé le développement d’infrastructures,
tels que routes, hôpitaux, ponts, et de lieux de culte servant de haltes
spirituelles aux pèlerins. Ces haltes se sont réparties entre la route
française et la route aragonaise, ce qui a réduit à deux, les chemins
de pèlerinage qui traversent la Navarre. Le chemin français traverse
les Pyrénées à Saint-Jean-Pied-de-Port pour arriver en Espagne à
Valcarlos-Luzaide, puis Roncevaux, Pampelune et Puente la Reina.
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Le chemin aragonais, en provenance de Toulouse, passe en Espagne
par le Somport, traverse l’Aragon et pénètre en Navarre par Yesa,
après en avoir longé le lac. Il passe ensuite par Leyre et Sangüesa,
pour rejoindre à Puente la Reina le chemin français. Ensemble, ils
atteignent Estella, puis continuent jusqu’à Saint-Jacques-de-
Compostelle.
Le chemin français est celui qui réunit trois des grands chemins
européens, lesquels se rejoignent à Valcarlos-Luzaide ; il est
emprunté par 95 % des pèlerins.
 Si vous souhaitez faire le pélerinage, voici ce dont vous devez
vous préoccuper : le choix de l'itinéraire d'abord, puis le mode de
transport (à pied, à vélo ou à cheval), la date (l'été comptant bien
entendu la plus grande affluence) et la préparation physique, car pour
bien avancer, il vous faudra marcher environ 25 km par jour. Enfin, et
surtout, n'oubliez pas votre carnet de pèlerin, délivré par l'Eglise
catholique, qui vous pemettra d'accéder aux refuges qui assurent
l'accueil traditionnel. Pour plus d'informations, consultez le chapitre
« Saint-Jacques-de-Compostelle».

LE CHEMIN FRANÇAIS
Le pèlerin marche de Valcarlos-Luzaide dans les Pyrénées, jusqu'à la
collégiale de Roncevaux, avant de se diriger au sud, vers Pampelune.
De là, il dévale vers Puente la Reina, où il rejoint la voie aragonaise
du chemin français.

VALCARLOS-LUZAIDE
C'est la porte d'entrée du chemin de Compostelle en Espagne. Son
nom castillan, le Val-de-Carlos, vient de Charlemagne (qui y perdit
quelques plumes de son panache dans la bataille de Roncevaux, en
778). Le nom basque provient de Luze Bidea, chemin long, en
référence à celui de Saint-Jacques. Les habitants parlent couramment
trois langues : le basque, l’espagnol, le français. Toute l'année, le
village respire une paix absolue, à l'exception de Pâques, où il se
réveille soudain au rythme saccadé des ioldunaks, deux grandes
sonnailles attachées aux reins des participants au carnaval. Des
bolantes dansent en agitant leurs nombreux rubans sur la place et



devant le fronton. Le monument en hommage aux pèlerins est une
œuvre du sculpteur basque, Jorge Oteiza.

 CASA MARCELINO
Elizaldea, 1
✆ +34 948 790 063
www.casamarcelino.com
info@casamarcelino.com
Chambre double de 40 € à 50 €, 10 € de plus pour une chambre avec
cuisine. Petit déjeuner 4 €, menus 12 €.
Cet ancien palais transformé en maison d'hôtes est des plus
convaincants. Charme et accueil chaleureux sont au rendez-vous, et
vous pouvez même profiter de conseils avisés sur la visite de la
région. En plus, le restaurant vous permet de goûter à la cuisine
basque navarraise traditionnelle.

PUERTO DE IBAÑETA
C’est là qu’a eu lieu la célèbre bataille au cours de laquelle les
Vascons affrontèrent l'armée de Charlemagne, qui venait de dévaster
Pampelune. Cette dernière perdit la bataille, qui donna néanmoins le
jour à ce qui est devenu une œuvre majeure de la littérature, la
Chanson de Roland. A l’époque, l’ermitage du village était pourvu
d’une cloche dont le son guidait les pèlerins les jours de brouillard.

RONCESVALLES-ORREAGA
Roncesvalles-Orreaga est le point le plus important du chemin de
Compostelle. Chaque année, plus de 40 000 pèlerins s'y déplacent
pour assister à la messe du soir et entreprendre leur marche. Formé
autour de l’ancien hôpital des pèlerins, construit au Xe siècle, le village
s'est rapidement imposé comme une halte principale, et on a
remplacé l’ancienne église romane par l’actuelle collégiale. Le
propriétaire des lieux fut considéré comme l’un des hommes les plus
riches de la région, à force de donations à la collégiale qui arrivaient
de toute l’Europe.
Roncevaux est aussi connu pour la légende qui raconte la mort de
Roland, surpris par les Vascons en 778 et qui sonna le cor, en vain,
pour alerter Charlemagne. De cette funeste histoire naquit la célèbre
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Chanson de Roland. En haut du port, l’ermitage San Salvador et,
surtout, un monument en granit commémorent cette légende.
Le village de Roncevaux, situé dans un environnement verdoyant, est
surmonté de sa Real Colegiata, un complexe architectural du XIIIe
siècle qui se fond dans le paysage. L’ensemble comporte un hôpital,
une abbaye et une église. Une grande partie du complexe date
cependant de l’après-guerre civile, en raison des nombreux incendies
et autres destructions subis au cours des siècles.

Transports
 AUTOCARES ARTIEDA
✆ +34 948 300 287
www.autocaresartieda.com
autocaresartieda@autocaresartieda.com
Tous les jours sauf le dimanche. Horaires variables.
Ligne Pampelune–Roncesvalles.

Pratique
 CENTRE D’ACCUEIL DU PÈLERIN

Dans la Casa Prioral de la Colegiata.

 OFFICE DU TOURISME
Batiment Antiguo Molino de la Colegiata.
✆ +34 948 760 301
oit.roncesvalles@cfnavarra.es
Ouvert toute l’année de 10h à 17h en hiver et de 10h à 14h et de 15h
à 18h en été. Fermé le dimanche après-midi.

Hébergement – Restaurants
Du réfuge de pélerins à l'hôtel de luxe, Roncesvalles, malgré sa petite
taille, offre une gamme d'hébergement plutôt complète.

 CASA SABINA
Carretera Pamplona-Francia, km 48
✆ +34 948 760 012
www.casasabina.es
casasabina@gmail.com
Chambre double de 45 à 55 €. Petit déjeuner 5 €, menu du jour 14 €.
Fermé en décembre et janvier.
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Cette pension de 26 chambres offre un hébergement simple et pas
cher, au-dessus du bar Casa Sabina. Elle est jumelée avec l'hôtel
Roncesvalles, plus luxueux et situé au cœur de la Colegiata.

 HOTEL RONCESVALLES
Dans la Colegiata.
✆ +34 948 760 105
www.hotelroncesvalles.com
info@hotelroncesvalles.com
Chambre double de 60 à 70 €. Petit déjeuner 9 €. Wi-fi gratuit.
Voici l'occasion de dormir dans une bâtisse du XVIIIe siècle, mais avec
tout le confort. Ce superbe hôtel, rénové en 2009, séduit par ses murs
de pierre, son service impeccable et sa situation incroyable, au cœur
de la Colegiata. 16 vastes chambres, décorées avec sobriété et
modernité, sont à découvrir.

 LA POSADA
Carretera de Francia
✆ +34 948 760 225
www.laposadaderoncesvalles.com
Chambre double de 48 à 53 €. Menu du jour 17 €, menu du pèlerin 10
€. Fermé en novembre.
Des chambres sobres et fonctionnelles, une nourriture traditionnelle,
tout ce dont un voyageur a besoin. La Posada s'élève à deux pas de
l'entrée de la Colegiata. Une adresse idéale pour une halte à
Roncesvalles.

 REFUGE ITZANDEGIA
Renseignements au centre d'accueil du pélerin. Compter 6 € la nuit
sur présentation de la carte de pèlerin. Pour une seule nuit seulement.
Situé dans la Real Colegiata, le refuge dispose d’une centaine de lits
réservés aux pèlerins, qui ne peuvent y passer qu’une seule nuit. Une
bâtisse plus grande est en construction pour 2011-2012.

Point d’intérêt
 REAL COLEGIATA DE NUESTRA SENORA DE RONCESVALLES

Rvdo. D. Jesús Labiano Villanueva
✆ +34 948 760 000
www.roncesvalles.es
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realcolegiata@hotmail.com
Ouvert tous les jours en été de 10h à 14h et de 15h30 à 19h ; en hiver
de 10h à 14h et de 15h à 18h. Fermé en janvier. Visite guidée (en
castillan) de la Colegiata Santa Maria, de l'église Santiago, du cloître,
de la salle capitulaire, du musée et du Silo de Charlemagne 4,20
€/adulte, 1,20 €/enfant.
La Colegiata est un ensemble de bâtiments, dont les premiers furent
érigés au XIIe siècle. Le musée renferme de précieuses pièces
d’orfèvrerie, ainsi qu'un échiquier attribué à Charlemagne. Le cloître
date du XVIIe siècle et a remplacé celui de style gothique qui s’est
écroulé sous la neige en 1600. Du cloître, on passe à la salle
capitulaire, dont la magnifique voûte étoilée abrite la tombe de Sancho
le Fort, qui fut le fondateur de la collégiale et qui mesurait, dit-on, 2,25
m, d’où son surnom. L’église, de style gothique français, se
caractérise par de très belles rosaces qui, les jours de soleil,
illuminent tout le temple, et, surtout, une très belle pièce d’orfèvrerie à
l’effigie de la Sainte Vierge. La légende raconte qu'au IXe siècle, de
peur que les envahisseurs arabes ne la volent, les moines la
cachèrent. On oublia la Vierge, jusqu’au jour où un chasseur entendit
des pleurs dans une grotte des environs. L’histoire vint aux oreilles de
l’évêque de Pamplona, qui n’en crut pas un mot, jusqu’à ce qu’un
ange le visite pendant son sommeil et lui indique l’endroit où était
enterrée la statue. On la déterra, et elle retrouva son emplacement
originel.
En sortant de la collégiale, vous pourrez visiter la chapelle du Sancti
Spiritus, qui est la construction la plus ancienne de l’ensemble. On
raconte que c’est ici que furent enterrés Roland et les soldats de
Charlemagne après leur défaite. En continuant votre chemin, vous
arriverez à l’église de Santiago, de style roman, qui abrite la fameuse
cloche qui sonnait autrefois à Ibañeta. Il vous faudra marcher encore
quelque 300 m pour admirer la croix des pèlerins où sont représentés
Sancho le Fort et Doña Clemencia.

AURITZ-BURGUETE
Cette halte est des plus agréables, avec ses maisons traditionnelles
aux toits pentus, réparties des deux côtés de la rue. Le village fut
fondé comme bourg de Roncesvalles. La rue unique vous mènera

mailto:realcolegiata@hotmail.com


ensuite vers Mezkiritz, où vous pourrez admirer une pierre avec
l’image de la Vierge de Roncesvalles.

BIZKARRETA-GERENDAIN
Ce village était une étape importante du chemin, non pour ses
monuments, bien qu’il en possède, mais parce qu’ici s’élevait un
hôpital pour les pèlerins, dont il ne reste aujourd’hui que le souvenir.
Si vous vous y arrêtez, prenez le temps de visiter l’église San Pedro,
dont la construction romane annonce déjà la transition vers une
architecture gothique.

ZUBIRI
Après avoir traversé la rivière Arga, nous arrivons à Zubiri. D'origine
basque, son nom signifie "village avec pont", référence au pont
médiéval que les pèlerins empruntent pour entrer dans les lieux. La
Navarre étant une terre de légendes, on raconte que sous un des arcs
du pont sont enterrées les reliques de sainte Quitterie. Si vous avez le
temps, vous pouvez monter jusqu’au lac artificiel d'Eugui, entouré de
prairies vertes, qui vous permettra de vous reposer car il reste, à partir
de Zubiri, 760 km à parcourir pour arriver à Santiago de Compostela !

LARRASOAÑA
Larrasoana s'est autrefois étendue autour du monastère San Agustin,
aujourd'hui disparu. C'est ainsi devenue une halte habituelle avant
d'arriver à Pampelune.On peut encore y admirer son église du XIIIe
siècle et un des deux hôpitaux, qui continue à servir d’auberge.

 PENSION EL PEREGRINO
C/ San Nicolas
✆ +34 948 304 554
esca24@gmail.com
Chambre double 45 à 50 €.
Quatre chambres simples sont à la disposition des voyageurs qui
souhaiteraient s'arrêter pour la nuit. L'établissement n'a rien de
spécial, mais l'offre est rare à Larrasoana.

TRINIDAD DE ARRE
Trinidad de Arre est un ancien hospice de pèlerins, auberge et
basilique du chemin de Saint-Jacques et date du XIIIe siècle. Profitez
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de votre passage dans les environs pour voir également le pont à six
arches qui passe sur l'Ultzama et le moulin de Villava.

PAMPELUNE
Voir rubrique plus haut. Après avoir traversé de nombreux petits
villages, nous arrivons à la capitale de la Navarre, Pampelune. Puis
nous continuerons encore un peu plus loin. La compagnie d'autocars
La Estellesa dessert la plupart des villes au sud de Pampelune,
situées à la frontière entre la Navarre et La Rioja
(www.laestellesa.com – Tél du bureau de Pampelune 948 22 22 23).

CIZUR MENOR
Dans la banlieue de Pampelune se trouvent Cizur Menor et son église
de San Andrés, qui date du XIIe siècle et possède une très belle
Vierge à l’Enfant, de la même époque.

ZIZUR MAYOR
Ce bourg, proche de Pampelune, nous donne l’occasion d’admirer la
très belle église dédiée à San Andrés. Elle abrite un retable
plateresque et un crucifix du XIVe siècle, de style byzantin.

GAZOLAS
Au sud de Pampelune, Gazolas possède une église romane de la fin
du XIe siècle, qui vaut un petit détour. Elle possède un charme un peu
décalé, avec ses contreforts extérieurs, ses multiples arcs et ses
chapiteaux décorés de motifs animaliers et végétaux, de scènes de
cour et de guerre.

OBANOS
Cette ville charmante à l’aspect tranquille est célèbre pour son histoire
que personne ici n’oublie. La sœur du duc d’Aquitaine, Felicia, fit un
pèlerinage à Compostelle et, à son retour, elle décida d’abandonner le
luxe de sa vie de princesse pour un simple caserio, pour l’amour d’un
paysan et celui des pèlerins qu’elle s’était promis de toujours aider et
héberger. Son frère, fou de rage, vint la chercher, mais comme elle
refusait de le suivre, il la tua. En signe de repentir, il fit le pèlerinage à
Compostelle et, à son retour, se retira à Arnotegui, où il vécut en
ermite et atteignit la sainteté. Et c’est ainsi qu’on parle aujourd’hui de



saint Guillen. On se remémore ces faits tous les ans, au cours d’un
mystère auquel participe toute la petite ville d’Obanos.

LA VOIE ARAGONAISE DU CHEMIN FRANÇAIS
De Sanguesa à Puente la Reina, les pèlerins auront notamment
l'occasion de visiter le superbe monastère de Leyre.

YESA et le monastère de Leyre
Première étape des pèlerins en Navarre sur le chemin aragonais, le
monastère San Salvador de Leyre peut être atteint, au terme d’une
route sinueuse et de forte montée, à partir du village de Yesa.

 FOZ DE LUMBIER
La Gorge (foz) de Lumbier s'étend à deux pas du monastère.
Actuellement réserves et refuges pour grands oiseaux, elle réserve
une belle balade vivifiante.

 HOSPEDERIA DE LEYRE
Calle Mº de S. Salvador de Leyre
✆ +34 948 884 100
www.hotelhospederiadeleyre.com
hotel@monasteriodeleyre.com
Ouvert de mars à mi-décembre. Chambre double de 67 à 82 €. Petit
déjeuner 6,64 €. Restaurant de cuisine navarraise autour de 17 €.
Pour prolonger l'atmosphère de recueillement du monastère, dormez
dans cette auberge. Trente chambres sont aménagée au coeur du
monastère. Pour les amateurs de sérénité et de chants grégoriens.

SANGÜESA
Etape suivante du pèlerinage, Sangüesa est un magnifique village de
5 000 habitants, bordé de champs de céréales, le long de la rive
gauche de l’Aragon. Il semble à jamais veiller sur le pont qui, au
Moyen Age, lui apporta la prospérité. Au milieu de la profusion de
ruelles au charme resté intact au long des siècles, se cachent de
nombreuses églises datant du XIVe siècle. Le joyau de ce village est
la façade sud de l’église Santa Maria Real (à l’extrémité de la ville,
près de la rivière). Datant des XIIe-XIIIe siècles, cette façade romane
présente un foisonnement de sculptures dont la variété de sujets et

http://www.hotelhospederiadeleyre.com
mailto:hotel@monasteriodeleyre.com


leur richesse d’expression ne laisseront personne indifférent. Deux
artistes au moins y ont travaillé : le maître San Juan de la Pena et un
certain Leodagarius. À voir également, le palais de Vallesantoro et
celui du prince de Viana.

 ASADOR MEDIAVILLA
Alfonso el Batallador, 15
✆ +34 948 870 212
Compter 35 €. Fermé les lundi, mardi et jeudi soirs.
Un restaurant de grillades en plein centre médiéval de Sangüesa, qui
séduit par son décor rustique et son fourneau visible de la salle du
restaurant. Pour accompagner vos viandes, vous aurez le choix parmi
plusieurs vins de la Rioja et de Navarre.

 HOSTAL RURAL J.P.
Avenida Padre Raimundo Lumbier, 3
✆ +34 948 871 693, +34 650 669 547
www.hostalruraljp.es
info@hostalruraljp.es
Chambre double de 54 à 58 €. 10 € en dortoir pour les pèlerins,
seulement en juillet, août et septembre. Petit déjeuner 4,90 €. Dîner
10 €. Animaux admis.
Près du fleuve Aragon et face à l’église Santa Maria Real, cet
établissement moderne offre confort et tranquillité, dans un décor qui
se veut minimaliste. Chambres bien équipées et accueil convivial. Une
adresse sans prétention mais efficace.

http://www.hostalruraljp.es
mailto:info@hostalruraljp.es


 OFFICE DU TOURISME
C/ Mayor, 2
✆ +34 948 871 411
www.sanguesa.org
oit.sanguesa@navarra.es
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le dimanche
de 10h à 14h.

LA FIN DU CHEMIN EN NAVARRE
A Puente la Reina, les deux voies se rejoignent pour ne former qu'un
seul chemin français en Navarre, jusqu'à Viana.

PUENTE LA REINA - GARES
De toutes les étapes du pèlerinage, ce village est peut-être celui qui
en évoque le mieux l’atmosphère telle qu’elle devait être au Moyen
Age. C’est aussi le point de rencontre des deux principales routes
espagnoles du pèlerinage : celle de Navarre, à travers Roncevaux et
Pampelune, et celle d’Aragon, à travers Jaca, Leyre et Sangüesa. A
l’entrée de la ville, un monument est là pour le rappeler
symboliquement : on passe sous l’arc de l’église du Crucifix, prélude à
une belle promenade à travers les rues historiques de la ville et
jusqu'au pont, qui donne son nom au village.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Mayor, 105, Casa del Vínculo
✆ +34 948 341 301
www.puentelareina-gares.es
turismo@puentelareina-gares.es
Ouvert d'avril à décembre du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h
à 19h, le dimanche de 11h à 14h, fermé le lundi.
L'office de tourisme est situé dans la Casa del Vinculo, un bâtiment
datant du Moyen Age, qui était autrefois utilisé pour entreposer les
produits des champs.

Hébergement - Restaurant
 LA CONRADA

Plaza de los Fueros

http://www.sanguesa.org
mailto:oit.sanguesa@navarra.es
http://www.puentelareina-gares.es
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✆ +34 948 340 052
Fermé le mardi.
Avec sa terrasse qui donne sur le paseo principal du village, ce petit
restaurant attire en permanence une foule de locaux. Difficile de se
frayer un chemin, mais si vous y parvenez, vous serez récompensé
par une cuisine traditionnelle savoureuse et bon marché.

 HOTEL EL PEREGRINO
Ctra Pamplona-Logroño, km 23
✆ +34 948 340 075
www.hotelelperegrino.com
reservas@hotelelperegrino.com
Fermé le dimanche soir et le lundi. Chambre double de 160 à 200 €.
Petit déjeuner 16,50 €. Compter 50 € pour un repas.
Ce splendide bâtiment en pierre, situé sur le chemin de Saint
Jacques, abrite un hôtel douillet et un excellent restaurant. On s'y
installe en admirant la vue sur le jardin, un verre de vin local à la main,
et l'on prend le temps de lire un menu aux influences
méditerranéennes et de la Rioja : bonite marinée avec une crème
fraîche de thym et sa vinaigrette de fraise ou bien soupe froide truffée
aux jeunes oignons… El Peregrino est aussi le seul hôtel de Navarre
appartenant à la prestigieuse chaîne Relais et Châteaux.

 HOTEL RURAL BIDEAN
C/ Mayor, 20
✆ +34 948 340 457
www.bidean.com
info@bidean.com
Compter 30 €. Chambre double de 55 € à 75 €. Petit déjeuner 6 €.
Fermé en janvier.
Asperges, fruits secs, olives noires, chorizos, tout ce qui fait la
Navarre est ici joliment présenté dans des assiettes bien garnies et
alléchantes. On dîne aux chandelles, entre des murs de pierre
restaurés, et on apprécie le calme et l'authenticité du lieu. La partie
hôtel de l'établissement est en revanche décevante. Derrière la
charmante façade, les 20 chambres sont sommairement agencées et
un peu moroses. Pour une nuit seulement.

http://www.hotelelperegrino.com
mailto:reservas@hotelelperegrino.com
http://www.bidean.com
mailto:info@bidean.com


Points d’intérêt
 CALLE MAYOR

C’est la rue principale, bordée de nombreuses maisons blasonnées.
Elle mène, en une agréable balade, jusqu’au joyau de la ville, le pont
roman.

 ÉGLISE DEL CRUCIFIJO
Située à l'entrée du chemin de Saint-Jacques, on attribue son
édification aux templiers, au XIIe siècle. Le porche est couvert de
coquilles Saint-Jacques, emblème des pèlerins. L’église possède un
étonnant crucifix en "Y", qui fut offert par des pèlerins allemands en
remerciement pour l'accueil qu'ils avaient reçu à Puente la Reina. A
voir également, un portique orné de représentations d’animaux
fantastiques et de végétaux.

 EGLISE DE SANTA MARIA DE EUNATE
A Muruzabal, à 4 km de Puente la Reina en direction de Campanas.
Ouvert en été de 10h30 à 13h30 et de 16h à 19h. Fermé le lundi.
Entrée libre. Pour une visite guidée, contacter l’office de tourisme de
Puente la Reina.
Solitaire et majestueuse, cette église fut construite au XIIe siècle, en
une fois. C’est l’un des joyaux de l’architecture romane navarraise,
elle est d’ailleurs déclarée monument national. Remarquez sur son
portail les coquilles Saint Jacques, qui marquent le chemin jacquaire.
Sa structure octogonale et son intérieur aux influences arabes
méritent toute l’attention des visiteurs, qui seront séduits par tant de
superbe.

 ÉGLISE DE SANTIAGO EL MAYOR
Calle Mayor
Cette église du XIIe siècle, qui présente un intérieur reconstruit au XVe

et dont une partie est un ajout du XVIIIe, conjugue trois styles : le
gothique, le roman et le néoclassique. Sa pièce maîtresse est sans
doute son Santiago le Noir, statue du saint à laquelle le temps a
donné cette couleur.

 ÉGLISE SAN PEDRO
Calle Mayor



On peut y admirer une image gothique de la Vierge du Puy, plus
connue sous le nom de Virgen del Txori. Selon la légende, du temps
où l’image de la Vierge se trouvait dans une chapelle située au milieu
du pont, un petit oiseau, txori en basque, venait lui laver le visage
avec l’eau de la rivière qu’il récupérait dans ses ailes. Ce symbole
figure également dans les armoiries de la ville.

 PONT ROMAN
Construit au XIe siècle, vraisemblablement sur ordre de la reine Mayor
de Castilla, ce pont fut édifié pour faciliter l'accès des pèlerins à
Puente la Reina. Superbe exemple d'architecture médiévale, il compte
ses sept arches et une tour unique où les pèlerins devaient s’acquitter
d’un péage pour continuer leur chemin - les deux autres se sont
effondrées et le pont a perdu son aspect défensif. C’est le symbole de
la ville et, à ce titre, il figure dans ses armoiries.

CIRAUQUI
Dans le centre historique de Cirauqui, le visiteur découvre une localité
bâtie en cercles concentriques, dominés par l’église San Roman.
Repérez sa porte lobulée, son autel romain et ses décorations
sculptées. L’église romane Santa Catalina de Alejandria, érigée au
XIIIe siècle également, puis agrandie au XVIe siècle, se caractérise par
son style gothique. En laissant Cirauqui derrière vous et en continuant
le chemin, encore long, jusqu’à Saint-Jacques, vous arriverez aux
vestiges d’une route et d’un pont romains bien conservés.

ESTELLA-LIZARRA
C’était autrefois une toute petite bourgade, appelée Lizarra et peuplée
de Vascons. Son sort changea complètement lorsque, en 1090, le roi
Sancho Ramirez décida d’y fonder une ville, qu’on appela Estella. Sa
situation stratégique entre Pamplona et la Rioja, sur le chemin de
Saint-Jacques, acheva de lui donner un nom et, dès lors, on ne parla
plus que de « Estella la Belle ».
Les rois de Navarre, qui l’affectionnaient particulièrement, lui
accordèrent de nombreux privilèges et la ville devint un centre
commercial et économique important. Ses quartiers se multiplièrent,
dont l’un des plus importants fut la Juderia, détruite au XVe siècle par
les Castillans qui expulsèrent tous les juifs d’Espagne.



Au XIXe siècle, durant la guerre civile, les carlistes firent d’Estella leur
quartier général. Depuis, chaque année en mai, une procession
monte jusqu’au sommet d’une montagne proche pour y commémorer
les morts. En 2010, le musée du Carlisme a d’ailleurs été inauguré.
En 1998, c’est à Estella qu’a été signé le traité des indépendantistes
basques affirmant la nécessité d’une autodétermination. Cette trêve a
duré une année.
Malgré tout son intérêt historique et patrimonial, Estella se révèle
toutefois décevante. Outre sa vieille ville, qui est en réalité constituée
d’une seule rue sillonnée de pèlerins, elle manque de charme. Ses
quartiers modernes, situés de l’autre côté du fleuve, n’ont rien à offrir
au voyageur, qui préfèrera s’éloigner au plus vite du tumulte.

Transports
 ESTELLESA

Compagnie Estellesa
✆ +34 948 222 223
www.laestellesa.com
La compagnie de bus assure la liaison Pamplona-Puente la Reina-
Estella. Départs fréquents.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

San Nicolás, 1
✆ +34 948 556 301
Fax : +34 948 556 301
oit.estella@navarra.es
Juste après le pont.
Ouvert en été du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 14h. Ouvert en hiver la semaine de 10h à 17h, le
week-end de 10h à 14h.

Hébergement
Pour des budgets modestes, de nombreuses pensions autour de la
Plaza de los Fueros. Toutes proposent des services similaires.

 HOTEL TXIMISTA
Calle Zaldu, 15

http://www.laestellesa.com
mailto:oit.estella@navarra.es


✆ +34 948 555 870
www.hoteltximista.com
sanpedro.carmona@gmail.com
Chambre double de 110 à 135 €, petit déjeuner inclus. Prix spécial
pèlerin 45 €.
Voici l’hôtel haut de gamme d’Estella, doté de 4 étoiles. Sur le plan
des équipements, tout y est, Internet, parking, salle de bains avec
baignoire. On regrette en revanche le côté impersonnel de
l’établissement.

 HOTEL YERRI
Avenida Yerri, 35
✆ +34 948 546 034
www.hotelyerri.es
hotelyerri@hotelyerri.es
Chambre double de 62 à 67 €. Petit déjeuner 7,50 €. Wi-fi gratuit.
Parking.
Dans cet hôtel moderne sans grand charme, les voyageurs trouveront
toutefois des chambres bien équipées. Rien de très original à signaler,
si ce n’est que le service est attentionné. Efficace pour une nuit.

Restaurant
 RESTAURANT NAVARRA

Gustavo de Maeztu, 16 (Los Llanos)
✆ +34 948 550 040
Fermé le dimanche soir et le lundi, à Noël et en janvier. Compter 35 €.
Menu du jour à 24 €.
Dînez dans un cadre typiquement navarrais, où même les serveurs
sont habillés traditionnellement. Au menu : asperges farcies, merlu à
la navarraise, cochon braisé ou haricots verts… la carte est alléchante
et les assiettes bien remplies.

 RICHARD
Yerri, 10
✆ +34 948 551 316
www.barrestauranterichard.com
info@barrestauranterichard.com

http://www.hoteltximista.com
mailto:sanpedro.carmona@gmail.com
http://www.hotelyerri.es
mailto:hotelyerri@hotelyerri.es
http://www.barrestauranterichard.com
mailto:info@barrestauranterichard.com


Fermé la première quinzaine de septembre. Compter 35 €. Menu du
jour 11 €.
Ici aussi, la tradition culinaire navarraise est à l’honneur. Dans des
assiettes bien garnies, savourez des asperges farcies, accompagnées
de morue ou d’écrevisses, ou bien du foie de veau aux haricots. En
dessert, optez pour une mousse de framboise ou une glace au
miel. La carte change régulièrement.

Points d’intérêt
Si le centre de la ville est bien la Plaza de los Fueros, la majorité des
monuments se trouvent sur la rive opposée, dans le quartier de San
Pedro de la Rua, déclaré monument national.

 CALLE LA RUA ET ÉGLISE SAN PEDRO LA RUA
En face du palais, passé l’ancien hôtel de ville du XVIe siècle, la calle
de la Rúa doit se parcourir lentement, comme l’ont toujours fait les
pèlerins, ce qui permet d’admirer ses palais et ses demeures
Renaissance. On y trouve aussi la plus ancienne et plus connue
église d’Estella, celle de Fermín Pedro de la Rúa, dont la construction
a commencé à la fin du XIIe siècle. En restauration jusqu’en 2012, elle
ne peut malheureusement pas être visitée.

 CASA DE CULTURA FRAY DIEGO DE ESTELLA OU PALACIO
DE LOS SAN CRISTOBAL
✆ +34 948 551 747
Ouvert de mardi à vendredi de 18h30 à 20h30, le samedi de 12h à
14h et de 18h30 à 20h30, le dimanche de 12h à 14h. Entrée gratuite.
Le frère Diego de Estella, issu de la famille San Cristobal, était un
franciscain qui vécut au XVIe siècle et écrivit de nombreux textes
d’inspiration ascétique. Sa maison, de style plateresque, comporte un
portique décoré de motifs végétaux et d’oiseaux, et un patio autour
duquel s’articulent les espaces d’habitation. Le bâtiment a été
restauré en 1970 et en 2003.

 COUVENT DE SANTO DOMINGO
Situé sur les hauteurs, le couvent offre une vue magnifique sur la ville.
Transformé aujourd’hui en résidence du troisième âge, le couvent est
un exemple parfait de style gothique. Juste à côté s’élève l’église



Santa Maria del Jus del Castillo, construite à l’emplacement où
s’élevait, il y a plusieurs siècles, une synagogue. Adjacent à l’église se
trouve le Centre d’interprétation de l’art roman, ouvert du mardi au
samedi de 11h30 à 13h30 et de 17h30 à 19h30, et le dimanche de
11h30 à 13h30, en été uniquement.

 ÉGLISE DU SAINT-SEPULCRE (SAN SEPULCRO)
L’église est désaffectée, mais sa magnifique porte en bois sculpté
mérite qu’on lui accorde quelques instants. Elle raconte plusieurs
épisodes de la vie du Christ, dont la Crucifixion, la Résurrection et la
Cène.

 ÉGLISE SAN MIGUEL
Plaza de San Miguel
Ouvert de 11h à 13h et de 17h à 19h. Messe du lundi au samedi à
19h, dimanche et fêtes à 8h30, 11h30 et 12h30.
Après le petit pont, prenez la première à gauche et montez en haut de
la colline pour atteindre l’église San Miguel, ouvrage de style roman
de transition. Son portail nord constitue l’un des joyaux du chemin de
pèlerinage de Compostelle. Les deux bas-reliefs les plus expressifs
montrent (en bas du portail) les trois Marie revenant du sépulcre (à
droite) et saint Michel terrassant le dragon (à gauche).

 MONASTERE DE SANTA MARIA DE IRANZU
A Arizala
✆ +34 948 520 047, +34 948 520 012
www.monasterio-iranzu.com
Ouvert tous les jours, de mai à septembre, de 10h à 14h et de 16h à
20h, et d’octobre à avril de 10h à 14h et de 16h à 18h. Entrée adulte
2,50 €, enfant 1,50 €. En sortant d’Estella, prendre la N-120 direction
Etxarri-Aranaz et sortir à Abárzuza.
C’est un monastère du XIIe siècle, au pied de la montagne de Andia.
Le temple situé en son centre n’a pas beaucoup d’attrait, on pourrait
même dire qu’il est un peu austère, selon les règles de l’ordre
cistercien. Le cloître a beaucoup plus de charme et on peut se laisser
aller à écouter le bruit de l’eau qui coule de la fontaine centrale. La
visite des cellules des moines et de l’ancienne cuisine donne un
aperçu de la vie monastique.

http://www.monasterio-iranzu.com


 MUSEE DU CARLISME
Calle Rua, 27-29
✆ +34 948 552 111
www.museodelcarlismo.navarra.es
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 11h à 14h. Fermé le lundi. Entrée adulte 2 €, enfant
gratuit.
Installé dans le Palais dit du Gouverneur, ce musée retrace l’histoire
du mouvement politique du carlisme. Une collection permanente,
située au premier étage du bâtiment, y est consacrée. Au rez-de-
chaussée, des expositions semi-temporaires analysent des aspects
concrets du carlisme (relations, influences).

 PALAIS DES ROIS DE NAVARRE ET MUSEE MAETZU
Calle San Nicolás, 1
✆ +34 948 546 037
Fax : +34 948 553 257
www.museogustavodemaeztu.com
museogmaeztu@terra.es
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 13h et de 17h à 19h, dimanche
et fêtes de 11h à 13h30. Fermé le lundi. Entrée libre.
Ce très bel édifice du XIIe siècle possède une façade qui n’a pas
d’égale dans la région. Le Palacio de los Reyes de Navarra est l’un
des rares exemples encore existants d’architecture civile romane de
grande envergure. Ses portiques ouverts supportés par des colonnes,
ses chapiteaux ornés de motifs végétaux ou celui représentant la
bataille entre le géant Ferragut et Roland sont autant d’éléments qui
rendent sa visite indispensable. Il abrite actuellement le musée
Maeztu, du nom du peintre Gustavo de Maeztu, mort à Estella en
1947. L’artiste a exploré les techniques de la peinture avec ferveur et
passion et l’institution retrace aujourd’hui ses recherches, devenues
œuvres d’art.

GENEVILLA
A 40 km à l'ouest d'Estella, le village de Genevilla séduit par son
authenticité et abrite dans son église San Esteban ce qui est
considéré comme l'un des plus beaux retables de Navarre. C'est aussi
l'un des derniers villages de la région où l'on cultive encore le tabac.

http://www.museodelcarlismo.navarra.es
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Aux alentours, vous pourrez visiter le parc naturel d’Izki, ou bien vous
essayer au golf dans le très réputé golf d’Izki.

 CASA RURAL USATEGIETA
Genevilla

Calle Mediodia, 2
ESTELLA-LIZARRA
✆ +34 948 378 926
www.casa-usategieta.com
manver@manver.eu
À 40 km à l'ouest d'Estella.
Chambre double 55 €, petit déjeuner inclus. Wi-fi gratuit.
L'Afrique s'invite en Navarre, dans la Casa Usategieta, magnifique
maison rurale située dans le paisible village de Genevilla. Masques
tribaux, peintures et statuettes décorent cette superbe bâtisse,
rénovée par Maribel et Guy, qui ont toutefois su préserver le caractère
navarrais de la « casa ». Poutres apparentes et tomettes colorées
rappellent que nous sommes à deux pas des montagnes navarraises.
Même les abreuvoirs des vaches ont été conservés et transformés en
puits de lumière. Petit déjeuner et dîner sont un délice, concocté avec
talent par Maribel, qui a autrefois travaillé dans un restaurant de San
Sebastian. Petit plus s’il en faut, le couple parle couramment le
français.

AYEGUI
À partir d’Estella, le chemin du pèlerinage suit la route principale
menant à Logroño. Le village d’Ayegui abrite deux trésors : le
monastère d’Irache et les vignobles (bodegas) du même nom.

 CAVES IRACHE
✆ +34 948 551 932
Ouvert samedi et dimanche de 9h à 19h. Visites guidées en français
en semaine, à 12h ou 17h, sur réservation.7 € avec une bouteille de
vin offerte.
À côté du monastère, se trouve un autre temple, celui du vin ! On y
verra une fontaine à vin, installée à l’usage des pèlerins et des
voyageurs. De quoi donner du cœur au ventre pour continuer la
marche… C’est donc une petite halte rafraîchissante avant de visiter

http://www.casa-usategieta.com
mailto:manver@manver.eu


le musée du Vin, situé à côté. Attention, il n’est ouvert que le week-
end.

 MONASTERE D’IRACHE
Juste après Ayegui, en direction de Logrono
✆ +34 948 554 464, +34 948 550 070
Ouvert en été du mardi au vendredi de 9h à 13h30 et de 17h à 19h, le
week-end de 9h à 13h30 et de 16h à 19h. En hiver, le mardi de 10h à
13h30, du mercredi au dimanche de 10h à 13h30 et de 16h30 à 18h.
Fermé le lundi et le mardi après-midi. Entrée libre.
Situé au pied du mont Montejurra, le mont sacré des carlistes, ce
monastère a été fondé par les moines bénédictins. C’est là qu’a été
construit le premier hôpital du chemin, en 1045. On y trouvera une
magnifique église romane, un cloître de style plateresque et un autre,
du XVIe siècle, avec de beaux chapiteaux sculptés, ainsi qu’un musée
ethnographique fort intéressant. Au fil des ans, le monastère est
devenu une étape importante du pèlerinage et les donations ont
permis la construction du temple de Santa Maria la Real.

VILLAMAYOR DE MONJARDIN
Ce village abrite le château de San Esteban de Deyo, dont les
murailles sont admirablement préservées, ainsi que l’église de San
Andrés, de style roman mais pourvue postérieurement d’une tour
baroque. Tout l’intérêt de l’église réside dans sa magnifique croix en
bois recouverte d’argent. Toutefois, elle n’est que très rarement
ouverte à la visite.

LOS ARCOS
A quelques kilomètres de Villamayor, se tient Los Arcos, un ancien
village médiéval. En entrant par la Puerta de Castilla, construite en arc
de triomphe au XVIIe siècle, vous remarquerez qu’il porte les armes
de Felipe V. Cette entrée permet d’accéder à l’église de Santa Maria.
Celle-ci, romane à l’origine, présente, à force d’ajouts, un mélange de
styles architecturaux impressionnant. On pourra visiter son cloître de
style gothique flamboyant, aux arcs d’une très grande beauté, et
déambuler dans la rue Mayor, qui a gardé quelques maisons
blasonnées.



TORRES DEL RIO
Au cœur de ce village se niche l’église ocotgonale du Santo Sepulcro,
une œuvre romane exceptionnelle en Navarre. A l’origine construite
pour abriter un cimetière, elle est considérée comme un hommage au
tombeau principal de la chrétienté, le bâtiment circulaire du Saint-
Sépulcre à Jérusalem.

VIANA
Viana est le point final du chemin de Saint-Jacques en Navarre. La
géographie et l’histoire en ont fait une ville importante, c’est d’ailleurs
à Viana qu’est enterré César Borgia, le fils du pape Alejandro VI. La
ville fut fondée sur une colline, au début du XIIIe siècle, par Sancho el
Fuerte, pour faire face à la Castille. Sa position stratégique aux portes
de la Rioja lui valut de nombreuses batailles entre les différents rois
qui voulaient se l’approprier.
Le petit centre historique de Viana est entièrement piéton, ce qui rend
sa visite encore plus agréable, parmi les nombreuses demeures
Renaissance et baroques. Dans la Calle Mayor, se trouve l’église
gothique de Santa Maria, avec en son sein le sépulcre de César
Borgia. Elle possède un portail Renaissance, l’un des plus beaux
d’Espagne, ainsi que la chapelle du Ramo, ajoutée au XVIIIe siècle à
sa base gothique et ornée de peintures (entrée libre).
Viana a gardé aussi quelques témoignages de son passé médiéval,
dont une bonne partie de ses remparts.
L’architecture religieuse y est également représentée par les ruines du
temple de San Pedro, le couvent de San Francisco et la célèbre église
de Santa Maria. L’Hôtel de ville, du XVIIe siècle, est de style baroque.

 BORGIA BODEGON
Calle Serapio Urra, 1
✆ +34 948 645 781
Fermé le dimanche et tout le mois d’août. Compter 55 €. Menu
dégustation 100 €.
Dans ce restaurant gastronomique, vous aurez l’occasion de goûter à
une cuisine traditionnelle, savoureuse et raffinée, relevée d’inventivité.
Au menu : anchois mariné avec sa crème de yaourt et ail, bar grillé et
sa sauce à l’orange et aux algues, le tout arrosé d’excellents vins. Si



vous avez encore faim, essayer le divin gâteau de fraises aux
gousses de vanille…

 OFFICE DU TOURISME
Plaza de Los Fueros, 1 (dans la mairie)
✆ +34 948 446 302
www.viana.es
turismoycultura@viana.es
Ouvert de la Semaine sainte à octobre, tous les jours de 9h à 14h et
de 17h à 19h, fermé le dimanche après-midi. Le reste de l’année,
ouvert du lundi au samedi de 9h à 14h. Une visite guidée des ruines
de San Pedro et de l’église Santa Maria est possible, appeler la veille.

 PENSION CASA ARMENDARIZ
Calle Navarro Villoslada, 19
✆ +34 948 645 078
www.casaarmendariz.es
Chambre double 40 €. Menus de 10 à 25,50 €.
Dans une ancienne maison-palais restaurée, cette pension de 7
chambres avec salle de bains offre un confort simple mais très
agréable. Son restaurant-cidrerie réputé sert une cuisine régionale à
base de morue, de chuletas et de légumes, sans oublier le cidre,
quand c’est la saison. Quant au patron Jesus, il est très accueillant et
ne manque pas d'anecdotes !

LE SUD DE LA NAVARRE
Si le temps n’est pas trop compté, n’hésitez pas à aller jusqu’à
Tudela, la seconde ville de Navarre, en passant par Tafalla, et Olite,
bien que ces deux lieux, anciennement nommés « Fleurs de
Navarre », aient beaucoup perdu de leur éclat. Pour sortir de
Pampelune, prenez la N-121 (la route de l'aéroport) jusqu’au village
de Campanas. A 1 km environ de la sortie, tournez à droite pour
emprunter la NA-6020 jusqu’à Artajona qui se trouve à 15 km de là. A
voir absolument dans les environs : les Bardenas Reales, un superbe
parc naturel mi-désertique.

ARTAJONA

http://www.viana.es
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Au Moyen Age, Artajona tenait une place capitale, comme en
témoigne son fort baptisé « El Cerco », construit entre le XIe et le XIIe
siècles. Aujourd'hui seules neuf tours demeurent le long de la
muraille. Dans l'enceinte, l’église fortifiée San Saturnino (XIIIe siècle)
conserve un magnifique retable du XVIe. Elle n'est ouverte que
ponctuellement. A 3,6 km, par une piste qui débute à l'arrière du
cimetière, on accède aux dolmens du Portillo de Eneriz y de la Mina.
A Artajona, on peut acheter des galettes et du turrón à la pâtisserie El
Cerco, dans la rue Sancho Ortigan, 7. Une fête médiévale s’y déroule
chaque année à la fin du mois d’août. Pour plus de renseignements,
rendez-vous à l'office de tourisme d'Olite.

TAFALLA
A 35 km au sud de Pampelune, Tafalla abrite deux églises
intéressantes et un excellent restaurant navarrais. Outre ces points
d'intérêt, la ville s'avère un peu décevante et franchement décrépite.

Hébergement – Restaurants
 HOSTAL AROTZA

Plaza de Navarra, 2
✆ +34 948 700 716
www.hostalarotza.es
hostalarotza@yahoo.es
Chambre double de 60 € à 100 € (pendant la San Fermín). Parking,
wi-fi gratuit.
Un petit hôtel idéalement situé au coeur de Tafalla, qui mise sur la
simplicité. La réception se trouve au bar-cafétéria Tubal, au rez-de-
chaussée.

 HOTEL BERATXA
Escuela Pias, 11
✆ +34 948 704 046
www.hotelberatxa.com
Chambre double de 89 € à 125 €. Parking, Wi-fi gratuit. Restaurant
ouvert de 9h30 à 23h.Compter entre 13 € et 19 € par plat.
Beratxa s'élève au détour d'une petite impasse, au coeur de Tafalla.
L'immeuble, récemment modernisé, abrite des chambres spacieuses
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et sobres. L'établissement compte également un restaurant de
grillades, à déguster entre des murs de pierres, éclairés à la
chandelle.

 RESTAURANTE TÚBAL
Plaza de Navarra, 4
✆ +34 948 700 852
www.restaurantetubal.com
tubal@restaurantetubal.com
Compter 20 € par plat.
Une excellente adresse, connue pour son authenticité. En effet, Túbal
est une histoire de famille. L'actuelle propriétaire, Atxen Jimenez,
raconte volontiers que, dès son plus jeune âge, elle aidait ses parents
à tenir le Bar Túbal, situé également Plaza de Navarra. Aujourd'hui,
elle renouvelle les recettes traditionnelles navarraises avec
imagination. Les plats sont à déguster en terrasse, sur la place.

Points d’intérêt
 EGLISE SAN PEDRO

L’existence de cette église est mentionnée dès le XIIe siècle. Le
chœur date du XVIe siècle, alors que la sacristie est achevée deux
siècles plus tard. La structure extérieure de l’édifice est très simple. Le
Grand Retable (Retablo Mayor) Renaissance représentant divers
saints constitue un exemple talentueux et précieux de l’art religieux de
cette période.

 EGLISE SANTA MARIA
Edifiée entre le XVIe et le XVIIIe siècle, cette église cache un des
joyaux du style roman navarrais en matière de retable. Réalisée à
partir de 1581 par Juan de Ancheta et ce, jusqu’à sa mort, l’œuvre
d’art fut terminée par son successeur et élève, Pedro Gonzalez de
San Pedro. Le retable, fait de frises, frontons, sculptures et reliefs de
diverses typologies, constitue un exemple exceptionnel de projet
maniériste.

OLITE
Situé dans une vaste plaine, entre champs de céréales et vignobles,
ce village mérite un arrêt pour découvrir son extraordinaire château-

http://www.restaurantetubal.com
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palais étonnament bien conservé, au cœur d’un vieux quartier de style
médiéval. Dommage que l'atmosphère qui y règne soit un peu
superficielle.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Plaza de los Teobaldos, 10
✆ +34 948 741 703
oit.olite@navarra.es
Ouvert en été du lundi au samedi, de 10h à 14h et de 16h à 19h, et le
dimanche de 10h à 14h. En hiver, du lundi au samedi de 10h à 14h et
de 15h à 18h, et le dimanche de 10h à 14h.
Personnel accueillant qui parle couramment le français.

Hébergement – Restaurants
 CASA ZANITO

Rua Mayor, 16
✆ +34 948 740 002
www.casazanito.com
info@casazanito.com
Chambre double 47 € à 67 €. Petit-déjeuner 5 €. Wi-fi. Menu 26 €,
midi et soir. Ouvert de 13h à 16h et de 21h à 23h. Restaurant fermé
lundi et mardi.
L'hôtel compte seize chambres spacieuses et propres, dotées de tout
le confort. Le restaurant quant à lui propose une carte alléchante
dédiée à une cuisine traditionnelle modernisée et variée. Au menu :
porc aux raisins et pignons, merlu aux amandes...

 MERINDAD DE OLITE
Rúa de la Judería, 11
✆ +34 948 740 213
www.hotel-merindaddeolite.com
Chambre double de 58 € à 78 €. Petit déjeuner 7,50 €. Wi-fi gratuit.
Dix des 22 chambres de l'hôtel comptent un balcon avec vue sur le
village d'Olite. Cet établissement, situé dans l'ancien quartier juif de la
vieille ville, mise sur son environnement idéal et sur des chambres
impeccables. Amateurs de décoration épurée, s'abstenir...

 PARADOR DE OLITE - PRINCIPE DE VIANA

mailto:oit.olite@navarra.es
http://www.casazanito.com
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Plaza de los Teobaldos, 2
✆ +34 948 740 000
www.parador.es
olite@parador.es
Chambre double de 173 € à 216 €, petit déjeuner inclus. Wi-fi gratuit.
Adjacent au Palacio de Olite, cet ancien palais, restauré et classé
monument historique, accueille les voyageurs dans une ambiance
médiévale chic. Une partie de l'hôtel occupe une des ailes du
majestueux palais-château. Si vous ne pouvez y passer la nuit,
accordez-y une petite visite ou bien déjeunez dans le restaurant
traditionnel, sous les voûtes pierreuses tendues de tapisseries et de
lourds rideaux de velours. A côté du Parador se trouve l'église Santa
Maria, érigée au XVIIIe siècle, et qui accueillait les diverses
célébrations des rois de Navarre.

Point d’intérêt
 MUSEO DE LA VINA Y EL VINO

Dans l'office de tourisme.
Plaza de los Teobaldos, 4
✆ +34 948 741 273
www.museodelvinodenavarra.com
info@guiartenavarra.com
Ouvert en été du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 14h. En hiver, du lundi au samedi de 10h à 14h et
de 15h à 18h, le dimanche de 10h à 14h. Entrée adulte 3,50 €, enfant
2 €.
Olite est la capitale vinicole de Navarre. Situé dans une demeure du
XVIIe siècle, ce musée stimule les sens et livre les secrets du précieux
breuvage. De la culture des vignes à l'œnologie, en passant par les
différents types de vins que l'on peut trouver en Navarre, on découvre
au cours d'une visite agréable et interactive que la Rioja n'est pas la
seule région viticole d'Espagne.

 PALACIO REAL DE OLITE
Plaza Carlos III El Noble
✆ +34 948 740 035
info@guiartenavarra.com
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Ouverture à 10h tous les jours, horaires de fermeture entre 18h et 20h
selon la saison (1h avant la tombée de la nuit). Plein tarif 3,10 €. Visite
guidée du palais et de l'église Santa Maria : 6 € par adulte et 4 € par
enfant, à 12h en semaine, à 12h30 et 16h30 le week-end.
Edifié au XVe siècle, le Palacio Real est en fait divisé en 3 parties :
Palacio Viejo (actuel Parador de Olite), les ruines de la chapelle San
Jorge et le Palacio Nuevo, seul à être ouvert à la visite. Ce monument
réserve une belle découverte, au détour des arches gothiques, des
patios et de leurs galeries, des clochers et des tourelles. Le roi Carlos
III le Noble est à l'origine de sa construction. Connu pour son amour
de l'art et de la culture, le monarque fit ainsi édifier ce qui fut l'un des
palais les plus luxueux d'Europe. Sa restauration, achevée en 1966
après près de 40 ans de travaux, est saisissante.

Dans les environs
 MONASTERE DE SANTA MARIA DE LA OLIVA

A Carcastillo.
✆ +34 948 725 006
www.monasteriodelaoliva.eu
abad@monasteriodelaoliva.eu
Par la NA-5500. Ouvert du lundi au samedi, de 9h à 12h30 et de
15h30 à 18h, le dimanche et jours fériés de 9h à 11h30 et de 16h à
18h. Plein tarif 2 €.
Fondé en 1134, ce monastère n'a rien perdu de son charme. Il ne
reste plus qu’à se laisser envahir par le silence du cloître gothique du
XVe siècle entrecoupé de roucoulements de pigeons à l’ombre des
cyprès.

LAS BARDENAS REALES
Attention, paysage magique et somptueux ! Les Bardenas Reales ont
été déclarées parc naturel et réserve de la biosphère, ce qui induit un
comportement responsable de la part de leurs visiteurs en ce qui
concerne le respect de l’environnement. Il existe d’ailleurs un
règlement avec les recommandations nécessaires afin de ne nuire ni
à la faune ni à la flore. C’est une des raisons, outre la sécurité, pour
laquelle l’accès aux visiteurs est limité de 8h du matin à une heure
avant la nuit. Préférez le printemps ou l'automne pour vous y rendre
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car, en hiver et en été, les températures deviennent extrêmes et un
vent violent, le cierzo, peut se lever. N'oubliez pas d'emporter de l’eau.
Plus de 400 km² sont à explorer par 200 km de chemins de terre et
souvent de cailloux, à pied, en voiture ou en VTT. Pour connaître les
routes, renseignez-vous au centre d'information. Il existe également
plusieurs compagnies de guides qui proposent des prestations variées
dans les Bardenas (marche, équitation, cyclisme...), la liste de ces
entreprises est disponible à l'office de tourisme de Tudela et sur le site
Internet de la région (www.turismo.navarra.es).
Les Bardenas sont divisées en trois zones : la Bardena Blanca, la
partie centrale, la plus spectaculaire, à l'aspect désertique et lunaire –
à cause d'un sol salin où l'érosion a découpé des formes
capricieuses ; El Plano, au nord, une terrasse élevée presque plate ;
et la Bardena Negra, verte et boisée, qui a développé une forêt
méditerranéenne sur un sol calcaire et argileux.
La légende raconte que tous les arbres de la Bardena Blanca auraient
été sacrifiés pour construire les bateaux de l’Invincible Armada. Les
Bardenas sont également le décor de l’histoire d’un bandit au grand
cœur du XVe siècle, Sancho Rota, qui fut pendu au gibet de Tudela.
Aujourd’hui, elle accueille les troupeaux transhumants des vallées du
Roncal et de Salazar, dans le nord de la Navarre et un champ de tir
militaire. Si vous avez de la chance, vous verrez peut-être des aigles,
milans ou vautours sillonner les cieux d’un bleu intense. Sur terre, les
lièvres, renards et sangliers se partagent le terrain.

 CENTRE D'INFORMATION DES BARDENAS REALES
km 6 Aguilares
Carretera del Poligono de Tiro
TUDELA
✆ +34 948 830 308
www.bardenasreales.es
turismo@bardenasreales.es
Au sud d'Arguedas, route sur la gauche après la sortie du village.
Ouvert toute l'année de 10h à 19h, 18h en hiver.
Voici l'office de tourisme dédié aux Bardenas Reales, très utile pour
obtenir un plan gratuit et des informations sur les sentiers possibles. Il
est situé au coeur de la Bardena Blanca.

http://www.bardenasreales.es
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TUDELA
Situé sur les rives de l’Ebre, Tudela ne manque pas de charme.
Déambulez tranquillement dans son cœur historique, pour découvrir la
riche histoire de la ville. Tudela fit en effet partie d'une des 23 villes
qui furent fondées en Espagne par les Arabes, aux alentours du IXe

siècle. En 1119, Alfonso Ier d'Aragon prend Tudela aux mains des
musulmans et christianise la zone. Parallèlement, les communautés
juives s'installent également à Tudela, dès sa fondation. Les deux
quartiers de la Juderia Vetula y Nueva en témoignent. Pour en savoir
plus sur l'histoire de Tudela, procurez-vous la brochure Tudela y su
pasado judio à l'office de tourisme. Aujourd'hui, Tudela s'illustre
comme « capitale des légumes », ses terres fertiles produisent en
effet les meilleures récoltes de la région. A tester dans les
restaurants... La meilleure vue d’ensemble sur Tudela se situe sur les
berges de l’Ebre, avant d’entrer dans la ville par le pont. Le fleuve y
est très large et reflète le pont, les tours de la cathédrale et la colline
du Sagrado Corazón.

Pratique
 OFFICE DE TOURISME

Juicio, 4
✆ +34 948 848 058
tudelabardenas.com
oit.tudela@navarra.es
Ouvert en semaine de 9h30 à 14h et de 16h à 20h, le samedi de 10h
à 14h et de 16h à 20h, le dimanche de 10h à 14h. De novembre à
février, fermeture à 19h.

Hébergement – Restaurants
Tudela jouit d'une offre d'hôtellerie et restauration réjouissante. Outre
notre sélection, vous pouvez également vous loger à l'excellent Hotel
AC Ciudad de Tudela, C/ Misericordia, et dîner à la Meson Julian, C/
Merced.

 AIRE DE BARDENAS
Carretera Ejea NA-125, km 1,5.
✆ +34 948 116 666
www.hotelairedebardenas.com
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info@hotelaire.com
Chambre double à partir de 165 €. Petit déjeuner 14 €. Parking gratuit.
Sans aucun doute, l'un des hôtels les plus surprenants de Navarre. A
10 minutes seulement de Tudela, cet étrange complexe s'étend au
milieu des Bardenas. Ici, tout est conçu pour apprécier cet
environnement extraordinaire. Une vingtaine de cubes, dispachés sur
cette terre hostile, s'agencent autour d'une piscine et d'un potager.
Toutes les chambres jouissent d'un patio privé, et certaines possèdent
même une baie vitrée permettant de profiter de la vue jusque tard
dans la nuit. Un camping de luxe dans le désert ! Hallucinant.

 HOSTAL PICHORRADICAS - RESTAURANTE CASA IGNACIO
Cortadores, 11
✆ +34 948 821 021
www.pichorradicas.es
info@pichorradicas.es
Chambre double de 60 € à 90 €. Petit déjeuner 8 €. Restaurant fermé
dimanche soir et lundi. Compter 30 €.
Au rez-de-chaussée, le restaurant Casa Ignacio fait honneur à la
réputation de Tudela, capitale des légumes. On y concocte des
asperges fraîches ou des fèves au jambon, qui raviront les
gourmets. Dans les étages, le petit hôtel Pichorradicas réserve un nid
douillet aux voyageurs, qui apprécieront la décoration moderne et
chaleureuse des lieux. Une excellente adresse, dans une ruelle à
deux pas de la Plaza de los Fueros.

 TREINTAITRES
Capuchinos, 7
✆ +34 948 827 606
www.restaurantetreintaitres.com
Fermé lundi soir, mardi soir et dimanche. Menu du jour autour de
20 €, menu dégustation autour de 45 €.
Depuis plus de 50 ans, ce restaurant régale les locaux et les visiteurs
chanceux. Comme partout à Tudela, les légumes y sont rois et traités
comme tels. Si vous souhaitez découvrir les saveurs de la terre de
Ribera, c'est l'endroit à ne pas rater. On peut aussi y déguster plus de
300 références de vin.
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Manifestations
 La semaine sainte. Le dimanche de Pâques, il faut être à 9h du
matin sur la Plaza de Los Fueros pour assister à la Bajada del Angel
(la descente de l'ange), depuis la Casa del Reloj dans un nuage de
coton. Le samedi saint, à 10h du matin, les habitants poursuivent sans
miséricorde Judas el Volatin dans l’allégresse populaire.
 Les fêtes de Tudela. Du 24 au 30 juillet avec encierros, corridas et
feux d’artifice sur l’Ebre.
 Jornadas de exaltacion de la verdura. Chaque année, début mai,
on célèbre les légumes sous toutes leurs formes, partout dans Tudela.
Au programme : dégustations, concours ou échange de recettes. Une
fête plus que typique.

Points d’intérêt
 CATHEDRALE DE TUDELA

C/ ROSO
✆ +34 948 402 161
www.museodetudela.com
direccion@palaciodecanaldetudela.com
La cathédrale est seulement ouverte au public pendant les heures de
culte, généralement à 11h. Le reste du temps, il faut passer par le
Museo de Tudela pour la visiter (mêmes horaires que le musée).
Entrée adulte 3,10 €, enfant 1,50 €.
Edifice gothique érigé à la fin du XIIe siècle, elle abrite, entre autres,
un magnifique retable dédié à la Vierge Marie et deux chapelles
baroques, Dolorosa y Santa Ana, qui témoigne de cette période en
Navarre. Adjacent à la Cathédrale, le cloître roman, rénové en 2005,
vaut également une visite, au même titre que le Musée de Tudela.

 MUSEE D’ART MODERNE MUÑOZ SOLA
Plaza Vieja, 2
✆ +34 948 402 640
www.museomunozsola.com
museomunozsola@tudela.es
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 13h30 et de 16h à 19h. Le
week-end de 10h à 13h30. Fermé le lundi. Entrée 1 €.
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Ce petit musée expose la collection particulière de peintures
impressionnistes essentiellement françaises réunies par César Muñoz
Sola, un des plus grands peintres navarrais du XXe siècle, mort en
2000. L'oeuvre de l'artiste est aussi présentée ici. Une visite originale
qui met en lumière des œuvres peu connues et surprenantes.

 MUSEE DE TUDELA - PALAIS DU DOYEN
C/ Rosso, 2
✆ +34 948 402 161
www.museodetudela.com
museodetudela@tudela.com
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h30 et de 16h à 19h. Le
samedi de 10h à 13h30. Fermé le dimanche. Entrée adulte 3,10 €,
enfant 1,50 €.
Ce très beau musée d’Art sacré de toutes époques est hébergé dans
un ancien palais du XVe siècle, situé à l'ombre de la cathédrale, et
restauré en 2000. Au rez-de-chaussée sont exposées des images
religieuses de diverses époques (médiévale, renaisssance et
baroque), presque toutes polychromées. Au premier étage dans les
anciens appartements du Doyen, est située la Salle de Peinture.
Enfin, dans le cloître, entre le musée et la cathédrale, on peut admirer
des restes archéologiques islamiques et chrétiens.

 TORRE MONREAL
✆ +34 948 848 058
www.torremonreal.com
info@torremonreal.com
Ouvert de mardi à samedi de 11h à 14h et de 16h à 18h, le dimanche
de 11h à 14h. Fermé le lundi. En hiver, du mardi au dimanche de 11h
à 15h. Entrée adulte 2 €.
Si vous avez le temps, vous pouvez visiter cette tour construite au IXe

siècle. Elle possède une chambre obscure, d'où l'on peut avoir une
vue panoramique sur la ville.

CINTRUENIGO - FITERO
A l’ouest de Tudela se trouve Cintruénigo, capitale de l’albâtre. C’est
une ville industrielle avec peu de charme, exception faite d’une église
du XVIe siècle dotée d'un magnifique retable de la Renaissance. C’est,

http://www.museodetudela.com
mailto:museodetudela@tudela.com
http://www.torremonreal.com
mailto:info@torremonreal.com


par contre, le meilleur endroit pour trouver un objet d’albâtre à
rapporter ou acheter une caisse de vin rosé aux Bodegas Chivite.
A quelques kilomètres de là, Fitero marque la limite de La Rioja dans
la vallée de l’Alhama.

 CENTRE BALNEAIRE BAÑOS DE FITERO
C/ Extramuros
FITERO
✆ +34 948 776 100
www.balneariodefitero.es
balneario@fitero.com
Chambre double de 72 € à 106 € selon la saison et l’option salle de
bains ou salon. Ouvert toute l’année. Prestations de 16 € à 40 €
environ. Wi-fi accessible seulement dans le hall.
Ce centre reprend la tradition locale de soins aux eaux thermales et
minérales depuis l’époque de l’empereur Auguste. Au programme :
massages, piscine d’eau thermale et minérale contre le stress, cure
d’amaigrissement... Deux grands hôtels confortables dotés de
chambres parfaitement équipées sont à signaler.

 MONASTERE DE SANTA MARIA
Centre-ville
FITERO
✆ +34 948 776 600, +34 948 776 112
Visite guidée à 12h et sur réservation uniquement. Appeler la veille.
Entrée 3 €.
Ce monastère cistercien, le premier de toute la péninsule Ibérique,
conserve son cloître, son réfectoire, une jolie salle capitulaire sous
des arcs romans, un palais et l’église Santa María la Real dotée de
voûtes remarquables. Un véritable joyau de l’art cistercien aux
influences arabes et chrétiennes. Contrairement aux autres
monastères, il est au cœur de la ville qui s'est construite tout autour.

 OFFICE DE TOURISME
C/ de la Iglesia, 8
FITERO
✆ +34 948 776 600
www.fitero.org

http://www.balneariodefitero.es
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LE PAYS BASQUE

Le Pays Basque - Euskadi
Le Pays Basque (Euskal Herria en basque) est un territoire qui s'étend
de part et d'autre des Pyrénées occidentales. Il est voisin à l’est de la
Navarre, au sud de La Rioja et de la Castille-et-León, et à l’ouest de la
Cantabrie. Sa côte nord donne sur la mer Cantabrique. Outre une
nature variée certaine, le Pays Basque se démarque par une histoire
mouvementée, dont l’origine reste mystérieuse. Elle ne révèle qu’avec
parcimonie ses secrets et l’on doit plusieurs découvertes à José
Miguel de Barandiaran, prêtre et figure emblématique des recherches
sur le peuple basque, auteur d’une gigantesque collection de
publications sur le sujet. Le point le plus passionnant dans l’histoire de
la civilisation basque concerne la période de l’âge du fer, où
l’existence de cette peuplade est déjà certifiée par des écrits. C’est la
caractéristique des peuples de la protohistoire, dont il ne reste pour
seul témoignage, en plus des traces écrites de leurs contemporains,
qu’une abondance de stèles et des cromlechs (ou tumuli), informant
sur leurs rites religieux païens.
Contrairement à ce que l’on a pu penser, les Romains se sont bien
implantés au Pays Basque et ont été même parmi ceux qui ont livré
les premiers témoignages sur les ancêtres des Basques. Ne craignant
ni les montagnes, ni ces peuples aux mœurs prétendument primitifs,
l’Empire romain a colonisé le territoire occidental des Pyrénées de
part et d’autre de la chaîne montagneuse. Il y a même édifié un port
du nom d'Oiasso, berceau de l’actuelle ville d’Irún, où les fouilles
archéologiques de la seconde moitié du XXe siècle ont permis de
mettre au jour non seulement les structures portuaires, mais
également des thermes romains, une nécropole et des objets de la vie
quotidienne romaine. Les tribus locales – Vascons, Charistes et
Vardules – s’assimilent alors complètement à la civilisation romaine.
A l’époque médiévale, chaque région décrète sa propre organisation
politique. Les jauntxos, seigneurs féodaux, dominent les vallées



depuis leurs forteresses, les casas torres. Ils vivent en conflit
permanent, chacun protégeant ses terres et son exploitation. Le roi de
Navarre, dont ils dépendent, n’a aucun pouvoir. Au XIIIe siècle, il perd
même son statut lorsqu’une grande partie du Pays Basque est
annexée par la Castille. Les rois de Castille, excédés par l’attitude
irréductible des nobles locaux, finissent, au XVe siècle, par détruire
leurs casas torres. A la fin du XIXe siècle, les fueros – code juridique
recueillant les droits et devoirs des Basques établis au XIVe siècle –
sont abolis, après la victoire d’Isabelle II dans les guerres carlistes. Ce
fait provoque l’alliance des trois provinces basques, face à un conflit
dynastique pour tenter, en vain, de retrouver leur statut.
Au XXe siècle, le Pays Basque connaît deux statuts. En 1936, alors
que la guerre civile a commencé, il obtient un statut d’autonomie qui
ne dure que quelques mois, avant d’être interdit par le régime
franquiste. La situation s’aggrave encore, lorsque Franco décide
d’éradiquer la langue basque, en la discriminant. Il faudra attendre
quelques années après la mort de Franco, en 1979, pour que le Pays
Basque devienne officiellement l’une des 17 Communautés
autonomes de l’Etat espagnol et que sa langue soit reconnue, au
même titre que le galicien ou le catalan. A travers les âges, le Pays
Basque s’est toujours dressé, noble et fier. L’identité culturelle est ici
extrêmement forte ; la population sait que sa culture est ancestrale,
irréductible, notamment grâce à sa langue (euskara en basque) dont
les linguistes ne parviennent pas encore à préciser l’origine et
l’évolution historique. Les Basques sont conscients du trésor sans prix
qu’ils véhiculent et qu’ils ont le pouvoir de transmettre : un héritage fait
de chants, de mythes, de la montagne, du monde pastoral et marin.
C’est bien là que réside la véritable force basque, et c’est ce que vous
ressentirez en visitant cette magnifique région.

Les immanquables du Pays Basque
 Sillonner la ville de San Sebastián, véritable perle de
l’océan, avec ses belles plages de sable.
 Visiter les sanctuaires de Loyola et d’Aranzazu.



 Découvrir, au fil de l’eau sur une barque, la réserve
d’Urdaibai qui protège la faune et la flore.
 Surfer à Mundaka, sur l’une des plus belles gauches du
monde.
 Visiter le musée Guggenheim, à Bilbao qui expose les
grandes œuvres de l’art moderne et contemporain, et dont le
bâtiment est également un chef-d’œuvre.
 Parcourir les côtes du Pays Basque, ses falaises et ses
ports de pêche.
 Flâner dans Vitoria, la capitale méconnue et passionnante
du Pays Basque.
 Visiter les salines et les terres de l’Alava, aux paysages
grandioses inoubliables et aux délicieux vins.

ETA (Euskadi Ta Askatasuna) « Pays
basque et liberté »

L'ETA (Euskadi Ta Askatasuna, en français "Pays Basque et
Liberté") est une organisation armée basque indépendantiste
d'inspiration marxiste (révolutionnaire). Fondée en 1959,
l'organisation était à l'origine un groupe résistant à la la dicture
franquiste. Depuis son changement de cap en 1968, on
recense en Espagne plus de 800 personnes tuées par les
actions de l'ETA et plusieurs centaines de mutilés. Les
autorités espagnoles ont déclaré le groupuscule comme étant
une organisation criminelle. Le terrorisme de l’ETA est une
réalité douloureuse pour le peuple espagnol. Cependant il
relève d’une minorité à laquelle il ne convient pas d’assimiler
la majorité du peuple basque, bien que l’identité culturelle soit
ici extrêmement forte. Pour en apprendre plus sur l'histoire de
ce mouvement, visionnez le film inspiré de faits réels El Lobo,
de Miguel Courtois, sorti en 2006.



L’arrivée au Pays Basque
Avion
 AEROPORT DE SAINT-SÉBASTIEN - DONOSTIA

Calle Gabarrari, 22
Fontarabie
SAN SEBASTIÁN – DONOSTIA
✆ +34 943 668 500
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A 119 km de Bilbao, 22 km de Donostia-San Sebastián, 130 km de
Vitoria-Gasteiz.
Vols nationaux vers Barcelone, Madrid, Malaga et Séville. Quelques
vols internationaux.

 AÉROPORT DE VITORIA-GASTEIZ
Carretera N-622, km 3 à Foronda.
VITORIA-GASTEIZ
✆ +34 945 163 500
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A 58 km de Bilbao, 116 km de Donostia-San Sebastián, 8 km de
Vitoria-Gasteiz.
Vols nationaux avec la compagnie Iberia vers Madrid et Barcelone.

 AÉROPORT INTERNATIONAL DE BILBAO
Carretera Asua-Erletxe à Loiu.
BILBAO
✆ +34 902 404 704, +34 944 869 663
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A 12 km de Bilbao, 103 km de Donostia-San Sebastián, 46 km de
Vitoria-Gasteiz.
Une vingtaine de compagnies aériennes nationales et internationales
desservent l’aéroport. Parmi les destinations : La Corogne, Alicante,
Almería, Barcelone, Bruxelles, Dublin, Dusseldorf, Francfort, les
Canaries, Jerez de la Frontera, Lanzarote, Lisbonne, Londres, Madrid,
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Milan, Munich, Palma de Mallorca, París, Saint Jacques de
Compostelle...
L'aéroport de Bilbao est situé à 12 km de la ville de Bilbao, il est le
plus important du Nord du pays. Le nouveau terminal, inauguré en
2000 et designé par Santiago Calatrava (prix national d'architecture,
Calatrava a dessiné entres autres l'Auditorium de Tenerife, la gare de
Liège, le Pont de l'Europe à Orléans et en projet, Ground Zero de New
York) a une forme d'un oiseau en plein vol, d'ailleurs, l'aéroport est
surnommé « La Paloma » (le pigeon). Ce nouveau terminal compte
plus de 3 000 places de parking, 36 comptoirs de facturation et 12
portes d'embarquement. Le bâtiment s'étale sur deux étages, le hall
des départs au deuxième étage et le hall des arrivées au premier.
 Parking de l'aéroport : 0,50 € demi-heure, 0,70 € la deuxième demi-
heure, toute la journée 12 €.
 Objets perdus : contacter le comptoir des informations générales,
Tél. 0034 944 869 663.
 Point d'information : À la sortie de l'aéroport. Du lundi au vendredi
de 7h30 à 23h et samedi et dimanche de 8h30 à 23h.

Train
De France, empruntez le train TGV SNCF jusqu’à Hendaye ou Irun.
Sur place, trois compagnies ferrovaires couvrent le Pays Basque :
Renfe (www.renfe.es) qui traverse tout le territoire et relie les grandes
villes du pays, Euskotren (www.euskotren.es) qui relie Vizcaya et
Guipúzcoa, et Feve (www.feve.es) qui relie Vizcaya et la côte
Cantabrique.

Bus
De nombreux bus sillonnent quotidiennement la région. Les gares
routières sont généralement situées à côté des gares ferroviaires,
dans les villes moyennes et grandes. Les villages n'auront parfois
qu'un arrêt, devant la mairie par exemple. Voici les principales
compagnies qui desservent la zone : Alsa (www.alsa.es),
Encaratciones (www.encartaciones.es) ou Pesa (www.pesa.net). Les
bus sont plus fréquents que les trains et bien moins chers.

Voiture



L’autoroute A-8 relie le Pays Basque à l’est avec la France par Irún, et
traverse Vizcaya et Guipúzcoa. L’autoroute AP-68 (péage) relie Bilbao
à Logroño et l'Alava, à l'intérieur des terres. La N-1 passe par Vitoria-
Gasteiz. L'AP-1 (péage) part de Guipúzcoa vers l'Alava.

Pratique
Malgré le découpage administratif actuel, le Pays Basque est un
territoire culturel composé de sept provinces unies par une culture
ancestrale singulière : soit les trois provinces de la Communauté
autonome d’Euskadi – Guipúzcoa, dont la capitale est San Sebastián ;
Biscaye, dont la capitale est Bilbao ; et Alava, dont la capitale est
Vitoria –, en plus de la Navarre, dont la capitale est Pampelune (voir
la partie « Navarre »), et les trois provinces du Pays Basque français
– le Labourd, dont la capitale est Bayonne ; la Basse-Navarre, dont la
capitale est Saint-Jean-Pied-de-Port ; et la Soule, dont la capitale est
Mauléon-Licharre.

Fiche technique
 Superficie : 7 235 km2.
 Population : 2 172 175 habitants (INE 2009).
 Densité : 293,7 hab./km2.
 Capitale administrative : Vitoria-Gasteiz.
 Autres villes importantes : Saint-Sébastien, Bilbao.
 Statut d’autonomie : 22 décembre 1979, Communauté
autonome.
 Organismes autonomes : gouvernement, Parlement
basque (75 députés) et le président (Lehendakari) élu par le
Parlement.
 Langues : le castillan et le basque : euskera (au sud) ou
euskara (au nord). Les ikastolas (écoles) l’enseignent aux
enfants. Les euskaldun sont les gens qui parlent basque.
Euskal Herria désigne « la terre des Basques ».



 Découpage administratif : 3 provinces : Vizcaya (2 217
km2), Alava (3 047 km2), Guipuzcoa (1 997 km2) – 251
communes.
 Festivités : festival international de Saint-Sébastien-
Donostia, qui décerne les Conchas de oro, l’équivalent
ibérique des Oscars et des Césars.

 TOURISME AU PAYS BASQUE
www.turismoa.euskadi.net

 TOURISME EN ALAVA
www.alavaturismo.com
info@alavaturismo.com

 TOURISME EN GUIPUZCOA
www.gipuzkoaturismo.net

 TOURISME EN VIZCAYA
www.bizkaia.net

Lexique
Presque partout dans la région, les rues et les indications routières
sont rédigées en basque et en castillan.
Et même si plusieurs villes ont déjà décidé de ne plus utiliser que le
basque, y compris dans les brochures touristiques et les plans, il est
toujours facile de s’y retrouver, les noms propres étant, à quelques
exceptions près, assez similaires. Voici une courte liste des principaux
noms de villes traduits en basque et en castillan :
 Castillan - Basque
 Bilbao - Bilbo
 Fuenterrabía - Hondarribia
 Guernica - Gernika
 Guetaria - Getaria
 Lequetio - Lekeitio
 Marquina - Markina
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 Motrico - Mutriku
 Mundaca - Mundaka
 Oñate - Onati
 Pamplona - Iruña
 Pasajes - Pasaia Donibane
 San Sebastián - Donostia
 Vitoria - Gasteiz
 Zarauz - Zarautz
 Zumaya - Zumaia

Vocabulaire basque
Enfin, pour enrichir votre vocabulaire, voici quelques mots courants en
basque.
 Ongi etorri - bienvenue
 Egunon, kaixo - bonjour
 Gabon - bonsoir
 Agur - au revoir
 Ikus arte - à bientôt
 Mesedez - s’il vous plaît
 Eskerrik asko - merci
 Ez oregatik - il n’y a pas de quoi
 Hotela - hôtel
 Jatetxea - restaurant
 Komunak - toilettes
 Etxe - maison
 Hondartza - plage
 Aparkalekua - parking
 Bai - oui
 Ez - non
 Turismo bulegoa - office du tourisme



 Ertzaintza - police autonome
 Udaltzaingoa - police municipale
 Kalea - rue
 Etorbidea - avenue
 Errepidea - route
 Auzoa - quartier
 Bidea - chemin

PROVINCE DU GUIPÚZCOA – GIPUZKOA
D’une superficie de 1 997 km2, limitée à l’est par la Navarre et au sud
par la province d’Alava, Guipúzcoa (en basque Gipuzkoa) est la plus
petite et la plus montagneuse région du Pays Basque. Elle compte
701 056 habitants, dont 44 % de bascophones. Son littoral, long de 86
km, est ponctué de charmants villages de pêcheurs, tels Fontarrabie
ou Guetaria, et de stations balnéaires, comme Zarautz. On y pratique
le surf, la plongée et la voile. Historiquement, cette région est
intimement liée à la mer et ses habitants étaient souvent pêcheurs,
mais, dès le XIXe siècle, une industrialisation massive transforme le
territoire de Guipúzcoa. Sa capitale Saint-Sébastien est une ville
touristique très animée jouissant d’une belle baie. Si à l’intérieur on
trouve quelques centres industriels (Bergara, Eibar, Mondragon), les
couleurs prédominantes du paysage sont le beau vert des montagnes
ponctuées de vieilles fermes et le bleu de la mer Cantabrique. Cachés
entre les hauts sommets, les sanctuaires d’Aranzazu et de Loyola
sont deux sites paisibles et fascinants, qui ajoutent spiritualité à cette
région où la nature domine.

IRÚN
Contrairement à l’idée reçue, Irún n’est pas qu’une simple ville
frontalière sans intérêt. Sa situation au cœur d’un axe stratégique de
transports lui permet d’assurer des liaisons multiples avec la France et
l’Espagne. Au cours du temps, Irún a œuvré à la mise en valeur de
son patrimoine et de son rôle dans l’histoire. En effet, Irún avait été
choisie par les Romains pour installer leur activité minière et leur port



commercial stratégique, Oiasso. Les vestiges de ce port ont été
portés à la connaissance du public, après de nombreuses années
d’études et de travaux, grâce à l’ouverture, en 2006, du musée romain
Oiasso. C’est aussi à Irún, sur l’île aux Faisans, que fut signé le traité
des Pyrénées, en 1659, scellant la paix entre la France et l’Espagne
par le mariage de Louis XIV avec la fille de Felipe IV d’Espagne, union
célébrée par la suite non loin de là, à Saint-Jean-de-Luz. Plus
trivialement, Irún est également la ville du shopping, et comme on dit
ici « todo lo que buscas, lo encuentras en Irún » (« tout ce que tu
cherches, tu le trouves à Irún »).

Région de la Bidasoa
La Bidasoa est la zone géographique qui regroupe Irún et
Fontarabie en Espagne, et Hendaye en France. Les trois villes
se réunissent dans la baie de Txingudi, délimitée par le fleuve
Bidasoa, et coopèrent culturellement.

Transports
Train
 GARE FERROVIAIRE EUSKOTREN

Colón, 52
✆ +34 943 617 633, +34 902 543 210
www.euskotren.es
L’Euskotren, ou Topo, est le train qui relie Hendaye à Zumaya. Il
passe notamment par Irún et Saint-Sébastien. Liaisons en moyenne
toutes les 10 minutes, de 5h30 à 23h.

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Calle Estación
✆ +34 943 649 787, +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Départs nationaux pour Pampelune, Vitoria, Madrid.
Départs régionaux par la ligne C1 qui va de Irún à Brinkola, en
longeant la côte jusqu’à Saint-Sébastien, avant de bifurquer dans
l’intérieur des terres.

http://www.euskotren.es
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Bus
 COMPAGNIE INTERBUS
✆ +34 943 641 302
www.interbus.com.es
interbus@interbus.com.es
Départ de la place Gipuzkoa à Saint Sébastien, arrêt à Fontarabie et
Irún.

Voiture
Par l’autoroute A8 (péage) ou la route N1 de Saint-Sébastien à Irún.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Au croisement du Paseo Colon et de l’Avenida de Gipuzkoa.
Plaza Luis Mariano, 3
✆ +34 943 020 732
www.bidasoaturismo.com
turismo@bidasoa-activa.com
Ouvert en été tous les jours de 10h à 13h30 et de 15h30 à 20h, en
hiver du mardi au vendredi de 10h30 à 13h30 et de 15h30 à 19h, le
samedi de 10h à 13h30 et de 15h30 à 19h, le dimanche de 10h à 14h.
L’office sur la place Luis Mariano, Luis Mariano Eusebio Gonzalez
Garcia de son vrai nom, alias « le prince de l’opérette », originaire
d’Irun.

Hébergement
 HOTEL ETH IRUN

dans la zone industrielle de Zaisa 2
Calle Komete Sarea, 5 –
✆ +34 943 634 100
www.hoteleth.com
hotel@hoteleth.com
Chambre double de 65,09 € à 92,57 € (hors IVA) Petit-déjeuner 4,30 €
ou 7 € (avec des œufs et du bacon en plus). Parking et wi-fi gratuits.
Salon de jeux.
Situé à 4 km d’Irun et 8 km de Fontarabie, cet hôtel 3-étoiles se situe
dans une zone industrielle, hors du centre-ville. C'est dans un style
ultra design qu'il se présente de l'extérieur. Même image ensuite avec

http://www.interbus.com.es
mailto:interbus@interbus.com.es
http://www.bidasoaturismo.com
mailto:turismo@bidasoa-activa.com
http://www.hoteleth.com
mailto:hotel@hoteleth.com


de grands espaces et des chambres (50) toutes de bois blond sur les
murs, les têtes de lit, les bureaux dans un esprit minimaliste
impressionnant. Au rez-de-chaussée, le restaurant sert pratiquement
en continu, du petit-déjeuner au dîner, des pintxos et des plats
complets.

 PENSION BOWLING
Calle Mourlane Michelena, 2
✆ +34 943 611 452
www.pensionbowlingirun.com
Chambre double de 39,50 € à 49 €. Petit-déjeuner 3,50 €. Wi-fi gratuit
dans le restaurant.
Cet établissement a changé de propriétaire en 2010 et le standard
s’est élevé. La simplicité des 40 chambres est compensée par une
situation très centrale, à côté de la gare et du Paseo Colon, et un
restaurant moderne au rez-de-chaussée, Vagon de Cola, où il fait bon
prendre son petit-déjeuner ou manger une grillade.

 PENSION LOS FRONTERIZOS
Calle Estación, 7
✆ +34 943 619 205
pension-los-fronterizos-en--guipuzcoa.buscalis.com
Chambre double de 40 à 50 €.
L’entrée de cet hôtel se fait par le bar ce qui donne immédiatement le
ton. L’accueil est chaleureux, l’ambiance locale. Cette pension, située
à deux pas de la gare et des quartiers commerçants, offre un
logement simple et bon marché.

Restaurants
 IRUNGO ATSEGINA

Calle San Martzial, 9
✆ +34 943 628 934
www.irungoatsegina.org
Compter entre 30 € et 40 €.
Si l'on a su être raisonnable et se contenter d'une dégustation de
tapas au rez-de-chaussée, on sera bien récompensé en prenant
l'escalier qui mène au sous-sol. Couloir d'accès, hall d'entrée, grande
salle de restaurant et petite salle de 14 couverts (sur réservation), tout
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est raffiné et homogène dans la décoration : murs de couleur ocre,
ameublement classique, beaux tableaux dans le style flamand,
lampes d'ambiance, riches suspensions, en somme beaucoup de
recherche dans cette vieille maison aux plafonds voûtés, restauré par
un architecte de renom de Saint Sébastien. Et sur la table, me direz-
vous ? Salade tiède au homard, colin, poissons, gibiers....le tout
arrosé des vins d'une cave exceptionnellement riche de plus de 60
crus de Vino tinto de la Rioja, 30 vins rouges del Duero, des vins
blancs de Catalogne, de Navarre.

Point d’intérêt
 MARAIS DE TXINGUDI – PARC NATUREL PLAIAUNDI
✆ +34 943 619 389
www.euskadi.net/txingudi
La N1 longe le parc naturel au sud entre Saint-Sébastien et Hendaye.
Il y a deux entrées principales, une au croisement de N638, et une au
km 478 de la N1. Le parc est ouvert en permanence. Pour plus de
renseignements, rendez-vous au centre d’interprétation du marais de
Txingudi (Txingundi Ekoetxea), à l’entrée du parc. Ouvert tous les
jours de 10h à 13h30 et de 16h à 18h (18h30 en été).
252 espèces d’animaux ont été recensées sur les 23 ha du parc.
Cette zone écologique protégée est un important refuge pour les
oiseaux migrateurs. On peut les apercevoir en empruntant 2 km de
sentiers, jalonnés par des abris et des tours d’observation.

 MUSEE ROMAIN OIASSO
Calle Eskoleta, 1
✆ +34 943 639 353
www.oiasso.com
info-oiassomuseo@irun.org
Ouvert de juin à septembre et pendant la semaine de Pâques de 10h
à 14h et de 16h à 20h, en hiver de 10h à 14h et de 16h à 19h. Entrée
4,50 €.
Depuis le musée, il est aussi possible de visiter la merveilleuse
nécropole romaine découverte en 1972 sous le plancher de l’ermitage
Santa-Elena. Non loin de la mairie et juste à côté de l’église gothique
Notre-Dame-du-Juncal, ce musée surprend par son innovation, bien
loin de l’espace archéologique conventionnel. Tout est basé sur le
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multimédia et l’interactivité dans une architecture contemporaine. En
plus des visites traditionnelles, le musée accueille des expositions
temporaires et des ateliers pédagogiques. Institution transfrontalière,
le musée est entièrement trilingue – basque, espagnol et français.

FONTARABIE - FUENTERRABIA - HONDARRIBIA
A 5 km de la frontière, à 20 km de Saint Sébastien. Fontarrabie,
Hondarribia en basque, est une charmante petite ville, très appréciée
en été par une clientèle madrilène fidèle. Ce fut, pendant plusieurs
siècles, une place forte et une cité de tradition, ainsi qu’une ville de
pêcheurs. Le vieux quartier aux ruelles tortueuses est très bien
conservé, ainsi que le pittoresque quartier de la Marina, qui conserve
encore de nombreuses maisons de pêcheurs. Le week-end, les
locaux de la Bidasoa se rendent calle San Pedro pour y grignoter des
tapas, avant de faire le paseo jusqu’à la baie.

Transports
 AEROPORT

Gabararri, 5 y 22
✆ +34 943 668 518
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
L'aéroport de Saint Sébastien est à moins d'1 km.

 COMPAGNIE INTERBUS
IRÚN
✆ +34 943 641 302
www.interbus.com.es
interbus@interbus.com.es
Départ de la place Gipuzkoa à Saint Sébastien, arrêt à Fontarabie et
Irún.

Pratique
Il y a deux offices de tourisme. Le site Internet
(www.bidasoaturismo.com) et l'adresse électronique
(turismo@bidasoa-activa.com) sont communs. Les horaires
d’ouverture également : en été, tous les jours de 10h à 13h30 et de
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15h30 à 20h ; en hiver, de mardi à samedi de 10h30 à 13h30 et de
15h30 à 19h, le dimanche de 10h à 14h.

 OFFICE DE TOURISME PRINCIPAL
Calle Javier Ugarte, 6
✆ +34 943 645 458
Visites guidées, dans toutes les langues, de la ville fortifiée et de
l’église, en été, tous les jours, sauf le dimanche.

 OFFICE DU TOURISME DE LA VIEILLE VILLE
Plaza de Armas, 9
✆ +34 943 643 677

Hébergement
A Fontarabie, le choix d’hébergement est vaste et de bonne qualité.
La plupart des hôtels se démarquent par leur charme. Une halte d’une
nuit est agréable.

 HOTEL JAUREGUI
Calle Zuloaga, 5
✆ +34 943 641 400
www.hoteljauregui.com
jauregui@hoteljauregui.com
Chambres de 60,75 € la simple à 256 € l'appartement pour 6
personnes (11 appartements de tailles différentes). Petit déjeuner :
12,15 €. Enbata Bar Restaurant. Room service, Wifi, Cyber Coin,
Vente de billets pour spectacles, Groupes...
Placé au cœur de l’animation de la cité, dans le quartier de la Marina
et près des plages, cet hôtel qui occupe tout un angle de rue, à la
décoration résolument marine et contemporaine, offre une belle
diversité. Un bar tout de bois blond au rez-de-chaussée avec sa
cafétéria est l’endroit rêvé pour manger quelques tapas (ils sont
champions de pinchos de Guipuzkoa…) et en semaine le plat du jour.
A côté, une salle racée, Enbata, dans le même esprit propose une
cuisine traditionnelle, poivrons verts de Guernika, sauté d’artichauts
aux clovisses et kokotxas, tournedos au foie, foie frais grillé… Et dans
les trois étages de cette belle structure, des chambres toutes
identiques aux têtes de lit et placards de bois blond et aux salles de
bains impeccables et des appartements de belle facture presque tous
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en duplex avec en bas un canapé-lit, un coin cuisine salle à manger
(vue mer) et en haut une ou deux chambres avec salle de bains.
Climatisation, insonorisation, mini-bar, coffre, tv… Deux salons, Babor
Lounge et Estribor Loudge. Une maison qui bouge tout le temps.

 HOTEL OBISPO
Plaza del Obispo, 1
✆ +34 943 645 400
www.hotelobispo.com
recepcion@hotelobispo.com
Chambre simple de 78 à 120 €, double de 96 à 156 €, petit déjeuner
inclus.
Voilà bien un superbe hôtel de charme, la maison natale du grand
Sandoval, véritable palais du XIVe siècle, au sud-est du bastion de
San Felipe, près de la porte Santa María. On y descend par un bel
escalier en pierre pour arriver dans un adorable salon avec sa
cheminée et ses canapés confortables, puis vers la chambre pour
handicapés, superbe avec de beaux espaces, qui peut aussi faire
office de chambre familiale. De là on arrive à la cafétéria très cosy,
meublée d'ancien, un espace agréable pour les petits déjeuners et
éventuellement une restauration rapide (carte snack). Pierres sèches,
jeux de bois, de lumière, voûtes et couleurs fraîches... partout et bien
sûr dans les chambres toutes différentes, affichant balcons, parfois
une petite terrasse donnant sur la baie, portes en ogive, plancher
ancien ciré, coin salon aux meubles typiques d'Extremadura et des lits
joliment drapés de tissus colorés. Grande terrasse à l'étage sur la
Bidassoa. L'art de redonner une note contemporaine à cette demeure
qui chante si bien le passé !

 HOTEL PALACETE
Plaza Guipúzcoa, 5
✆ +34 943 640 813
www.hotelpalacete.net
info@hotelpalacete.net
Chambre simple de 65 à 92 €, double de 73 à 100 €. Petit déjeuner : 7
€. Terrasse.
Une bâtisse construite à l’ancienne qui n’a pourtant pas plus de 50
ans (plus vraie que nature) et une décoration contemporaine… c’est le
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compromis de cet hôtel charmant, installé sur la place la plus visitée
de la cité, la fameuse place aux chaînes… qui se joue à merveille à
l’intérieur de voûtes et colonnes peintes en blanc, de bow-windows,
d’escalier en colimaçon… le tout illuminé d’or et d’orange vif, tissus de
fauteuils, doubles rideaux, dessus-de-lit, pans de mur… mobilier
lazuré dans certaines, couleur acajou dans d’autres, salles de bains
impeccables, toutes carrelées, dans les mêmes tons de soleil, sèche
serviettes, sèche-cheveux… Une étoile qui en vaut largement deux
pour cet hôtel récent inauguré en juin 2003.

 HÔTEL SAN NIKOLAS
Plaza Armas, 6
✆ +34 943 644 278
www.hotelsannikolas.com
info@hotelsannikolas.com
Chambre double de 75 à 105 € (IVA inclus). Petit déjeuner 4,50 €. Wi-
fi gratuit, parking limité. Fermé en janvier. 17 chambres avec salle de
bains, téléphone, musique et wi-fi, cafétéria et sauna.
Il ne vous faudra qu'un coup d'œil à l'intérieur des chambres pour
apprécier ce petit hôtel. Cette maison à trois étages abrite 17 vastes
chambres, aux couleurs bucoliques. Certaines donnent sur une cour
intérieure. Situé dans le vieux quartier, sur une placette, cet hôtel
compte également une cafétéria animée, où l’on peut prendre son
petit déjeuner.

 PARADOR DE HONDARRIBIA****
(vieux quartier)
Plaza de Armas, 14
✆ +34 943 645 500
www.parador.es
hondarribia@parador.es
Chambre double de 233 €. à 430 €. la suite. Petit déjeuner inclus.
La classe, l'élégance, le raffinement conjugué à tous les temps dans
ce parador si joliment installé dans le vieux Fontarrabie ! Peut-on
imaginer un château transformé en hôtel avec tout ce que le passé
chargé d'histoire a pu lui léguer ? Tout relève de l'exceptionnel... Pas
de doute, l'entrée donne le "la", tout comme le bar (remarquez l'autel,
l'ancien vaisselier, le canon, la mosaïque qui représente la bataille de
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l'Alarde...) ou encore le patio spectaculaire d'originalité. Si ce n'était le
confort raffiné des sièges en rotin, on se croirait transporté au Moyen
Age. Imaginez l'immense patio dallé et sa verrière. Sur un côté, des
ruines charmeuses et mystérieuses, sur un autre, des fenêtres en
ogive et un massif escalier de pierre et, pour animer l'ensemble, de la
verdure et des tissus aux teintes vives. Mais il y a aussi la
terrasse offrant une vue saisissante sur la mer, la Bidasoa, la Rhune
et la côte basque française et la féerique salle de réunion, aux murs
de lourdes pierres sèches, à la charpente spectaculaire, ouverte sur
des fenêtres en ogive... Et les chambres ? Petites ou grandes, elles
ont le même charme, le passé recomposé avec art, ciels de lit et têtes
de lit anciennes, lourdes tentures, vieux tapis, coin salon ou salon
séparé pour les suites junior ou en duplex (une seule), vue sur mer
pour la plupart. Le luxe !

Restaurants
Le quartier de la Marina, et plus spécifiquement la calle San Pedro,
réunit la majorité des bars à tapas. Le poisson est l’une des
spécialités de la ville, mais évitez les trois ou quatre restaurants
« gastronomiques » de Fontarabie, qui proposent, à des prix
exorbitants, les mêmes plats et les mêmes produits que des
établissements plus modestes.

 BAR IGNACIO
Calle San Pedro, 20
✆ +34 943 643 557
www.barignacio.com
bar@barignacio.com
Voici un bar espagnol typique : on y mange debout, dans une
ambiance festive et bruyante, on jette ses cure-dents par terre et on
se ressert allègrement une bière San Miguel ! Que viva España !

 BAR ITSASPE
San Pedro, 40
✆ +34 943 644 940
www.itsaspe.com
Menu spécial 22 €.
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Remontez la calle San Pedro pour trouver cet adorable restaurant, où
l’on dîne sur des tables revêtues de nappes à petits carreaux bleu et
blanc, dans une ambiance traditionnelle et décontractée. Essayez le
menu spécial, qui propose une grande variété de produits locaux.

 HERMANDAD DE PESCADORES
Calle Zuloaga, 12b
✆ +34 943 642 738
Fermé le mardi soir et le mercredi. Environ 25 €.
Avisez la petite maison aux volets bleus, dans la rue parallèle à la
calle San Pedro. Cette ancienne et typique taverne de pêcheurs sert
des « kokotxas » et des soupes de poisson maison, à déguster sur de
grandes tables en bois. Attention au coude du voisin…

Points d’intérêt
 QUARTIER DE LA MARINA

Le matin comme le soir, il est toujours animé, surtout en été. Ici, on
déambule en regardant à l’intérieur des maisons de pêcheurs au
volets colorés, et on s’arrête tous les cinquante mètres pour « tomar
un pintxo » et un verre de vin sur une terrasse de la calle San Pedro.
Ce quartier pittoresque donnerait presque l’impression que l’été est
éternel.

 QUARTIER HISTORIQUE
La visite peut commencer à l’extérieur du quartier historique, afin de
pouvoir observer la muraille du XVIe siècle qui encercle encore une
partie de la ville. On pénètre ensuite dans la cité médiévale par la
porte de Santa Maria, surmontée des armoiries de la ville, et on
remonte la rue principale, ou Calle Mayor, dans laquelle se trouvent la
mairie et quelques très belles et grandes demeures. On arrive ainsi à
la Plaza de Armas, où se dresse le château de Carlos V. Cette
magnifique forteresse a été reconvertie en un hôtel de luxe. Après ce
petit circuit guidé, on pourra flâner au hasard des rues, pour tomber
sur la très jolie Plaza de Gipúzkoa qui, malgré les apparences, est de
construction récente, ou bien sur les magnifiques balcons qui ornent
de nombreuses façades. On ne manquera pas de ressortir par l’arche
et le pont San Nicolas à l’est de la vieille ville.



OIARZUN - OIARTZUN
Située au creux d’une immense vallée qui abrite le parc d'Aiako
Harria, la ville d’Oiartzun conserve une identité très forte, marquée par
son ancien peuplement romain, Oiarso, et malgré une extension
rapide et l’implantation de nombreuses industries. Elle reste
profondément attachée au milieu rural par son histoire et son
environnement. C’est ici que le fleuve Oiartzun prend sa source. Dans
les environs, on y découvrira de nombreux témoignages de la culture
basque.

Région d'Oarsoaldea
Cette zone géographique comprend les villages d’Oiartzun,
Errenteria, de Lezo et Pasaia, quatre communes traversées
par la rivière Oiartzun et unies par une même tradition
maritime et une passion pour les monts du parc naturel Aiako
Harria. Pour plus d’informations, rendez-vous sur
www.oarsoaldea-turismo.net

Transports
 BUS HERRIBUS
✆ +34 943 491 801
Ligne San Sebastían-Oiartzun. Départs de la place Guipúzcoa, à San
Sebastían.

 TRAIN EUSKOTREN
✆ +34 943 013 500, +34 902 543 210
www.euskotren.es
Ligne San Sebastían-Hendaye, passage par Pasaia, Errenteria et
Oiartzun. Ligne San Sebastían-Irún, arrêt à Renteria pour Lezo.
Départs toutes les 20 minutes. Départ de la gare d’Amara (Saint-
Sébastien).

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Calle Donibane, 11
✆ +34 943 494 521

http://www.euskotren.es


Fax : +34 943 494 614
www.oarsoaldea-turismo.net
turismo@oarsoaldea.net
Ouvert en été tous les jours de 9h à 14h et de 16h à 19h, en hiver de
11h à 14h et de 16h à 18h.
C’est aussi l’office général de la région d’Oarsoaldea.

Hébergement
La région d’Oarsoaldea compte également trois auberges de jeunesse
municipales, sur le mont Jaizkibel, à Errenteria et à Oiartzun.
Renseignez-vous à l’office de tourisme.

 GURUTZE BERRI
Bizardia Plaza, 7
✆ +34 943 490 625
www.gurutzeberri.com
gurutzeberri@gurutzeberri.com
Chambre simple de 35 à 45 €, double de 48 à 60 €, hors IVA. Petit
déjeuner 6,50 €.
Hôtel-restaurant de 31 chambres, au cœur de la nature. Les
chambres sont simples et agréables. Idéal pour ceux qui aiment le
calme. Les fenêtres donnent sur les arbres, attention, réveil au chant
des oiseaux...

 HÔTEL USATEGIETA
Camino Maldaburu, 15
✆ +34 943 260 530
www.hotelusategieta.com
reservas@hotelusategieta.com
Chambre simple de 60 à 114 €, double de 80 à 147 €, petit déjeuner
inclus. IVA en sus. Tarif différent la semaine et le week-end.
Délicieux petit hôtel, au milieu de la campagne, avec une décoration
rustique et bucolique.

Restaurants
 ALBISTUR

Plaza Martintxo, 38
✆ +34 943 490 711
Fermé le lundi soir et le mardi. Menu du jour 12 €, à la carte 25 €.
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Le restaurant des habitants d'Oiarzun ! Une cuisine maison de très
bonne qualité.

 ZUBEROA
Camino Araneder - Barrio Hurriotz
✆ +34 943 491 228
www.zuberoa.com
zuberoa@zuberoa.com
Fermé dimanche et mercredi. Menu dégustation 120 €.
Tenue par la famille Arbelaitz, l’une des meilleures tables de la région,
2 étoiles au guide Michelin et plusieurs fois primée lors de concours
gastronomiques internationaux. Le cadre est magnifique, les tables
joliment dressées et le service de première qualité. Au menu : un
succulent cochon de lait avec sa compote de fruits au cumin, un
homard rôti au gingembre, et bien d’autres plats tout aussi alléchants.

Points d’intérêt
 ARDITURRIKO BIDEGORRIA OU AXE ROUGE

Ce sentier de 4 km, va d’Oiartzun à Errenteria. Il ne peut être
emprunté qu’à pied ou à vélo, ce qui permet d’admirer paisiblement
les très beaux paysages au bord de la rivière Oiartzun. Sur le chemin,
vous pouvez visiter le Centre de musique populaire et le terrain minier
d’Ardituri (renseignements sur www.arditurri.com – réservation 24h à
l’avance) et emprunter un ancien train à vapeur (voir à l’office de
tourisme).

 CENTRE DE DOCUMENTATION DE MUSIQUE POPULAIRE
Calle Tornola, 6
✆ +34 943 493 578
www.herrimusika.org
herrimusika@herrimusika.org
Ouvert du mercredi au vendredi de 10h à 14h et de 15h30 à 19h30, le
samedi de 10h30 à 14h et de 15h30 à 19h30. Entrée 2 €, avec
audioguide 3 €.
L’exposition du Centre de documentation rassemble plus de 400
instruments de musique. Au détour des galeries, on découvre des
flûtes, accordéons, tambours et autres jouets sonores… Les amateurs
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des musiques populaires y trouveront aussi toutes les informations
concernant la tradition musicale du Pays Basque.

 ÉGLISE DE SAN ESTEBAN DE LARTAUN
Fondée au XVIe siècle, elle possède un très beau retable du XVIIe
siècle. Tout à côté, on peut admirer la basilique de Saint-Jean-
Baptiste, ancien hôpital datant du XVIe siècle, qui abrite aujourd’hui la
bibliothèque et l’office du tourisme.

 HÔTEL DE VILLE - AYUNTAMIENTO
Edifié en 1678, ce bâtiment original en pierre grise rompt avec le style
habituel de Guipúzcoa. Remarquez son fronton, abrité sous les
arcades, et son style baroque..

Dans les environs
 PARC NATUREL D’AIAKO HARRIA
✆ +34 943 645 458
www.bidasoaturismo.com
turismo@bidasoa-activa.com
Point d’information dans le parc ouvert le week-end de 10h à 14h,
sinon renseignements à Oiartzun ou Irun. L’entrée principale du parc
se trouve à Elurretxe. De Oiartzun, emprunter la GI 3454.
Les surprenants paysages du parc englobent une immense vallée, les
monts Aiako Harria et la baie de Txingudi, où se trouve un parc
ornithologique. Cet espace naturel porte l’empreinte de temps
ancestraux, puisque le massif granitique d’Aiako Harria a fait surface il
y a plus de 250 millions d’années. On y a également découvert des
fossiles d’animaux marins datant de 300 millions d’années et des
dizaines de monuments mégalithiques. Ce parc de 6 913 hectares
abrite une faune variée, dont une colonie de vautours fauves qui est la
plus importante de la région. Pour partir en randonnée ou pratiquer
l’escalade, contacter l’office de tourisme d’Oiartzun. Il existe
également un service de guides, qui officient d’avril à septembre.
Réserver deux jours à l’avance au Tél 696 133 751 (2 €/personne). La
route d’Oieleku, dans le parc, permet de découvrir les cromlechs,
monuments funéraires de l’âge du fer, dont regorge Aiako Harria.
Pour y accéder, empruntez la route GI-3631, qui relie Oiartzun à
Artikutza. Vous pouvez également laisser votre voiture à mi-chemin, à
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Kauso. Sur 4 km, vous aurez l’occasion d’apprécier la sérénité qui
règne en ces lieux. Un plan est disponible à l’office de tourisme.

ERRENTERIA
A la frontière de la Navarre, orientée vers la mer, Errenteria est une
ville de tradition maritime, dont l’essor a commencé au XIIIe siècle.
Elle s’est dès lors imposée comme une zone commerciale et
industrielle importante, comme en témoignent son port et ses
chantiers navals qui développent alors le commerce du bois, matière
première abondante dans la région. A l’époque, on la surnommait la
« petite Manchester », à cause des fumées des usines. Le centre
historique d’Errenteria a gardé quelques beaux bâtiments, toutefois
une industrialisation massive a un peu détérioré la ville.

Transports
 COMPAGNIE DE BUS HERRIBUS
✆ +34 943 491 801
www.iparbus.com
Ligne H1, H2 et H3 San Sebastían-Oiartzun, en passant par Pasaia
Antxo, Errenteria, Lezo. Départs de la place Guipúzcoa, à San
Sebastían.

 TRAIN EUSKOTREN
Plaza Easo
✆ +34 943 013 500, +34 902 543 210
www.euskotren.es
Ligne 2 San Sebastían-Hendaye. Départ toutes les 20 minutes.
Ligne San Sebastían-Hendaye, passage par Pasaia, Errenteria et
Oiartzun. Ligne San Sebastían-Irún, arrêt à Renteria pour Lezo.
Départs toutes les 20 minutes. Départ de la gare d’Amara (Saint-
Sébastien).

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Sur le site du Fort de San Marcos hors du centre-ville
✆ +34 943 449 638
www.oarsoaldea-turismo.net
turismo@errenteria.net
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Ouvert du mercredi au dimanche de 11h à 14h et de 16h à 18h.

Restaurants
 ALDURA FUERTE DE SAN MARCOS

Dans le Fort.
Camino San Marcos
✆ +34 943 522 271
Fermé le lundi.Ouvert de 10h à 17h, jusqu’à 21h en été. Menu du jour
17,50 €.
L’intérêt du restaurant réside dans sa localisation, entre les remparts
du fort. La cuisine y est simple et le service un peu impersonnel, mais
on s’en accomode pour profiter du lieu.

 MUGARITZ
Otzazulueta Baserria, Aldura Aldea, 20
✆ +34 943 518 343, +34 943 522 455
Fax : +34 943 518 216
www.mugaritz.com
2 étoiles Michelin. Fermé le dimanche soir et lundi et mardi toute la
journée, sauf entre mai et fin septembre au cours duquel le restaurant
reste ouvert le mardi soir. Ouverture 2011, du 13 avril au 18
décembre. Menus à 95 et 135 €. Réservations recommandées une
semaine à l’avance. En parallèle, le chef est impliqué dans de
nombreuses animations, "Dialogues de cocina" ou le développement
d'échange d'idées entre le secteur de la haute cuisine et de
l'hôtellerie, de formations diverses, et est auteur de nombreux livres,
etc.
On ne présente plus Antoni Luis Aduriz, ce chef doublement étoilé au
parcours hors norme, dans les plus belles tables espagnoles après
des études à l'Ecole hôtelière de Saint-Sébastien, chez Ramón
Roteta, Hilario Arbelaitz, Jean-Louis Neichel, Juan Mari Arzak, Fermín
Arrambide et Pedro Subijana. Et il a fait aussi partie de l'équipe El
Bulli entre 1993 et 1994 avant de regagner les cuisines de Martin
Berasategui. Sans cesse idôlatré comme étant l'une des plus grandes
pointures de l'époque, il fut en 2010 considéré comme le 5e meilleur
restaurant du monde selon la revue Restaurant Magazine, en se
plaçant dans les 10 meilleurs pour la cinquième année consécutive,
une reconnaissance décernée par un groupe de 800 professionnels,

http://www.mugaritz.com


gourmets, critiques gastronomiques, etc. Dans un cadre contemporain
et plutôt avant-gardiste, la salle à dimension humaine qui contient une
quarantaine de couverts est un lieu serein pour se frotter à la haute
gastronomie que défend, bec et ongles, cet artiste à la fois classique
et novateur, qui pourra vous faire déguster, entre autres délices, une
pièce de veau rôtie et parfumée à la braise de sarment ou encore des
couteaux de mer à l’huile de cannelle... Mais on vous laisse découvrir
la carte qui évolue en permanence. Surprise donc ! Une pause
gastronomique dont on se souvient !

Points d’intérêt
 FORT DE SAN MARCOS
✆ +34 943 449 638
Entrée libre, visite guidée 4,50 €.
Perché au sommet du mont San Marcos, le fort, construit en 1888, au
cours de la seconde guerre carliste, est un site stratégique qui a vu
passer de nombreuses installations militaires. Il est converti
aujourd’hui en un lieu de loisirs, avec restaurant, salle d’expositions,
et une auberge qui vous permet de profiter en paix de cet ouvrage
défensif. L’office de tourisme s’y est installé en 2010.

 MOULIN DE FANDERIA
Dolores Ibarruri
✆ +34 943 344 245
Entrée libre. Réservation obligatoire.
Ancienne forge municipale, récemment restaurée. On peut également
y visiter le vieux moulin à farine, toujours en activité.

 VIEILLE VILLE
A voir notamment, la tour Torrekua (la plus ancienne construction de
la ville), l’arche de Mikel Azulo, la paroisse de l’Assomption de Maria,
le bâtiment du XVIIe siècle qui abrite aujourd’hui la mairie, l’ermitage
de la Madeleine, l’ancienne léproserie et le couvent des Augustines,
du XVIe siècle. Un ensemble architectural qui raconte l’histoire de la
ville et témoigne de son importance au Moyen Age.

LEZO



Construit au pied du mont Jaizkibel, qui constitue un superbe mirador
sur la contrée d'Oarsoaldea, ce petit port ferme la baie de Pasaia.
C’est ici que se trouve le fameux Christ de Lezo, du XVIIe siècle, dont
l’image est associée à de nombreux miracles. Cette icône de style
gothique byzantin présente une originalité : il s’agit de l’un des quatre
Christ au monde représentés sans barbe. En se promenant dans les
rues du vieux quartier, on remarque également quelques maisons
blasonnées.

 BUS HERRIBUS
✆ +34 943 491 810
H1 : Ligne San Sebastían-Lezo-Pasaia. Départs de la place
Guipuzcoa à San Sebastian.

 GÎTE RURAL ENDARA
Gaintza Baserria, Sagasti, 13
✆ +34 943 340 831, +34 609 179 470
www.endara.eu
endara_lezo@hotmail.com
Chambre double de 45 à 60 € hors IVA. Petit déjeuner 5 €.
Ce caserio du XVIIe siècle compte 6 chambres, un immense salon
avec cheminée et un jardin verdoyant. La propreté des lieux et
l’accueil très chaleureux font de cette maison un endroit où il fait bon
séjourner, à seulement quelques dizaines de minutes de l’agitation de
Saint-Sébastien.

 TRAIN RENFE
IRÚN
✆ +34 902 320 320
www.renfe.com
comunicacion@renfe.es
La ligne C-1 part d'Irún, longe la côte jusqu'à San Sebastían, puis
entre dans les terres en passant notamment par l'arrêt Lezo-Renterria,
en direction Brinkola. Départs toutes les demi-heures. Toutefois la
gare ferroviaire est assez loin du centre-ville.

PASAIA

http://www.endara.eu
mailto:endara_lezo@hotmail.com
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Principal port du Guipuzcoa, Pasaia réunit quatre villages/quartiers
établis autour d’un des seuls fjords naturels de la côte basque :
Pasaia Donibane, où se trouvent la vieille ville et les restaurants,
Pasaia San Pedro qui regroupe les activités marines, et les moins
touristiques Trintxerpe et Pasaia Antxo. Perçus comme une seule et
même ville, ces villages ne possèdent qu’une seule mairie et
s’enorgueillissent d’une identité commune liée à la mer et à leur
métier de pêcheurs de baleines. Cette enclave naturelle se révèle
d’une très grande beauté, et l’on découvre vite que son atmosphère
romantique a également séduit l’écrivain Victor Hugo, dont on peut
visiter la maison de villégiature.

Transports
 Voiture. N-1 San Sebastían, direction Irún.

 COMPAGNIE HERRIBUS
✆ +34 943 491 801
www.iparbus.com
Ligne H1, H2 et H3 San Sebastían-Oiartzun, en passant par Pasaia
Antxo, Errenteria, Lezo. Départs de la place Guipúzcoa, à San
Sebastían.

 TRAIN EUSKOTREN
Plaza Easo
✆ +34 943 013 500, +34 902 543 210
www.euskotren.es
Ligne San Sebastían-Hendaye, passage par Pasaia, Errenteria et
Oiartzun. Ligne San Sebastían-Irún, arrêt à Renteria pour Lezo.
Départs toutes les 20 minutes. Départ de la gare d’Amara (Saint-
Sébastien).

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Maison Victor Hugo, Donibane, 63
✆ +34 943 341 556
www.oarsoaldea-turismo.net
turismo.pasaia@oarsoaldea.net
Ouvert tous les jours de 11h à 14h et de 16h à 18h.
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L'office s'occupe également de Lezo. Une barque, qui part d’un
embarcadère situé en face de la maison de Victor Hugo, fait la liaison
entre Pasaia Donibane et Pasaia San Pedro (service continu, 0,60
€/passage).

Restaurants
Pasaia compte quelques excellents restaurants de poisson, où l’on ne
doute pas une seconde de la fraîcheur des ingrédients !

 CASA CAMARA
Donibane, 79 - Pasaia Donibane
✆ +34 943 523 699
Fermé le mardi soir et le mercredi toute la journée. Compter de 40 à
50 € par personne.
Au détour de la rue principale, passez sous une tonnelle et découvrez
ce superbe restaurant qui jouit d'une magnifique vue sur le port. Dans
la grande salle claire, vous dégusterez une cuisine basque
savoureuse, à base de produits de la mer et servie avec le sourire.
Une adresse charmante.

 MIRONES
Donibane, 80
✆ +34 943 519 271
www.casamirones.com
Ouvert tous les jours. Menu dégustation 45 €.
Grimpez le petit escalier de pierre donnant sur la rue principale et
vous découvrirez un excellent restaurant de poissons, où l’on déjeune
en regardant les allées et venues des thoniers et autres navires de
pêche dans la baie.

 NICOLASA
Donibane, 59
✆ +34 943 515 469
Fermé le lundi et le dimanche soir. Menu du jour 13,75 €.
Le restaurant est connu pour sa variété de menus, entre 13 et 30 €,
pour tous les goûts et tous les budgets. Ici encore le poisson est à
l’honneur et notamment la lotte, servie accompagnée de crevettes et
d’amandes de mer !

http://www.casamirones.com


Points d’intérêt
 ERMITAGE DE SANTA ANA

Erigé sur une colline dominant la baie, cet ermitage a le charme de la
simplicité. Ses formes rectangulaires, dépourvues d’ornement,
appellent à la quiétude et au recueillement. A l’intérieur, on peut
découvrir un retable représentant Santa Ana, venu des Flandres.
Malheureusement, l’édifice n’ouvre ses portes qu’une fois l’an, le 26
juillet, jour de Santa Ana.

 MAISON DE VICTOR HUGO
Donibane, 63 - Pasaia-Donibane
✆ +34 943 341 556
www.victorhugopasaia.net
turismo.pasaia@oarsoaldea.net
Ouvert du lundi au dimanche de 11h à 14h et de 16h à 18h.
Cette maison du XVIe siècle fut le refuge de l’illustre écrivain pendant
l’été 1843. Séduit par les environs, il écrivit une description détaillée
du village de Pasaia dans Voyage vers les Pyrénées, un ouvrage
publié après sa mort. Aujourd’hui la maison abrite l’office du tourisme
et, de l’extérieur, seule une plaque nous rappelle le grand homme qui
y séjourna. Toutefois, l’association Itsas Gela préserve ce patrimoine
en organisant, entre autres, des visites guidées racontant la vie de
l’écrivain à Pasaia. Pour plus d’information : www.itsasgela.org

 ONDARTXO – CENTRE DE LA CULTURE MARITIME
Le long de la baie, du côté de Pasaia San Pedro.
✆ +34 943 392 426
Ouvert en été du mercredi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 15h. En hiver, du mercredi au samedi, de 10h à
14h et de 15h à 18h. Entrée adulte 3 €, enfant 2 €.
Dans ce chantier naval, les Basques célèbrent leur amour de la mer.
On peut y suivre la restauration de plus de trente embarcations
fluviales, de pêche, sportives… On y découvre également les
anciennes techniques des charpentiers de marine. Enfin, vous aurez
l’occasion de visiter la drague à vapeur Jaizkibel, qui a fonctionné
pendant 50 ans.

 PORT

http://www.victorhugopasaia.net
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Une agréable promenade vous attend dans le port, où les maisons
traditionnelles avec leurs volets aux couleurs chatoyantes ne
manqueront pas de vous séduire. C’est dans les chantiers navals de
la ville qu’a été construit, au XVIe siècle, le baleinier San Juan, dont on
a découvert l’épave dans la péninsule du Labrador, au Canada, épave
qui constitue l’un des plus anciens vestiges d’Amérique du Nord.

 QUARTIER HISTORIQUE
Vous y découvrirez de nombreuses traces de l’histoire maritime de la
ville et de la relation étroite qu’elle entretient avec son passé. De
nombreuses maisons et palais à blasons embellissent le quartier,
comme le palais d’Arizabalo, celui des Mirandas ou bien des
Villaviciosa, la maison de Patain… Sur la plaza de la Piedad, vous
trouverez un petit embarcadère qui relie Pasaia Donibane avec
Pasaia San Pedro. C’est à cet endroit que se dresse une croix en
pierre, du XVe siècle, installée là en hommage à Notre-Dame de la
Piété. Et c’est face à cette croix que les marins qui arrivaient au port
pouvaient assister à la messe depuis leurs embarcations. Cette croix
rappelle également la victoire de la bataille de Roncevaux contre
Charlemagne, à laquelle les habitants de Pasaia ont participé.

Sports et loisirs
 SOKA

Gelasio Aramburu, 6 - Pasaia Antxo
✆ +34 943 527 142
www.globosoka.com
Ouvert tous les jours.
Vols d’une heure en ballon aérostatique accompagnés d’un pilote
professionnel.

Manifestations
 16 juillet : fête du Carmen de San Pedro. Importantes régates à
Pasaia San Pedro.
 26 juillet : célébrations en l’honneur de Santa Ana, à l’ermitage, qui
est alors ouvert au public.

SAINT-SÉBASTIEN - SAN SEBASTIÁN - DONOSTIA

http://www.globosoka.com


A 20 km de la frontière franco-espagnole, San Sebastián (Donostia en
basque) est une jolie ville touristique de 183 090 habitants, entourée
de montagnes et bordée par la mer. Capitale de Guipuzcoa, cette
ancienne place forte fut le théâtre d’une bataille contre les troupes
anglaises et françaises ; son village était entouré de murailles
jusqu’en 1863. L’histoire de San Sebastián est aussi marquée par sa
destruction par les troupes napoléoniennes, en 1813, épisode qui
allait donner lieu par la suite à de grandes manifestations
commémoratives. La neutralité de l’Espagne pendant la Première
Guerre mondiale a permis à la ville d’accueillir une foule d’aristocrates
et de grandes familles, et de vivre une époque florissante. Une
tradition ancienne : San Sebastián fut le lieu de résidence d’Isabelle la
Catholique, de la reine Marie-Christine, d’Alphonse XII et de Franco,
entre autres personnalités. Aujourd’hui, c’est toujours et encore une
ville où il fait bon vivre. A l’origine de cette qualité de vie, l’océan, et
les trois belles plages qui le bordent : Gros, la Concha et Ondarreta,
limitées par les monts Ulia et Igueldo. La baie de San Sebastián
ressemble, en plus petit, à la baie de Rio, avec, au centre, l’île de
Santa Clara. Les Donostiarres sont des gens qui aiment sortir, bien
manger et faire la fête. Dans le vieux quartier, les bars à tapas se
succèdent, pour le plus grand plaisir des touristes, mais la ville
possède également de très nombreux et très bons restaurants.
Saint Sébastien est candidate pour être Capitale Européenne de la
culture en 2016 et a déjà passé la 1e étape.

Transports
Avion
 AÉROPORT DE BIARRITZ

7, esplanade de l’Europe 64000 Anglet
✆ +34 559 438 383
Fax : +34 559 438 386
www.biarritz.aeroport.fr
informations@biarritz.aeroport.fr
A 1 heure de San Sebastián par l’autoroute.

 AEROPORT DE SAINT-SÉBASTIEN - DONOSTIA
Calle Gabarrari, 22

http://www.biarritz.aeroport.fr
mailto:informations@biarritz.aeroport.fr


Fontarabie
✆ +34 943 668 500
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A 119 km de Bilbao, 22 km de Donostia-San Sebastián, 130 km de
Vitoria-Gasteiz.
Vols nationaux vers Barcelone, Madrid, Malaga et Séville. Quelques
vols internationaux.

Train
 EUSKOTREN

Plaza Easo, Estación Amara
✆ +34 943 013 500
Fax : +34 943 013 535
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Le « topo » se rend à Hendaye (France) de 6h à 23h, et la nuit du
samedi au dimanche, en été, toutes les 2 heures. Compter 1,45 €
pour 20 minutes de trajet. L’Euskotren relie Donostia à Bilbao, de
5h47 à 21h47 ; départs chaque heure (2 heures 40 de trajet), et deux
semi-directs à 9h18 et 20h18 (2 heures 20 de trajet). Compter 7,20 €
le trajet.

 RENFE
Paseo de Francia
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Train qui dessert toute l’Espagne.

Bus
 D BUS
✆ +34 943 000 200
www.dbus.es
info@dbus.es
Les bus urbains circulent en principe de 6h30 à 22h30. Le ticket coûte
1,20 €.

 GARE ROUTIERE
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Plaza Pío XII
Près de 17 compagnies de bus sillonnent le pays au départ de San
Sebastián. Liaisons avec Bilbao, Irún, Bayona, Tolosa, Logroño,
Pampelune, Santander, Giron, Oviedo, Santiago de Compostela,
Pontevedra, Vigo, La Corogne…

Voiture
Par la N-1 ou l’autoroute (sortie 7). Dépasser Irún-Renteria-Pasajes
pour entrer dans San Sebastián par la grande avenue de Miracruz,
qui mène jusqu’à la plage de Gros et le centre-ville en passant le pont.
Pour sortir, direction Bilbao, Zarauz, Madrid par Ondarreta et l’avenue
de Tolosa. San Sebastián est à 99 km de Bilbao, à 113 km de Vitoria,
82 km de Pampelune et 51 km de Biarritz (France). Le soir, il convient
d’éviter de se garer autour du vieux quartier.
Une quinzaine de parkings payants jalonnent la ville. Bien que très
pratiques, ils peuvent s’avérer très chers si la durée de stationnement
est longue. Attention, les zones de parking bleues (OTA) sont des
zones de stationnement limité à 2 heures. Evitez-les, la police enlève
volontiers les voitures qui dépassent la durée autorisée !

 EUROPCAR
Estación RENFE
✆ +34 943 322 304
www.europcar.es
ccalleja@tinkle.es

 HERTZ
Centro Comercial Garbera
Traversía de Garbera, 1
✆ +34 943 392 223
www.hertz.es

Taxis
 RADIOTAXI DONOSTI

Cuesta Aldapeta
✆ +34 943 464 646
www.taxidonosti.com

 VALLINA

http://www.europcar.es
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Paseo Txingurri
www.vallinagrupo.com
vallinabusauto@vallinagrupo.com

Vélo
 ALOKAMOTO

Paseo Salamanca, 13
✆ +34 943 430 599, +34 670 738 161
www.alokamoto.com

 BICICLETAS ALAI
Avenida de Madrid, 24
✆ +34 943 470 001, +34 656 701 024

 BICI RENT DONOSTI
Avenida de la Zurriola, 22
✆ +34 639 016 013
www.bicirentdonosti.galeon.com

 SAN SEBASTIÁN SEGWAY
Plaza Sarriegi, s/n
✆ +34 943 425 154
www.segway.es
info@segway.es
Pour ceux qui préfèrent la trottinette motorisée.

Pratique
 OFFICE MUNICIPAL DU TOURISME

Alameda Boulevard, 8
✆ +34 943 481 166
Fax : +34 943 481 172
www.sansebastianturismo.com
sansebastianturismo@donostia.org
Ouvert du lundi au samedi de 8h30 à 20h, les dimanches et jours
fériés de 10h à 19h.
L’accueil y est très professionnel et, en plus des services habituels,
l’office met à votre disposition le plan de la ville et des brochures sur
l’histoire de San Sebastián. De nombreuses visites guidées, d’environ
1 heure 30, en anglais et en espagnol, à travers San Sebastián, ont
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lieu tous les jours en juillet et août : le Donostia romantique, le mont
Urgull, ou encore le Donostia de 1936. Vous trouverez tous les
renseignements à l’office. Compter 5 € par personne.

 POINTS D’INFORMATION
Ouverts uniquement en été, du lundi au dimanche de 10h30 à 20h30.
Sur Paseo de la Concha (Pza. del Padre Vinuesa) ; Jardines de
Alderdi Eder ; Plaza Pio XII (station d´autobus).

Quartiers

Gros
En arrivant à San Sebastián par la N-1, on trouve, à droite, le mont
Ulia et, au pied de ce dernier, la plage de Gros, point de rendez-vous
des surfeurs de San Sebastián. C’est un quartier d’immeubles et de
commerces, qui a retrouvé son dynamisme économique grâce au
palais des congrès Kursaal. Belles maisons, de style romantique
parisien, situées le long du Paseo de Colón, du Paseo de Francia ou
de l’Avenida de Zuriola. En été, il est fort agréable de prendre un café
sur l’une des nombreuses terrasses au pied du mont Ulia (ambiance
surfeurs et branchés).

Eguia
Derrière le Paseo de Francia et la gare Renfe, Eguia est un quartier
plutôt ouvrier, avec un joli parc très boisé, le parc Cristina Enea. C’est
là que se trouvent les arènes, construites en 1869, et le fronton
moderne.

El Centro
En traversant les ponts de la Zuriola et de Santa Catalina, on arrive
dans le centre-ville, entouré, au nord, par le vieux quartier et, au sud,
par Amara. C’est le quartier le plus actif : banques, boutiques, hôtels,
bars, restaurants, le théâtre Victoria Eugenia et la plage de la Concha,
qui débute à partir du parc Alderdieder, siège de la mairie. C’est aussi
un lieu de rencontres sociales, des promenades sur l’avenue de la
Liberté et le Paseo de la Concha.

Casco Viejo



L’Alameda del Boulevard sépare El Centro du Casco Viejo, situé au
bas du mont Urgull. Doté d’un joli petit port et de la promenade du
Paseo Nuevo, où les vagues se déchaînent, le Casco Viejo constitue
l’âme et le cœur du Donostiarre. Lieu enchanteur, sillonné de
multiples ruelles piétonnes bordées de vieilles maisons aux balcons
fleuris et de nombreux bars à tapas, c’est le quartier le plus fréquenté,
celui où tous se mélangent, où la musique participe à l’ambiance
générale. C’est là que l’on est au cœur de San Sé. Les arcades de la
place de la Constitución, où les fenêtres sont surmontées de
numéros, témoignant de son ancien statut de Plaza de Toros, invitent
le visiteur à prendre un verre avant d’aller savourer quelques sardines
du côté du port.

Amara
Très bien pourvu en installations sportives, Amara est le plus
important quartier résidentiel, avec des immeubles modernes et des
magasins. C’est là que se trouve le grand stade d’Anoeta, siège de
l’équipe de football locale, la Real Sociedad, et qui accueille concerts
et rencontres sportives d’ampleur nationale et internationale.

Ondarreta (El Antiguo)
El Antiguo est séparé du centre par le palais Miramar et son parc. Sa
plage d’Ondarreta est la continuation de celle de la Concha et sa
promenade aboutit à la célèbre sculpture de Chillida, Le Peigne du
Vent, au pied du mont Igueldo. Le quartier est calme, avec de très
jolies villas en face de la plage, des zones bourgeoises se mêlant à
d’autres, plus populaires.

San Sebastián Card
Cette carte permet d’utiliser les transports de Donostia et
donne droit à de nombreuses réductions dans les musées,
restaurants, transports touristiques… Elle inclut également
une visite gratuite de la ville. Elle coûte 13 € + 1 € (euro
écologique), pour une validité de 5 jours. Elle peut servir à
plusieurs personnes. Avant de l’acheter, vérifiez si elle
convient vraiment à votre programme de visites.
 Points de vente : office du tourisme et points d’information.



Hébergement
Hôtels et pensions se regroupent dans un périmètre réduit. Ainsi, vous
trouverez en plein centre-ville, à quelques rues de distance, un hôtel
de haut standing et une pension plus familiale. Pendant la basse
saison, plusieurs hôtels proposent des forfaits week-end très
intéressants (avec deux nuits au minimum pendant le week-end). Ces
établissements, reconnaissables aux étoiles qu’ils affichent,
présentent un sérieux atout dans une ville qui exploite au maximum
son intérêt touristique et pratique des prix généralement assez élevés.
Attention, pendant les fêtes de San Fermín de Pampelune (du 6 au 14
juillet), San Sebastián est pris d’assaut et il est très difficile d’y trouver
une chambre. Quant aux prix…

 CENTRALE DE RESERVATION
✆ +34 902 443 442
www.sansebastianreservas.com
reservas@sansebastianreservas.com

Location d'appartement
 FRIENDLY RENTALS SAN SEBASTIAN
✆ +34 975 180 287
www.friendlyrentals.com
info@friendlyrentals.com
50 appartements dans les meilleurs quartiers de San Sebastien à
partir de 25 € par personne.
Les appartements sélectionnés sont de très bonne qualité et bien
équipés, idéal pour une famille, un couple, un voyage d’affaires ou
des groupes. L’agence principale qui se trouve à Barcelone garantit le
maximum de satisfaction à ses clients. Friendly Rentals compte plus
de 2 000 appartements dans 20 destinations différentes en Europe et
dans le reste du monde : Barcelone, Madrid, Paris, New York… et
bien d’autres encore.

Bien et pas cher
 AUBERGE DE JEUNESSE ONDARRETA LA SIRENA

Paseo de Igeldo, 25
20008
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✆ +34 943 310 268
Fax : +34 943 214 090
www.donostialbergues.org
ondarret@donostia.org
Sur la route du camping. Logement et petit déjeuner de juin à
septembre, pour les moins de 25 ans, compter 17 €, d’octobre à mai
environ 15,40 €. Pour les autres, de 18,85 à 22 €.
Dans le quartier d’Antiguo, une grande maison de type basque, à 2
minutes de la belle plage d’Ondarreta, avec une cuisine à la
disposition des voyageurs de tout âge.

 PENSIÓN AMAIUR
31 de Agosto, 44
✆ + 34 943 429 654
www.pensionamaiur.com
amaiur@telefonica.net
Chambre simple de 24 à 37 €, double de 35 à 55 €, IVA incluse.
Charmante pension, accueillante et confortable, avec des chambres
pour 1, 2, 3 ou 4 personnes. On peut profiter de la cuisine pour
préparer un petit plat ou pour faire connaissance avec les nombreux
voyageurs qui font halte dans cette pension et contribuent à son
atmosphère inégalable. Très bonne adresse.

 PENSIÓN EDORTA
Puerto, 15 - 1º et 2°
✆ +34 943 423 773
Fax : + 34 943 433 570
www.pensionedorta.com
info@pensionedorta.com
Chambre double avec salle de bains commune de 40 à 65 €, avec
salle de bains privée de 60 à 90 €.
Chambres spacieuses et très bien décorées, dans une pension qui n’a
rien à envier à certains hôtels ! Possibilités de chambres avec ou sans
douche.

 PENSIÓN JOAKINA
Camino, 4 - 4° Dcha
✆ +34 943 425 835
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www.pensionjoakina.com
info@pensionjoakina.com
Chambre double de 60 à 110 €.
Petite pension familiale, située tout près de la place de Gipúzkoa. Elle
comprend 4 chambres doubles, dont deux avec salle de bains
privatives et les autres avec salle de bains à partager. L’endroit, en
plein centre-ville, demeure très silencieux et tranquille. TV et wi-fi.
Accueil chaleureux.

http://www.pensionjoakina.com
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 PENSION LA CONCHA
San Martín, 51
✆ + 34 943 450 389
Fax : + 34 943 460 893
www.pensionlaconcha.net
reservas@pensionlaconcha.net
2 étoiles. Chambres de 65 à 98 € selon catégorie et saison. Minibar et
sèche cheveux dans les chambres.
Une petite pension proche de l’avenue de la Liberté. Rénovée en
2003, elle propose des chambres décorées avec goût et pourvues
d’une salle de bains. Accueil aimable, et en français.

 PENSIÓN URUMEA
Guetaría, 14-1er étage
✆ +34 943 424 605
Fax : + 34 943 424 605
www.hostalurumea.com
hostalurumea@mixmail.com
Selon la saison, compter de 26 à 38 € la chambre simple et de 50 à
80 € la double, avec salle de bains, téléphone, TV et possibilité
d’ajouter un troisième lit en chambre double. Petit déjeuner 3 €.
Tout près de l’avenue de la Liberté et de l’église du Bon Pasteur, au
1er étage d’un immeuble ancien et rénové, Mme Felisa vous reçoit
aimablement dans sa pension propre et agréable.

Confort ou charme
 CASA RURAL ARISTONDO

Pilotegi Bidea, 70
✆ +34 943 215 558, +34 600 524 037
Fax : +34 943 215 558
www.nekatur.net/aristondo
aristondo1@euskalnet.net
Chambre double de 50 à 65 € selon la saison, hors taxe.
Les gîtes ruraux de Luis Lizarralde se trouvent dans un bâtiment
récent mais de style local, et indépendant de la ferme. Le décor est
simple mais confortable et le mobilier local très beau. Située en pleine
zone naturelle du quartier Igueldo, cette exploitation est consacrée à
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l’horticulture. Les visiteurs peuvent même participer aux travaux
agricoles et acheter les produits de la maison. Nombreuses
prestations : TV, terrasse, parking, Internet… Mais la principale
beauté de ce gîte réside dans la transmission des valeurs basques,
notamment de la nature, avec ses activités agricoles, horticoles et
d’élevage.

 CASA RURAL MADDIOLA
Padre Orkolaga, 161
✆ +34 652 703 128
www.agroturismomaddiola.com
maddiola@euskalnet.net
Chambre simple de 48 à 56 €, double de 57 à 66 €, hors taxes. Petit
déjeuner 5 €. Accès handicapés. 6 chambres avec lit double dont 2
chambres avec lits jumeaux, le tout avec douche individuelle. A 7,5
km de San Sebastián.
Une splendide maison admirablement située, avec une vue grandiose
sur la mer et la montagne. Bien que de construction récente, les
matériaux nobles dont elle est faite – la pierre et le bois – lui donnent
l’aspect d’une maison traditionnelle. Les chambres sont confortables
et bien équipées. Parmi les prestations offertes : salle de repos
commune avec cheminée, TV, vidéo, musique, jeux, jardins, terrasse,
activités agricoles, et spa (sauna sec, bains turcs et Jacuzzi), dont le
prix est compris dans celui de la chambre… Entourée de jardins et de
pâturages pour les pottoks, la Casa Maddiola se trouve à 5 km du
centre-ville et à 1 km seulement de la plage.

 HÔTEL PARMA
Paseo de Salamanca, 10
✆ +34 943 428 893
Fax : + 34 943 424 082
www.hotelparma.com
hotelparma@hotelparma.com
Chambre simple de 59 à 94 €, double de 88 à 141 €, triple de 104 à
156 €. Petit déjeuner 9 €.
Hôtel calme, avec une clientèle familiale. Très fonctionnelles, ses 27
chambres bénéficient de salle de bains individuelle, téléphone, ADSL
gratuit et coffre-fort. Les chambres, dites intérieures, donnent sur la
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cour du bâtiment tandis que les chambres extérieures permettent de
profiter de la vue sur mer.

Luxe
 ABBA DE LONDRES Y DE INGLATERRA****

Zubieta, 2
✆ +34 943 440 770
Fax : +34 943 440 491
www.hlondres.com
reservas@hlondres.com
Chaîne Abba Hôtels. 4-étoiles. Chambres de 100 à 300 €. Petit
déjeuner 16,05 €.
Une situation exceptionnelle sur la plage de la Concha, au cœur de
Saint-Sébastien, une histoire toujours présente, celle qui évoque la
famille royale dont c’était à l’époque le lieu de prédilection… avec
quelques beaux restes de ce passé, au rez-de-chaussée, dans les
pièces de réception : reproductions de bateaux miniatures, appliques
et lustres de cristal, corniches en plâtre, colonnes grecques, mobilier
anglais et surtout, un ascenseur à l’ancienne avec une cage d’escalier
magnifique qui vaut bien que l’on fasse l’effort de monter à pied ! Les
chambres et suites, dans un festival de têtes de lit plus originales les
unes que les autres, anciennes ou plus contemporaines, surmontées
de ciels de lit (plus spacieuses avec ciels de lit, grand lit, petit salon…)
sont de la même veine, avec un superbe mobilier d’époque, des salles
de bains de marbre, certaines donnant côté mer. Si vous prenez une
suite… le lit est en 2 mètres de large avec trois oreillers savamment
disposés, doubles rideaux, petit salon avec table basse en verre,
bureau, fleurs séchées. Idem pour le reste, la salle de bains est peut-
être plus vaste. Pour la pause petit déjeuner, déjeuner ou dîner, une
salle à manger aux murs patinés, aux vieux planchers affiche une
belle prestance et une cuisine de qualité. On allait oublier le superbe
et immense salon donnant sur la mer par d’impressionnantes baies
vitrées, aux moquettes originales bleues et roses comme les
confortables fauteuils… Un plus, le bateau qui vous amène sur l’île
Santa Clara.

 HÔTEL CODINA
Avenida de Zumalakarregi, 21

http://www.hlondres.com
mailto:reservas@hlondres.com


✆ +34 943 212 200, + 34 943 317 835
Fax : + 34 943 212 523
www.hotelcodina.es
info@hotelcodina.es
De 100 à 135 € la chambre simple et de 128 à 171 € la chambre
double. Petit déjeuner : 12,31 €.
Hôtel très confortable et calme. La décoration est simple et reposante,
dans les tons blanc et marron. Un bar cafétéria à la réception, des
ordinateurs avec Internet à la disposition des clients, parking… A
quelques pas de la plage d’Ondarreta, c’est un très bon point de
chute. L’accueil est à la hauteur des prestations. Une bonne adresse.

 HOTEL MARIA CRISTINA*****
Paseo de la República Argentina, 4
✆ +34 943 437 600
Fax : + 34 943 437 676
www.starwoodhotels.com
hmc@luxurycollection.com
Chambre simple compter entre 125 € et 595 €, double de 190 € à 740
€, hors IVA. Petit déjeuner 25 €.
Cet hôtel 5-étoiles a vu passer la reine de Bulgarie, Elizabeth Taylor,
Sophia Loren, les rois d’Espagne et bien d’autres personnalités. Dans
un cadre propice à l’évasion, au bord du fleuve Uruméa, entre les
plages de la Concha et de la Zurriola, entouré de jardins et du théâtre
Victoria Eugenia, le María Cristina a su conserver ce cachet de
finesse et de bon goût qui faisait le charme des hôtels de la Belle
Epoque. Il est aussi le siège du célèbre Festival international du film
de San Sebastián. Les clients y ont droit à toutes les attentions
conformes à son statut de grand hôtel : Internet, baby-sitting, accès
pour les handicapés, stationnement couvert avec voiturier (mais
payant). Tout y est délicieusement beau et confortable, avec, dans les
130 chambres spacieuses, mobilier en bois d’acajou, lumières, tapis,
salles de bains en marbre très luxueuses, baignoire-Jacuzzi, minibar.
De surcroît, la plupart des chambres donnent sur la mer et l’Uruméa.
L’hôtel propose même un centre de bien-être et un spa hydra, avec
une piscine couverte chauffée et l’hydrothérapie. Accessible à tous, à
la condition d’avoir plus de 16 ans ; réduction possible pour les clients
de l’hôtel. L'établissement compte également la brasserie Marie
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Galant qui sert de très bons plats de saison. Le service est de grande
classe.

Restaurants
Côté gastronomie, vous trouverez des dizaines de bars à tapas,
pintxos en basque, dans le vieux quartier, mais aussi de nombreux et
bons restaurants, du plus modeste, à petit prix, au plus grand,
beaucoup plus cher.

Sur le pouce
La coutume, à San Sebastián, c’est de déguster des pintxos en allant
d’un bar à l’autre. Chaque bar, en effet, a ses pintxos à lui. En voici
quelques-uns dans le vieux quartier. Compter de 1,20 à 2 € par
pintxo.

 ALOÑA BERRI
Bermigham, 24
✆ +34 943 290 818
www.alonaberri.com
Fermé le dimanche soir et le lundi. Menu dégustation 43 €.
Haute cuisine en miniature ! On y déguste des pintxos originaux et
d’autres plus traditionnels.

 ANDRAMARI
Zabaleta, 42
✆ +34 943 288 191
Comptez 45-50 € à la carte. Ouvert de 13h à 15h30 et de 20h30 à
23h30.
Bar très apprécié de la clientèle « donostiarre » pour son grand choix
de pintxos.

 BAR GANBARA
San Jerónimo, 21
✆ +34 943 422 575
Fermé en juin.
Petits croissants au chatka, thon, jambon… De très bons plats
également qui raviront les foodistas.

 BAR TXEPETXA
Pescadría, 5

http://www.alonaberri.com


✆ +34 943 422 227
Ouvert de 11h à 15h30 et de 18h45 à 23h30. Compter 15 €.
L'un des bars à tapas incontournables de San Sebastián. C’est un
petit établissement plein de photos de célébrités qui ont succombé au
charme de ce bar mythique de Donostia. Spécialiste en anchois.
Immanquable, goûter le pintxo Txangurro et anchois !

 LA CUCHARA DE SAN TELMO
28 Trasera
31 de Agosto
✆ +34 943 420 840
Juste à côté de l’église, un bar à pintxos qui monte ! Une proposition
originale qui mêle généreusement les saveurs, pour notre plus grand
plaisir. Mérite une visite, à l’heure de l’apéro.

 ITURRIOZ
San Martín, 30
✆ +34 943 428 316
Fax : +34 943 428 316
Fermé le lundi.
Chaque bar ayant sa spécialité, ici vous pourrez savourer un très bon
pintxo de magret de canard et foie, qui a valu au patron de gagner
plusieurs prix ! Propose aussi des anchois artisanaux et du
maquereau au four au vinaigre de Jerez. Egalement de la paella.

 LA VIÑA
31 de Agosto, 3
✆ +34 943 427 495
Fermé le lundi.
Ce bar, situé dans la rue des tapas, propose des menus de pintxos,
dont l’originalité a été souvent primée aux divers concours.

Bien et pas cher
Sur le port, plusieurs restaurants servent de délicieuses sardines
grillées, accompagnées de salades et de riz au lait ou d’un flan.
Simple et bon, autour de 12 €.

 ARRAI TXIKI
Campanario, 3



✆ +34 943 431 302
A la carte, compter moins de 20 €, menu du jour 13 €.
Ce restaurant est spécialisé dans l'agriculture biologique : ils
proposent de délicieux plats 100% bio végétariens.

 LA BARRANQUESA
Larramendi, 21
En face de la police municipale
✆ +34 943 454 747
www.labarranquesa.com
labarranquesa@labarranquesa.com
Menu du jour : 9,60 € (3 plats + pain + eau + vin). Menu La Concha :
15 €. Zurriola : 19 €. Ondarreta : 24 €. Txixmistarri : 29 €.
Voilà un restaurant qui affiche un grand classicisme, tant dans la
décoration - une belle salle aux plinthes d'azulejos, aux originales
vitres scandées de fins losanges de bois, tables rustiques nappées de
bordeaux... - que dans la cuisine qui signe une belle appartenance au
terroir basque, à partir de bons produits travaillés dans leur plus
simple appareil. C'est bon et le rapport qualité/prix est étonnant.
Imaginez un menu du jour à 9,60 € de 3 plats, comprenant en plus,
pain, eau et vin ! Les autres menus sont de la même trame affichant
quelques valeurs sûres : Jambon ibérique pain et tomate, Gambas à
l'ail, Langoustines plancha, Brochettes de chipirons et langoustines,
Côtelette d'agneau grillées, Entrecôte sauce Roquefort, etc. sans
oublier bien sûr le fromage du pays et la tarte maison. Avec en prime
une bonne ambiance.

 OKENDO
Okendo, 8
✆ +34 943 420 736
Menus du jour 12 et 25 €.
Cuisine traditionnelle élaborée de façon rigoureuse. Spécialité de
salade d’écrevisses, champignons et amandes de mer.

 QUEBEC CAFÉ
Fermin Calbetón, 11
✆ +34 943 900 560
cafeteria-quebec-cafe-creperia-en--guipuzcoa.buscalis.com
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quebeccafess@gmail.com
Compter 10 €.
Située dans le centre historique de la ville, cette sympathique
cafétéria aux couleurs québécoises propose des crêpes salées et
sucrées, dont la fameuse crêpe au sirop d’érable, des smoothies et
des milkshakes, tous élaborés sous nos yeux à partir de produits frais.
À déguster sur place ou à emporter.

Bonnes tables
 CASA VALLÉS

Reyes Católicos, 10
✆ +34 943 452 210
www.barvalles.com
Ouvert de 8h30 à 23h toute l’année. Menu du jour 22,80 €.
Vraiment une bonne adresse, d’un très bon rapport qualité-prix. Au
rez-de-chaussée, le bar à tapas. Au sous-sol, deux salles de style
rustique et simple. La Casa Vallés sert une clientèle d’habitués qui
apprécient sa bonne et généreuse cuisine : légumes, haricots,
chorizos, gambas grillées, poisson, agneau de lait…

 KOKOTXA
Campanario, 11
✆ +34 943 421 904
Fax : +34 943 421 904
www.restaurantekokotxa.com
kokotxa@restaurantekokotxa.com
Fermé le dimanche soir et le lundi. Menu dégustation 62 € + IVA.
Carte de 40 à 60 €. 1-étoile au guide Michelin.
Ici la simplicité et la qualité vont de pair et se conjugue à tous les
temps. Dans le cadre d’abord, la grande salle arborant des tables
simplement nappées de blanc et des chaises bistrot d’une autre
époque. Dans l’accueil chaleureux et courtois. Enfin dans la cuisine
que le chef Daniel Lopez (1-étoile Michelin) s’emploie à travailler avec
une rare précision, à partir de bons produits du cru, sans énoncé
dithyrambiques, aux accents basques avec une petite touche qui
affiche sa personnalité. Quelques exemples pour vous en persuader :
Céviche de crevettes au velouté de tomates grillées, Marmitako de
homard, pommes de terre écrasées à la sauce verte, Omelette liquide
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de morue : œuf à basse température avec morue et mies croquantes,
Turbot, purée d’olive vierge et pâtes d’aubergines grillées aux
amendes, Kokotxas de merlu au pil Pil, Carré de porc ibérique et sa
crème de jabugo… Biscuit humide aux pistaches, crème de safran et
glace d’épices, etc. très original ! Un endroit que l’on aime.

 LA MURALLA
Embeltrán, 3
✆ +34 943 433 508
www.restaurantelamuralla.com
lamuralla@restaurantelamuralla.com
Fermé le dimanche soir. Menu du jour 23 €.
Petit restaurant qui ne paye pas de mine mais qui mérite le détour !
Une cuisine locale qui séduira les plus difficiles.

 LA RAMPA
Muelle, 26/27
✆ +34 943 421 652
www.restaurantelarampa.com
Fermé le mardi soir et le mercredi. Menu gastronomique 35 €, à la
carte de 25 à 40 €.
A deux pas de l’Aquarium, c’est l’endroit idéal pour savourer un
poisson grillé ou une délicieuse soupe. Nul besoin de vous dire que sa
situation lui garantit des produits de toute première qualité.

Luxe
Il est impossible de ne pas mentionner Pedro Subijana et Juan Mari
Arzak : tous deux font partie du cercle des plus grands cuisiniers
d’Espagne. A Donostia, pas moins de six restaurants sont étoilés au
Michelin, de quoi attiser la curiosité des gourmets !

 AKELARRE
Paseo del Padre Orkolaga, 56
En haut de Igueldo
✆ +34 943 31 12 09
Fax : +34 943 21 92 68
www.akelarre.net
restaurante@akelarre.net
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De janvier à juin, fermé les dimanche soir, lundi et mardi ; de juillet à
décembre, fermé les dimanche soir et lundi. Fermeture annuelle en
février et la première quinzaine d’octobre. Menus à 135 €.
Encore une superbe table que celle de Pedro Subijana - 3-étoiles au
Michelin ! Qui ne connaît pas cet homme médiatique de télévision à
qui l’on doit quantité d’ouvrages aussi ! Il a installé un restaurant au
demeurant fort plaisant qui plonge dans la mer Cantabrique par de
très larges baies vitrées, animé d’un mobilier plutôt contemporain,
avec de vastes espaces, un nappage immaculé, une belle
argenterie… une déco plutôt minimaliste, dépouillée… dans lequel il
se plaît à faire un tour pour discuter avec ses clients, commenter ses
plats, parfait métissage du passé et du présent. Il n’est pas rare qu’il
cherche alors à étonner, amuser… car ses compositions, simples en
apparence, affichent une sacrée personnalité, selon les saisons. Avec
une carte et des menus dégustation, à la sacrée personnalité. En voici
un exemple : calamars marinés en soupe à l’oignon et parmesan,
risotto à l’ail, aux rougets et sa persillade… et toujours des desserts
d’une rare originalité mêlant à loisir fruits et légumes ! Très belle carte
des vins. Service haut de gamme, en kimonos !

 ARZAK
Avenida de Alcalde Jose Elosegui, 273
✆ +34 943 285 593, +34 973 278 465
Fax : +34 943 272 753
www.arzak.es
Fermé le dimanche soir et le lundi. Fermeture annuelle 15 jours en
juin et 15 jours en novembre. Tenue correcte de rigueur. Compter 145
€, hors boisson. 3-étoiles au guide Michelin.
Installé à l’endroit même où officiaient déjà sa grand-mère et sa mère,
Juan-Mari Arzak joue dans la cour des grands avec sa fille Elena,
l’une des rares femmes de ce niveau en Espagne. De concert, ils
mettent tout en œuvre pour sortir sa substantifique moelle au produit,
en faisant preuve d’inventivité certes, sans toutefois ne pas oublier
ses racines basques… A ce titre, ils affichent leur pouvoir
d’investigation, en permanence dans un laboratoire de recherche et
d’innovation de nouveaux goûts, nouvelles textures et procédés
d’élaboration… On se rapproche de plus en plus de la philosophie du
célèbre elBulli de Rosas… Testez plutôt ce homard et sa crème
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mousseuse ou ce dessert qui arrive dans un brouillard… Surprise du
chef… Une cuisine d’auteur de haut vol mais aussi un cadre
enchanteur et raffiné (tables juponnées, meubles et tableaux
anciens…) et l’accueil personnalisé d’une brigade parfaitement rodée
et d’un sommelier ceint de son tablier de cuir, au service d’une carte
de vins d’exception… Une des plus belles tables d’Espagne dont la
réputation n’est plus à faire, qui brille sous les étoiles, père et fille, à la
belle personnalité travaillant en duo à la cuisine du XXIe siècle sans
oublier les racines de leur notoriété. Un pari gagné.

Sortir
Et si l’on faisait le parcours du Donostiarre… A midi, vous pourrez
prendre un pot du côté du vieux quartier ou aux terrasses de
l’Avenida. Et aller à Igueldo ou Ulia quand il fait beau. Sur la route,
vous trouverez quelques bars-restaurants avec terrasse. Le soir, on
commence par déambuler dans le vieux quartier, cela dure jusqu’à 2h
du matin ; ensuite on va boire un verre dans les pubs situés derrière le
Bon Pasteur, pour finir en boîte vers 3h ou 4h jusqu’à l’aube. Dans le
vieux quartier, l’ambiance bat son plein dans les rues Fermín
Calvetón, San Jerónimo, San Vincente, 31 de Agosto, plaza de la
Constitución : loubards, punks, BCBG, couples plus âgés gravitent
autour d’une cinquantaine de bars, qui diffusent de la musique à fond
et où le vin et la bière coulent à flots. Lequel choisir ? Tout dépend de
votre humeur et de vos préférences : le style n’est jamais uniforme, le
tailleur Chanel peut côtoyer les pantalons de cuir et les santiags. Dans
Reyes Católicos (derrière l’église du Bon Pasteur) se trouve la zone
des pubs très « design » et fréquentés par une clientèle plus
branchée.

 BATAPLAN DISCO
Paseo de la Concha, s/n
✆ +34 943 473 601
www.bataplandisco.com
contacto@bataplandisco.com
Dans une déco seventies, le meilleur de la house. En juin, juillet, août
et septembre, la terrasse accueille les fêtards.

 LA KABUTZIA
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Muelle
✆ +34 943 429 785
www.lakabutzia.com
Non loin du vieux quartier, à l’entrée du port, au bord de l’eau, une
discothèque facilement reconnaissable à son allure de bateau à quai.
Une ambiance de feu, dans un mélange musical propre à satisfaire
tous les goûts, de la pop au disco en passant par la latino ou la house.

 KANDELA
Escolta Real, 20
✆ +34 943 311 728
Ouvert jusqu’à 5h du matin.
Concerts, DJ. Une ambiance jeune qui attire beaucoup de gens de
Donostia.

 UDABERRI
Calle Larramendi, 8
Angle Reyes Católicos
✆ +34 943 451 538
Le plus connu et le plus ancien, tout le monde y passe. Au sous-sol,
ambiance techno-house tous les week-ends.

Points d'intérêt
 AQUARIUM

Plaza Carlos Blasco de Imaz, 1 (au bout du port)
✆ +34 943 440 099
www.aquariumss.com
Ouvert du 3 avril au 30 juin et en septembre du lundi au vendredi de
10h à 20h, week-ends et jours fériés de 10h à 21h ; d’octobre au 2
avril, du lundi au vendredi de 10h à 19h, week-ends et jours fériés de
10h à 20h ; la Semaine sainte et en juillet et août, tous les jours de
10h à 22h. La billetterie ferme 45 minutes avant la fermeture. Entrée :
10 € ; enfants de 4 à 12 ans, 6 € ; gratuit pour les moins de 3 ans ;
tarifs réduits, 8 €. Visite guidée 35 €, sur réservation uniquement (Tél
943 44 02 54).
La caractéristique de cet Aquarium, l’un des plus modernes d’Europe,
c’est qu’il est traversé par un tunnel transparent, long de 36 m,
permettant d’observer à 360° de nombreuses espèces, dont quelques
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requins et des tortues. Il comporte un auditorium pour la projection de
films sur (et sous) la mer, une cafétéria avec des menus pour les
enfants, un aquarium tactile ainsi qu’une boutique de cartes et
souvenirs. Une visite guidée en français vous apprendra, par
exemple, que 10 % de l’eau de l’aquarium est renouvelée
journellement par de l’eau de mer (384 000 l par jour), qu’en 1 an les
poissons consomment 6 700 kg de nourriture et qu’il faut 3 heures par
jour pour nettoyer le tunnel acrylique. Divertissant et impressionnant.

 BATEAU À L’ÎLE DE SANTA CLARA
Caseta del Puerto
✆ +34 943 000 450
De juin à septembre, de 10h à 20h30, départ toutes les demi-heures.
Aller-retour 2,60 € par adulte, 1,30 € par enfant.

 BATEAU CIUDAD DE SAN SEBASTIAN
Calzada de Eguia, 54
✆ +34 670 977 877, +34 607 201 155
Fax : +34 943 281 488
Du 28 juin au 14 septembre, départs tous les jours à midi et à 13h, et
toutes les heures de 16h à 20h. Du 3 avril au 27 juin et du 15
septembre à octobre, le week-end seulement, départs à midi et à 13h,
et toutes les heures de 16h à 19h. Prix 7 €, enfants 4 €.
Excursions en bateau dans la baie de Donostia.

 CATHÉDRALE BUEN PASTOR
San Martín
Inaugurée en juillet 1897, elle est située en plein centre-ville dans le
quartier del Centro. Elle peut contenir jusqu’à 4 000 personnes et
possède l’une des plus grandes orgues d’Europe, avec 130 registres,
10 000 tubes et pesant 30 tonnes. Tour néogothique haute de 75
mètres. Derrière la cathédrale se trouve le centre culturel Mitxelena et
la Poste, tous deux de styles éclectiques.

 DONOSTI TOUR
Reina Regente, s/n
✆ +34 696 429 847
www.busturistikoa.com
info@busturistikoa.com
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Adultes 12 €, tarifs réduits 10 €, enfants 6 €.
Parcours touristique qui fait le tour de la ville de 10h à 20h ; départs
toutes les heures. Vous pouvez monter et descendre à n’importe quel
moment à l’un de ses 28 arrêts, et cela pendant 24 heures (durée de
la validité du billet).

 ÉGLISE SANTA MARÍA
Calle Mayor
Elle se distingue par son porche plateresque baroque.

 JARDINS D’ALDERDI-EDER
En arrivant sur le paseo de la Concha depuis l’avenida de la Libertad,
prendre à droite sur le promenoir.
Ces jardins, dont le nom signifie « beau site », sont plantés de
tamarins, espèce côtière résistante aux attaques de la mer. C’est là
qu’a lieu la Tamborrada de juin, et c’est depuis ce site que sont tirés
les feux d’artifice de la Semana Grande, au mois d’août.

 KUTXAESPACIO DE LA CIENCIA
Mikeletegi Pasealekua, 43
✆ +34 943 012 478, +34 943 012 917
www.kutxaespacio.es
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 19h, les week-ends et jours
fériés de 11h à 19h. En été, ouvert jusqu’à 20h tous les jours. Fermé
le lundi. Plein tarif (combiné planétarium + musée) 9,50 €.
Accessible à tous, un musée ludique, interactif, innovant, qui
s’emploie à transmettre les connaissances scientifiques : l’astronomie,
grâce à son planétarium ou son observatoire, ainsi que les
phénomènes scientifiques et techniques, comme les énergies, la
lumière, le monde mécanique, la communication…
Dix grandes zones thématiques dont le Vaisseau Terre, Jeux de
lumière ou le Txiki-Klik, un espace réservé aux tout-petits. Et un
observatoire astronomique, situé dans une tour de 36 mètres de haut,
avec un télescope permettant de contempler des taches solaires mais
aussi de voir de près n’importe quel point précis de la ville. Inauguré
en janvier 2001, il est avant-gardiste et une véritable référence en la
matière. Pour petits et grands, les espaces plus ludiques côtoyant des
secteurs très techniques.
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 MONTE IGUELDO
www.monteigueldo.es
info@monteigueldo.es
Ouvert du 1er juin à mi-septembre et pendant les vacances de
Pâques, de 11h30 au coucher de soleil. Le reste de l'année, ouvert
seulement le week-end. Entrée 1,70 € par personne et tours de
manège entre 1 et 4 € (plus cher en août, les dimanche et jours fériés)
Parc d’attractions et vue panoramique sur San Sebastián au mont
Igueldo. Ambiance rétro et populaire pour ce parc de jeux d’où l’on
peut admirer la ville et son environnement, et mieux apprécier la
situation de Donostia. L’hôtel Mercure, qui s’y est installé, offre un
panorama magnifique à ses clients. On y accède par la route ou par
un funiculaire (payant) depuis la plage d’Ondarreta (2,50 € aller-
retour). Remarquez le bâtiment dans lequel est logé ce moyen de
transport devenu rare.

 MONTE URGULL
www.monteurgull.eu
Entrée par le port.
Montez la Calle Mari jusqu’en haut, où se trouvent la chapelle du
Christ de la Mota (messe tous les dimanches) et les restes du château
Santa Cruz de la Mota, ancienne forteresse du XIIe siècle, et ses
canons qui ont défendu la ville. Une infinité de chemins permettent de
gravir cette petite montagne au sommet de laquelle trône le
monument du Sagrado Corazón (Sacré Cœur), qui veille sur la ville et
sa baie. L’ensemble est magnifiquement illuminé le soir.

 MUSÉE DIOCÉSAIN
11 (Amara)
Sagrada Familia,
✆ +34 943 472 362, +34 677 446 627
Visites sur rendez-vous uniquement.
Dans l’église de la Sagrada Familia, belle exposition de peintures,
imagerie et ornements sacerdotaux. Très belles statues romanes et
gothiques et une reproduction de la pietà de Jorge Oteiza.

 MUSÉE NAVAL
Kaiko Pasealekua, 24
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✆ +34 943 430 051
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 13h30 et de 16h à 19h30, les
dimanche et jours fériés de 11h à 14h. Fermé le lundi. Entrée 1,20 €,
tarif réduit 0,60 €. Entrée libre le jeudi.
Vous y apprendrez un peu plus sur la relation passionnelle qui unit le
peuple basque à la mer ! Très belle exposition de bateaux
traditionnels et explications intéressantes sur les techniques de
fabrication, que vous pourrez admirer grâce à la reconstitution d’un
atelier. A l’entrée, vous serez accueilli par le squelette, de 14 m de
longueur, de la dernière baleine capturée sur la côte de Guipúzcoa, il
y a plus de 120 ans !

 MUSÉE SAN TELMO
Plaza Ignacio Zuloaga, 1
✆ +34 943 481 580
Fax : +34 943 481 582
www.museosantelmo.com
santelmo@donostia.org
Actuellement en cours de travaux, le musée est fermé au public.
Le musée est installé dans un ancien couvent dominicain du XVIe
siècle, situé au pied du mont Urgull et doté d’un très beau cloître. Il
expose de jolies fresques qui retracent l’histoire et les légendes du
peuple basque. Le peintre catalan José Maria Sert (1874-1945) a
exploité, dans l’église, des thèmes décoratifs locaux comme le travail
du fer, la chasse à la baleine, la construction navale… Il a aussi
représenté des personnalités basques, comme saint Ignace de Loyola
ou Juan Sebastián Elcano. L’un des plus grands musées d’ethnologie
basque.

 PALAIS ET JARDIN D’AIETE
Paseo de Aiete, au sud de la ville
Ouvert de 8h à 21h en été et de 8h à 19h en hiver.
Ce palais de style néoclassique, dessiné par Pierre Ducasse, est sans
nul doute l’un des plus beaux de la ville. De nombreuses
personnalités l’élirent comme résidence pour sa beauté et ses jardins.
D’ailleurs, jusqu’en 1977, l’entrée en était réservée à l’aristocratie !
Aujourd’hui nous pouvons tous profiter de ce havre de paix et
contempler la mer et les montagnes qui l’entourent.
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 PALAIS ET JARDINS DE MIRAMAR
Entre la plage de la Concha et la plage d’Ondarreta
Ouvert de 8h à 21h en été et de 8h à 19h en hiver.
On accède au jardin depuis la promenade qui suit les plages de la
Concha et d'Ondarreta, là où elles se rejoignent. Les jardins sont très
beaux, propres, et pleins de groupes de jeunes se prélassant dans
l'herbe avec une sublime vue sur l'île et la baie de la Concha.
L'ensemble du palais, du parc et des autres dépendances représente
une surface de 34 000 m2. Le palais, qui fut construit selon les désirs
de María Cristina dans le plus pur style des cottages anglais, sert de
siège permanent aux cours d'été de l'université du Pays Basque, à la
Société d'études basques, au centre d'activités culturelles, mais aussi
comme salle des congrès, d'exposition et de réception.

 PEIGNE DES VENTS OU PEINE DE LOS VIENTOS
Au bout de la plage d’Ondarreta et au pied du Mont Igueldo. A voir les
jours de forte marée.
Merveilleux spectacle où les vagues s’élèvent avec puissance entre
les sculptures par un ingénieux système de tubes les propulsant,
imaginé par l’artiste basque Chillida. La force des vagues est parfois
surprenante. Du Peigne des Vents au Paseo de la Zuriola : 5 km de
promenade le long de la côte, à faire le soir, à pied ou à vélo. Il est
facile de se garer près du site.

 TRAIN TXU-TXU
Alameda Boulevard, 25
✆ +34 943 422 973
www.txu-txu.com
info@cenactur.com
De juillet à septembre, de 11h à 21h, départ toutes les 30 minutes. Le
reste de l’année, de 11h à 14h et de 15h à 19h, toutes les 45 minutes.
Promenade de 40 minutes à travers la ville. Visite en français.

Sports et loisirs
 CASINO KURSAAL

edificio Petit Casino
Mayor, 1
✆ +34 943 429 214
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www.casinokursaal.com
marketing@casinokursaal.com
Entrée 4 €.
Sur 4 étages, restaurant, salle de jeux, machines à sous…

 GOLF BASOZABAL
41 (Amara Altor)
Camino de Goyaz-Txiki,
✆ +34 943 472 736
Fax : +34 943 467 984
www.golfbasozabal.com
secretaria@golfbasozabal.com
Ouvert toute l’année.
A 4 km de San Sebastián, golf 18-trous, practice, bar, restaurant,
piscine.

 HIPPODROME
Arrapide Pasealekua, 11 (Zubieta)
✆ +34 943 373 180
Fax : +34 943 373 240
www.hipodromoa.com
grupo@hipodromoa.com
L’hippodrome de San Sebastián connaît deux saisons de courses :
l’une au printemps, l’autre en été. La première débute au mois de
mars et prend fin en mai, alors que les courses d’été se disputent
entre juillet et septembre.

 PALACIO DE HIELO IZOTZ JAUREGIA (PATINOIRE)
Paseo de Anoeta, 24
✆ +34 943 464 404
Fax : +34 943 445 541
www.eltxuri.com
eltxuri@eltxuri.com
Ouvert lundi et mercredi de 17h à 19h, le vendredi de 18h30 à 21h30,
les week-ends et jours fériés de 11h à 14h et de 16h à 21h. Entrée
7,85 €, location de patins 2,35 €.
Patinoire et cafétéria.

ORIO
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Située dans la zone centrale de la côte du Guipúzcoa, Orio fut
longtemps liée à la pêche à la baleine. Les chalutiers à rames, qui ont
servi aux pêcheurs de l’époque pour chasser les cétacés avec des
harpons, se sont reconvertis aujourd’hui au service d’un sport très
pratiqué à Orio, l'aviron. La ville entretient aussi une relation forte avec
le chemin de Saint-Jacques, dont témoignent l'ermitage San Martín de
Tours ou l'église baroque San Nicolás de Bari située dans la partie
haute du vieux quartier. Son centre historique coquet, connu sous le
nom de Goiko Kale, date du Moyen Age et est constitué de ruelles
escarpées et d'escaliers pentus. Orio compte deux plages : Antilla,
située à l'embouchure du fleuve Oria, est la plus fréquentée ; et
Orizabar, plus calme, s'avère idéale pour la promenade.

Transports
 ROUTE

Par l’autoroute A-8 ou la nationale N-634 de San Sebastían en
direction de Bilbao.

 TRAIN EUSKOTREN
✆ +34 902 543 210
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Ligne San Sebastían-Bilbao. Départs de la gare d’Amara toutes les 30
minutes.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Palacio Iturriaga - Calle Nagusia 17
✆ +34 943 830 904
www.oriora.com
orioturismo@gmail.com
Ouvert en été du mardi au dimanche de 10h à 14h et de 16h à 19h,
en hiver le mardi de 16h à 19h, de mercredi à vendredi de 9h30 à 13h
et 16h à 19h, le samedi de 9h30 à 14h et de 16h à 19h, le dimanche
de 10h à 14h.

Manifestation
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 Avril : foire du vin de Bordeaux. En effet, la ville d’Orio est jumelée à
celle de Saint-Ciers-sur-Gironde et, depuis 2002, on y célèbre l’arrivée
des nouveaux membres de la confrérie du vin de Côtes de Blaye, qui
viennent à Orio pour s’asseoir sur le trône et remplacer leurs
prédécesseurs. Le jour suivant, on procède au débouchage très
attendu de ces vins.

ZARAUZ - ZARAUTZ
Située entre deux pointes rocheuses, Zarauz s'anime surtout en été.
Boutiques, hôtels et restaurants ouvrent leurs portes et des hordes de
touristes espagnols et étrangers s'y ruent. Il faut dire que la station
balnéaire possède un atout de taille, sa plage de 2,5 km, mais aussi
des points d'intérêt historiques non négligeables, tels que ses palais et
tours Renaissance, caractéristiques de la région. C'est aussi une
étape du Chemin de Compostelle. Quelques petites rues et une
placette forment le centre-ville, dont on a vite fait le tour.

Transports
Zarauz est situé à 26 km de Saint-Sébastien, par la N-634.

 COMPAGNIE LANDABUS
✆ +34 943 240 114
www.landabus.com
Cette compagnie dessert Orio, Aya et Zarauz.

 GARE FERROVIAIRE EUSKOTREN
Lapurdi Kalea
✆ +34 943 831 337, +34 902 543 210
www.euskotren.es
Liaisons avec Saint Sébastien et Bilbao toutes les 30 minutes. Eusko
Tren met également en place des bus pour Saint Sébastien, Usurbil,
Orio, Aya, Guetaria et Zumaia.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Calle Navarra, 3
✆ +34 943 830 990
Fax : +34 943 835 628
www.turismozarautz.com
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turismoa@zarautz.org
Ouvert en hiver du lundi au vendredi de 9h30 à 13h et de 15h30 à
19h30, le samedi de 10h à 14h ; en été, du lundi au samedi de 9h à
20h30, le dimanche de 10h à 20h.
L’office organise des visites guidées thématiques : les monuments du
centre-ville, l’Ensanche, les parcs, les fermes et chapelles, le parcours
des sculptures.

Hébergement
 CAMPING TALAI MENDI

Bilbao (N-634), km 19
Carretera San Sebastian
San Sebastían-Bilbao
✆ +34 943 830 042
www.campingseuskadi.com/talaimendi
talaimendi@campingseuskadi.com
Ouvert de la fin juin à la mi septembre et pendant la Semaine sainte.
Compter 4,65 € par adulte, 2,40 € par enfant, 5,40 € pour la tente.
Ce camping simple mais bien tenu est installé sur les collines et
possède une jolie vue sur la mer. Il compte aussi un petit restaurant.

 HOTEL NORTE
Calle Amezti, 1
✆ +34 943 832 313
www.hotelnorte.net
hotelnorte@hotmail.com
Chambre double de 59 à 89 € (IVA inclus), selon la saison. Petit
déjeuner compris. Ouvert d'avril à octobre.
Situé tout près de la plage, cet hôtel est simple, bien entretenu et
décoré de peintures de tradition basque. L'accueil est sympathique.
L'hôtel possède également une pension (Pension Ipar) dans la rue
perpendiculaire, la calle Ipar. Les prix sont moins chers de 10 €.

 HOTEL OLATU
Calle Ipar, 10
✆ +34 943 005 522
www.olatuhotela.com
info@olatuhotela.com
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Chambre double de 68 € à 93 € (IVA inclus), petit-déjeuner 6 €, dîner
10 € (15 € le week-end et fêtes). Wi-fi gratuit. Parking 10 € à 12 € par
jour.
Cet hôtel flambant neuf propose 16 chambres d'un blanc immaculé,
donnant sur la rue ou sur un patio. On aime la décoration sobre et
moderne, l'accueil aimable du personnel. Une des chambres compte
une terrasse sur la rue (20 € de plus). Les petits-déjeuners et dîners
se prennent à la Pension Txiki-Polit au bout de la rue, qui appartient
au même propriétaire.

 HOTEL ZARAUZ
Calle Navarra, 26
✆ +34 943 830 200
www.hotelzarauz.com
hzarauz@hotelzarauz.com
Chambre double de 92 à 122 € (IVA inclus). Petit déjeuner 7,50 ou
8,50 €. Possibilité de pension complète. Fermé du 23 décembre au 9
janvier. Wi-fi gratuit. Parking gratuit mais limité.
Un peu à l'écart du centre-ville, sur la rue principale, cet hôtel 3-étoiles
compte 75 chambres de bon standard. La décoration, aux accents
étonnamment british, n'est pas le point fort de l'établissement, mais
elle est compensée par un service soigné.

 PENSION TXIKI-POLIT
Plaza Musika, 26
✆ +34 943 835 357
www.txikipolit.com
info@txikipolit.com
Chambre double de 58 € à 78 € (IVA inclus). Petit-déjeuner 5 €, dîner
10 €. Wi-fi gratuit.
A deux pas de la plage, la pension compte 30 chambres, dont la
moitié donnant sur la place principale de Zarauz. La décoration est un
peu morne mais les chambres sont assez grandes et certaines
possèdent de grandes baies vitrées. L'établissement est jumelé avec
l'Hôtel Olatu.

Restaurants
 AITEN ETXE
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Calle Elkano, 3
✆ +34 943 83 18 25
Fermé le dimanche soir toute l'année. En hiver fermé le soir, du lundi
au jeudi et 15 jours en février, novembre et à Noël. Ouvert de 13h à
16h et de 20h à 23h30. Menu du jour 36/50€, à la carte 50 €. Parking.
Situé dans une ancienne villa résidentielle dont les voltes rouges
s'ouvrent sur la plage, ce restaurant concote une goûteuse cuisine
locale préparée selon la tradition. Au menu : fruits de mer et poissons
grillés, mais aussi de très bonnes viandes et des desserts maison.

 KARLOS ARGUIÑANO
Calle Mendilauta, 13
✆ +34 943 130 000
www.hotelka.com
kahotel@karlosnet.com
Fermé le dimanche soir et le mercredi midi. Menu dégustation à 36 €
sans boissons. Chambre double de 135 € à 199 € (hors IVA), avec un
petit déjeuner à 12 €.
L'espiègle chef basque Karlos Arguinano possède cette villa aux
allures de château, qui abrite un excellent restaurant et un hôtel 4
étoiles. On déguste un plateau de fruits de mer accomodés avec
finesse, en regardant la mer. L'hôtel, malgré sa prétention, offre un
service correct. On y va surtout pour le restaurant très côté.

 TAVERNA TXIKI-POLIT
Musika Plaza
✆ +34 943 835 357
Compter entre 8 et 20 €.
Txiki-Polit étend sa terrasse sur une placette dotée d'un joli kiosque.
Dans une ambiance familiale, on vous sert des pintxos, mais aussi
des viandes et des poissons grillés. L'endroit est idéal pour un rapide
déjeuner à 50 m de la plage.

Points d’intérêt
Les principaux monuments de Zarautz se trouvent dans le centre
historique, dans un périmètre qu’il est aisé et agréable de parcourir à
pied. Dans les environs, ne manquez pas les dunes et biotope
d'Inurritza, qui sont le plus grand espace de dunes de Guipúzcoa,
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entre l'extrémité de la plage de Zarauz et l'embouchure du fleuve
Inurritza.

 ENSEMBLE ARCHEOLOGIQUE MONUMENTAL DE SANTA
MARIA LA REAL
Calle Elizaurre, 1
✆ +34 943 835 281
www.menosca.com
museo@zarautz.org
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 14h et de 15h30 à 18h30, le
dimanche de 15h30 à 18h30. Fermé le lundi. Entrée 1,20 €, gratuit
pour les enfants de moins de 14 ans.
A visiter : l’église Santa María la Real, la tour et le musée d’Art. Ne
ratez pas, dans l’église du XVIe siècle maintes fois remaniée, le beau
retable d’Andrès Araoz et de son fils Juan, représentant l’image
gothique de Santa Maria la Real et le tombeau de Lope Martinez de
Zarauz. Sous la maison-tour des Zarautz, qui fut l’habitation d’origine
de la famille, a été récemment mise au jour une nécropole médiévale
s’étendant jusqu’à l’église, et divers niveaux de la romanisation du
territoire de Menosca. Ouvrage à caractère défensif, la maison
comporte d’étroites ouvertures et des murs épais en pierre de taille.
Le musée de Zarautz présente un aperçu du passé de la ville, à
travers les découvertes historiques et archéologiques.

 MUSEE DU CINEMA ET DE LA PHOTOGRAPHIE
Calle San Ignacio, 11
✆ +34 943 130 906
www.photomuseum.name
Ouvert du mardi au dimanche de 10h à 14h et de 17h à 20h. Entrée 6
€, tarif réduit 3 €.
Inauguré en 1993, ce musée présente l’histoire de la photo articulée
autour de trois axes : le développement technique, la photographie
comme moyen de communication et la photographie en tant que
produit artistique. Des expositions temporaires sont aussi
régulièrement organisées.

 PALAIS DE NARROS
Calle Navarra
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Edifiée en 1536, cette demeure aux réminiscences gothiques fut la
résidence de la reine Isabel II. On notera les motifs décoratifs
originaux sur sa façade tournée vers la plage, ainsi que la devise de
ses armes : « Zarautz avant Zarautz ».

Sports et loisirs
Zarauz offre de nombreuses opportunités sportives, telles que le surf,
le parapente ou le golf. Pour les randonneurs, de nombreuses
balades sont possibles depuis Zarauz (informations et itinéraires à
l’office du tourisme).
 Parapente. Les flancs du Talaimendi sont l'un des excellents spots
de parapente de la côte nord. Pour découvrir ou pratiquer ce sport en
école, renseignez-vous à l'office du tourisme.

 ALITAN - SUB
Calle Aritzbatalde, 2
✆ +34 943 132 647
www.alitan-sub.com
alitan-sub@alitan-sub.com
Boutique spécialisée dans la plongée et la pêche sous-marine, qui
propose baptêmes, cours et location de matériel toute l’année. On
peut également se procurer une combinaison ou recharger ses
bouteilles d'oxygène. Pour info, l'« alitan» est un petit squale qui vit
dans les eaux environnantes, peut-être aurez-vous la chance dans
croiser un...

 REAL CLUB DE GOLF
Calle Lauaxeta, 7
✆ +34 943 830 145
www.golfzarauz.com
Le Real Club de golf de Zarauz se trouve au pied du Talaimendi, dans
un environnement naturel d’une grande beauté, entre la mer et les
marécages. Fondé en 1916, ce golf 9-trous a notamment reçu la visite
des rois Edouard d’Angleterre et Alphonse XIII. Ses 165 000 m2

présentent une rare végétation et la difficulté ajoutée d’une
abondance de sable. Pour accéder aux installations, il faut
obligatoirement être fédéré.

http://www.alitan-sub.com
mailto:alitan-sub@alitan-sub.com
http://www.golfzarauz.com


Surf
Zarauz possède la plage la plus longue du littoral de Guipúzcoa, avec
des vagues célèbres dans le monde entier. C’est l’un des spots les
plus appréciés des surfeurs, qui y viennent de tous les coins de la
planète. Si le spectacle de ces intrépides surfeurs vous donne envie,
cinq écoles à Zarauz proposent des cours et la location du matériel.
Voici les deux plus grandes, mais vous pouvez aussi vous adresser à
Moor Surf (www.moorsurf.com), Zarauzko Surf Eskola (www.surf-
eskola.com) et La Escuela del Surf (www.laescueladelsurf.com).
Renseignez-vous également sur www.surfingeuskadi.net

 ESCUELA ZSE
Itsasertza
Calle Mendilauta 13
✆ +34 943 890 225, +34 607 424 556
www.zarauzkosurfelkartea.com
zse@zarauzkosurfelkartea.com
Une école qui enseigne le surf à tous les âges, tout au long de
l'année. A la même adresse que le restaurant gastronomique Karlos
Arguinano.

 PUKAS SURF ESKOLA
Lizardi, 9
✆ +34 943 890 636, +34 636 056 953
www.pukassurf.com
olatu@pukassurf.com
Ouvert tous les jours en été et les week-ends au printemps et en
automne.
Cette chaîne de magasins – il en existe quatre à Saint-Sébastien et
deux à Zarauz – vend et loue du matériel. Elle possède également
une école de surf. Pour les cours, renseignez-vous au magasin Calle
Lizardi, sur la plage. Sinon, vous trouverez l'autre boutique Calle
Nafarroa, 4.

AYA - AIA
Entouré par les bois du parc Pagoeta, ce village est doté d'une
magnifique église du XVe siècle et de l'ermitage d’Aizpea.

http://www.zarauzkosurfelkartea.com
mailto:zse@zarauzkosurfelkartea.com
http://www.pukassurf.com
mailto:olatu@pukassurf.com


 PARC NATUREL DE PAGOETA
Iturraran - Centre d'Orientation
✆ +34 943 835 389
www.aiapagoeta.com
Ouvert d’octobre à juin les week-ends de 10h à 14h et de juillet à
septembre du mardi au vendredi de 10h à 14h et de 16h30 à 18h30,
samedi et dimanche de 10h à 14h. Entrée libre. Visite guidée gratuite.
A 8 km environ à l’intérieur par la GI-2631.
Situé entre les fleuves Urola et Oria, tout près de la côte, ce parc doit
son nom au mont Pagoeta, qui est son centre géographique. Les bois
et prairies de ses versants sont caractéristiques du paysage rural des
vallées du Pays Basque. Dans ses collines, on trouve encore
quelques témoignages du passé : hameaux, forges, moulins… Des
dizaines de sentiers s’offrent au visiteur, qui peut les parcourir tout en
découvrant la beauté du parc. Le centre d’orientation du parc est
installé dans une ferme, où l’on peut visiter le jardin botanique et
apprécier la faune sylvestre.

GUETARIA - GETARIA
Guetaria est l’un des plus jolis villages de pêcheurs de la côte, doté
d'une belle plage dont l’urbanisation s’est développée sur l’isthme
d’une péninsule qui se termine au mont de San Anton. Ce dernier est
aussi appelé « El Raton » de Guetaria (« la souris »), en raison de sa
forme. C’est aussi le berceau du grand navigateur Juan Sebastián
Elcano, qui ramena, en 1552, des Philippines, le seul navire rescapé
de la première expédition autour du monde.
La pêche à la baleine a été l’activité principale de la cité pendant
plusieurs siècles. Son vieux quartier, en pente vers le port, est
pittoresque et bien conservé. En descendant une chaussée en
pierres, vous passerez sous un arc abritant un temple où se trouve
l’image de la Vierge. Dans le port, où flottent des bateaux verts,
rouges et bleus, s’alignent de nombreux restaurants avec terrasse, où
vous n’oublierez pas de goûter au txakoli (vin basque, blanc ou rouge,
à déguster bien frais de préférence), dont les vignes entourent le
village.

Transports

http://www.aiapagoeta.com


 TRAIN EUSKOTREN
✆ +34 902 543 210
www.euskotren.es, www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Guetaria n'a pas de gare ferroviaire, il faut descendre à celles de
Zumaia ou Zarauz (ligne San Sebastían – Zumaia) et un bus emmène
les passagers jusqu'à Guetaria. Les bus Lurralde et les trains Eusko
Tren fonctionnent de concert. Départs toutes les 30 minutes/1 heure.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Parc Aldamar, 2
✆ +34 943 140 957
www.getaria.net
udala@getaria.org
Ouvert tous les jours, toute l'année de 10h à 13h30 et de 16h30 à
19h30.
Demandez le plan des caves (bodegas) et vignobles environnants.
Une vingtaine d'entreprises produisant le fameux Txakoli sont
réparties dans les alentours du village.

Hébergement
 GÎTE RURAL ABETA

Barrio Meagas
✆ +34 943 132 496, +34 615 744 902
www.abetaetxea.com
Chambre double 35 €. Petit déjeuner 4 €.
Cette grande villa située dans une ferme vous réserve un séjour dans
un cadre basque typique. Dormez dans l'une des quatre chambres
spacieuses et rustiques, dotées de deux salles de bains communes,
et savourez une cuisine authentique à base de produits locaux. De la
terrasse, on peut notamment apercevoir des chevaux qui s'ébattent
sur le grand terrain.

 SAIAZ GETARIA HOTEL
Calle Roke Deuna, 25

✆ +34 943 140 143
www.saiazgetaria.com

http://www.euskotren.es
http://www.lurraldebus.net
mailto:attcliente@euskotren.es
http://www.getaria.net
mailto:udala@getaria.org
http://www.abetaetxea.com
http://www.saiazgetaria.com


info@saiazgetaria.com
Chambre double de 88 € à 170 €, en fonction de la vue et de la saison
(IVA inclus). Petit-déjeuner 9 €. Wi-fi gratuit et parking gratuit limité
(sur réservation).
C'est l'histoire d'une maison de famille transformée en hôtel par Mikel.
Le charme du bâtiment est indéniable, de sa façade du XVe siècle à
ses murs de pierre restaurés, en passant par ses salles communes
avec vue imprenable sur la mer. Le mobilier antique, chiné avec
passion, ajoute encore à cette atmosphère authentique. Enfin,
certaines des chambres jouissent de baies vitrées avec une vue à pic
sur la côte de Guetaria. Petit plus, Mikel parle français couramment.

Restaurants
Avec leurs barbecues en devanture, les restaurants de Guetaria
assurent un spectacle alléchant, grillant les poissons entiers et
embaumant les ruelles. Vous aurez très vite faim...

 ELKANO
Calle Herrerieta, 2
✆ +34 943 140 024
www.restauranteelkano.com
Fermé dimanche et lundi soir, sauf en été, et fermé la quinzaine qui
suit la Semaine Sainte et la première quinzaine de novembre.
Compter 70 €, menu dégustation 90 €.
Tenu par le chef Pedro Arregui depuis 1964, ce restaurant est
spécialisé dans les grillades de la mer. Langoustes, homards, étrilles
ou daurades à peine pêchés passent avec maestria sur la braise
avant de finir dans votre assiette. Succulent.

 IRIBAR
Calle Nagusia, 34
✆ +34 943 140 406
Fermé les mercredi soir et jeudi, pendant 15 jours après la Semaine
sainte et la deuxième semaine d’octobre. Menu du jour 15 €, à la carte
compter 40 €.
Dans le centre, près de l’église San Salvador, ce restaurant de
tradition familiale est dirigé par la jeune Pili Manterola, qui a pris la
suite de son grand-père. Au menu, une savoureuse cuisine populaire.

mailto:info@saiazgetaria.com
http://www.restauranteelkano.com


L'établissement possède également une pension, renseignements au
restaurant.

 KAIA - KAIPE
Calle General Arnao, 4
✆ +34 943 140 500
www.kaia-kaipe.com
Fermé la première quinzaine de mars et seconde d’octobre. Compter
entre 35 et 50 €.
En cinquante ans, ce qui était autrefois un petit bar familial est devenu
l'un des meilleurs restaurants du village. Sur son agréable terrasse, on
déguste des soles et des daurades grillées, à des prix raisonnables,
tout en appréciant la vue sur le port.

 TXOKO
Calle Katrapuna, 5
943 14 05 39
Situé sur le port, Txoko, moins connu que les autres restaurants, sert
une cuisine plus simple, mais aussi moins chère. Le principal y est : la
vue et la fraîcheur des produits.

Points d’intérêt
 MUSÉE BALENCIAGA

Parque Aldamar, 3
✆ +34 943 004 777
Peut-être aurez-vous la chance de découvrir ce musée dédié au
prince de la mode, né à Guetaria en 1895 et enterré dans le petit
cimetière en 1972. Le projet de la Fondation Balenciaga court depuis
plusieurs années et l'ouverture est prévue courant 2011.

 VIEILLE VILLE ET PORT
On se promène avec plaisir parmi les petites maisons-tours gothiques
et baroques, les palais discrets et les charmantes demeures du port et
bâtiments industriels. L'église San Salvador, joyau de l’art gothique,
fut le cadre de l’Assemblée générale de 1397 qui décréta la naissance
de la province de Gipuzkoa. Une investigation archéologique est en
cours dans les fondations de l'église. Guetaria offre un concentré de la
culture basque populaire, sur un territoire minuscule et escarpé. Gare
à l’asphyxie en été !

http://www.kaia-kaipe.com
mailto:943 14 05 39


Manifestations
 17 janvier : fête de San Antón. Les fêtes traditionnelles de la
commune. Présentation de la nouvelle cuvée et dégustation de
txakoli.
 Août : fête du Saint-Sauveur (San Salvador). Tous les quatre ans
s'ajoute à la fête la commémoration de l’arrivée d’Elcano. La
prochaine aura lieu en 2013.

ZUMAIA
Voici l'un des ports de pêche les plus importants de Guipuzcoa. Assez
moderne, cette ville située sur le chemin de Saint Jacques est célèbre
pour sa fête patronale, la San Pedro, où l'on peut assister à diverses
démonstrations : pelote basque, danse ou encore lâcher de boeuf sur
la plage. Le charme des lieux n'a pas échappé à deux artistes, le
sculpteur Julio Beobide et le peintre Ignacio Zuloaga, à qui Zumaia a
d'ailleurs dédié un musée.

Transports
 TRAIN EUSKOTREN

Calle Estación
✆ +34 943 861 127, +34 902 543 210
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Ligne Bilbao-Saint Sébastien. Trains toutes les 30 mn / 1h.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Plaza Kantauri, 13
✆ +34 943 143 396
www.zumaia.net/turismoa
turismoa@zumaia.net
Ouvert en été, tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 20h ; en hiver,
du mardi après-midi au dimanche matin de 10h à 14h et de 16h à 19h.

Hébergement
Les solutions d'hébergement en centre-ville sont plutôt mornes, optez
pour un gîte rural dans les quartiers-villages (barrio-auzoa)
environnants.

http://www.euskotren.es
mailto:attcliente@euskotren.es
http://www.zumaia.net/turismoa
mailto:turismoa@zumaia.net


 GITE RURAL JESUSKOA
Barrio Oikina
✆ +34 635 758 849
www.jesuskoa.net
jesuskoa@jesuskoa.net
Chambre double de 55 à 70 €, appartement de 85 à 110 € (hors IVA).
Petit déjeuner 5 €. Utilisation de la cuisine 10 €/jours.
Voici l'occasion de dormir dans une bâtisse classée au patrimoine
historique, car construite au XVIIIe siècle par les jésuites pour
constituer un point de débarquement de matériel pour l’édification de
la basilique de Loyola. Poutres apparentes, carrelage sombre et
mobilier en bois noble ajoutent encore à l'authenticité du lieu.
Egalement un restaurant traditionnel.

 TALASOTERAPIA ZELAI
Plage d'Itzurun
Calle Larretxo, 16
✆ +34 943 865 100
www.talasozelai.com
info@talasozelai.com
Chambre double de 60 à 90 € (IVA inclus) avec petit déjeuner et
accès à la thalasso. Egalement restaurant, parking et wi-fi.
Pourquoi ne pas profiter de votre séjour pour essayer cet agréable
institut de thalassothérapie, installé à deux pas de la plage. Les
chambres sont propres et l'ambiance générale est à la détente.

Restaurants
 ASADOR BASUSTA

Calle Patxita Etxezarreta, 25
✆ +34 943 862 073
Fermé le mardi et le mercredi soir. Menu du jour 10 €, à la carte 30 €.
Merlu grillé ou côte de bœuf braisée ? Une chose est sûre, ce que
vous mangerez ici sera rôti à point. Profitez de l'efficace et bon menu
du jour.

 MARINA BERRI
Puerto Deportivo
✆ +34 943 865 617

http://www.jesuskoa.net
mailto:jesuskoa@jesuskoa.net
http://www.talasozelai.com
mailto:info@talasozelai.com


www.marinaberri.com, www.marinaberri.com
reservas@marinaberri.com
Compter 15/20 € par plat. Ouvert de 10h à 22h du vendredi au
dimanche, uniquement à midi du lundi au jeudi.
Une fois passé le côté imposant et un peu impersonnel de ce grand
restaurant, situé dans un complexe le long du port, vous apprécierez
la cuisine enlevée de Mikel Bermejo, principalement tournée vers la
mer. Mikel a d'ailleurs créé son site internet où l'on retrouve certaines
de ses recettes... à vos marmites !

Points d’intérêt

La route du Flysch
La route du Flysch s'étend de Zumaia à Mutriku, en passant
par Deba. Depuis 2010, elle est déclarée Géoparc. Le
morceau de littoral de 8 km entre Zumaia et Deba constitue la
Rasa Mareal et les falaises du Flysch sont classées comme
biotopes protégés. La marée basse découvre une plate-forme
au pied d’impressionnantes falaises couvertes de prairies. Ce
sont des plages sauvages, d’accès pratiquement impossible,
sauf en visite guidée.
 Visites guidées. Plus d'une dizaine de visites guidées sont
possibles dans la zone. Elles sont organisées par les offices
du tourisme de Zumaia, Deba et Mutriku. Elles durent entre 1
heure 15 min et 11 heures et incluent différentes
thématiques : promenade en bateau, parcours géologique,
trek, kayak, observation de cétacés... Les visites s'étalent de
mars à décembre, avec une plus grande régularité en pleine
saison. Certainement le meilleur moyen de découvrir ce
patrimoine naturel incroyable.
 Renseignements : www.flysch.com

 MUSEE IGNACIO ZULOAGA
Casa Santiago Etxea, 4
✆ +34 943 862 341
www.ignaciozuloaga.com

http://www.marinaberri.com
http://www.lacocinademikelbermejo.com
mailto:reservas@marinaberri.com
http://www.ignaciozuloaga.com


Ouvert d’avril à septembre du mercredi au dimanche de 16h à 20h.
Entrée 6 €. Depuis San Sebastián et Bilbao, prendre la N-634.
Voici l'un des deux musées consacrés au peintre Ignacio Zuloaga
(1870-1945) – l'autre est à Ségovie. Située dans la maison familiale
de Zuloaga, à l’embouchure du fleuve Urola, la bâtisse s'élève entre
les marais protégés et la plage. On y voit notamment l’atelier de
l'artiste, une chapelle au très beau retable gothique, les collections
privées des Vierges romanes et des retables primitifs, quelques
Greco, Goya, Zurbaran, des sculptures de Rodin et, dans l’atelier, les
toiles de Zuloaga exposées grâce à un système de roulement.
L’ensemble est surprenant et magique.

DEBA
Bâtie entre la mer et la montagne, Deba (5 000 habitants) est une ville
un peu industrialisée, mais sa plage reste agréable et c’est un bon
point de départ pour des excursions et des randonnées vers la
Biscaye ou la Guipúzcoa. Deba connut sa période de prospérité au
XVIe siècle, grâce à son transport naval et à ses expéditions de pêche
à la baleine et au cabillaud. Deba est aussi sur le Chemin de Saint
Jacques de Compostelle, il y existe d'ailleurs une auberge de pélerins.
Deba est situé à 41 km de San Sebastián, par la N-634.

Transports
 COMPAGNIE DE BUS PESA

C/ Gurtubay
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net
atencionusuario@pesa.net
Quatre bus par jour entre Saint-Sébastien et Deba.

 TRAIN EUSKOTREN
Plaza Arakistain
✆ +34 943 191 037, +34 902 543 210
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Ligne San Sebastían-Bilbao. Départs toutes les heures.

Pratique

http://www.pesa.net
mailto:atencionusuario@pesa.net
http://www.euskotren.es
mailto:attcliente@euskotren.es


 OFFICE DU TOURISME
Calle Ifar, 4
✆ +34 943 192 452
www.deba.net
Ouvert en été du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 20h, les
dimanche et jours fériés de 10h à 14h ; le reste de l’année, du lundi au
jeudi de 10h à 14h, les vendredi et samedi de 10h à 14h et de 17h à
19h30, les dimanche et jours fériés de 10h à 14h.
Visites guidées, randonnées, expositions, centrale de réservation pour
hébergements.

 POINT D’INFORMATION
Plage de Santiago
✆ +34 943 182 306
Ouvert seulement en été, de 11h à 20h.

Hébergement
 HOTEL KANALA**

Calle Itziar, 24
✆ +34 943 199 035
www.hotelkanala.com
Chambre simple de 54 à 66 €, double de 69 à 81 €, selon la saison.
Petit déjeuner 8 €.
Un petit hôtel 2-étoiles calme, situé un peu à l’écart de la ville et
proche des voies de communication. Ses chambres comportent salle
de bains, télévision et téléphone. Tout le confort avec vue sur la mer
et la montagne.

 HÔTEL KRESALA
Calle Markiegui, 6
✆ +34 943 608 052
www.aisiahoteles.com
Chambre simple de 66 à 75 €, double de 82 à 113 €. Petit déjeuner
9,50 €.
Situé au bord de la mer, le Kresala propose des chambres avec des
salles de bains dotées d'hydro-massage ; les plus chères ont un
Jacuzzi sur la terrasse. Si vous souhaitez prolonger le plaisir, l'hôtel
héberge un centre de thalassothérapie.

http://www.deba.net
http://www.hotelkanala.com
http://www.aisiahoteles.com


Restaurant
 URGAIN

Calle Hondartza, 5
✆ +34 943 191 101
www.urgain.net
Menu dégustation 42 €. Compter 25 € par plat. Ouvert tous les jours
de 12h à 16h et de 19h30 à 23h30, le bar est ouvert des 8h du matin.
Fermé le mardi soir en hiver. Sur la route principale de Deba, en face
du grand parking.
Depuis 30 ans, Xabier Osa tient avec passion cet excellent restaurant
où les produits de la mer sont rois. Langoustes, crevettes, palourdes,
la variété des plats est si grande que le choix devient presque difficile.
Heureusement, Xabier sort régulièrement de sa cuisine pour aiguiller
les gourmands hésitants. Il vous mettra d'abord en appétit avec l'un de
ses délicieux pintxos, avant de vous faire part de ses suggestions et
de vous proposer la carte - bien fournie - des vins de la région et de
toute l'Espagne.

Manifestations
 Le 16 août : les fêtes les plus importantes de la ville se déroulent en
l’honneur de San Roque. Vous pourrez voir des encierros (courses de
jeunes taureaux dans les étroites rues de Deba) et apprécier la
tamborrada (tambourinade), appelée aussi la marche de Deba : une
composition de Sorozabal faite spécialement pour cette célébration.

Points d’intérêt
En flânant dans la ville, on pourra découvrir le fameux promenoir et le
marché de Deba, construit en 1910 et déclaré bien culturel et
monument historique par le gouvernement basque en 1995, ainsi que
les caserios (Agirre, Aldazabal et Banez), la fontaine de la place
Zaharra, le pont et la tour Sasiola.
 En sortant du centre-ville, vers l'intérieur des terres, vous pouvez
découvrir le village d'Itziar et la vallée de Lastur, paysages typiques de
la côte basque.

 ÉGLISE SANTA MARIA DE DEBA
Ouvert tous les jours de 9h à 13h. L'office de tourisme organise des
visites guidées.

http://www.urgain.net


Monument national, édifiée au XVe siècle et achevée au XVIIIe, elle
reflète parfaitement l’évolution artistique de la Renaissance à l’époque
moderne. C’est une église aux dimensions monumentales, proches de
celles d’une cathédrale, caractérisée par trois nefs de hauteur égale,
des chapelles sépulcrales encaissées entre les contreforts, un chœur
surélevé, une tour-porche, un cloître voûté côté méridional et une
sacristie adossée au chevet et richement meublée. L’église Santa
Maria constitue sans nul doute l’une des œuvres maîtresses de
l’architecture religieuse de la province de Guipúzcoa.

 PATRIMOINE ARCHEOLOGIQUE ET GROTTE D'EKAIN
Une cinquantaine de grottes et sites préhistoriques se trouvent sur le
territoire de la commune de Deba. Ce réseau souterrain abrite des
gisements parmi les plus importants de tout le Pays basque. La plus
célèbre des grottes est celle d’Ekain. Elle abrite le plus bel ensemble
de chevaux de l’art franco-cantabrique, une merveille de l’art pariétal
déclarée au Patrimoine Mondial de l'Unesco. Si ce site est fermé au
public, une réplique, créée juste à côté de l'originale, est à visiter.
Certaines des pièces découvertes dans les grottes de Deba sont
conservées au musée San Telmo de Saint Sébastien et au musée
archéologique de Bilbao.

 PLAGE DE DEBA
Egalement surnommée « plage de Santiago », c’est l’une des plages
les plus fréquentées de la côte basque. Ses caractéristiques
géographiques en ont fait une sorte d’attraction pour tous ceux qui
cherchent le repos en bord de mer, mais elle attire également bon
nombre de surfeurs !

 SANCTUAIRE D’ITZIAR, SAINTE PATRONNE DES
NAVIGATEURS
A 6km du centre-ville.
Herriko Plaza
Au printemps, les habitants de la province se rendent à pied au
sanctuaire pour témoigner leur fidélité à la sainte. Rénové au XVIe
siècle, ce temple ne possède qu’une seule nef, sans colonnes
intermédiaires, de largeur singulière et composée de trois travées
rectangulaires. Une série d’indices témoignent de l’existence d’une



église du XIIIe ou XIVe siècle, comme la tour adossée et les fenêtres
murées de la façade ouest et sud, ainsi que l’arc en ogive de la tour.
Dédié à sainte Marie, le sanctuaire abrite une image romane de la
Vierge, ainsi qu’un extraordinaire retable plateresque qui représente
des scènes de la vie de la Vierge selon les Evangiles. Ce retable du
XVIe siècle est l’œuvre d’Andrés de Araoz, considéré comme une des
principales figures de l’art plateresque. L’image de la Vierge, dont
l’origine et l’auteur sont inconnus, est de style roman et son existence
est vraisemblablement liée au premier temple, daté du XIVe siècle et
dont il ne reste rien. Cette église est considérée comme la plus
ancienne de Guipúzcoa, avec celle de Juncal, à Irún. A l'extérieur du
temple, se dresse une sculpture de Jorge Oteiza, intitulée "La
Maternité".

MUTRIKU
En arrivant de Deba, il faut passer par le pont de Deba-Mutriku, qui a
été l’ultime ouvrage à relier Bilbao à San Sebastián. Ouvert à la
circulation en 1866, il est considéré comme l’œuvre la plus
représentative de l’art civil guipuzcoan du XIXe siècle. Mutriku est le
dernier village côtier de Guipuzcoa avant la province de Biscaye.
Ancienne ville médiévale, elle fut un port corsaire en plus d’être un
port baleinier ! Mais Mutriku est surtout connu pour être le lieu de
naissance de l’amiral Churruca, considéré par les autochtones comme
un héros de Trafalgar, après avoir été maire du village.

Transports
 COMPAGNIE PESA

C/ Gurtubay
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net
atencionusuario@pesa.net

 ROUTE
A-8 ou N-634, direction San Sebastían-Bilbao.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Plaza Txurruka

http://www.pesa.net
mailto:atencionusuario@pesa.net


✆ +34 943 603 378
www.mutriku.net
turismo@mutriku.net
Ouvert en été tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 18h ; le reste de
l’année, du mardi au samedi de 11h à 13h et de 16h à 18h, le
dimanche de 10h à 14h.
Dans le centre historique.

Hébergement
 HOTEL ARBE

Sur la GI - 638, entre Deba et Mutriku
Barrio Laranga
✆ +34 943 604 749
www.hotelarbe.com
info@hotelarbe.com
Chambre double de 90 € à 100 € (hors IVA). Petit-déjeuner 10 €. Wi-fi
et parking gratuits.
Itziar, qui parle français, et son mari Boby vous accueillent avec
chaleur dans ce qui est certainement l'un des plus beaux hôtels de
Mutriku. Situé sur une colline, ce bâtiment rouge et gris compte 11
superbes chambres, dont 10 font face à la mer et donnent sur une
piscine. Le confort de l'établissement, son design coloré et épuré, sa
terrasse avec vue imprenable, nous pousseraient presque à ne plus
bouger ! D'autant plus qu'une salle de massage ayurveda et un sauna
sont installés au sous-sol (55 € sur réservation). Un petit paradis.

http://www.mutriku.net
mailto:turismo@mutriku.net
http://www.hotelarbe.com
mailto:info@hotelarbe.com


 HÔTEL ZUMALABE
Bajada Puerto, 2
✆ +34 943 604 617
www.hotelzumalabe.com
zumalabe@hotelzumalabe.com
Chambres doubles de 60 à 80 €. Petit déjeuner 5 €.
Dès l'entrée de ce petit hôtel, le ton est donné. L'air marin a pénétré
l'intérieur du bâtiment, imprégnant la décoration de coquillages, de
tons bleutés et autres tableaux de pêche. Ce qui suit ne vous
étonnera donc pas : les 6 chambres jouissent toutes d'une vue
exceptionnelle sur la mer.

Restaurants
 JARRI-TOKI

Route Mutriku-Deba
✆ +34 943 603 239
restaurante-jarri-toki-en--guipuzcoa.buscalis.com
Fermé les dimanche soir et lundi. Menu du jour 15 €.
Sur une falaise dominant la mer, le restaurant vaut surtout pour sa
vue imprenable. Les plats sont assez inégaux.

Points d’intérêt
 NAUTILUS, CENTRE D'INTERPRETATION GEOLOGIQUE DE

MUTRIKU
Calle Jose ANtonio Ezeiza, 3
✆ +34 943 603 378, +34 689 137 918
www.mutriku.net/nautilus
nautilus@mutriku.net
Juillet et août : Ouvert de 10h à 14h et de 17h à 19h. Fermé le
dimanche après-midi et les lundis. Reste de l'année : ouvert les ponts
et jours fériés. (except décembre). Visites guidées toute l'année sur la
Route du Flysch.
Une bonne manière de démarrer l'exploration de la Route du Flysch.

 VIEILLE VILLE
La visite peut commencer par la place Churruca, où trône la statue du
héros. Puis, en longeant la place, on arrive à l’église de Notre-Dame
de l’Assomption, à l’admirable manoir Galdona et à la mairie. Dans la

http://www.hotelzumalabe.com
mailto:zumalabe@hotelzumalabe.com
http://restaurante-jarri-toki-en--guipuzcoa.buscalis.com
http://www.mutriku.net/nautilus
mailto:nautilus@mutriku.net


rue Konde Kalea, se trouve la maison de Churruca, construite pour le
général Gaztañeta, en 1731. Dans la même rue, on aperçoit un autre
édifice, le palais Zabiel, du XVIe siècle. Enfin, en montant à Atxukale,
on peut contempler une merveilleuse vue sur le port.

TOLOSA
A 27 km de San Sebastián, par la N-1 Madrid. Peuplée de près de 20
000 habitants, la ville de Tolosa, capitale de Guipúzcoa encore au
XIXe siècle, est aujourd’hui un centre industriel qui a su conserver
quelques bâtiments dignes d’intérêt : le couvent Saint-François, de
style Renaissance, ou la maison Consistorial, de style baroque, ainsi
que de nombreux palais baroques situés dans le petit centre
historique. Tolosa est aussi très connue des gastronomes pour ses
haricots rouges, ses chuletas (côte de bœuf) et ses tuiles aux
amandes.

Transports
 COMPAGNIE BUS TSST
✆ +34 943 361 741
Ligne San Sebastían-Andoain-Tolosa. Départ de la place Guipuzcoa à
Saint-Sébastien.

 TRAIN RENFE
Cercanias
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
Ligne San Sebastían-Brinkola, en passant par Tolosa. A peu près
toutes les 30 minutes.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Santa Maria Plaza, 1
✆ +34 943 697 413
Fax : +34 943 676 213
www.tolosaldea.net
tour@tolosaldea.net
Ouvert en été, tous les jours de 10h à 14h et de 15h30 à 19h ; le reste
de l’année, du lundi au vendredi de 10h à 13h30 et de 15h30 à 19h, le

http://www.renfe.es
http://www.tolosaldea.net
mailto:tour@tolosaldea.net


dimanche de 10h à 14h.
Organisation d’expositions (notamment sur l’histoire du mythique
géant d’Altzo), de visites d’ateliers artisanaux, de monuments, de
moulins et de fermes des alentours.

Hébergement
Les environs de Tolosa abondent en grosses maisons rurales où l’on
peut passer la nuit à des prix modiques, l’environnement et le calme
en plus. Une bonne solution pour les amoureux de la nature, qui
trouveront dans la région d’innombrables chemins et sentiers encore
peu fréquentés par les touristes. Liste à l’office du tourisme.

 GÎTE RURAL NAERA HAUNDI
Naera Haundi Baserria - Barrio Sasiain à Abaltzisketa
✆ +34 943 654 033
www.naerahaundi.com
naerahaundi@euskalnet.net
Appartement pour deux personnes de 54 à 59 €, pour trois de 59 à 64
€, pour quatre de 64 à 69 €, hors IVA. Fermé d'octobre à mai.
Ce gîte un peu excentré est pourtant un bon choix. Logé dans un très
beau bâtiment classé monument national, il propose 2 appartements
avec entrées séparées et cuisine. Ses 4 hectares de vergers
écologiques permettent aux propriétaires de fabriquer de délicieuses
confitures ! Idéal pour visiter la région et ramener de bons produits à
la maison.

 GÎTE RURAL SEGORE ETXEBERRI
Albiztur
✆ +34 943 580 976
www.nekatur.net/segore
agroturismo@nekatur.net
Chambre double 42,80 € (IVA inclus). Petit-déjeuner 3,75 €.
Bien que construit récemment, ce caserio ne manque pas de charme.
Des couvre-lits désuets aux bouquets de fleurs sur la table de nuit, on
se croirait quelques décennies en arrière. Les vertes plaines et la
silencieuse montagne qui entourent le gîte ajoutent encore à cet effet
étrange. Une île déserte au cœur du Pays Basque.

 HOTEL ORIA

http://www.naerahaundi.com
mailto:naerahaundi@euskalnet.net
http://www.nekatur.net/segore
mailto:agroturismo@nekatur.net


Calle Oria, 2
✆ +34 943 654 688
www.hoteloria.com
Chambre double de 78 € à 84 € (hors IVA), wifi gratuit, parking.
Pour des prix identiques, vous avez le choix entre un bâtiment
moderne et fonctionnel et une villa avec jardin du début du siècle à
deux pas de l’église San Francisco. L’hôtel dispose également d’une
cidrerie dans la plus grande tradition basque.

Restaurants
Tolosa est très réputée pour sa gastronomie et ses bonnes tables.

 CASA JULIAN
Calle Santa Clara, 6
✆ +34 943 671 417
Compter 50 €. Fermé le dimanche, les jours de fête, les soirs d’hiver
du lundi au jeudi.
Depuis 60 ans, la Casa Julian est le temple de la côte de la txuleta au
grill (côte de boeuf). Le restaurant sert un menu unique qui comprend
les plats suivants : du jambon et de l´échine ibérique ; des asperges,
des cœurs de laitue de Tudela, ainsi que des piments piquants
confits. Tous ces plats sont bien évidemment accompagnés d´une
côte de bœuf, vedette incontestable du menu.

 RESTAURANT FRONTON
Paseo de San Francisco, 4
✆ +34 943 652 941
www.restaurantefronton.com
rtefronton@terra.es
Fermé les dimanche soir et lundi. Menu du jour 15 €, à la carte 45 €.
Tolosa est célèbre pour ses haricots, qui sont mis à l'honneur dans ce
restaurant. Le chef et patron Roberto Ruiz Aguinaga fait vivre sa
région, en n'utilisant presque que des produits locaux (80 %). Du
coup, les saveurs sont plus qu'authentiques. Ce restaurant est l'une
des célèbres tables de la ville.

Manifestations

http://www.hoteloria.com
http://www.restaurantefronton.com
mailto:rtefronton@terra.es


 Février : carnaval de Tolosa. L’un des plus appréciés par les gens
du pays, pour son ampleur et ses traditions. Un bain de foule délirant
au milieu de cabezudos (géants), au son du txistu !
 Novembre : festival international de marionnettes.

Points d’intérêt
Le centre historique constitue un ensemble très harmonieux de ruelles
envahies de chants d’oiseaux et d’édifices Renaissance, baroques et
gothiques.
En raison de son statut de capitale pendant plusieurs siècles, Tolosa
se trouve dotée de nombreux édifices remarquables, tels les palais
(Idiakez et Andia, Aramburu, Atodo), deux hôtels de ville, le marché
de Tinglado. Une promenade le long des berges de la rivière permet
d'apprécier les beautés architecturales de cette charmante cité. Ainsi,
au fil de la promenade, on pourra admirer le palais Idiaquez ou celui
d’Atodo, l’église Santa María, de style baroque basque, ou encore
l’église San Francisco.

 MARCHES ET FOIRES
Sa situation de carrefour entre la Navarre, la France et la Castille a
favorisé le développement économique de Tolosa. Les marchés du
samedi y sont très animés : Mercado del Tinglado (XIXe siècle), le
long de la calle Solana, près du fleuve (produits du pays) ; le marché
aux fleurs et aux plantes, sur la Berdura plaza ; et les produits
étrangers et textiles sur la plaza Euskal Herria.

 MUSÉE DE LA CONFISERIE « GORROTXATEGI »
Plaza de Zarra, 7
✆ +34 943 697 413
www.gorrotxategi.com
Visite du musée sur rendez-vous. Tous les jours en été, du mardi au
samedi en hiver.
Confiserie, chocolaterie, glaces, miel, biscuiterie, fourneaux, farines,
crème, beurre, alambics, bonbons ou massepains : tout ce qu’il faut
savoir sur le meilleur des mondes gourmands (et basque).

Shopping
 JOSÉ MANUEL AGUIRRE

http://www.gorrotxategi.com


Calle Ibalondo, 8
✆ +34 943 670 504
Ouvert tous les jours sauf le dimanche.
Jose Manuel Aguirre est une véritable figure locale ! Cet artisan
fabrique des instruments musicaux traditionnels basques destinés aux
professionnels et aux touristes. Il se fera un plaisir de vous parler du
folklore basque qu'il connaît par cœur !

ORDIZIA
Ordizia est la capitale de la région du Goierri. Dévastée lors d’un
incendie, en 1512, elle a été presque entièrement reconstruite. Elle a
gardé cependant un noyau urbain datant du Moyen Age et qui est très
intéressant. Mais ce qui fait sa réputation dans la région, ce sont
surtout les marchés qui s’y tiennent tous les mercredis, depuis le XIIe
siècle, où vous pourrez trouver tous les produits du terroir.

La région du Goierri
Une tradition d’élevage et la production de fromages, associés
à de très beaux paysages, ont fait la gloire de la région du
Goierri, jalonnée de petits villages aux maisons traditionnelles.
Elle englobe Ordizia, Beasain, Ormaistegi et Idiazabal.
Toutefois, le Goierri possède encore une autre facette,
marquée par l’industrie et les chemins de fer. Une terre qui se
partage entre dureté et douceur.

Transports
 Voiture. La N-1 San Sebastían-Vitoria.

 COMPAGNIE GOIERRIALDEA
✆ +34 943 885 969
www.goierrialdea.com
Ligne de bus Beasain-Ordizia-Idiazabal-Zerain.

 COMPAGNIE PESA
C/ Gurtubay
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net

http://www.goierrialdea.com
http://www.pesa.net


Ligne de bus San Sebastían-Ordizia-Beasain-Ormaiztegi. Au départ
de la Plaza Pio XII à San Sebastían.

 RENFE CERCANIAS
✆ +34 902 320 320
www.renfe.es
Ligne de train C1 Irun-Brinkola.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Casa Barrenetxe, Santa María, 24
✆ +34 943 882 290
www.delikatuz.com
turismo@ordizia.org
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h et de 16h à 19h, les week-
ends et jours fériés de 11h à 14h et de 16h à 19h.

Restaurants
 MARTINEZ

Calle Santa Maria, 10
✆ +34 943 880 641
Fermé le lundi, en mars et en août. Menu du jour 15 €, menu
dégustation 25 €.
Une très bonne cuisine de saison, dont le plat vedette est le bacalao
confit à l'ail. Les plats sont servis avec le sourire, et le bon rapport
qualité-prix achève de mettre en appétit.

Points d’intérêt
 ÉGLISE DE NOTRE-DAME-DE-L’ASSOMPTION

Située dans le centre historique, elle possède un très beau retable
baroque et une Andra Mari, la Vierge du Pays Basque, gothique.

 MARCHÉ
Tous les mercredis.
C’est l’un des plus importants et des plus anciens de la région, il date
de 1512. On y vend des produits du terroir, dont les fumets
envahissent les rues d'Ordizia. A voir absolument !

 PARC NATUREL D'ARALAR

http://www.renfe.es
http://www.delikatuz.com
mailto:turismo@ordizia.org


Office d'information
Lizarrusti Parketxea. Barrio de San Gregorio - Elkargunea, 12
à Ataun
✆ +34 943 582 069, +34 699 672 575
www.nekanet.net
info@lizarrusti.com
Centre d’information ouvert de mardi à dimanche de 10h à 20h.
Le parc se trouve au cœur de la chaîne de montagnes Aralar, située
dans la partie sud-est du Guipúzcoa, à la frontière avec la Navarre. Il
s'étend sur 20 km et a une altitude moyenne de 900 à 1 000 m. On
peut y accéder depuis les villages d'Ataun et Abaltzisketa. C’est un
espace sauvage et riche, aux nombreux monuments mégalithiques et
aux paysages calcaires. Le sommet le plus haut est le mont Txindoki,
qui culmine à 1 300 m. Le parc possède un centre d’interprétation où
l'on peut se renseigner sur les différentes randonnées.

Manifestations
 26 juillet : fête patronale de Santa Ana. Le lendemain a lieu Eusku
Dantza. Tradition ancestrale qui veut que les jeunes mariés de l’année
dansent ce jour-là sur la place du village.
 Premier mercredi de septembre : Euskal Jaiak, concours du
meilleur fromage de l’année, célébré au marché, puis vente aux
enchères du fromage gagnant à des fins de bienfaisance.
 Mercredi suivant le jour de Noël : marché extraordinaire de Noël.

BEASAIN
Cette ville-musée, qui a conservé un admirable ensemble
monumental du Moyen Age, est également, depuis les guerres
carlistes, un important centre d’industrie ferroviaire, au point que les
habitants de la ville ont été surnommés les « wagonniers ». Ne ratez
pas le palais d'Igartza.

Transports
 COMPAGNIE GOIERRIALDEA
✆ +34 943 885 969
www.goierrialdea.com
Ligne de bus : Beasain-Ordizia-Idiazabal-Zerain.

http://www.nekanet.net
mailto:info@lizarrusti.com
http://www.goierrialdea.com


 COMPAGNIE PESA
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net
atencionusuario@pesa.net
Ligne de bus Saint-Sébastien-Ordizia-Beasain-Ormaiztegi. Départ de
la Plaza Pio XII à Saint-Sébastien.

 RENFE CERCANIAS
✆ +34 902 320 320
www.renfe.es
Ligne de train C1 Irun-Brinkola.

Pratique
 OFFICE DE TOURISME

Plaza Igartza. Ensemble monumental d'Igartza.
✆ +34 943 164 085
www.igartza.net, www.igartza.net
igartza@teleline.es

Hébergement
 HÔTEL IGARTZA

Calle Oriamendi, 41A
✆ +34 943 085 240
Chambre simple 48 €, double 61 € (hors IVA). Petit déjeuner 4 €.
On ne s'attend pas à voir un hôtel si moderne dans la bourgade
médiévale de Beasain. Et pourtant, Igartza a opté pour une décoration
plutôt design, assez loin des habituelles ambiances rustiques du Pays
Basque. Un bon point pour l'originalité.

 HÔTEL SALBATORE
Barrio Salbatore
✆ +34 943 888 307
Chambre simple 30 €, double de 48 à 55 €. Petit déjeuner 6 €. Menu
du jour 10 €.
Petit hôtel, propre et bien soigné. Chambres spacieuses et joliment
décorées. Le restaurant sert une cuisine familiale. Une bonne adresse
pour une nuit.

Restaurants

http://www.pesa.net
mailto:atencionusuario@pesa.net
http://www.renfe.es
http://www.igartza.net
http://www.beasain.net
mailto:igartza@teleline.es


 RUBIORENA
Calle Zaldizurrieta, 7
✆ +34 943 885 760
Menu du jour 12 €, menu dégustation 35 €.
Lasagnes aux anchois, bacalao (morue) aux tripes, le menu de
Rubiorena mêle cuisine traditionnelle et expérimentations culinaires. A
essayer.

Points d’intérêt
 ENSEMBLE MONUMENTAL D'IGARTZA

Calle Peategi
✆ +34 943 164 085
www.igartza.net
igartza@teleline.es
Cet ensemble médiéval qui fait la réputation de Beasain, est constitué
d’un palais, d’un moulin hydraulique, d'une forge, d'un pressoir pour la
production de cidre, d’un parc et de quelques maisons d’artisans. Il
était fermé pour travaux en octobre 2010, nous n'avons donc pas pu
le visiter.

IDIAZABAL
Le village du fromage ! On y trouve une jolie église dédiée à
l’archange saint Michel et l’ermitage de Gurutzeta, mais si on vient
dans ce petit village de 2 000 habitants, c’est avant tout pour acheter
du fromage et, pourquoi pas, rendre hommage au monument du
Berger. En mai, Idiazabal accueille de nombreuses festivités autour
du fromage et des pâturages, on peut par exemple assister à la tonte
des brebis.

 OFFICE DU TOURISME
Calle Mayor, 37
✆ +34 943 188 203
www.idiazabalgaztarenmuseoa.com
info@idiazabalgaztarenmuseoa.com
Ouvert en été, du lundi au vendredi de 10h30 à 13h30 et de 15h30 à
18h30, les week-ends et jours fériés de 11h à 14h et de 16h à 19h ; le
reste de l’année, du lundi au vendredi de 10h30 à 12h30, les week-
ends et jours fériés de 11h à 14h et de 16h à 19h.

http://www.igartza.net
mailto:igartza@teleline.es
http://www.idiazabalgaztarenmuseoa.com
mailto:info@idiazabalgaztarenmuseoa.com


C'est le centre d'interprétation du fromage, vous y trouverez toutes les
informations sur le produit-phare du village.

 QUESOS ARANBURU
Caserio Ondramunio
✆ +34 943 187 267
http://quesosaranburu.com
info@quesosaranburu.com
Pour acheter et déguster des fromages plusieurs fois récompensés.
Autre adresse : Domingo Goiburu, Bikuña, 10 Tél 943 18 74 27

ORMAIZTEGI
Si vous avez le temps, vous pouvez bifurquer un moment sur la GI-
632 pour admirer l’imposant viaduc en métal qui domine la ville.
Datant de 1862, il a été construit par Alexander Lavalley, ingénieur du
canal de Suez. Le musée Zumalakarregi, dédié au général Tomas
Zumalacarregi, qui a combattu pour le peuple basque pendant les
guerres carlistes, se trouve dans la maison natale du général.

 MUSÉE ZUMALAKARREGI
Muxika Egurastokia, 6
✆ +34 943 889 900
www.zumalakarregimuseoa.net
Ouvert de mars à octobre du mercredi au dimanche de 10h à 14h et
de 16h à 19h ; de novembre à février du mercredi au vendredi de 10h
à 14h, samedi et dimanche de 10h à 14h et de 16h à 19h. Entrée 1,20
€, tarif réduit 1 €. Entrée libre le jeudi.
Ce musée, situé dans le hameau Iriarte-Erdikoa, maison d'enfance du
général carliste Tomas Zumalakarregi, retrace l'histoire de Guipúzcoa
au XIXe siècle.

AZPEITIA
A 52 km de San Sebastián. Située dans la vallée du fleuve Urola,
entourée de montagnes, Azpeitia (14 000 habitants), fondée en 1310
par Ferdinand IV de Castille, est le berceau du fondateur de la
Compagnie de Jésus, saint Ignace de Loyola. En juillet, la fête locale
de la Saint-Ignace présente un mélange de célébrations religieuses et
de manifestations profanes pendant 3 jours et 4 nuits.

http://quesosaranburu.com
mailto:info@quesosaranburu.com
http://www.zumalakarregimuseoa.net


C’est dans cette ville que saint Ignace, alors qu’il se remettait des
blessures subies en défendant Pampelune contre les Français, décida
de se consacrer au service du Christ. Ce qui explique la présence du
sanctuaire qui porte son nom. Outre cet imposant édifice, on pourra
visiter les maisons Antxieta et Altuna, aux façades de style mudéjar.
Tant de grandioses richesses à seulement une quinzaine de minutes
de la mer !

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Santuario de Loiola
✆ +34 943 151 878
www.urolaturismo.net
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h et de 15h à 19h.
Le bureau de tourisme est installé dans le sanctuaire.

Hébergement – Restaurants
 HOTEL LOIOLA

Avenida de Loyola, 47
✆ +34 943 151 616
www.hotelloiola.com
Chambre simple 48 €, double 70 € (hors IVA). Petit déjeuner 8,50 €.
Wi-fi gratuit.
Grand hôtel moderne, à l’américaine, situé le long de la route menant
au sanctuaire. Surprenant et décalé dans cet environnement, il ne
manque toutefois pas de confort. Toutes les commodités, dont l’accès
pour les invalides.

 RESTAURANT KIRURI
Avenida de Loyola, 24
✆ +34 943 815 608
Fermé le lundi soir et pour les fêtes de Noël. Menu dégustation 60 €.
Situé près du sanctuaire de Loyola, hors du centre-ville d'Azpeitia, ce
restaurant gastronomique est tenu par une famille dévouée à la
cuisine traditionnelle basque. N’oubliez pas de goûter les entremeses
(plusieurs petits amuse-gueule).

Points d’intérêt

http://www.urolaturismo.net
http://www.hotelloiola.com


 MUSEE BASQUE DU CHEMIN DE FER
Julián Elorza, 8
✆ +34 943 150 677
www.euskotren.es
Ouvert en juillet et août, du mardi au samedi de 10h30 à 14h et de
16h à 19h30, les dimanche et fêtes de 10h30 à 14h ; le reste de
l’année, du mardi au vendredi de 10h à 13h30 et de 15h à 18h30, le
samedi de 10h30 à 14h et de 16h à 19h30, les dimanche et fêtes de
10h30 à 14h. Les horaires étant variables, il est préférable de
contacter le musée. Entrée 2,50 €.
Certainement le meilleur musée de toute l’Espagne consacré au train,
avec ses 70 wagons et 5 locomotives à vapeur, dont certaines sont
des dames de plus de 100 ans, le tout faisant l’objet d’un remarquable
et considérable travail de conservation. Le week-end, le musée
organise des excursions, depuis Azpeitia jusqu’à Lazao, à bord de la
locomotive à vapeur Aurrera, le long de l’ancienne voie ferroviaire de
l’Urola. Un sympathique voyage dans le temps, pour 5 €.

 MUSÉE DE L’ENVIRONNEMENT
Carretera vieja de Loyola, 1
✆ +34 943 812 448
www.ingurugiroetxea.org
museo@ingurugiroetxea.org
Visite sur réservation uniquement.
A 200 m à peine du sanctuaire de Loyola, situé dans un caserio du
XVe siècle, où le saint a passé son enfance. Le musée présente 17
aires thématiques, qui s’emploient à mettre en valeur l’importance de
l’environnement.

 ROUTE MONUMENTALE
Une promenade au bord de l’Urola permet de découvrir le vieux
quartier et ses édifices singuliers : la paroisse San Sebastián de
Soreasu – à l’origine un temple du XVIe siècle reconstruit au XVIIIe
siècle par Ventura Rodriguez – la maison Enparan, le palais Antxieta,
de style mudéjar, du XVIe siècle…

 SANCTUAIRE DE LOYOLA
✆ +34 943 025 000

http://www.euskotren.es
http://www.ingurugiroetxea.org
mailto:museo@ingurugiroetxea.org


www.santuariodeloyola.org
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 12h30 et de 15h à 18h15, le
dimanche de 10h à 12h30. Fermé le lundi. Entrée gratuite à la
basilique. 2 € la visite de la maison de saint Ignace.
Au pied du mont Izarraitz aux parois rocheuses grises, le sanctuaire
de Loyola est imposant et serein. Prévoir 2h de visite pour découvrir
les nombreuses richesses artistiques du sanctuaire et suivre les pas
de la vie de saint Ignace, né en 1491 et fondateur de la Compagnie de
Jésus.
La basilique de Loyola, œuvre de l’architecte italien Carlo Fontana
(disciple de Bernini) au XVIIe siècle, constitue l’un des plus singuliers
exemples de construction baroque dans le monde. La richesse des
fresques en marbre et des portiques taillés en pierre blanche est
impressionnante, à l'instar des coupoles, des statues, des chapelles et
des plafonds de style baroque de cette forteresse. La maison de la
famille de saint Ignace ou « Sainte-Maison » est très bien conservée
car située et protégée à l’intérieur de l’enceinte du sanctuaire. Elle
présente un captivant diorama retraçant les grandes étapes de la vie
de saint Ignace.

Manifestations
 30 juillet : Saint-Ignace. Les pétards, qui éclatent le 30 juillet à midi
pile, nous indiquent qu’à partir de ce moment s’ouvre une parenthèse
de célébrations religieuses et païennes, dont les prestigieuses
courses de jeunes taureaux.
 Décembre : Azpeitia célèbre le seul festival de théâtre en langue
basque de tout le pays. Pendant un mois, la ville devient le centre de
la production théâtrale et accueille un grand nombre de compagnies
professionnelles et amateurs.

Dans les environs - Azkoitia
En quittant le sanctuaire de Loyola, on pourra suivre les traces de
saint Ignace en prenant la direction d’Azkoitia, berceau familial du
côté maternel du grand saint. Outre la tour médiévale de Balda où
vécut sa mère, s’y trouvent le palais mudéjar Floreaga, du XVIe siècle,
la tour des Idiaquez et la paroisse de Santa María la Real. On y verra
aussi les plus vieilles maisons fortifiées de Guipúzcoa, comme celle

http://www.santuariodeloyola.org


d’Insausti, où siégeaient les « Petits chevaliers d’Azkoitia », du nom
d’un groupe de personnalités de la noblesse du XVIIIe siècle,
fondateurs de la Société royale des amis du Pays Basque, laquelle a
eu une grande répercussion sur la vie politique, économique et
culturelle du pays. A Azkoitia, on pourra également visiter l’ermitage
de San Martin, qui propose une exposition permanente consacrée à
l’histoire de la ville, de la préhistoire à la christianisation des Basques.

ZUMARRAGA
A Zumarraga, vous pourrez visiter le troisième édifice de la route des
Trois Temples, après les sanctuaires de Loyola et d’Aranzazu. Sa
prospérité passée, la ville la doit à l’industrie du chemin de fer : elle a
été un point stratégique des lignes des « vascongados » et de celle de
la vallée d’Urola. Mais après la crise économique des années 1970,
une partie de sa population a émigré et, de toutes ses années de
gloire, il ne lui reste que des souvenirs. Zumarraga est en outre le
berceau du célèbre conquérant des Philippines, Miguel Lopez de
Legazpi, dont la statue domine la place principale de la ville, depuis
1897, et dont la maison natale, connue comme Casa-Torre Legazpi
ou Jauregi Haundia, a été restaurée.

La région d'Urola Garaia
Symbole de la Guipúzcoa verte, la région d'Urola Garaia est
située dans le parc naturel d'Aizkorri-Aratz. Cette contrée
englobe Zumarraga et Legazpi, et fera la joie des amoureux
de la nature et des randonnées.

Transports
 Voiture. La N-1 San Sebastián-Vitoria, sortie à Ormaiztegi, puis la
GI-632 vers Zumarraga.

 COMPAGNIE PESA
C/ Gurtubay
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net
atencionusuario@pesa.net

http://www.pesa.net
mailto:atencionusuario@pesa.net


Ligne de bus San Sebastían-Zumarraga. Départs de la Plaza Pio XII à
San Sebastián.

 RENFE CERCANIAS
✆ +34 902 320 320
www.renfe.es
Ligne de train C1 Irún-Brinkola.

Hébergement – Restaurants
 HÔTEL ETXEBERRI**

Barrio Etxeberri, s/n
✆ +34 943 721 211
www.etxeberri.com
Chambre simple 45 €, double 55 € (hors IVA). Petit déjeuner 6 €.
Menu du jour 15 €.
Une maison ancienne, reconvertie en hôtel 2-étoiles et décorée dans
le style anglais. Les chambres sont assez spacieuses et accueillantes.
Egalement un restaurant de très bonne qualité. Vous pourrez profiter
du jardin et de la terrasse pour digérer.

 KABIA
Calle Legazpi, 5
✆ +34 943 726 274
http://restaurantekabia.com
Fermé le lundi et les soirs de dimanche à jeudi. Menu dégustation 42
€ (hors IVA).
Un restaurant tenu par le fameux chef local, Juanma Hurtado.
Excellente cuisine basque traditionnelle ainsi que des recettes plus
novatrices. Les trois salles à manger vous réservent des ambiances
différentes : rustique, design ou romantique. Une très belle adresse.

Point d’intérêt
 ERMITAGE DE LA ANTIGUA

Carretera Antigua s/n
✆ +34 943 720 607
www.zumarraga.net
Ouvert tous les jours de mai à octobre, de 11h30 à 13h30 et de 16h30
à 19h30 ; de novembre à avril, samedi et dimanche de 11h30 à 13h30
et de 16h30 à 18h30.

http://www.renfe.es
http://www.etxeberri.com
http://restaurantekabia.com
http://www.zumarraga.net


Situé sur les hauteurs du village de Zumarraga, l’ermitage de Santa
Maria La Antigua cache, derrière une austère façade à caractère
défensif, un extraordinaire plafond en chêne fait d’un complexe treillis
de poutres, tirants et parapets. Lieu de culte jusqu’à la fin du XVIe
siècle, le bâtiment comporte, outre un intéressant portail roman, un
ensemble unique de motifs sculptés dans le bois – dessins
géométriques, têtes humaines et ustensiles – présentant un concentré
de culture basque. Les styles roman, gothique et Renaissance s’y
mêlent harmonieusement aux techniques et à une esthétique locale.
Les alentours de l’ermitage sont un bon point de départ pour de
nombreuses randonnées de tous niveaux. Une aire, avec vue sur la
vallée de l’Urola, est aménagée pour le pique-nique.

Manifestations
 Septembre : cycle musical de la Antigua.
 Octobre : foire gastronomique.

LEGAZPI
Voici la ville du fer, comme en témoigne la forge de Mirandaola. Le
développement de l’activité métallurgique de Legazpi y a été favorisé
par la présence de mines, la richesse forestière et la proximité du
fleuve Urola. Cette omniprésence du fer à Legazpi a notamment attiré
le sculpteur basque Eduardo Chillida, venu élaborer ses créations, en
imaginant des pièces qu'il faisait forger dans la forge industrielle. On
peut d'ailleurs visiter son atelier à Legazpi.
Pour s'y rendre, on peut emprunter la N-1 San Sebastian-Vitoria, sortir
à Ormaiztegi, puis prendre la GI-2630.

Transports
 Voiture. Empruntez la N-1 San Sebastián-Vitoria, sortez à
Ormaiztegi, puis prenez la GI-2630 jusqu'à Legazpi.

 COMPAGNIE PESA
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net
atencionusuario@pesa.net
Ligne de bus San Sebastián-Zumarraga.

http://www.pesa.net
mailto:atencionusuario@pesa.net


 RENFE CERCANIAS
✆ +34 902 320 320
www.renfe.es
Ligne de train C1 Irún-Brinkola.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME DE LA RÉGION UROLA GARAIA

Mirandaola Parkea, Telleriarte auzoa
✆ +34 943 730 428
www.urolagaraia.com
mirandaola@urolagaraia.com
Ouvert en été, tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 19h, en hiver,
en semaine de 10h à 14h et de 15h30 à 17h30, le week-end de 10h à
14h et de 16h à 18h. Fermé le lundi.
L'office de tourisme couvre la région Urola Garaia, qui regroupe les
villages de Legazpi, Urretxu (où se trouve un autre office),
Zummarraga et Ezkio. Le site abrite également le Musée du fer
basque.

Hébergement
 HÔTEL-RESTAURANT MAULEON

Calle Navarra, 16
✆ +34 943 730 870
www.hotelmauleon.com
Chambre simple 38 €, double de 52 € (hors IVA). Petit déjeuner 3,65
€. Menu du jour 7,80 €.
Logé dans une maison ancienne, cet hôtel, construit dans les années
1920, est d’intérêt historique. Les chambres sont toutes décorées
différemment et certaines sont mansardées. Le restaurant sert une
cuisine traditionnelle honnête.

Points d’intérêt
 ATELIER DE CHILLIDA

Calle Azpikoetxe
✆ +34 943 731 210
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 15h30 à 17h30, le
week-end de 10h à 14h et de 16h à 18h. Fermé le mardi.

http://www.renfe.es
http://www.urolagaraia.com
mailto:mirandaola@urolagaraia.com
http://www.hotelmauleon.com


Après le « Chillida Leku » à Hernani, voici le « Chillida Lantoki » à
Legazpi, une nouvelle fois dédié au sculpteur basque Eduardo
Chillida, mort en 2002. Sur plus de 1000 m2 et deux étages, le travail
de l'artiste y est expliqué et retracé au moyen de vidéos et photos. On
est toutefois un peu déçu qu'aucune des oeuvres ne soit exposée.

 PARC ET FORGE DE MIRANDAOLA
Telleriarte
✆ +34 943 730 428
www.lenbur.com
mirandaola@lenbur.com
Dans le quartier de Telleriarte, à 3 km du centre historique de
Legazpi. Musée ouvert de 10h à 18h, jusqu’à 19h les jours fériés ;
fermé le mardi. Spectacle à la forge tous les dimanches, d’avril à
octobre, et les premiers dimanches du mois, de novembre à mars, de
midi à 14h.Visites guidées sur rendez-vous préalable.
Dans le parc, un parcours de plus de 15 lieux liés à l’industrialisation
raconte l’histoire de la classe ouvrière dans les années 1950. Le
musée du Fer basque et de la Forge authentique initie le visiteur aux
techniques de la transformation du fer, depuis près de 1 000 ans
jusqu’aux technologies les plus récentes. Le parc accueille également
un restaurant et une boutique de la fondation Lenbur.

OÑATE (OÑATI)
Oñate signifie « lieu où abondent les collines ». La ville est considérée
comme la plus belle agglomération du Pays basque, en raison de son
héritage architectural. Oñate est une ville seigneuriale. Elle fut la
capitale d’un comté régi par des seigneurs contre lesquels ses
habitants se révoltèrent à plusieurs reprises, jusqu’en 1845, année où
la ville a été intégrée au Guipuzcoa. Surnommée la « Tolède
basque » par le grand peintre Inacio de Zuloaga, Oñate regorge de
palais, d’églises, de monastères de styles Renaissance, plateresque,
gothique… Entre 1548 et 1901, elle avait même son université, aussi
illustre que celle de Salamanque ou de Valladolid. Aujourd'hui, la
petite ville se visite avec plaisir, d'autant plus qu'elle se trouve à
quelques kilomètres des somptueux parcs d'Aizkorri et sanctuaire
d'Arantzazu.

http://www.lenbur.com
mailto:mirandaola@lenbur.com


Transports
 COMPAGNIE PESA

C/ Gurtubay
✆ +34 902 101 210
www.pesa.net
atencionusuario@pesa.net
Ligne San Sebastían-Bergara-Arrasate-Oñati.

Pratique
 CENTRE D'INFORMATION ET D'INTERPRETATION DU

DEBAGOIENA. SANCTUAIRE D'ARANTZAZU
Arantzazu
✆ +34 943 718 911
www.turismodebagoiena.com
turismo@debagoiena.com
Ouvert en été tous les jours de 10h à 14h et de 15h à 18h30 ; en hiver
week-ends et ponts de 10h à 14h.
Informations sur la région Debagoiena, notamment Oñati, le
Sanctuaire d'Arantzazu et le Parc Naturel d'Aizkorri.

 OFFICE DU TOURISME
San Juan, 14
✆ +34 943 783 453
www.oinati.net
turismo@oinati.net
Derrière la place principale, près de la rivière. Ouvert en été de 10h à
14h et de 15h30 à 19h30, le samedi de 10h à 14h et de 16h30 à
18h30, dimanche de 10h à 14h ; en hiver, de 10h à 13h et de 16h à
19h, le week-end de 11h à 14h.
Visites guidées des différents édifices de la ville, également
renseignements sur les grottes d'Arrikrutz et le Parc Naturel d'Aizkorri.
Demandez la brochure "O ! Oñati", extrêmement bien faite.

Hébergement – Restaurants
 HÔTEL-RESTAURANT ARANTZAZU

Barrio Aránzazu, C/ Auzoa - à 10 minutes d'Oñati
✆ +34 943 781 313
www.hotelsantuariodearantzazu.com

http://www.pesa.net
mailto:atencionusuario@pesa.net
http://www.turismodebagoiena.com
mailto:turismo@debagoiena.com
http://www.oinati.net
mailto:turismo@oinati.net
http://www.hotelsantuariodearantzazu.com


info@hotelsantuariodearantzazu.com
Chambre double de 58 € à 87 €. Petit déjeuner 5 €, menu du jour 14
€. Wi-fi gratuit.
Dormir au coeur d'Arantzazu devient possible grâce à cet excellent
hôtel. Pendant trois siècles, c'était une auberge de pèlerins, depuis
2008, l'établissement s'est converti en hôtel 3 étoiles. Les chambres,
épurées et propres, préservent toutefois l'atmosphère générale de
recueillement. Le bâtiment, dont l'entrée est recouverte d'un
revêtement de tôle cuivrée, s'intègre parfaitement dans le paysage
surprenant et mystique du sanctuaire. Malgré ses airs de couvent, on
y trouve tout de même un spa complet. Enfin, le restaurant sert de
bons petits plats, d’un excellent rapport qualité-prix.

 HOTEL-RESTAURANT ETXE-AUNDI
Sur la route de Mondragón.
Torreauzo auzoa, 9
✆ +34 943 781 956
www.etxeaundi.com
reservas@etxeaundi.com
Chambre double à partir de 60 €. Restaurant fermé le dimanche soir,
le lundi et à Noël.
Cette élégante demeure abrite 11 chambres à la décoration
charmante et soignée. En rénovant le bâtiment, les propriétaires ont
pris le parti de mettre en valeur le caractère rustique de la bâtisse, en
aménageant des escaliers ouverts, qui laissent voir les murs de pierre
originels. Le restaurant sert une cuisine traditionnelle à la présentation
recherchée. Vous aurez l'occasion de goûter aux pimientos braisés ou
aux langoustines à la plancha du chef Iker Basurko.

Points d’intérêt
Dans la région d'Onati, vous pouvez pratiquer un grand nombre de
sports : spéléologie, escalade, pêche, randonnée, cyclisme,
parapente ou saut à l'élastique...

 GROTTES D'ARRIKRUTZ
Araotz, à 2 km d'Onati.
arrikrutz@oinati.org

mailto:info@hotelsantuariodearantzazu.com
http://www.etxeaundi.com
mailto:reservas@etxeaundi.com
mailto:arrikrutz@oinati.org


Ouvert du mardi au dimanche. De mars à mai, et octobre 10h à 14h et
15h à 18h. De juin à septembre, jusqu'à 19h. De novembre à février
jusqu'à 17h. Entrée adulte 8 €, enfant 6 €. Renseignements à l'office
de tourisme d'Onati.
Ouvertes depuis peu, ces grottes ont été l'un des sites pionniers
d'exploration spéléologiques, archéologique et paléontologique au
Pays Basque. On y a notamment découvert le squelette complet d'un
lion des cavernes... Une visite guidée d'une heure explique, entre
autres, comment l'eau a sculpté la roche, les formations géologiques
remarquables du lieu, ainsi que l'importance d'Arrikrutz dans le
contexte de l'histoire de la spéléologie.

 PARC NATUREL D’AIZKORRI
✆ +34 943 251 015
Au centre de la chaîne de montagne Aizkorri, qui comprend les deux
sommets les plus hauts du Pays basque, s’étend ce parc naturel qui
fait frontière avec l’Alava.
Au cœur de ses 18 000 hectares de montagnes et de forêt naissent
les fleuves Oria, Urola et Deba. On y trouve également le tunnel de
San Adrian, grotte naturelle qui, tout au long de l’histoire, a servi de
voie d’accès entre le Guipúzcoa et l’Álava, et qui est une étape
importante du chemin de Saint-Jacques-de-Compostelle. Les
possibilités de parcours y sont immenses et vous feront découvrir une
faune et une flore très riches et très variées. Renseignements aux
offices de tourisme d'Onati et d'Arantzazu.

 SANCTUAIRE D’ARANTZAZU
Arantzazu
Ouvert tous les jours de 8h à 20h. Entrée gratuite.
Situé à 9 km du village, entouré par les monts Akaitz (1 324 m) et
Aizkorri (1 544 m), le sanctuaire d'Arantzazu s’inscrit dans un site
imposant et grandiose par sa radiale verticalité. Sa Vierge, découverte
en 1468 par un berger, incite les habitants à construire une humble
chapelle. Les franciscains s’y installent ensuite. Victime de plusieurs
incendies, l'édifice est reconstruit à plusieurs reprises. En 1950, les
architectes Saenz de Oiza et Laorga entreprennent de créer une
basilique, pour remplacer le bâtiment antérieur devenu trop petit.
Arantzazu devient alors l'une des œuvres d’architecture



contemporaine les plus importantes du Pays basque. Sa couleur grise
s’harmonise avec les immenses parois rocheuses des monts qui
l’entourent. Le sculpteur Jorge Oteiza a conçu la façade, où une Pieta
s'interroge sur la souffrance, et 14 apôtres représentent l'humanité.
Passées les lourdes portes de fer d'Eduardo Chillida, la basilique
révèle le retable Lucio Munoz, 600 mètres carrés de panneaux de
bois polychrome, avec au centre la petite Vierge du XIIIe siècle. Les
vitraux ont été conçus par Xabier Alvarez de Eulate, tandis que les
peintures autour de la Vierge et dans la crypte ont été réalisées par
Xabier Egana et Nestor Basterretxea. A voir absolument pour son
originalité architecturale et sa situation naturelle exceptionnelle.
A voir également, Gandiaga Topagunea, un centre culturel créé à
partir de l'ancien séminaire, imaginé pour accueillir des réunions
propices au dialogue et à la rencontre.
Prenez aussi le temps de visiter le Misterio, le petit bâtiment situé
entre la Basilique et Gandiaga Topagunea. Il tient son nom, "mystère",
de la sculpture de Jorge Oteiza qui s'y trouve.

Manifestations
 Fin mai ou début juin : procession du Corpus Christi, célébrée
depuis le XVe siècle, avec des personnages représentant le Christ,
saint Michel et les apôtres, entourés de danseurs. La date varie
chaque année en fonction de la semaine sainte.
 Septembre : une semaine avant les fêtes de saint Miguel a lieu,
dans les prairies d’Oñati, le concours international de chiens de
berger. Le dressage de chiens par les bergers basques est devenu un
sport traditionnel qui donne lieu à d’importantes compétitions, qui sont
même retransmises à la télé.

PROVINCE DE VISCAYA - BIZKAIA
D’une superficie de 2 217 km2 et peuplée par 1 146 421 habitants, la
province de Biscaye est limitée à l’est par celle de Guipúzcoa et au
sud par celle d’Alava. Son littoral s’étend d’Ondarroa à la capitale
Bilbao. Sur 80 km de falaises et de plages de sable fin, plusieurs
petits villages de pêcheurs se succèdent : Ondarroa, Lekeitio,
Elantxobe, Mundaka, Bermeo, ou encore, plus résidentiels, Bakio et



Sopelana. La Biscaye devint une seigneurie, El Senorio de Viscaya,
en 888, après la bataille légendaire de Padura, qui opposait les
Biscayens aux troupes asturléoniennes du roi Alonso III, vaincues et
poursuivies jusqu’en Alava, où elles laissèrent une épée plantée dans
la pierre. C’est d’ailleurs de là que l’ancien village de Padura tire son
nom actuel d’Arrigorriaga (« les pierres incarnées »). Les Biscayens
nommèrent celui à qui ils devaient cette éclatante victoire premier
seigneur de Biscaye : le jeune noble Lope Fortun, de Mundaka,
surnommé le Seigneur Blanc en raison de ses origines maternelles
écossaises dont il avait hérité la blondeur. C’est en 1876 que naquit la
nouvelle organisation politique qui fit de la Biscaye une province
dépendante de la Castille, mais avec une législation et un
gouvernement propres. De nos jours, l’intérieur de la région est plutôt
industrialisé, à l’exception d’Urdaibai (réserve de la biosphère,
territoire d’intérêt écologique) et de la vallée d’Arratia, aux paysages
pittoresques et sereins et aux villages entièrement consacrés à
l’élevage. La Biscaye doit son grand développement économique à
l’exploitation, dans le passé, de mines de fer et à la sidérurgie. La
révolution industrielle et les échanges avec la France et l’Angleterre,
au XIXe siècle, ont favorisé la construction de beaux bâtiments et de
petits palais résidentiels dans Bilbao et ses alentours. Le plus joli
chemin pour atteindre Bilbao est celui qui longe la côte de Biscaye.
Par la route C-6212, vous traverserez de nombreux villages de
pêcheurs : Ondarroa, Lekeito, Ea, Elantxobe, Laga et Laida, Urdaibai
(réserve naturelle), Guernica, la ville martyre, Mundaka, célèbre dans
le milieu des surfeurs, Bermeo et Bakio, des coins plus touristiques.
Plages, montagnes, lieux magiques et inespérés, gastronomie : voilà
le programme qui vous attend.

ONDARROA
Ce port de 12 000 habitants a gardé son aspect d’autrefois. Toutes les
maisons des arrantzales (pêcheurs) sont ornées de balcons en bois
couverts de fleurs. La pêche constituait au XIXe siècle l’activité
économique principale : thon, langouste, merlu, sardine… grâce à une
flotte étonnamment diversifiée pour un si petit port. Les habitants
d’Ondarroa ont démontré leur vaillance au cours de l’histoire,
notamment en 1638, quand ils portèrent secours à la ville de San



Sebastián assiégée par l’armée française et réussirent, avec
seulement une trentaine d’hommes, à couler trois bateaux ennemis.

Transports
 BIZKAIBUS

Ligne A-3915 Bilbao-Durango-Ondarroa. Départs toutes les heures de
7h40 à 21h40.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Kofradi Zaharra, Erribera, 9
✆ +34 946 831 951
Fax : +34 946 833 514
www.learjai.com
turismoa@learjai.com
Ouvert du 15 septembre au 14 juin, vendredi et samedi de 10h30 à
13h30 et de 16h à 19h, dimanche et fêtes de 10h30 à 14h30 ; du 15
juin au 14 septembre, du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à
19h, dimanche et fêtes de 10h30 à 14h30.

Hébergement
 GÎTE RURAL HARIZPE

Txambete
✆ +34 946 832 367, +34 615 730 615
Fax : +34 946 832 367
www.harizpe.com
agroturismoharizpe@gmail.com
Chambre double avec salle de bains 45 €, hors IVA. Petit déjeuner 4
€.
Dans une construction toute neuve de style traditionnel, à 10 minutes
du centre urbain d’Ondarroa. La propriété possède ses propres vignes
pour produire du txakoli. Organisation d’activités en relation avec la
mer (pêche, balade, canoë, plongée…), cadre apaisant avec vue sur
la nature et le village. Mise à disposition de V.T.T et balades dans les
environs.

 URKIXA BEKOA
Barrio Asterrika

http://www.learjai.com
mailto:turismoa@learjai.com
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✆ +34 946 833 323
zlurkixa@euskalnet.net
Chambre double 40 €, hors IVA. Petit déjeuner 5 €. Fermé la
deuxième quinzaine du mois d’août. A 3 km sur la route côtière vers
Lekeitio, à Berriatua.
Une grande villa de 5 chambres avec vue sur la mer, ensoleillées, au
mobilier rustique. En prime, on peut déguster des produits de la ferme
sur la terrasse. Léger inconvénient pour certains : la salle de bains est
commune. Accueil chaleureux.

Manifestation
 14-17 août : fête en l’honneur de la Vierge Andra Mari. Matchs de
pelote basque, sports ruraux, txistularis, danses, régates et
dégustation de marmitako (plat à base de thon) sur le port.

Points d’intérêt
 CONFRÉRIE DE SANTA CLARA

Ce bâtiment a été construit en 1920, dans le style médiéval conforme
à l’ensemble architectural du site. Vous le découvrirez dans la vieille
ville, dans les environs du vieux pont Zubi-Zaharra.

 ÉGLISE SANTA MARIA
Ce très bel édifice de style gothique tardif domine l’embouchure de la
rivière. On peut admirer ses très belles gargouilles et un ensemble de
sculptures représentant des personnages mythiques de la cour
médiévale des Mamus.

 PONT ZUBI-ZAHARRA
Un des symboles de la ville. Construit en 1795, en pierre, il était venu
remplacer le vieux pont de bois qui jusqu’alors remplissait son office,
mais il a malheureusement souffert de nombreuses destructions et
reconstructions. Son état actuel date de 1953.

 TOUR ETXEANDIA
Cette tour a dû être en son temps une très luxueuse maison
seigneuriale, car elle garde les airs d’un véritable palais urbain du
XVIIe siècle. Sa récente découverte est due au hasard, puisqu’elle est
apparue, à la grande surprise des gens de la ville, sous la façade d’un
immeuble que l’on voulait réhabiliter.

mailto:zlurkixa@euskalnet.net


 TOUR LIKONA
Tour de pierre construite aux alentours de 1500 puis reconstruite à
diverses occasions. De sa première jeunesse, elle conserve
cependant les deux entrées ornées d’arcs ogivaux et les fenêtres des
étages supérieurs. Mais son intérêt réside dans le fait que la mère de
saint Ignace de Loyola y est née.

Dans les environs
On peut visiter l’ermitage Saint-Jean-Baptiste à Berriatua, la maison-
tour d’Arancibia et la Pena de Santa Cruz. C’est aussi à partir
d’Ondarroa qu’on peut aller voir les sites préhistoriques de la grotte de
Golkolau et le gisement paléolithique d’Armina.

LEKEITIO
A 8 km d’Ondarroa. Lekeitio a été déclarée ville seigneuriale en 1325,
par la Senoria de Biscaye, Maria Diaz de Haro. Pendant des siècles,
l’économie de la ville a été basée sur les activités maritimes, qu’elle
partageait même avec les corsaires.
Lekeitio est située dans une merveilleuse baie, dominée à gauche par
un impressionnant cap et bordée sur la droite par l’embouchure de la
rivière Lea. A l’autre bout de la baie s’étendent, avec élégance, ses
trois plages et l’île Saint-Nicolas, à laquelle on accède à marée basse
et qui protège son port des attaques de la mer.
Très animée en été, Lekeitio attire les touristes séduits par sa jolie
plage, son vieux quartier aux ruelles tortueuses et son église Sainte-
Marie (XVe siècle), de style gothique. Sur le port, les vieux ateliers de
réparation de barques continuent leur activité comme par le passé.
Lekeitio a conservé ses traditions basques : la kaixarranka est une
danse surprenante, pratiquée pendant les fêtes de San Pedro, fin juin.
Le dantsar, en frac et chapeau haut de forme, danse sur un coffre en
bois posé sur les solides épaules de huit marins du village, vêtus de
bleu marine.

Transports
 BIZKAIBUS
✆ +34 902 22 22 65
Ligne A-3512 Bilbao-Lekeitio par l’autoroute (45 minutes). Départs
toutes les heures. Les points de départ étant variables, se renseigner



à Bizkaibus.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Independentzia Enparantza
Barandiaran Aretoa
✆ +34 946 844 017
Fax : +34 946 844 167
www.lekeitio.com
udala@lekeitio.com
Fermé le mercredi. Ouvert du lundi au samedi de 10h30 à 13h30 et de
16h à 19h, dimanche et fêtes de 10h30 à 14h30. Du 15 juin au 14
septembre, ouvert du lundi au dimanche de 10h à 14h et de 16h à
20h.
Visites de la ville et visite thématique autour de la pêche sur le bateau
Playa de Ondarzabal.

Hébergement
 CAMPING LEAGI

km 1 à Mendexa
Carretera Lekeitio-Mendexa
✆ +34 946 842 352
Fax : +34 946 243 420
www.campingleagi.com
11,50 € l’emplacement pour une tente et une voiture, 5,10 € par
personne et 4,60 € par enfant.
Avec une belle vue sur Lekeitio. Egalement des bungalows pour 4 à 5
personnes (94,50 €). Bonne option car Lekeitio ne propose pas
d’hébergement vraiment bon marché.

 HÔTEL BEITIA
Avenida Pascual Abaroa, 25
✆ +34 946 840 111
Fax : +34 946 842 165
www.hotelbeitia.com
Chambre simple 45 €, double 63 €, hors IVA. Petit déjeuner 7 €.
D’architecture moderne des années 1920, c’est un hôtel 2-étoiles
familial depuis trois générations. Véritable élément du patrimoine de

http://www.lekeitio.com
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Lekeitio, le Beitia est tellement ancré dans la culture locale qu’il est
même mentionné dans une chanson populaire. Il dispose également
d’un restaurant avec terrasse, spécialisé en cuisine basque
traditionnelle.

 HÔTEL EMPERATRIZ ZITA
Santa Elena Etorbidea
✆ +34 946 842 655
Fax : +34 946 243 500
www.aisiahoteles.com
Chambre simple de 52 à 65 €, double de 67 à 103 €, hors IVA. Petit
déjeuner 9 €.
Hôtel 3-étoiles balnéaire construit sur les ruines de l’ancien palais
d’Urribaren, où séjourna la dernière impératrice austro-hongroise Zita.
L’hôtel propose des soins de thalassothérapie. Pour se requinquer
avant de reprendre la route !

 HÔTEL METROKUA
Playa Karraspio
Mendexa
✆ +34 946 844 980
www.metrokua.com
info@metrokua.com
Chambre simple de 56 à 80 €, double de 70 à 100 €, IVA inclus.
Un hôtel 2-étoiles qui fait penser à une maison de vacances privée.
Situé sur la plage de Karraspio à Lekeitio, il est aménagé et décoré
avec beaucoup de goût, dans le genre balnéaire chic et moderne.
Tout le confort avec des petits plus bien agréables : connexion
Internet, garage privé et terrasse-solarium avec vue imprenable sur la
baie de Lekeitio. Une chambre est aménagée pour les personnes à
mobilité réduite.

 HÔTEL ZUBIETA
Portal de Atea
✆ +34 946 843 030
Fax : +34 946 841 099
www.hotelzubieta.com
hotelzubieta@hotelzubieta.com

http://www.aisiahoteles.com
http://www.metrokua.com
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Chambre simple de 63 à 85 €, double de 80 à 103 €, hors IVA. Petit
déjeuner 10,50 €. Accès personnes à mobilité réduite.
Un peu en dehors de la ville, 12 chambres simples, 8 doubles avec
salon et 4 appartements. Un charmant environnement champêtre pour
cet hôtel 3-étoiles à la décoration soignée. Les poutres apparentes, à
l’intérieur et à l’extérieur, lui donnent beaucoup de charme. Tout
confort, avec TV satellite, coffre-fort, bibliothèque, terrasse…

Restaurants
 GOITIKO

Foru Enparantza
✆ +34 946 843 103
Fermé le mercredi et tout le mois de janvier. Compter 30 €.
Endroit idéal pour déguster de très bons poissons et sa spécialité,
l’araignée de mer.

 MESÓN ARROPAIN
Inigo de Artieta, ertobidea 5.
Barrio de Arropain
✆ +34 946 243 183
Compter 60 €. Menu du jour 12 €, dégustation 42 €.
Recettes traditionnelles régionales dans une ambiance populaire bon
enfant.

 ZAPIRAIN
Igualdegi, 3
✆ +34 946 840 255
Fermé le mardi. Compter entre 40 et 50 €.
La meilleure soupe de poisson de la région ! Essayez également leur
superbe marmitako, recette basque par excellence.

Manifestations
 29 juin : la Saint-Pierre. A cette occasion, on peut assister à une
danse surprenante la kaixarranka, au cours de laquelle le dantsari, en
frac et chapeau haut de forme, danse sur un coffre en bois posé sur
les solides épaules de huit marins du village, vêtus de bleu marine.
 Du 1er au 8 septembre : San Antolin. La fête des oies. Lors de cette
fête traditionnelle un peu « barbare », on attache une oie à une corde



au-dessus de la mer et les jeunes du pays doivent rester accrochés le
plus longtemps au cou de la bête avant de tomber dans l’eau.
Evidemment, l’oie finit décapitée !

Points d’intérêt
 ÎLE DE SAINT-NICOLAS

On y accède à pied, à marée basse, pour découvrir les restes d’un
couvent franciscain.

 MONASTERE ALDE ZAHARRA
Près de l’église Sainte-Marie, on découvrira l’ensemble, humble et
magique, du monastère dominicain Alde Zaharra, fondé en 1368. De
style Renaissance avec des éléments gothiques et baroques, il est
entouré de diverses curiosités de la rue : ici un porche tripartite
ancien, là une mosaïque du XXe siècle et une porte en bois massif
décorée de motifs étoilés en acier… Un petit concentré d’artisanat
régional digne des plus grands maîtres. A côté du monastère se
trouve l’édifice le plus ancien de Lekeitio, la tour Zaharra, qui faisait
partie de l’ancienne muraille de la ville.

 PLAGE DE KARRASPIO
Un peu en dehors de la ville, elle est accessible à pied, à marée
basse. Bordée d’une forêt, c’est une très belle plage à l’aspect encore
sauvage.

 PORT
La promenade sur le port a son charme à toute heure, que ce soit de
bon matin, lors de la préparation des bateaux et des terrasses de
café, dans la journée, où les multiples activités battent leur plein, ou
bien le soir, lorsque habitants et touristes animent les quais jusque
tard dans la nuit. Allez jusqu’au bout de la jetée pour embrasser du
regard la baie protégée, d’un côté, et le village niché dans ce bout de
Pays basque, de l’autre.

Dans les environs
Depuis Lekeitio, prenez la route C-6312 en direction de Guernica
(Guernika en basque). Bifurquez vers Ea et Elantxobe. 10 km plus
loin, après avoir traversé de nombreuses collines, se profile Ea, au



bas d’une vallée. C’est un tout petit village, avec une charmante place
et une ruelle menant tout droit à la mer.

ELANTXOBE
Le village d’Elantxobe est enfoui au bas d’une falaise, au cœur de la
réserve de biosphère Urdaibai. Ses maisons sont disposées en
escaliers sur une pente très accidentée. Le port et le village ont deux
entrées différentes, mais les voitures ne peuvent pas circuler dans la
rue qui relie directement l’une à l’autre. Il est surprenant de voir
comme les hommes ont su s’adapter à un environnement magnifique
mais très particulier ! Les vieux pêcheurs continuent de sortir en mer,
après une lampée de txakoli… On fête la Vierge du Carmen le 16 et le
22 juillet. Les barques, en procession avec celles des ports voisins de
Mundaka et Bermeo, font le tour de l’île d’Azaro. Il s’agit de
commémorer un litige ancien à propos de la propriété de l’île.

Hébergement – Restaurants
 HOTEL PENSION ITSASMIN OSTATUA

32 Nagusia
ELANTXOBE
✆ +34 946 276 293
www.itsasmin.com
info@itsasmin.com
Comptez 50 € la chambre double et 5 € le petit-déjeuner buffet.
Un petit hôtel de 12 chambres avec tout le nécessaire pour passer un
week-end enchanteur. Le petit-déjeuner est très copieux.

 HOTEL-RESTAURANT ERMINTXO
Elejalde Auzoa, à Natxitua-Ea
ELANTXOBE
✆ +34 946 277 700
Fax : +34 946 277 751
www.euskalnet.net/ermintxo
ermintxo@euskalnet.net
A 3 km, sur la route qui vient de Lekeitio. Compter 59 € la chambre
double et 48 € la simple. Repas entre 30 et 40 €. Fermé le mardi et en
novembre.

http://www.itsasmin.com
mailto:info@itsasmin.com
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Un hôtel-restaurant niché dans le minuscule village de Natxitua, dans
un environnement particulièrement serein : champs, terrasse et jardin
fleuri. Huit chambres douillettes et confortables, avec balcon et vue
exceptionnelle sur la mer et la campagne. Excellents poissons frais
servis dans la salle à manger, avec toujours vue sur la mer. Et des
desserts maison tellement délicieux que les gens du coin viennent
parfois uniquement pour s’en régaler !

 RESTAURANT MAKUES
Bidekalea, 2
ELANTXOBE
✆ +34 946 276 127
Fermé le mardi. Menus de 18 € et 25 €.
Situé dans la partie supérieure du village, et à 20 m de l’hôtel du
même nom, il est possible d’admirer ce charmant port tout en
dégustant les mets de la cuisine traditionnelle, notamment
d’excellents poissons et viandes.

Point d’intérêt
 PLAGES

ELANTXOBE
Les plages de Laga et de Laida sont deux joyaux abrités entre
avancées de terre et langues de sable. A la plage de Laida se trouve
la ría Gernika, grande étendue de sable à marée basse : une
rencontre inattendue.

Shopping
Afin de continuer le voyage une fois rentré chez soi, voici quelques
adresses pour rapporter de petits souvenirs culinaires de la région :

 JUAN AMAILOBEITIA
Laka Goiko Baserria, à Berriatua
ELANTXOBE
✆ +34 946 139 178
Vente de txakoli de Biscaye.

 LANEKO COOPERATIVA
Poli Okamika
Gizaburuaga



ELANTXOBE
✆ +34 946 842 026
Vente de cidre et de conserves de légumes.

 PATXI BASKARAN
Santa Maria Baserria
Barinaga Markina-Xemein
ELANTXOBE
✆ +34 946 166 231
Vente de fromages.

 TATE GOZOTEGIA
Abesua, 3
Markin-Xemein
ELANTXOBE
Vente de cocottes de Markina.

RÉSERVE DE BIOSPHÈRE D’URDAIBAI
Vous venez d’entrer sur le territoire d’Urdaibai, déclaré d’intérêt
écologique par l’Unesco et faisant partie du programme MAB (Man
and Biosphere). Urdaibai comprend tout le territoire qui borde
l’embouchure de la Gernika. Un programme de développement très
strict y contrôle l’expansion touristique. Sur environ 25 km2, la réserve
protège une grande diversité de paysages. Ses habitants, très ouverts
et chaleureux, comptent sur vous pour préserver cette zone. Le long
de l’estuaire, mares et lacs alternent avec les bancs de sable. A
l’intérieur, chênaies, campagnes, vallées, bois d’ormes, hêtres,
cerisiers, bruyères, pins, eucalyptus, pâturages… Urdaibai est un
refuge pour divers animaux et les oiseaux migrateurs : échassiers,
hérons, aigles pêcheurs… Dans les espaces ouverts : poules d’eau,
pinsons, hiboux, aigles. Dans les bosquets : putois, rats d’eau, visons.
Dans les pinèdes : sangliers, fouines, chats sauvages, renards,
écureuils… Un grand nombre d’espèces font leur apparition en avril et
en mai, puis en septembre et en octobre. Urdaibai, ce sont aussi les
grottes de Santimamiñe et la forêt enchantée d’Oma. La meilleure
façon de découvrir la réserve, c’est de la visiter en barque,
accompagné d’un guide expérimenté qui vous en commentera tous
les aspects. La réserve d’Urdaibai comprend 22 communes, dont 12



sont incluses dans leur totalité et donc protégées : Mundaka,
Sukarrieta, Busturia, Murueta, Forua, Gernika-Lumo, Ajangiz,
Mendata, Arratzu, Kortezubi, Gautegiz-Arteaga et Elantxobe. La
biosphère s’étend de Bermeo à Ibarrangelu, d’ouest en est.

Transports
 BIZKAIBUS

Ligne A-3513 Bilbao-Lekeitio. Cette ligne dessert les principales villes
qui bordent la réserve d’Urdaibai.

 TRAIN EUSKOTREN
Ligne Bilbao-Bermeo. Dessert les gares de Gernika, Mundaka et
Bermeo.

Pratique
 PATRONATO DE LA RESERVA DE LA BIOSFERA

Palacio Udetxea, à Gernika-Lumo
✆ +34 946 257 125
Fax : +34 946 257 253
www.urdaibai.org
urdaibai@ej-gv.es
Ouvert en été du 15 juin au 15 septembre, du lundi au vendredi de
8h30 à 14h30 ; le reste de l’année, du lundi au jeudi de 8h30 à 13h30
et de 15h à 17h30, le vendredi de 8h30 à 14h30.
Des excursions sont organisées par les offices du tourisme de
Gernika, Bermeo, Mundaka et Mendata.

Hébergement – Restaurants
Rive droite
A partir de Laida, continuez jusqu’à Gauztegui-Arteaga, à 5 km.
Prenez la direction Elantxobe-Ibarrangelu, passez ensuite un
croisement. 800 m plus loin se présente une grande bâtisse de deux
étages :

 RESTAURANT LEZIKA
Basondo, 8, à Kortezubi
CORTÉZUBI – KORTEZUBI
✆ +34 946 252 975

http://www.urdaibai.org
mailto:urdaibai@ej-gv.es


Fermé le mardi, sauf au mois d’août. Compter 30 €.
A 300 m des grottes de Santimamiñe, un sympathique caserio du
XVIIIe siècle où l’on peut manger en plein air. Spécialité de la cuisine
basque traditionnelle, viandes et poissons à la braise, desserts et
salades de la maison.

 TXOPEBENTA
Barrio Basetxetas
GAUTÉGUIZ DE ARTEAGA – GAUTEGIZ ARTEAGA
✆ +34 946 254 923, +34 629 455 079
Fax : +34 946 254 923
txopebenta@terra.es
Chambre double de 47 à 53 €. Petit déjeuner 6 €. Accès handicapés.
Wi-fi gratuit.
Le mobilier et les murs offrent un magnifique mélange de pierre, bois,
liège, rails de train. Les chambres sont charmantes. Il y a un coin
cheminée dans le salon. L’accueil est chaleureux. L’ensemble mérite
d’être vu.

Rive gauche
Direction Mundaka sur la BI-635 :

 ITURBE
Barrio Altamira
BUSTURIA
✆ +34 946 186 491, +34 636 328 135
www.nekatur.net/iturbe
agroiturbe@euskalnet.net
De 46 à 66 €. 6 chambres doubles avec salle de bains. Cuisine
équipée. Wi-fi gratuit.
Une belle cheminée dans la salle de repos. Dans les hauteurs, une
jolie maison rénovée indépendante avec un mélange de pierres et de
belles boiseries. Il est possible de participer à la récolte des fruits.

Points d’intérêt
 FORÊT ENCHANTÉE D’OMA

A 5 minutes des grottes, dans la vallée d’Oma. Laissez la voiture sur
le parking des grottes et du restaurant. Prenez le chemin à droite (en

mailto:txopebenta@terra.es
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face du restaurant Lezika, à côté des grottes). Un chemin peu visible
de 2 ou 3 km mène dans la forêt.
Cet espace dédié au land art, où l’art joue avec la nature, est l’œuvre
du peintre et sculpteur basque Ibarrola : toute une étendue de pins
aux troncs peints de couleurs et de motifs variés.
Selon votre position, vous y découvrez les formes les plus diverses :
lèvres donnant un baiser, personnages, mains, yeux, pics enneigés,
enfants… La perception varie également selon les saisons.

 GROTTES DE SANTIMAMIÑE
Depuis Lekeitio, 5 km avant Guernica, prendre la direction de
Kortezubi. Fermées au public.
Elles ont été découvertes en 1916 par des enfants qui jouaient au
pied du mont Erezonar (412 m). Leurs peintures rupestres datent de
plus de 13 000 ans.

GUERNICA (GERNIKA-LUMO)
Guernica, ville martyre de la guerre civile espagnole, inspiratrice du
célèbre tableau de Picasso, est la capitale politique de Biscaye. C’est
dans cette ville que le Parlement basque avait l’habitude de tenir ses
réunions. Symbole de la résistance basque pendant la guerre civile
contre Franco, cette ville a été choisie, pour son plus grand malheur,
pour première cible civile et bombardée.
Le 27 avril 1937, en quatre heures seulement, plus de 1 600 de ses
habitants ont été tués et la ville détruite. Située au centre d’Urdaibai,
c’est une petite ville moderne (elle a été entièrement reconstruite
après les bombardements), sans grand charme mais dont
l’importance réside dans le symbole de paix et de mémoire qu’elle est
devenue.

Transports
Train
 EUSKOTREN

www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Ligne Bilbao-Gernika-Bermeo. Départs toutes les heures. Compter
2,40 € le trajet ou 4,15 € l’aller-retour.

http://www.euskotren.es
mailto:attcliente@euskotren.es


Bus
 BIZKAIBUS
✆ +34 902 222 265
www.bizkaia.net
info@bizkaia.net
Ligne A-3514 : Bilbao-Amorebieta Etxano- Gernika. Ligne A-3515 :
Bilbao-Amorebieta Etxano-Gernika-Bermeo, au départ de la station
Abando/Geltokia (Hurtado Amézaga 1) à Bilbao. Ligne A-3513 :
Bilbao-Hospital Galdakao-Gernika-Lekeitio. Ligne A-3523 : Bilbao-
Hospital Galdakao-Gernika-Aulestia-Lekeitio, au départ de la gare
routière de Bilbao (Andenes Interiores). Compter 2,25 € le trajet.

Voiture
Depuis Bilbao, suivre la A-8, en direction de San Sebastián jusqu’à
Amorebieta-Etxano, puis la BI-637. Soit un trajet de 33 km. Depuis
Bermeo, suivre la BI-631.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Artekale, 8
✆ +34 946 255 892
Fax : +34 946 253 212
www.gernika-lumo.net
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h (en continu
en juillet et août), le dimanche de 10h à 14h.
L’office organise des visites guidées de la ville, d’une durée de 1
heure, 2,27 € par personne, ainsi que des visites thématiques autour
du bombardement de 1937, de 1 heure 30, pour le même tarif. L’office
vous propose également un billet unique pour les musées, à 5,25 €.
De nombreux sentiers de randonnées commencent à la Casa de
Juntas, indiqués par le symbole de la feuille de chêne.

Hébergement
 ALBERGUE GERNIKA ATERPETXEA

Kortezubi Bidea, 9
✆ +34 946 258 403
Fax : +34 946 270 675
www.alberguegernika.com

http://www.bizkaia.net
mailto:info@bizkaia.net
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13 € par personne, 12 € pour les pèlerins. Réception ouverte de 10h à
13h et de 16h à 21h.
L’auberge propose exclusivement des dortoirs de 4 à 8 lits.

 HOTEL BOLIÑA
Barrenkale, 3
✆ +34 946 250 300
Fax : +34 946 250 304
www.hotelbolina.net
recepcion@hotelbolina.net
De 40 € à 50 €, la chambre double et de 35 € à 45 € la simple. Petit-
déjeuner inclus. Wi-fi gratuit. Restaurant avec menu de 12 € et 22 €.
Environ 16 chambres avec salle de bains, télévision et téléphone.
L’hôtel dispose également d’une bodega.

 HÔTEL GERNIKA
Carlos Gangoiti, 17
✆ +34 946 250 350
Fax : +34 946 255 874
www.hotel-gernika.com
Chambre simple 53 €, double 81 €, hors taxe. Petit déjeuner 6 €.
En plein centre-ville, avec vue sur les montagnes environnantes et un
très joli jardin. Les chambres, sans charme, sont toutefois
confortables et pratiques. Un peu cher quand même.

 PENSION AKELARRE
Barrenkalea, 5
✆ +34 946 270 197, +34 656 762 217
Fax : +34 946 270 675
www.hotelakelarre.com
akelarre@hotelakelarre.com
Chambre simple de 32 à 40,50 €, double de 42 à 54 €, taxe incluse.
Petit déjeuner 4,50 €.
Pension de 17 chambres, avec TV. Terrasses et salon à disposition.

Restaurants
 BASERRI MAITEA

Atxondoa
✆ +34 946 253 408

http://www.hotelbolina.net
mailto:recepcion@hotelbolina.net
http://www.hotel-gernika.com
http://www.hotelakelarre.com
mailto:akelarre@hotelakelarre.com


www.baserrimaitea.com
A Forúa, à 5 minutes de Guernika
Ouvert de 13h à 15h30 et de 21h à 23h. De mai à octobre, fermé le
dimanche soir ; de novembre à avril, fermé tous les soirs, sauf
vendredi et samedi. Menus de 47 à 63 €.
Située à l’écart de la ville, au-dessus d’Urdaibai, une belle ferme
restaurée, du XVIIIe siècle, où les serveuses sont vêtues du costume
régional. Bons poissons à la braise et cidre accompagneront votre
repas. Pains faits maison.

 ZIMELA
Carlos Gangoiti, 57
✆ +34 946 251 012
Compter entre 50 et 60 €. Menu du jour 17 €.
Le restaurant le plus couru de Guernica, où la tradition revisitée fait la
joie des grandes occasions. Viandes à la braise, poissons et fruits de
mer de saison.

http://www.baserrimaitea.com


Manifestations
 26 avril : commémoration du bombardement de Guernica. Journée
internationale de la culture et de la paix.
 Du 14 au 16 août : San Roque. Aurresku d’honneur (hymne basque
dansé), txistus, sokamatura.
 Matchs de cesta punta (pelote basque avec un gant tressé), tous
les lundis à 17h.
 Marchés. Un arrière-pays très riche alimente le marché du lundi de
ses produits fermiers. Marché traditionnel le samedi. Le marché le
plus important se tient le dernier lundi d’octobre.

Points d’intérêt
 ARBRE DE GUERNICA

Casa de Juntas, Allende Salazar, s/n
www.quandpicassopeintguernica.fr.gd
Ouvert de 10h à 14h et de 16h à 18h.
Symbole de liberté et de l’histoire basque, le vieux chêne de Guernica
se trouve dans les jardins de la Casa de Juntas. Sérieusement
endommagé par le bombardement, il n’est plus que l’ombre de lui-
même. Toutefois, en signe d’espoir, deux autres arbres y ont été
plantés pour lui succéder.

 CASA DE JUNTAS - BATZARRETXEA
Allendesalazar
✆ +34 946 251 138
Fax : +34 946 256 428
batzar.etxea@bizkaia.net
Ouvert tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 18h. De juin à
septembre jusqu’à 19h. Entrée libre.
Dans ce petit parc, non loin de l’arbre de Guernica, ou plutôt de ce
qu’il en reste après les bombardements de 1937, les seigneurs de
Biscaye juraient le respect des privilèges des communes. A l’intérieur,
la salle des assemblées est ornée de beaux vitraux et de portraits de
personnalités de la vieille noblesse basque.

 FONDATION-MUSEE DE LA PAIX
Foru Plaza, 1

http://www.quandpicassopeintguernica.fr.gd
mailto:batzar.etxea@bizkaia.net


✆ +34 946 270 213
Fax : +34 946 258 608
www.bakearenmuseoa.org
museoa@gernika-lumo.net
Fermé le lundi toute l’année. Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h
et de 16h à 19h, le dimanche de 10h à 14h ; en été, du mardi au
samedi de 10h à 19h, le dimanche de 10h à 15h. Entrée 4 €, tarif
réduit 2 €.
Un musée-mémorial qui évoque le bombardement de Guernica, en
1937, et qui milite à sa façon pour la paix dans le monde.

 FRONTON JAI-ALAI
Carlos Gangoiti, 14
✆ +34 946 255 892
Un des principaux frontons de la région. Il comporte une grande
sculpture de joueurs de cesta punta, variante très impressionnante de
la pelote basque. Ce fronton donne lieu aux compétitions les plus
importantes du Pays Basque.

 MUSÉE EUSKAL HERRIA
Allende Salazar, 5
✆ +34 946 255 451
Fax : +34 946 257 415
www.bizkaia.net/euskalherriamuseoa
info@bizkaia.net
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 11h à 15h, les jours fériés de 11h à 14h30 et de 16h à
20h. Fermé le lundi. Entrée 3 €, tarif réduit 1,50 €.
Situé dans le palais baroque Alegría, le musée s’intéresse aux
différents aspects de la géographie, de la politique, de l’économie et
de la langue basque. Il propose également une présentation détaillée
d’artistes basques de toutes les époques. Didactique !

 PARC DES PEUPLES D’EUROPE
Près de la Casa de Juntas
Ouvert tous les jours de 10h à 19h et jusqu’à 21h en été.
Il réunit les œuvres de deux sculpteurs de talent : Henry Moore avec
La Grande Figure, toute dorée, et Eduardo Chillida avec Gure

http://www.bakearenmuseoa.org
mailto:museoa@gernika-lumo.net
http://www.bizkaia.net/euskalherriamuseoa
mailto:info@bizkaia.net


Aitarenetxea (La Maison de notre père). Au nord du parc s’étend une
végétation arboréale ouverte tandis que le sud accueille les quatre
écosystèmes du Pays Basque cantabrique.

MUNDAKA
Situé de l’autre côté de l’embouchure de Guernica, dans l’estuaire qui
porte son nom, Mundaka est mondialement connu pour le surf,
pratiqué en été par une jeunesse internationale et dorée. Le village,
de 1 700 habitants, a un port minuscule avec une digue d’où s’étend
une vue sur l’embouchure majestueuse de Guernica, avec ses belles
vagues qui déferlent lentement. Dans le centre du village, les rues
sont si étroites que certaines communiquent par des passages. Les
maisons de pêcheurs font bon ménage avec les maisons à blason.
Depuis l’atalaya (mirador), on apprécie la grandeur des vagues de la
mer Cantabrique, qui ont conquis les fans de surf, et la petite île
d’Izaro.

Mundaka et le surf
Mundaka est une des capitales mondiales du surf, connue
pour sa vague gauche parfaite, considérée comme l’une des
meilleures d’Europe, d’une longueur de près de 400 m. Avec
la danse des marées et des courants, la célèbre vague
parfaite a disparu en 2004. En 2005, l’étape des
championnats du monde a été annulée. Heureusement, en
2006, la vague est revenue ainsi que la compétition. Car,
chaque année, fin septembre et début du mois d’octobre, se
déroule à Mundaka l’une des étapes du World Champion Tour
masculin. Cette épreuve réunit les plus grands surfeurs du
monde pour une compétition mensuelle dans les plus beaux
spots de la planète : Australie, Tahiti, Japon, Afrique du Sud,
Fiji, Californie, Sud-Ouest de la France, Brésil et, enfin,
Hawaï, la dernière étape.
Au terme d’une année, celui qui a cumulé le plus de points au
cours des différentes compétitions devient champion du
monde de surf. Chaque compétition gagnée donne droit à une
forte prime d’argent, versée par les organisateurs et sponsors



(grandes marques de surfwear). Les surfeuses concourent
également dans une catégorie spéciale.
En général, les Australiens et les Hawaïens, qui bénéficient à
demeure d’excellentes conditions de pratique, sont les
gagnants les plus réguliers de ces championnats.
 Pour tout savoir sur les prochains championnats :
www.billabongpro.com

Transports
Train
 EUSKOTREN
✆ +34 902 543 210
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Ligne Urdaibai-Bilbao-Bermeo. Départs toutes les 30 minutes.
Compter 2,40 € le trajet ou 4,15 € l’aller-retour.

Bus
 BIZKAIBUS
✆ +34 902 22 22 65
www.bizkaia.net
info@bizkaia.net
La ligne A-3515 Bilbao-Amorebieta Etxano-Gernika-Bermeo de la
compagnie Bizkaibus dessert Mundaka. Départ de Bilbao depuis la
station Abando/Geltokia (Hurtado Amézaga, 1), départ de Mundaka à
Goiko Kalea, 40. Départs de 6h30 à 22h toutes les 30 minutes. 2,25 €
le trajet.

Voiture
Mundaka est situé à 40 km de Bilbao, à 90 km de Donostia-San
Sebastián et de Vitoria-Gasteiz. L’aéroport de Loiu est à 25 km.
Attention ! Garez-vous sur les parkings des alentours. En saison, le
village est vite saturé et la police veille.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Kepa Deuna

http://www.euskotren.es
mailto:attcliente@euskotren.es
http://www.bizkaia.net
mailto:info@bizkaia.net


✆ +34 946 177 201
Fax : +34 946 177 201
www.mundaka.org
turismo.mundaka@bizkaia.org
Ouvert du mardi au samedi de 10h30 à 13h30 et de 16h à 19h,
dimanche et fêtes de 11h à 14h.

Hébergement
 AUBERGE DE JEUNESSE ISLA KALE

Bañutegi Kalea
✆ +34 946 876 071
www.islakale.com
info@islakale.com
De 12 à 14 € par personne, ou de 16 à 18 €, selon la saison, avec le
petit déjeuner. 3 dortoirs de 12 personnes.
Située dans le village, près de la chapelle Santa Katalina et de la mer,
cette grande bâtisse, construite en 2002, comporte également un bar-
restaurant avec écran géant, un gymnase et une salle de sport tout
équipée. Possibilité de pension complète. Chambre (avec salle de
bains) pour personnes à mobilité réduite. Etablissement neuf et
propre. Accueil sympa et international.

 CAMPING BUNGALOWS PORTUONDO
Portuondo Auzoa,
✆ +34 946 877 701
Fax : +34 946 877 828
www.campingportuondo.com
conta@campingportuondo.com
De 5,10 à 5,70 € par personne, l’emplacement de 10,70 à 11,50 €,
bungalow de 59,20 à 107,10 € (de 1 à 3 chambres).
Situé face à la mer, le camping propose toutes les commodités, dont
tables et barbecue, machine à laver et piscine.

 HOTEL ATALAYA
Itxaropen kalea, 1
✆ +34 946 177 000
Fax : +34 946 876 899
www.atalaya.es

http://www.mundaka.org
mailto:turismo.mundaka@bizkaia.org
http://www.islakale.com
mailto:info@islakale.com
http://www.campingportuondo.com
mailto:conta@campingportuondo.com
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reservas@atalayahotel.es
De 105 à 115 € la chambre double et de 84 à 92 € la simple.
Promotions le week-end (disponibles sur le site internet). Wi-fi gratuit.
Charmant hôtel en face de la mer. Refait à neuf en 2008, il est tout
confort !

 HÔTEL EL PUERTO
Portu Kalea, 1
✆ +34 946 876 725
Fax : +34 946 876 726
www.hotelelpuerto.com
info@hotelelpuerto.com
Chambre double de 69 à 75 €, hors IVA. Petit déjeuner 7 €. Animaux
admis.
Dominant le port, l’hôtel se trouve dans une jolie villa blanche,
ancienne maison de pêcheurs, restaurée en 1988. Tout y est coquet
et neuf. Les 11 chambres, avec salle de bains, télévision, téléphone et
vue sur la mer, sont grandes et confortables. Terrasse agréable sur le
port pour prendre un verre. Wi-fi gratuit.

 HÔTEL KURUTZIAGA JAUREGIA
Kurtzio Kalea, 1
✆ +34 946 876 925
Fax : +34 946 177 012
www.kurutziagajauregia.com
hotel@kurutziagajauregia.com
Chambre simple de 40 à 54 €, double de 50 à 76 €, taxe comprise.
Petit déjeuner 6 €. Animaux bienvenus.
Ce petit hôtel, dont le nom basque signifie « le palace de la croix »,
est logé dans la vieille maison-tour Simitur, ou maison des Pirates,
située au cœur du village. L’édifice, joliment restauré, dans les tons
mauve et blanc, dispose de 22 chambres. Wi-fi gratuit.

 HÔTEL MUNDAKA
Florentino Larrinaga
✆ +34 946 876 700
Fax : +34 946 876 158
www.hotelmundaka.com

mailto:reservas@atalayahotel.es
http://www.hotelelpuerto.com
mailto:info@hotelelpuerto.com
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hotelmundaka@euskalnet.net
Chambre simple de 44 à 54 €, double de 62 à 78 €, IVA incluse. Petit
déjeuner 7,5 €.
Petit hôtel de 19 chambres, dans un bâtiment classé implanté au
cœur du village. La décoration est chaleureuse, l’accueil impeccable
et l’hôtel veille à l’environnement. Une bonne adresse, avec cafétéria,
jardin, wi-fi…

Restaurants
Autour du port et de la rue principale, de nombreux restaurants
proposent des menus du jour honnêtes à des prix très raisonnables
(environ 10 €).

 LA FONDA
Plaza Olazábal
✆ +34 946 876 543
Menu du jour 12 €.
Agréable petit restaurant de cuisine familiale.

 RESTAURANTE PORTUONDO
Portuondo, 1
✆ +34 946 877 701
Menu du jour 17 €. A la carte compter 35 €. Fermé le lundi.
Restaurant panoramique sur la baie d'Urdaibai avec une grande salle
au 1er étage. Cuisine basque et poissons à la braise, salades et
desserts maison.

Points d’intérêt
D’un côté, l’église Santa María, au portail Renaissance, domine
l’estuaire depuis le promontoire où elle est située. A l’autre extrémité,
l’ermitage Santa Catalina fait de même. Le port constitue le centre-
ville de Mundaka. Il est possible de visiter les édifices qui l’entourent,
par exemple la Bibliothèque, logée dans un ancien abattoir puis
hôpital pour les pèlerins de Saint-Jacques-de-Compostelle, ou encore
la mairie (ouverte de 9h à 15h), avec sa décoration intérieure et son
superbe portique.

 CALVAIRE DE KURTZIO

mailto:hotelmundaka@euskalnet.net


Datant du XVIIe siècle, il se dresse sur la place de Plazatxo. C’est un
calvaire de la Renaissance qui, d’un côté, représente un Christ
crucifié et, de l’autre, une Vierge à l’Enfant.

 ÉGLISE DE SANTA MARÍA
Charmante église du XVIe siècle, où les plus fervents viennent
vénérer une relique de l’apôtre saint Pierre. Elle est surmontée d’une
tour néogothique qui existait déjà au XIe siècle.

 ERMITAGE DE SANTA CATALINA
Basamortu
Edifice de style gothique de transition, avec un remarquable portique
Renaissance. En raison de son emplacement stratégique sur un
promontoire, plusieurs bâtisses, dont on peut admirer les vestiges
aujourd'hui, y ont été construites tout autour (hôpitaux, fort).

 PLAGE DE LAIDA
Très belle plage de sable fin située de l’autre côté de l’embouchure.
C’est de là que l’on aperçoit les surfeurs. Pour y aller, vous pouvez
prendre le bateau qui fait la navette tout l’été. Se renseigner sur les
horaires à l’office du tourisme.

 VIEUX PORT
Petit mais très beau. C’est vraiment un plaisir que de s’y installer pour
regarder les petites embarcations et les enfants du village en train de
jouer. Un petit air nostalgique.

Manifestations
 Aratuste (carnaval) : les personnages déguisés traditionnels sont
Atorrak (hommes) et Lamiak (femmes).
 23 juin : solstice d’été. On fait un grand feu où l’on brûle la sorcière,
au son du txistu, la flûte basque.
 29 juin : fête de la Saint-Pierre, patron de Mundaka.
 22 juillet : Madalena (la Madeleine) est la fête du jumelage entre
Mundaka, Bermeo et Elantxobe.
 Le dernier week-end d’août : Euskal Jaiak, fêtes basques.
Musique, tournoi de sports ruraux, régate de traînières, défilés… le
tout évidemment en basque ! Une bonne occasion pour approcher



cette culture trop méconnue.
 Octobre : championnat du monde de surf.
 1er novembre : jour du txakoli (vin de la région).
 25 novembre : fête de Santa Katalina (la Sainte-Catherine),
célébrée dans l’ermitage du même nom.

Sports et loisirs
 MUNDAKA SURF SHOP

Paseo Txorrokopunta, 10
✆ +34 946 876 721
Fax : +34 946 876 721
www.mundakasurfshop.com
info@mundakasurfshop.com
Pour pratiquer le surf, contacter Mundaka Surf Eskola, qui loue tout le
matériel utile et organise cours et stages.

BERMEO
Sur la jolie place Sabino Arana, se trouvent la mairie du XVIIIe siècle
et l’église Santa María. Le musée du Pêcheur est installé dans la tour
d’Ercilla. En dehors de la vieille ville, le cloître gothique du couvent
San Francisco (1357) mérite d’être vu. Le 22 juillet, se déroulent les
madalenak de Bermeo, une procession maritime qui rallie l’île d’Izaro,
Elantxobe et Mundaka, afin de commémorer la fin d’un litige entre les
habitants de ces villes et ceux de Bermeo. Port de pêche encore actif,
Bermeo abrite quelques chantiers de construction navale, que l’on
peut visiter.

Transports

Train
 EUSKOTREN
✆ +34 946 880 357
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
La ligne 3 Bilbao-Bermeo. Départs toutes les 20 minutes. Arrêt Kai
Bidea. Compter 2,40 € le trajet ou 4,15 € l’aller-retour.

Bus

http://www.mundakasurfshop.com
mailto:info@mundakasurfshop.com
http://www.euskotren.es
mailto:attcliente@euskotren.es


 BIZKAIBUS
✆ +34 902 22 22 65
www.bizkaia.net
info@bizkaia.net
Ligne A-3515 : Bilbao–Amorebieta Etxano–Gernika–Bermeo. Départ
toutes les 30 minutes. Ligne A-3527 : Bilbao–Mungia–Bermeo (le plus
rapide). Départs toutes les heures.

Voiture
 Depuis Gernika, suivre la BI-635.
 Depuis Mungia, suivre la BI-63.
 Depuis Bakio, suivre la BI-301.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Lamera, s/n
✆ +34 946 179 154
Fax : +34 946 179 159
www.bermeo.org
turismoa@bermeo.org
Ouvert en été du lundi au samedi de 10h à 20h, le dimanche de 10h à
13h et de 16h30 à 19h30 ; en hiver, du lundi au samedi de 10h à 14h
et de 16h30 à 19h30, le dimanche de 10h à 14h.

Hébergement
 ARTIKETXE

Artike, 16
✆ +34 946 885 629
Maison d’hôtes. Chambre double de 38 à 43 €. Petit déjeuner 4 €.
Dans un caserio récent, 6 chambres doubles avec salle de bains,
salle de repos avec TV et trois terrasses. Le petit déjeuner est préparé
avec les produits de la ferme.

 HOSTAL TORRE ERCILLA
Talaranzko Kalea, 14. 1°
✆ +34 946 187 598, +34 628 486 748
torrercilla@euskalnet.net
De 55 à 67 €, la chambre double. Petit déjeuner 7 €.

http://www.bizkaia.net
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Idéalement située dans le vieux quartier, à deux pas du port et des
plages, cette pension familiale bien tenue offre 4 chambres
confortables avec salle de bains. Salon, terrasse et Wi-fi. Accueil
chaleureux.

 HÔTEL TXARAKA
Almide Bildea
✆ +34 946 885 558
Fax : +34 946 885 164
Chambre simple 53 €, double 72 €, hors taxe. Petit déjeuner 7 €.
Un des rares hôtels de la ville. Prix raisonnable.

 LUR DEIA
Maison d’hôtes. Artike Auzoa
✆ +34 666 477 665
www.lurdeia.com
lurdeia@lurdeia.com
Chambre double 65 €, appartement 85 €, hors taxes.
Situé au cœur de la réserve d’Urdaibai, le Lur Deia est comme un
refuge, niché dans une bâtisse ancienne, en pierre. Il offre une vue
sublime sur la nature environnante avec, en toile de fond, l’océan.
Idéal pour le repos.

Restaurants
 JOKIN JATETXEA

Eupeme Deuna, 13
✆ +34 946 884 089
www.restaurantejokin.com
Fermé le dimanche soir. Menu dégustation 42 €, à la carte compter 60
€.
Très agréable terrasse donnant sur le port, ce port où le chef du Jokin
s’approvisionne en poissons frais pour servir une cuisine de saison de
qualité.

 RESTAURANT AGUIRRE
Lopez de Haro, 5
✆ +34 946 880 830
Fermé le mercredi, sauf en été. Menu du jour 12 €, menu dégustation
30 €.

http://www.lurdeia.com
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Dans le centre-ville, un établissement de référence en matière de
cuisine pour les habitants de Bermeo. Excellents poissons et fruits de
mer.

Points d’intérêt
 AITA GURIA

Sur le port
✆ +34 946 17 91 54
www.aitaguria.bermeo.org/
aitaguria@bermeo.org
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 14h, le samedi de 10h à 14h et
de 16h à 19h, dimanche et fêtes de 11h à 14h. Entrée 5 €, tarif réduit
4 €, enfants 3 €.
Visite d’un baleinier basque du XVIIe siècle, du pont aux cales.

 ÉGLISE ET COUVENT DE SAN FRANCISCO
Plaza Tarasca
Cette église est surtout intéressante pour son cloître gothique, qui est
l’unique cloître d’un couvent médiéval de toute la Biscaye. Le couvent,
quant à lui, a souffert de grands remaniements tout au long de son
histoire jusqu’à être transformé en marché de ventes en gros. Ces
deux monuments sont parmi les plus anciens de la région.

 ÉGLISE SAINTE-EUFÉMIE
Plaza de la Iglesia, S/n
Temple gothique qui fut le témoin des serments que les rois prêtaient
aux fors (tribunaux) de Biscaye. L’intérieur abrite le sépulcre des
Mendoza, de style gothique flamboyant.

 TOUR ERCILLA ET MUSÉE DU PÊCHEUR
Plaza Torrontero, s/n
✆ +34 946 881 171
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 14h15. Fermé les lundis et jours fériés. Entrée 3 €,
tarif réduit 1,50 €. Entrée libre le dernier jeudi du mois.
C’est l’une des rares tours érigées à l’intérieur de la ville. Elle abrite
aujourd’hui le musée du Pêcheur, qui nous convie à faire plus ample
connaissance avec cette cité aux traditions maritimes. Ex-voto,

http://www.aitaguria.bermeo.org/
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maquettes, instruments de pêche nous racontent l’histoire d’un peuple
qui naît et qui vit de la mer.

 VIEUX PORT ET FONTAINE PORTU-ZAHARRA
En flânant dans les petites ruelles aux maisons de pêcheurs
multicolores, vous rencontrerez sûrement la plus vieille fontaine de
Biscaye, la fontaine Portu-Zaharra. Construite au XVIe siècle, elle
fournissait de l’eau potable à tous les bateaux qui mouillaient au port.
On peut encore y voir le blason de Charles V et celui du seigneur de
Biscaye.

Manifestations
 Mai : foire au poisson.
 23 et 24 juin : fête de la Saint-Jean, grand feu sur la place du village
et pèlerinage à l’ermitage de San Juan de Gaztelugatxe.
 29 juin : fête de la Saint-Pierre, pèlerinage en bateau à l’île d’Izaro.
 22 juillet : les Madalenak de Bermeo, procession maritime qui rallie
l’île d’Izaro, Elantxobe et Mundaka, afin de commémorer la fin d’un
litige entre les habitants de ces villes et ceux de Bermeo.
 Août : festival international de folklore et semaine internationale de
la musique.
 Du 8 au 16 septembre : fêtes de Bermeo en l’honneur de sa sainte
patronne, Notre-Dame de Almike. On peut assister à de nombreuses
processions, régates, jeux ruraux… Les fêtes s’achèvent le 16
septembre, jour de la Sainte-Eufemie.

Sports et loisirs
Sachez que l’on peut pratiquer la plongée sous-marine dans la région.
Renseignements à l’office du tourisme de Bermeo ou sur Internet :
www.buceoeuskadi.com

 HEGALUZE
Dans le vieux port
✆ +34 677 256 092, +34 666 791 021
www.hegaluze.com
info@hegaluze.com

http://www.hegaluze.com
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Cette société propose des promenades en bateau le long de la côte
basque, pour admirer baleines et dauphins, pratiquer la pêche à la
bonite et de la plongée sous-marine. Possibilité de louer le bateau
pour environ 195 € de l’heure.

Dans les environs
En quittant Bermeo, par la route BI-301 en direction de Bakio, à 3 km,
faites un petit crochet à droite pour pousser jusqu’au cap de
Matxitxako et ses deux phares. C’est le point le plus saillant de toute
la côte biscaïenne, un lieu de promenade magnifique aux espaces
couverts de fougères et de résineux.

 ERMITAGE DE SAN JUAN DE GAZTELUGATXE
Accès par la BI-3101. A 12 km de Bermeo en direction de Bakio.
Messes les 23 et 24 juin, 31 juillet, 29 août et 31 décembre.
L’ermitage est ouvert le samedi matin pendant la Semaine sainte et
en été.
Renseignements dans les offices du tourisme de Bakio et de Bermeo.
Il se trouve au cœur du biotope protégé de Gaztelugatxe, d’une
superficie de 158 hectares, entre Bakio, à l’ouest, et le cap de
Matxitxako de Bermeo, à l’est, d’où la vue est impressionnante. En
longeant la côte de falaises, on aperçoit deux îlots rocheux de couleur
claire, accidents géologiques rares dans la région. C’est là, au
sommet du premier îlot, Gaztelugatxe, que se trouve perché le
sublime ermitage de San Juan, auquel on accède par un pont et un
interminable escalier de 231 marches. La fondation de ce site
religieux est attribuée aux templiers. Selon la légende, c’est saint Jean
Baptiste qui serait à l’origine de son emplacement, puisque c’est là
qu’il arriva après avoir débarqué de Bermeo. Il aurait même laissé
l’empreinte de ses pas, aujourd’hui à moitié effacée, à l’endroit où se
trouve l’entrée de l’ermitage, et c’est pourquoi les habitants de
Bermeo s’y rendent en procession le jour de la Saint-Jean. Sa
légende, son site magnifique empreint de mystère et le savoir-faire de
ses bâtisseurs rendent indispensable la visite de l’ermitage de San
Juan.

BAKIO (BAQUIO)



A 35 minutes à peine en voiture de Bilbao, Bakio est caché entre deux
pinèdes. Sa plage magnifique, ses airs de petit village, son
microclimat méditerranéen et son vin blanc local, le txakoli, ont déjà
séduit de nombreux Bilbainos, qui y élisent résidence en été.
Que ce soit pour surfer sur les vagues de l’océan, déguster un bon
poisson ou bronzer sur une plage immense, Bakio est idéal pour
profiter des trésors de la côte basque.

Transports
Bus
 BIZKAIBUS
✆ +34 902 222 265
www.bizkaia.net
info@bizkaia.net
Ligne A-3518 Bilbao-Mungia-Bakio (la plus rapide) et ligne A-3517
Bilbao-Derio-Mungia. Départs de Bilbao sur la Plaza Moyua (face à la
banque Barclays), toutes les 30 minutes. Départs de Bakio, à Benta
Alde, face à l’office du tourisme. Compter 2,25 € le trajet.

 TAXI MUNGIA
✆ +34 944 800 909

Voiture
 De Mungia, suivre la BI-2101.
 De Bermeo, suivre la BI-3101.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Lehendakari Agirre Plazea, 3
✆ +34 946 193 395
Fax : +34 946 193 161
www.bakio.org
turismo@bakio.org
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h (jusqu’à 20h
en été), le dimanche de 10h à 14h.
Possibilité de visites de caves de txakoli. Egalement randonnées et
itinéraires, à pied et à V.T.T, dans la région. Demander les brochures.

http://www.bizkaia.net
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 POINT D’INFORMATION TOURISTIQUE
San Pelaiako Bide Nagusia, 48
✆ +34 946 195 721
Fax : +34 946 193 161
turismoplaya@bakio.org
Ouvert du 15 juin au 15 septembre, tous les jours de 10h à 20h.

Hébergement
 GÎTE BASARTE

Urkitzaurralde, 4
✆ +34 946 194 562, +34 605 026 115
www.basarte.net
basarte@basarte.net
Chambre de 80 à 100 €, hors taxe. Petit déjeuner 5 €.
A 1,5 km de la plage, en pleine nature, le gîte Basarte est entouré de
vignes. Idéal pour les amateurs de bonne chère, car les activités
proposées tournent autour du vin !

 GÎTE BISALDE
Zubiaurrealde, 39 A
✆ +34 946 193 019, +34 639 212 355
www.nekatur.net/bisalde
bisalede@telefonica.net
Chambre double de 57 à 67 €, appartement de 75 à 95 €, hors taxe.
Petit déjeuner 3,31 €.
Un superbe gîte rural donnant sur la mer. Cheminées dans les
chambres, décoration agréable, jardin et barbecue… Bref, un lieu
idéal pour une halte reposante. Vente de produits maison, également
pour les gourmands !

 HOSTELERIA DEL SEÑORIO DE BIZKAIA
Ibarratorre, 3
✆ +34 946 194 725
Fax : +34 946 194 725
hostbizkaia@hosteriasreales.com
De 48 € à 68 €.
En plein centre historique, entouré d’un jardin, cet hôtel de charme
situé dans une villa en pierre au toit rouge et aux balcons blancs
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propose 16 chambres, toutes avec salle de bains, télévision et
téléphone. Parking, musique et accueil aimable. L’hôtel est situé près
de la plage, et l’on peut y loger avec son chien.

 PENSION ARIMUNE
Bentako Plazea, 1
✆ +34 946 194 022
Fax : +34 946 193 043
www.bakio.com
bakio@bakio.com
Chambre double 95 €, avec petit déjeuner. Menu du jour 25 €, menu
dégustation 40 € (hors taxe).
Dernière maison typique du bord de mer, dont l’histoire de famille se
lit sur tous les murs. Cette charmante petite pension, à l’aspect cosy
et à l’accueil très sympathique, est la meilleure adresse de Bakio.

Restaurants
Au bout de la promenade qui longe la plage, des bars-restaurants
proposent des menus du jour entre 11 et 15 €. Très bon rapport
qualité-prix.

 RESTAURANT ENEPERI
San Pelaio, 80.
A San Juan de Gaztelugatxe. En face de l'ermitage.
✆ +34 946 194 065
Fax : +34 946 193 417
www.eneperi.com
Fermé du dimanche soir au mardi. Menu 33 €, à la carte compter 50
€.
Le restaurant incontournable de Bakio, à quelques encablures de
l’ermitage de Gaztelugatxe, sur la route côtière. Produits régionaux
cuisinés selon la meilleure tradition, dans un environnement des plus
agréables.

 RESTAURANT GOTZON
Luzarrago Bidea, 2
✆ +34 946 194 043
gotzon@bakio.com
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Fermé le lundi et tout le mois de janvier. Menu du jour 12 €, menu
dégustation 40 €. A la carte, compter de 45 à 50 €.
Un des classiques de Bakio. Une cuisine novatrice mais traditionnelle,
très appréciée des gens du pays. Pain fait maison !

Points d’intérêt
 CAVES DE TXAKOLI

L'une des productions les plus importantes de Biscaye. L’office du
tourisme met à votre disposition une liste des caves qui se visitent et
des activités proposées.

 ERMITAGE DE SAN PELAYO
Très bel ensemble de style roman, daté du Xe siècle. Il présente un
très grand portique avec un toit en bois qui recouvre tout son
périmètre. On peut le visiter.

Dans les environs

ARMINTZA
Un peu avant Bakio, dans un environnement verdoyant, un très joli
petit village marin où les falaises tombent dans l’océan. Si vous avez
du temps, n’hésitez pas à vous dévier de votre route pour faire un tour
dans le port et, pourquoi pas, déguster des langoustes, une spécialité
du coin. On y trouve aussi quelques petits bars à pintxos et raciones.

BILBAO (BILBO)
Bilbao (360 000 hab.), capitale de Biscaye, est une grande ville
industrielle mais plaisante. Fondée en 1300 par don Diego de Haro,
Bilbao, à l’origine un village d’agriculteurs et de pêcheurs, est
rapidement devenue un grand port de commerce et une cité prospère.
C’est de cette époque florissante que datent les grandes maisons
seigneuriales, construites par la bourgeoisie bilbaine et que l’on peut
encore admirer dans le quartier de Néguri. Aujourd’hui, Bilbao s’est
développée autour du fleuve Nervión, dans une vallée entourée de
monts d’où s’échappe la fumée noire des fabriques, au grand dam
des habitants. Depuis l’installation à Bilbao du musée Guggenheim,
l’image du bateau ancré dans la ría est devenue l’emblème d’une ville,
qui, à la faveur du boom touristique, s’est brusquement soumise à un
traitement de chirurgie esthétique.



Jusqu’en 1997, le tourisme représentait à peine 3 % du PIB du Pays
basque. Il est passé à plus de 4 %, grâce aux seuls effets bénéfiques
de l’apparition du musée Guggenheim, qui soulève l’enthousiasme de
tous. Les hôtels de Bilbao affichent régulièrement complet et on doit
dévier le flux des touristes sur les hébergements des alentours. Quant
au musée des Beaux-Arts, il a vu doubler le nombre de ses visiteurs.
Du coup son entrée, de gratuite, est devenue payante, depuis qu’il a
entièrement été réaménagé.

Transports
Avion
 AÉROPORT INTERNATIONAL DE BILBAO

Carretera Asua-Erletxe à Loiu.
✆ +34 902 404 704, +34 944 869 663
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A 12 km de Bilbao, 103 km de Donostia-San Sebastián, 46 km de
Vitoria-Gasteiz.
Une vingtaine de compagnies aériennes nationales et internationales
desservent l’aéroport. Parmi les destinations : La Corogne, Alicante,
Almería, Barcelone, Bruxelles, Dublin, Dusseldorf, Francfort, les
Canaries, Jerez de la Frontera, Lanzarote, Lisbonne, Londres, Madrid,
Milan, Munich, Palma de Mallorca, París, Saint Jacques de
Compostelle...
L'aéroport de Bilbao est situé à 12 km de la ville de Bilbao, il est le
plus important du Nord du pays. Le nouveau terminal, inauguré en
2000 et designé par Santiago Calatrava (prix national d'architecture,
Calatrava a dessiné entres autres l'Auditorium de Tenerife, la gare de
Liège, le Pont de l'Europe à Orléans et en projet, Ground Zero de New
York) a une forme d'un oiseau en plein vol, d'ailleurs, l'aéroport est
surnommé « La Paloma » (le pigeon). Ce nouveau terminal compte
plus de 3 000 places de parking, 36 comptoirs de facturation et 12
portes d'embarquement. Le bâtiment s'étale sur deux étages, le hall
des départs au deuxième étage et le hall des arrivées au premier.
 Parking de l'aéroport : 0,50 € demi-heure, 0,70 € la deuxième demi-
heure, toute la journée 12 €.

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es


 Objets perdus : contacter le comptoir des informations générales,
Tél. 0034 944 869 663.
 Point d'information : À la sortie de l'aéroport. Du lundi au vendredi
de 7h30 à 23h et samedi et dimanche de 8h30 à 23h.

Bus
 GARE ROUTIÈRE - TERMIBÚS

Estación de Autobuses Garellano Termibús
Gurtubay, 1
✆ +34 944 395 077
Elle connecte les principales villes d’Espagne et assure la liaison avec
la gare d’Hendaye plusieurs fois par jour. Accès depuis la station de
métro San Mamés ou de la ligne de Cercanias de la RENFE. Pour
faire le tour de la ville, il faut prendre le bus n° 56 : Sacré-Cœur-
Zamacola-Campo Muelle-Urrazuratia-Ribera-Arenal-Place d’Espagne-
Gran Vía-Gregorio Revilla-Alameda Urquijo.

Train
 ESTACIÓN DE ABANDO RENFE

Hurtado de Amezaga
Plaza Circular
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Départs nationaux et internationaux. Il faut cependant savoir que les
chemins de fer ne sont pas très développés, et souvent il vaut mieux
prendre le bus, moins cher et plus rapide.

 EUSKOTREN
Atxuri, 6
✆ +34 944 019 900
www.euskotren.es
attcliente@euskotren.es
Le réseau de trains du Pays Basque. Il dessert de nombreuses villes
de Biscaye et Guipúzcoa depuis San Sebastián (7,20 €).

Bateau
Ferry Bilbao-Portsmouth.

http://www.renfe.es
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 COMPAGNIE P&O EUROPEAN FERRIES
✆ +34 944 839 494
www.poferries.com
customer.services-calais@poferries.com
Bureau d’information à l’office du tourisme de Santurtzi, avenida
Cristóbal Murrieta.

Voiture
Attention aux heures de pointe, vers 19h, qui provoquent, comme
partout ailleurs, d’énormes embouteillages. L’autoroute A-8 rejoint
San Sebastián et Santander, en 1 heure environ. La A-68 mène à
Vitoria-Gasteiz en 1 heure. Pour aller dans le centre de la ville,
prendre la direction Plaza Federico Moyua, Gran Vía.

Métro
 MÉTRO BILBAO
✆ +34 944 254 000
www.metrobilbao.com
info@metrobilbao.net
Le métro fonctionne de 6h à 23h et les week-ends en été 24h/24. Le
billet coûte 1,30 € pour une zone, 1,45 € pour deux zones et 1,55 €
pour trois zones. Le billet à la journée, avec trajets illimités sur
l’ensemble du réseau, coûte 4 €.
Moyen de communication facile et très sûr, le métro dessert toutes les
agglomérations de la rive droite, depuis Plentzia jusqu’au vieux
quartier de la capitale. La ligne 2 arrive jusqu’à Portugalete, du côté
de la rive gauche. Le look futuriste des bouches de métro est dû à
Norman Foster. 

Tramway

Cartes de transport
 Bilbao Card. Cette carte permet d’utiliser les transports de
Bilbao (Bilbobús, funicular de Artxanda, ascensor de la Salve,
Euskotren et métro de Bilbao) et donne droit à des réductions
dans les musées, visites guidées, restaurants, théâtres, etc.
Vous pouvez choisir un forfait de 1, 2 ou 3 jours (6 €, 10 € et
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12 €). Points de vente : offices du tourisme et auberges de
jeunesse.
 Creditrans. C’est une carte économiquement avantageuse,
valable pour tous les transports de la ville. Le principe : vous
achetez un crédit et le montant de chaque trajet effectué est
débité. Vous pouvez l’acheter dans les bureaux de tabac
(estancos), les distributeurs automatiques de la banque locale
(BBK) ou dans les cabines de vendeurs du loto. Elle coûte 5
€, 10 € ou 15 €.

 EUSKOTRAN
Buenos Aires, 9
✆ +34 900 151 206
www.euskotran.es
attcliente@euskotren.es
Passages toutes les 5 minutes, de 6h à 23h.
Quelques années à peine après son inauguration, le tramway de
Bilbao est devenu un moyen de transport écologique fort agréable. Il
relie Atxuri à Basurto, en passant par Ribera, Arriaga, Abando, Pío
Baroja, Uribitarte, Guggenheim, Abandoibarra, Euskalduna, Sabino
Arana et San Mamés. Attention, il est silencieux et on ne l’entend pas
arriver. Le trajet coûte 1,15 €. Le billet à la journée coûte 3,15 €.

Autobus
 AUTOBUS URBAINS (BILBOBUS)
✆ +34 944 484 080
www.tcbilbao.com
tcsa@tcbilbao.com
Ces bus rouges desservent tous les quartiers de la ville.

 FUNICULAIRE D’ARTXANDA
Carretera de Artxanda à Santo Domingo, n° 27
✆ +34 944 454 966
Départ toutes les 15 minutes du lundi au samedi de 7h15 à 22h, les
dimanches et jours fériés de 8h15 à 22h. De juin à septembre,
samedi, dimanche et jours fériés jusqu’à 23h.
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Départ rue Castanos, près du Campo Volantin, entre l’hôtel de ville et
le pont de la Salvé, pour gagner le sommet du mont Artxanda, une
zone de loisirs aménagée, avec de vastes espaces, des promenades,
des bars et des restaurants. On y jouit du meilleur panorama sur
Bilbao. Construit en 1913 par une compagnie suisse, le funiculaire
parcourt 770 m en 3 minutes. Outre sa fonction utilitaire, il constitue à
lui seul une attraction touristique de Bilbao.

 INTERURBAINS (BIZKAIBUS)
✆ +34 902 222 265
www.bizkaia.net
info@bizkaia.net
Bus jaunes. Rapides et peu chers, pour se déplacer dans
l'agglomération de Bilbao.

Taxi
 RADIO-TAXI BILBAO
✆ +34 944 448 888
www.taxibilbao.com
Cette compagnie propose des taxis équipés pour les handicapés. Si
vous en avez besoin, précisez-le quand vous commandez votre taxi.

 TÉLÉ-TAXIS
✆ +34 944 102 121
teletaxibilbao.net
teletaxi@teletaxibilbao.com

Pratique
 CONSULAT DE FRANCE

Iparraguirre, 26
✆ +34 944 255 180
Fax : +34 944 238 812
www.ambafrance-es.org
ecrire@consulfrance-bilbao.org
Métro Moyua
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h.

 OFFICE DU TOURISME
Plaza Ensanche, 11

http://www.bizkaia.net
mailto:info@bizkaia.net
http://www.taxibilbao.com
http://teletaxibilbao.net
mailto:teletaxi@teletaxibilbao.com
http://www.ambafrance-es.org
mailto:ecrire@consulfrance-bilbao.org


✆ +34 944 795 760
Fax : +34 944 795 761
www.bilbao.net/bilbaoturismo
informacion@bilbaoturismo.bilbao.net
Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 14h et de 16h à 19h30.
Demandez le Bilbao Guide, gratuit. Toutes les programmations du
moment et de bonnes adresses.
Autres adresses : Abandoibarra, 2 • Plaza del Arriaga.

 POSTE CENTRALE (CORREOS)
Alameda de Urquijo, 19
✆ +34 944 220 548
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.
Autre adresse : Lehendakari Aguirre, 22 Tél +34 94 475 42 60 -
Plaza Aoiz, s/n Tél +34 94 447 87 99 - Julián Gayarre, 88 Tél +34 94
412 29 04 - Alameda de Mazarredo, 12 Tél +34 944 244 812 - Viuda
de Epalza, 3 Tél +34 94 415 08 46 - Plaza Casilla, 2 Tél +34 94 421
60 29 - Particular de Allende, 12-14 Tél +34 94 411 48 51

Quartiers

Casco Viejo
Le vieux quartier se trouve à droite du fleuve Nervión, entre le pont
San Anton, l’église San Nicolas et la rue Ronda, où est né le
philosophe Miguel de Unamuno. Plus connu sous le nom des Sept
Rues (las Siete Calles), le vieux quartier, l’âme de Bilbao, regroupe
ses rues les plus anciennes : Ronda, Somera, ArteCalle, Tenderia,
BelostiCalle, Carniceria, BarrenCalle, Barrena, qui croisent d’autres
voies piétonnes et commerciales, ponctuées de tavernes et de
restaurants. Tout le long du fleuve, sur 14 km, se succèdent
immeubles, entreprises et chantiers navals.

Ensanche
De l’autre côté du fleuve, que l’on traverse par le pont de l’Arenal, se
trouve le quartier de l’Ensanche. C’est le nouveau quartier du XIXe

siècle. Sur sa principale artère, la Gran Vía, en partie piétonne,
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s’alignent d’élégants édifices. Avec, au fond, le parc Dona Casilda et
le stade de foot, c’est le quartier le plus vivant pendant la journée.

Abandoibarra
C’est le quartier de référence d’une ville tournée vers l’avenir, d’une
ville laboratoire de projets urbanistiques les plus spectaculaires, parmi
lesquels le musée Guggenheim et le palais Euskalduna.
Formé sur la zone portuaire qui constituait le Bilbao d’autrefois, le
quartier d’Abandoibarra a gardé des ruines industrielles du passé,
devenues à présent le patrimoine architectural industriel du Bilbao
métropolitain.

Hébergement
 CENTRALE DE RÉSERVATION
✆ +34 902 877 298, +34 946 613 279
www.bilbaoreservas.com
info@bilbaoreservas.com

Bien et pas cher
Pour les petits budgets, les meilleures adresses se trouvent surtout
dans le Casco Viejo, principalement le long de la calle Bidebarrieta,
qui mène de la plaza Arriaga à la cathédrale, et dans les rues
environnantes (Loteria, Santa María et Barrenkale). Attention
cependant, ces rues sont souvent bruyantes jusque tard le soir, du fait
de leurs nombreux bars.

 AUBERGE ATERPETXEA
Route Basurto Kastrexana, 70
✆ +34 944 270 054
Fax : +34 944 275 479
www.albergue.bilbao.net
aterpe@albergue.bilbao.net
A 5 minutes du centre de Bilbao. De 14,45 à 21,10 € pour les moins
de 25 ans ; de 16,15 à 22,55 € pour les autres. Petit déjeuner et taxe
compris.
Dans cette grande auberge, construite sur un terrain de 22 000 m2,
vous ne pourrez séjourner plus de 5 jours. Elle comporte 142 places
en chambres de 1 à 6 lits, une laverie et un parking. Une salle de
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restaurant, au 1er étage, sert les petits déjeuners de 8h à 9h et les
repas de 13h à 14h et de 20h à 21h, avec une option végétarienne ou
pique-nique.

 HÔTEL BILBAO JARDINES
Jardines, 9
✆ +34 944 794 210
Fax : +34 944 794 211
www.hotelbilbaojardines.com
info@hotelbilbaojardines.com
Chambre simple de 50 à 80 €, double de 60 à 90 €. Petit déjeuner de
4,50 à 5 €.
Cet hôtel propre et lumineux, de construction récente, se trouve au
cœur de la vieille ville de Bilbao. Sa décoration minimaliste est un peu
froide, mais c’est une bonne adresse.

 HÔTEL RIPA
Ripa, 3
✆ +34 944 239 677
Fax : +34 944 231 816
www.hotel-ripa.com
info@hotel-ripa.com
Chambre simple de 45 à 50 €, double de 55 à 70 €, triple de 65 à 80
€, IVA non compris. Parking 10 €. Réservation conseillée.
Au cœur de Bilbao, en bordure du fleuve Nervión, un hôtel familial et
convivial. Vous y serez accueilli avec bonne humeur. Les 12
chambres disposent d’une salle de bains, de la TV, du téléphone et du
Wi-fi. Le rapport qualité-prix et la situation exceptionnelle de l’hôtel (à
10 minutes du musée Guggenheim) rendent la réservation vivement
conseillée.

 ITURRIENEA OSTATUA
Santa María, 14
✆ +34 944 161 500
www.iturrieneaostatua.com
info@iturrieneaostatua.com
De 40 à 80 €.
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Située dans le Casco Viejo, cette pension occupe un vieil immeuble
de trois étages. La présence de groupes sportifs de temps à autre
l’anime d’une tonalité joyeuse et bon enfant. Les 21 chambres avec
salle de bains, télévision et téléphone sont grandes et meublées
simplement.

 PENSIÓN ARTETXE
Camino de Berriz, 112 (route Enékuri-Artxanda, km 7)
✆ +34 944 747 780
Fax : +34 944 746 020
www.hotelartetxe.com
info@hotelartetxe.com
Chambre simple de 43,50 à 65 €, double de 54 à 75 €. Petit déjeuner
6 €.
Cette ancienne ferme basque rénovée est une très belle alternative à
l’hébergement urbain. Situé à 3 km de Bilbao, sur le chemin de Saint-
Jacques-de-Compostelle, cet hôtel rural de 16 chambres joliment
décorées, au milieu d’un grand jardin, est un havre de paix.
Malheureusement, il n’est pas facile d’y accéder sans voiture. Parking,
wi-fi. Un excellent rapport qualité-prix.

 PENSIÓN BEGOÑA
Amistad, 2
✆ +34 944 230 134
Fax : +34 944 230 133
www.hostalbegona.com
info@actioturis.com
Chambre simple de 38 à 50 €, double de 48 à 60 €, IVA non inclus.
Récemment rénovée, cette pension située dans le centre-ville
propose des chambres agréablement décorées. TV, salle de bains
privée et accès pour les personnes à mobilité réduite. Un rapport
qualité-prix tout à fait raisonnable pour Bilbao.

 PENSIÓN BILBOROOMS
Victor, 3, 1º droite
✆ +34 944 793 591
www.bilborooms.com
reservas@bilborooms.com

http://www.hotelartetxe.com
mailto:info@hotelartetxe.com
http://www.hostalbegona.com
mailto:info@actioturis.com
http://www.bilborooms.com
mailto:reservas@bilborooms.com


Chambre simple de 40 à 50 €, double de 50 à 60 €. Petit déjeuner et
taxe compris. Réservation conseillée.
Voici une pension comme on les aime, au cœur de la ville, et qui sait
allier l’ancien et le moderne. Les chambres sont agréables, ainsi que
l’accueil. Wi-fi gratuit, TV.

Confort ou charme
 HÔTEL BARCELÓ NERVIÓN

Campo Volantín, 11
✆ +34 944 454 700
Fax : +34 944 455 608
www.barcelonervion.com
nervion@barcelo.com
Chambre simple de 74,90 à 124 €, double de 74,90 à 183 €, petit
déjeuner et taxe inclus.
Situé sur la promenade qui longe le fleuve Nervión, à 200 m du
Guggenheim, près de la mairie et du vieux quartier, cet hôtel 3-étoiles
moderne met à votre disposition 351 petites chambres avec salle de
bains, téléphone, TV et Internet.

 HÔTEL NH DEUSTO
Francisco Maciá, 9
✆ +34 944 760 006
Fax : +34 944 762 199
www.nh-hotels.com
Chambre de 74 à 110 €. Petit déjeuner et taxe non compris.
Un peu excentré, cet hôtel 3-étoiles peut être une alternative pour
ceux qui préfèrent s’éloigner de la cohue des petites rues du Casco
Viejo. Il offre un service soigné et des chambres confortables.

 HÔTEL PETIT PALACE ARANA
Bidebarrieta, 2
✆ +34 944 156 411
Fax : +34 944 161 205
www.hthoteles.com
arana@hthoteles.com
Chambre simple de 70 à 110 €, double de 80 à 120 €, hors IVA. Petit
déjeuner 12 €.

http://www.barcelonervion.com
mailto:nervion@barcelo.com
http://www.nh-hotels.com
http://www.hthoteles.com
mailto:arana@hthoteles.com


Idéalement situé, à l’entrée de la vieille ville, juste en face du théâtre
Arriaga, l’Arana offre un cadre chaleureux (poutres en bois et tons
rouges) et accueillant pour des week-ends romantiques ! Même si les
chambres sont un peu étroites et l’accès quelque peu chaotique, nous
aimons bien ce Petit Palace qui change agréablement des pensions et
hôtels de luxe modernes et un peu froids !

 HOTEL PHOTO ZABALBURU
48012 Pedro Martinez Artola, 8
✆ +34 944 437 100
Fax : +34 944 100 073
www.hotelzabalburu.com
reservas@hotelzabalburu.com
Compter 44,95 € la chambre simple et 49,95 € la double. Wi-fi gratuit.
Parking : 9,50 €.
Un boutique hôtel pas comme les autres, consacré à la photo – des
parcours photos sont organisés par le lieu. Proche de la place
Zabalburu et de la Plaza de Toros, cet hôtel agréable construit dans
les années 1970 compte 38 chambres avec salle de bains et TV qui
rendent toutes hommage à un monument emblématique de la ville. Un
parking sous l’hôtel est accessible aux clients. Les parties communes
offrent un salon de repos ainsi qu’un espace d’exposition où le patron
de l’hôtel expose parfois ses belles photos insolites témoignant de son
amour pour Bilbao. Petit déjeuner à 4,50 € et pension complète
possible pour 24,30 € par jour.

Luxe
 GRAND HÔTEL DOMINE

Alameda Mazarredo, 61
✆ +34 944 253 300
Fax : +34 944 253 301
www.granhoteldominebilbao.com
reception.domine@hoteles-silken.com
Chambre avec vue sur le musée à partir de 155 €, hors taxe. Petit
déjeuner 12 €.
Un hôtel 5-étoiles moderne et sophistiqué avec vue imprenable sur le
Guggenheim. 145 chambres, confortables, sobres et stylées. Un bar
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et un bon restaurant, très classe également. Pour une petite incursion
dans le Bilbao moderne.

 HÔTEL CARLTON
Plaza Federico Moyúa, 2
✆ +34 944 162 200
Fax : +34 944 164 628
www.hotelcarlton.es
carlton@aranzazu-hoteles.com
Chambre double à partir de 160 €, hors IVA. Petit déjeuner à 17 €.
Vous ne pouvez pas manquer ce magnifique édifice, installé en plein
centre-ville et qui fait partie du patrimoine architectural de Bilbao. Il
séduira les amateurs de charme un peu désuet, de tapisseries et de
lustres, confort et tranquillité d’un 5-étoiles allant de soi.

 HÔTEL LÓPEZ DE HARO
Obispo Orueta, 2-4
✆ +34 944 235 500
Fax : +34 944 234 500
www.hotellopezdeharo.com
Chambre simple de 135 à 190 €, double de 165 à 260 €, hors taxe.
Petit déjeuner 15 €. Nombreuses offres spéciales sur Internet.
Ce très bel hôtel 5-étoiles situé dans le centre-ville abonde en détails
luxueux. Ses 53 chambres, décorées dans des tons différents,
disposent d’une salle de bains, d’un téléviseur, du téléphone et d’un
minibar. Le service est attentionné, l’ambiance tranquille et feutrée. Le
buffet, composé de plats froids et chauds, de pâtisseries et de fruits,
est une formule séduisante. Détail qui fait la différence : cet hôtel a
hébergé Frank Gehry qui, lors de son séjour, a conçu le célèbre
musée Guggenheim, situé à 5 minutes de l'hôtel.

 HÔTEL MIRÓ
Alameda Mazarredo, 77
✆ +34 946 611 880
Fax : +34 944 255 182
www.mirohotelbilbao.com
info@mirohotelbilbao.com
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Chambre simple de 89 à 130 €, double de 114 à 165 €, petit déjeuner
de 8 à 16 €, hors IVA.
Le Miró est situé à 150 m du musée Guggenheim et du musée des
Beaux Arts. Cet hôtel 4-étoiles, à la fois moderne et confortable,
propose quelques services (payants) pour la détente : spa, massages,
salle de gym, Jacuzzi, sauna. Les 50 chambres sont équipées de TV
écran plat, du wi-fi, d’un lecteur DVD et d’un sèche-cheveux. L’hôtel
fait partie des « design hotels », décoration et architecture à voir !

Restaurants
A Bilbao, vous pourrez alterner cuisine extrafine et cuisine
traditionnelle plus simple, à base de légumes, morue à la bilbaine,
marmitako (pommes de terre cuites et thon), plats d’anchois ou
sardines grillées de Santocle. Pour manger sur le pouce, une tournée
de tapas, entre bars et cafés anciens, s’impose sur la place Nouvelle.

Bars à pintxos
 BERTON

Jardines, 11
✆ + 34 944 167 035
www.bertonsl.es
Compter environ 10 € à 15 €.
Un bar à pintxos avec un décor chaleureux et une ambiance
conviviale. Grande variété de pintxos. Une sélection de vins et de
jamones ibéricos de qualité y est proposée. Un endroit sympa dans le
Casco Viejo. 

 CAFÉ BILBAO
Plaza Nueva, 6
✆ +34 944 151 671
www.bilbao-cafebar.com
info@bilbao-cafebar.com
Fermé le dimanche soir et début juillet.
Ouvert depuis 1911, il offre un cadre exceptionnel (azulejos sur tous
les murs et terrasse sur la plaza Nueva). Au bar, des pintxos très
variés et très élaborés ! C’est que le Bilbao a gagné de nombreux prix
du meilleur pintxo. Les samedi, dimanche et jours de fête, on y
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déguste également de sublimes rabas (calmars), avec un petit verre
de vin blanc. Une pause obligatoire à Bilbao !

 EL GATZ
Santa María, 10
✆ +34 944 154 871
Fermé le dimanche soir et la deuxième quinzaine de septembre.
Avec l'Irrintzi, c'est le bar le plus connu du Casco Viejo de Bilbao.
Idéal pour profiter des nuits de Bilbao en buvant un txacoli ou une
bière et en dégustant les pintxos de la maison, furieusement bons !

 IRINTZI
Santa María, 8
✆ +34 944 167 616
Ouvert tous les jours.
Entrez et admirez le bar, il déborde de pintxos les plus appétissants et
les plus originaux qui soient ! Goûtez et savourez ! Ambiance très
jeune et très sympa pour prendre un verre le soir avec des amis. Les
trottoirs des sept rues historiques du Casco Viejo sont pleins à
craquer de gens qui discutent tranquillement un verre à la main
devant les bars.

 IRUÑA
Berastegui, 5
✆ +34 944 237 021
Ouvert tous les jours de 13h à 16h et de 20h à 24h. Menu du jour à
13,25 et 15,50 €.
En face des jardins d’Aldia, près de l’église San Vicente, l’Iruna est un
must pour prendre un café ou pour déguster le sublime pintxo moruno
(brochette d’agneau aux épices). On peut également y déjeuner ou
dîner, dans un décor d’inspiration mudéjar, avec fresques, carrelages
colorés et plafonds polychromes. Le premier étage comprend un coin
romantique où l’on est servi sous des arches romaines. Ambiance
jeune le soir. C’est le plus beau café de Bilbao et parmi les plus
anciens puisqu'il a été inauguré en 1903.

Bien et pas cher
 ABAROA MUSEO

Plaza del Museo, 3



✆ +34 944 249 107
www.abaroa.net
museo@abaroa.net
Menu du jour 10,30 €, dégustation 23,60 €. Ouvert du dimanche au
jeudi de 13h à 16h et de 20h30 à 23h30, les vendredi et samedi
jusqu'à minuit.
Entre tous les restaurants de Bilbao, un des meilleurs rapports qualité-
prix. Dans un cadre typiquement basque sans être folklorique, un
restaurant qui sert une cuisine familiale raffinée et typique du Pays
Basque, à base de produits frais. Cocido avec du chorizo, jarret de
porc à l’orange ou poisson fraîchement pêché…
Autre adresse : Campo Volantín, 13, Tél. +34 94 413 20 51

 BERTON GOIKOA
Rodríguez Arias, 64
✆ +34 944 394 301
www.bertonsl.es
Compter de 20 à 25 €. Du mardi au dimanche de midi à minuit.
Petit restaurant qui propose de nombreux pintxos au bar. A la carte,
un grand choix de poissons et de viandes, tous cuisinés de façon
traditionnelle. De nombreux produits du terroir qui raviront vos
papilles. Une bonne adresse.

 EL CHARRO LOCO
Alameda de Recalde, 11
✆ +34 944 249 089
www.elcharroloco.com
info@elcharroloco.com
Fermé du dimanche soir au lundi. Menu du jour 14 €. A la carte entre
20 et 30 €.
Un vrai restaurant mexicain, qui sert une cuisine mexicaine
traditionnelle dans un très beau cadre aux couleurs des terres
aztèques !

 GARIBOLO
Fernández del Campo, 7
✆ +34 944 223 255
www.garibolo.com
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M°Indautxu.
Fermé les dimanche et jours fériés. Menu du jour 11 €, le soir 25 €.
Le premier restaurant végétarien de Bilbao proposant des plats très
bons et originaux ; vous sortirez l'estomac bien rempli. 

 SAIBIGAIN
Barenkalle Barrena, 16
✆ + 34 944 150 123
www.saibigain.com
info@saibigain.com
Fermé le dimanche et en juilllet. Menu du jour 8 €.
Cuisine et ambiance typiques dans un cadre très agréable. Un
délicieux jambon et de nombreux pintxos. Une bonne adresse.

 SERMÁN
Autonomía, 49
✆ +34 944 213 016
Compter 10 €.
Si les cidreries sont les endroits les plus fréquentés en Guipúzcoa, ici,
ce sont les cervecerias (brasseries) qui remportent la palme de la
popularité : on y prend la spécialité, des hamburgers et du poulet, et
quelques verres de bière, dans une bonne ambiance. Plus de 50
bières y sont proposées.

 TXOMIN BARULLO
Barenkalle (dans le vieux quartier)
restaurante-txomin-barullo-en--vizcaya.buscalis.com
Fermé lundi et mardi. Repas le soir uniquement. Menu environ 10 €.
Barullo signifie "tohu-bohu", alors vous pouvez imaginer l’atmosphère
qui règne dans ce restaurant typique du Casco Viejo. Au menu, des
plats faits maison, originaux et savoureux.

 VEGETARIANO
Alameda Urquijo, 33
✆ +34 944 445 598
www.forovegetariano.org
M° : Indautxu / Moyua.
Fermé les dimanche et jours fériés. Compter 15 €.
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Petit restaurant dans le centre-ville, charmant et agréable. Les ovo-
lacto-végétariens sont les bienvenues. Les desserts sont absolument
délicieux. 

Bonnes tables
 BAITA GAMINIZ

Alameda Mazarredo, 20
✆ +34 944 242 267
www.gaminiz.com
Fermé le dimanche et le soir lundi et mardi. Menu dégustation 45 €, à
la carte compter 40 €.
Ce restaurant spécialisé dans la morue prépare une cuisine innovante
et raffinée mais pas ruineuse. Le menu est génial, il vous permet
notamment de déguster de la morue préparée de quatre façons
différentes. Service très soigné et cadre cosy avec vue sur la ría.
Excellent rapport qualité-prix.

 BISTROT DU GUGGENHEIM
A l’entrée du musée
✆ +34 944 23 93 33
www.restauranteguggenheim.com
Fermé le lundi, sauf en été. Menus 18,40 et 26,60 €.
Pour les petites bourses, la cafétéria située à côté du grand restaurant
de Marin Berasategui propose, tous les jours à midi, un menu avec les
recettes du chef. Très bonne cuisine inventive.

 EL PERRO CHICO
Aretxaga, 2
✆ +34 944 150 519
Fermé dimanche et lundi. Prix moyen 40 €.
Petit bistrot charmant de cuisine typique de Bilbao.

 KASKO
Santa María, 16
✆ +34 944 160 311
www.restaurantekasko.com
kasko@restaurantekasko.com
Menu du jour en semaine à 10,90 €, 18 € le week-end.
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Situé dans le Casco Viejo d’où il tire son nom, le restaurant propose
une cuisine traditionnelle et moderne à la fois avec aussi un grand
choix de pintxos. Du dimanche au jeudi, le Kasko se transforme en un
lieu encore plus convivial avec son pianiste de jazz.

Luxe
 AIZIAN

Hôtel Sheraton
Lehendakari Leizaola, 29
✆ +34 944 28 00 39
www.restaurante-aizian.com
Fermé le dimanche. Menu dégustation 67 €.
Le premier restaurant d’un hôtel à avoir obtenu une étoile Michelin, à
Bilbao. Le chef, José Miguel Olazabalaga, opère un mélange festif de
cuisines traditionnelle et nouvelle. La cave abrite plus de 200
étiquettes !

 CLUB NÁUTICO (HÔTEL LOPEZ DE HARO)
Bajo
Obispo Orueta, 2
✆ +34 944 235 500
Fermé le samedi à midi et le dimanche. Compter 55 €. Menu du jour
35 €, menu dégustation 65 €.
Pour les grandes occasions ou un dîner en tête à tête. Huit tables
dans un luxueux décor fait de dorures, avec verrerie et vaisselle
exclusives. Cuisine basque et landaise.

 GURIA
Gran Vía, 66
✆ +34 944 415 780
www.restauranteguria.com
guria@restauranteguria.com
Fermé le dimanche. Compter 55 €.
Le Guria fait partie de l’histoire de Bilbao. Toutes les grandes familles
de la ville et les hommes d’affaires s’y retrouvent. Cette adresse a bâti
sa réputation sur les spécialités de morue et de légumes au pil-pil ou
à la biscayna. On y est fort bien reçu, dans un cadre élégant.

 RESTAURANT GUGGENHEIM

http://www.restaurante-aizian.com
http://www.restauranteguria.com
mailto:guria@restauranteguria.com


Abandoibarra, 4
✆ +34 944 239 333
www.restauranteguggenheim.com
info@restauranteguggenheim.com
Fermé le lundi toute la journée (sauf en été), dimanche et mardi soir.
Menus dégustation 80 €, hors IVA. Réservation à l’avance par
téléphone.
Les chaises ont été dessinées par l’architecte Frank Gehry, ce qui
vous donne l’occasion de vous asseoir sur une œuvre d’art.
Demandez à être placé de façon à dominer la ría. Des plats
surprenants, comme le chocolat pur du Venezuela et poudre de
massepain épicée ou les endives confites aux agrumes. Le personnel
est rapide, efficace et cordial.

 ZORTZIKO
Alameda de Mazarredo, 17
✆ +34 944 239 743
www.zortziko.es
Fermé dimanche et lundi. Menu 85 €, sans les vins.
On ne parle que de lui aux quatre coins du monde ! Daniel Garcia, le
célèbre chef plébiscité par la presse culinaire internationale, a son
restaurant à Bilbao ! Une expérience divine qui mêle les saveurs
exotiques aux produits traditionnels basques. Une étoile au Michelin.

Sortir
La coutume au Pays Basque est de faire la tournée des bars, et celle-
ci commence dans les vieux quartiers de la ville. A Bilbao, c’est donc
dans le Casco Viejo qu’on se donne rendez-vous avant d’aller de bar
en bar en avalant des txikitos (petits verres de vin), ou des zuritos
(demi-demi), pour tenir le plus longtemps possible. Dans les rues du
Casco Viejo s’alignent de très nombreux bars, tous aussi sympas.
D’ailleurs, souvent on ne choisit pas, on va dans le bar suivant ou
dans celui où il y a le moins de monde. Très bons bars dans les rues
Santa Maria, calle del Perro, Pelota. Ouverts jusqu’à 2h30. Ceux qui
sont encore frais et dispos après la tournée des bars pourront faire le
tour des boîtes et clubs à la mode.
 Pour en savoir plus sur la vie nocturne de Bilbao :
www.bilbaodenoche.com
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 BADULAKE
Hernani, 10
✆ +34 944 158 193
Bar gay de la vieille ville. Le week-end, il ne désemplit pas… jusqu’à
tard, ou tôt le matin !

 LE CLUB
Muelle Marzana, 4
✆ +34 944 167 111
Local branché qui attire la jeunesse les week-ends. Sympa pour
prendre un verre un peu tard dans la nuit.

 EL KAFE ANTZOKIA
Mazustegui, 4
✆ +34 944 117 868
www.kafeantzokia.com
Concerts les jeudis, vendredis et samedis. Se transforme en
discothèque après les concerts. Bar jeune et très local.

 LA GRANJA
Plaza Circular
✆ +34 944 230 813
Pour se défouler mais aussi prendre un bain de foule en dansant sur
les rythmes commerciaux qui envahissent l’Espagne !

Points d’intérêt
 BASILIQUE DE BEGOÑA

Calle de Virgen de Begoña, 38
Ouvert de 8h à 13h30 et de 14h15 à 21h.
La basilique de Begoña est la plus ancienne église de la ville. Cette
très belle construction baroque, perchée sur les hauteurs de Bilbao,
abrite une statue de la sainte patronne de la ville, Begoña. C’est un
ensemble architectonique magnifique d’autant plus original qu’il a été
pris en charge non pas par de riches familles nobiliaires comme il était
coutume au XVIe siècle mais par de simples fidèles, la plupart des
résidents de la ville de Bilbao. Ce sont en effet les boucliers qui
couronnent les piliers de la nef qui permettent de l’affirmer puisque
aucun ne porte les armes de familles nobles, mais les emblèmes des
marchands et des corporations de la ville.

http://www.kafeantzokia.com


Si l’aspect architectural de la basilique justifie à lui seul la visite,
l’importance historique de l’édifice n’est pas à sous-estimer. L’histoire
de la basilique est intimement liée au carlisme. Appartenant au
périmètre défensif de Bilbao pendant le siège carliste au XIXe siècle,
elle fut le théâtre de la chute du général Zumalacarregui, mortellement
blessé le 15 juin 1835, tout près de l’esplanade. Elle devint donc un
sanctuaire tout trouvé pour la cause légitimiste. Et quelques années
plus tard, sur cette même esplanade, le 16 août 1942 une bombe
explosa en sortie de messe, probablement posée par des
phalangistes, elle fit de nombreux blessés dans le camp carliste.

 CATHÉDRALE DE SANTIAGO
Plaza de Santiago, 1
Visites de 11h à 13h et de 17h à 19h. Fermé le dimanche après-midi.
Déclarée "ensemble historique artistique" en 1972, l’impressionnante
cathédrale Santiago, de style gothique, offre un joli cloître et un très
beau portique par lequel entraient les pèlerins, le temps d’une prière,
avant de poursuivre vers Saint-Jacques-de-Compostelle. Elle est
dédiée au saint patron de Bilbao.

 GARE D’ABANDO
Hurtado de Amezaga
Gran Vía, 1, Plaza Circular (sortie Gran Vía) et Berastegi, 1 (sortie
Berastegi).
La gare, de style classique, située dans le centre-ville sur l'ancienne
place d'Espagne, fut construite en 1948. A l’extérieur, on remarquera
un énorme vitrail qui vaut véritablement le coup d’œil et, à l'intérieur,
on peut faire du shopping dans son centre commercial.

 MARCHÉ DE LA RIBERA
Ribera
✆ +34 944 157 086
Ouvert du lundi au jeudi de 8h à 14h et de 16h30 à 19h, vendredi et
veille de jours fériés de 8h à 14h et de 16h30 à 19h30, samedi de
8h30 à 14h30. De la mi-juin à la mi-septembre, du lundi au jeudi et le
samedi de 8h à 14h30, le vendredi de 8h à 14h30 et de 16h30 à
19h30. Accessible aux personnes à mobilité réduite.



Une visite à ne pas manquer ! Sur le bord de la rivière, cet édifice
jaune de style industriel abrite le plus grand marché de poisson
d’Espagne. Deux étages sont également réservés aux fruits et
légumes et à la viande. Le samedi matin, c’est un régal : le bruit, la
cohue, la couleur locale comme on dit. Une rénovation du marché est
en projet.



 MUSÉE BASQUE
Plaza Miguel Unamuno, 4
✆ +34 944 155 423
www.euskal-museoa.org
museoa@euskal-museoa.org
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 17h, le dimanche de 11h à 14h.
Fermé les lundis et jours fériés. Entrée 3 €, gratuit pour les moins de
10 ans et les retraités. Accès handicapés, rue Maria Munoz.
Dans l’ancien collège Saint-André des Pères jésuites, le passé
archéologique et ethnographique du Pays basque. Une scénographie
vivante et soignée rend très agréable la découverte de l’histoire et de
la vie quotidienne des peuples basques. Une pièce rare : l’idole de
Mikeldi, une représentation d’animal tenant un disque entre ses
pattes, qui date de l’âge de fer et provient de Durango.

 MUSEE DES BEAUX-ARTS (BELLAS ARTES)
Museo Plaza, 2 (dans le Parque Doña Casilda)
✆ +34 944 396 060
Ouvert du mardi au dimanche de 10h à 20h, les jours fériés de 10h à
14h, fermé le lundi. Entrée 5,50 €, tarif réduit 4 €, gratuit pour les
enfants de moins de 12 ans. Audio guide 2 €. Entrée libre le mercredi.
Pass Bono Artean combiné avec Guggenheim 12 €.
Complément indispensable au « Guggen », dont il est voisin, c’est l'un
des musées les plus complets d'Espagne. Importantes collections de
peintures, gravures, sculptures, arts décoratifs et autres formes
d’expression artistique. Tableaux et sculptures romanes et gothiques,
peinture des XVIe et XVIIe siècles (le Greco, Zurbarán, Ribera : Saint
Sébastien après son martyre). Mais aussi des œuvres flamandes et
hollandaises, du XVe au XVIIe siècle (Metsys, Van Dyck), italiennes
(Gentileschi) et françaises (Gauguin). Le musée s’intéresse
également aux artistes peintres basques du XIXe siècle et de la
première moitié du XXe siècle. Enfin, un étage est consacré aux
maîtres du XXesiècle : Zuloaga, Picasso, Tápies, Delaunay… Ouvert
en 1945, le musée a été agrandi à plusieurs reprises.

 MUSÉE DES PASOS DE LA SEMAINE SAINTE
Iturribide, 3

http://www.euskal-museoa.org
mailto:museoa@euskal-museoa.org


✆ +34 944 150 433
www.museodepasosbilbao.org
info@museodepasosbilbao.org
Ouvert du mardi au vendredi de 11h à 13h et de 17h à 19h30, le
samedi de 11h à 14h et de 17h à 20h, le dimanche de 11h à 14h.
Fermé les lundi et jours fériés, du dimanche des Rameaux jusqu’à 10
jours après la semaine sainte et au mois d’août. Entrée 2 €, gratuit
pour les enfants de moins de 10 ans. Pour une visite guidée, en faire
la demande par mail.
Pour tout savoir sur les chars, les sculptures et sur le cérémonial qui
entoure les processions (pasos) typiques de la semaine sainte.

 MUSÉE DIOCÉSAIN D’ART SACRÉ
Plaza Encarnación, 9
✆ +34 944 320 125
elizmuseo@euskalnet.net
Ouvert du mardi au samedi de 10h30 à 13h30 et de 16h à 19h, les
dimanches et fêtes de 10h30 à 13h30, fermé le lundi. Entrée 2 €, tarif
réduit 1 €. Entrée libre le jeudi.
L’ancien couvent de la Encarnación abrite les œuvres religieuses les
plus importantes de Biscaye, dont de magnifiques objets liturgiques
en argent et des habits de cérémonie du XVe siècle.

 MUSÉE GUGGENHEIM
Abandoibarra Etorbidea, 2 (métro Moyua)
✆ +34 944 359 080
Fax : +34 944 359 059
www.guggenheim-bilbao.es
informacion@guggenheim-bilbao.es
Ouvert de 10h à 20h du mardi au dimanche ; fermé le lundi, sauf en
juillet-août. Entrée adultes 11 €, retraités et étudiants 6,50 €, gratuit
pour les enfants de moins de 12 ans. Le billet, qui inclut l’audio guide
en français, est valable toute la journée (n’oubliez pas le bracelet en
sortant, pour pouvoir revenir). Pass « Bono Artean » combiné avec
Bellas Artes : 12 €.
Bilbao est l’un des points de rencontre et d’exposition de l’art moderne
et contemporain les plus importants du monde. Inauguré en grande
pompe par le roi, en octobre 1997, le musée est une véritable
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merveille, aussi bien par la qualité des expositions que par le bâtiment
lui-même. En effet, ce chef-d’œuvre d’architecture contemporaine a
été conçu comme une grande sculpture en titane, pierre et verre, par
l’architecte Frank Gehry, qui répond ainsi à l’exigence d’excellence
artistique souhaitée par la Fondation Salomon R. Guggenheim. La
collection permanente du Guggenheim Bilbao regroupe des œuvres
des artistes les plus importants de ces quarante dernières années :
exemples significatifs de Pop Art, de minimalisme, d’Arte Povera,
d’expressionnisme abstrait, d’art conceptuel, etc. L’art contemporain
basque et espagnol est représenté par une sélection d’œuvres
d’artistes espagnols, qui offrent un bon spectre des tendances
actuelles de l’art national. Le musée accueille aussi régulièrement des
expositions temporaires consacrées aux différentes époques de
l’histoire de l’art.

 MUSÉE MARITIME
Muelle Ramón de la Sota, 1
✆ +34 902 131 010
www.museomaritimobilbao.org
Ouvert du mardi au vendredi et le dimanche de 10h à 18h30, le
samedi de 10h à 20h. Fermé le lundi. En été, du mardi au dimanche,
de 10h à 20h. Entrée 5 €, tarif réduit 3,50 €, enfants de moins de 7
ans gratuit.
Construit depuis peu, au bord de la rivière, dans l’ancienne zone des
docks des chantiers navals, ce musée raconte la relation qui, depuis
toujours, existe entre Bilbao et la mer. On y découvre les instruments
et embarcations qui ont fait partie de la vie des marins basques…

 MUSÉE TAURIN
Plaza de Toros de Vista Allegre, Martin Agüero, 1
✆ +34 944 448 698
www.torosbilbao.com
Ouvert du lundi au vendredi de 10h30 à 13h et de 16h à 18h. Fermé
le week-end et les jours fériés. Entrée 2 €.
Musée entièrement dédié à la tauromachie, à Bilbao et en Biscaye :
costumes des toreros, affiches et techniques ancestrales. Pour les
amateurs seulement.

http://www.museomaritimobilbao.org
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 THÉÂTRE ARRIAGA
Plaza del Arriaga, s/n
✆ +34 944 792 036
www.teatroarriaga.com
informacion@teatroarriaga.com
Superbe théâtre de style néobaroque, construit en 1890. L’un des
symboles de la ville, il a survécu à de nombreuses calamités :
inondations, incendies, guerres… L’intérieur est d’une très grande
beauté. Inspiré de l'Opéra de Paris, il doit son nom au compositeur
Juan Crisóstomo Arriaga.

 VILLE MÉDIÉVALE
Casco Viejo
Dans la ville médiévale, on pourra voir l’église San Anton, de style
gothique, construite au XIVe siècle sur les ruines de l’ancien alcazar,
ainsi que le pont du même nom. Le vieux quartier médiéval abrite
également le musée d’Art sacré, situé dans l’enceinte du couvent de
l’Incarnation, et le marché de la Ribera, de style éclectique, avec de
nombreux vitraux, et connu pour ses excellents arrivages de fruits de
mer et de poissons.

 VISITES GUIDÉES DE BILBAO
4 € par personne.
L’office du tourisme propose deux itinéraires de 1 heure 30 chacun :
celui du Casco Viejo, le vieux quartier, samedi et dimanche à 10h, ou
celui des quartiers Ensanche et Abandoibarra, samedi et dimanche à
midi. Les visites sont en anglais ou en espagnol ; pour une visite
guidée en français, se renseigner à l’office du tourisme.

Manifestations
 Juillet : Kalealdia. Festival international de théâtre de rue. Durant
une semaine, des spectacles venus des quatre coins du monde se
déroulent au détour des rues.
 Deuxième quinzaine d’août : Grande Semaine de Bilbao ou Aste
Nagusia. Une semaine de fêtes populaires dans toute la ville :
musiciens ambulants, représentations théâtrales, corridas, danses
basques et, surtout, une superbe ambiance dans les rues. La
gigantesque reine de carton qui préside aux festivités s’appelle Mari
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Jaia.
 Novembre : ZINEBI, festival de courts-métrages et documentaires
de Bilbao. L'année 2011 sera la 53e édition. Il a lieu tous les ans, la
dernière semaine de novembre. Il propose une intéressante sélection
de courts-métrages internationaux. Les gagnants, désignés par un
jury international, reçoivent le Mikeldi, du nom d’une statue
préchrétienne représentant un ours.
 21 décembre : marché de Santo Tomas. C’est une des traditions les
plus pittoresques de Bilbao, remontant au Moyen Age, quand les
paysans venaient en ville pour payer leurs rentes aux seigneurs et en
profitaient pour vendre leurs produits. C’est l’occasion de goûter les
spécialités de la région, vins, cidre, talos, chorizo…
Vous pourrez aussi participer, si vous le souhaitez, au loto organisé
par les commerçants. Le premier prix est le tiberio, un porc aux
proportions impressionnantes ! Le gagnant aura besoin d’une voiture !

Sports et loisirs
 BILBAO GRAN CASINO

13 Alameda de Urquijo
www.casinobilbao.es
Le Bilbao Gran Casino, un nouveau nom et une nouvelle image pour
le Gran Casino Nervión qui a changé d'adresse en janvier 2011 et
s'est installé dans l'enceinte du bâtiment historique de la Alameda
Urquijo, le Coliseum de Bilbao.
Un changement remarquable, pas seulement parce qu'il double sa
taille, mais par rapport à la modernité de ses installations,
l'amélioration de ses services, l'ajout de nouveaux jeux et les
machines les plus avancées. Le nouveau casino mérite un détour.
Consacré aux divertissements, sur deux étages, le casino propose
différentes ambiances dans la salle de jeux, diaphane et lumineuse, et
offre une vue agréable, dans un cadre élégant et distingué. Il y a 17
tables de jeu, une salle de machines, le bar La Concordia, le
restaurant Ibaigane, le bar du Grand Casino et une salle privée. Les
services du Gran Casino sont les suivants : change de devises,
parking privé, service de stationnement de voitures, systèmes de
sécurité et de contrôle d'admission des clients.

http://www.casinobilbao.es


Pour entrer dans le casino, il est indispensable de présenter sa carte
d'identité.

 COMPLEXE SPORTIF ARTXANDA
Monte Artxanda, 17
✆ +34 944 452 300
Ticket pour la journée 6 € par adulte et 3 € par enfant.
Un immense centre sportif au sommet du mont Artxanda, avec deux
grandes piscines découvertes pour les jours de soleil. On y accède en
funiculaire.

 PALAIS DE LA MUSIQUE EUSKALDUNA
Abandoibarra, 4
✆ +34 944 035 205
www.euskalduna.net
reservas@musealia.net
Toute l’année, l’association des amis de l’Opéra de Bilbao programme
de grands opéras et les concerts de l’orchestre symphonique de la
ville.

GETXO
Située à l’embouchure du Nervión, c’est une zone résidentielle
huppée qui comprend les quartiers d’Andra Mari, Algorta, Néguri, Las
Arenas et Romo. Depuis le début du XIXe siècle, Getxo est habité par
les aristocrates et les maisons seigneuriales s’y succèdent. Sa
situation en bord de mer, à quelques kilomètres de Bilbao, fut un atout
qui lui permit de prospérer. Aujourd’hui, la proximité du port nuit un
peu à son charme, mais l’agglomération possède tout de même une
agréable promenade au bord de la mer et dans le vieux port d’Algorta,
très charmant et très animé les soirs d’été. Au printemps 2008, le plus
pluvieux depuis 33 ans, la région de Getxo a connu des pluies
torrentielles suivies d’inondations sans pareilles. Prévoyez un budget
confortable pour visiter Getxo, ville bourgeoise par excellence.

Transports
 Métro. Ligne 1, station Arenas, Neguri ou Algorta.
 Voiture. Il est très difficile de se garer.

http://www.euskalduna.net
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 BIZKAIBUS
Ligne A-3411 : Bilbao-Gexto, de 7h à 22h30 toutes les 30 minutes. A-
3414 : Bilbao-Getxo (par Artxanda). A-2161 : Bilbao-Puente Colgante.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Playa de Ereaga
✆ +34 944 910 800
Fax : +34 944 911 299
www.getxo.net
infoturismo@getxo.net
M° : Neguri. De juin à septembre, ouvert tous les jours de 10h à 20h ;
d’octobre à mai, du lundi au vendredi de 9h30 à 14h30 et de 16h à
19h, le dimanche de 10h30 à 14h30 et de 16h à 20h.
Organise des visites guidées tous les week-ends (à partir de 3 €) de
mai à octobre.

 POINT D’INFORMATION
Pont de Bizkaia
✆ +34 615 756 290
infoturismo.movil@getxo.net
De la semaine sainte à octobre, ouvert tous les jours de 11h à 14h et
de 16h à 19h ; de la mi-juin à la mi-septembre, ouvert de 10h30 à
14h30 et de 16h à 20h.

 TAXI TOUR
✆ +34 944 910 800
Visite, en taxi, du pont de Bizkaia jusqu’au vieux port, en 20 minutes
pour 10 €, ou visite de Getxo, en 1 heure 30 min pour 35 € (prix par
taxi). Renseignements à l’office du tourisme.

Hébergement
 HÔTEL NEGURI

Avenida Algorta, 14
✆ +34 944 910 509
Fax : + 34 944 911 943
www.hotelneguri.com
hotelneguri@hotelneguri.com
Chambre simple de 55 à 60 €, double de 85 à 90 €, hors IVA 8 %.

http://www.getxo.net
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Situé dans le centre de Neguri, près de la promenade du bord de mer
et entouré de très belles demeures seigneuriales. Demandez une
chambre avec terrasse. Très bon accueil.

 PENSION SALSIDU
Salsidu, 21, Algorta
✆ + 34 944 302 476
www.salsidu21.com
info@salsidu21.com
Chambre simple 37 €, double 48 €, hors taxe.
Petite pension agréable, dans une maison avec jardin qui mérite le
détour. L’accueil est charmant.

Restaurants
 EL CHALET

Manuel Smith, 12, Las Arenas
✆ +34 944 638 984
Fermé le dimanche et lundi soir. A la carte compter 45 €.
Spécialisé dans les viandes et les poissons grillés. Propose une tarte
aux pommes « al momento » intéressante.

 JOLASTOKI
Avenida de los Chopos, 24
Neguri
✆ +34 944 912 031
Fax : +34 944 603 589
www.jolastoky.com
Fermé les dimanche, lundi et mardi soir. Menu dégustation 62 €, à la
carte 60 €.
Dans un manoir cosy et bourgeois se trouve le restaurant
gastronomique Jolastoki, géré par la même famille, avec la chef Sabin
Arana Beaskoetxea aux fourneaux. Trop souvent oubliée, cette table
propose une excellente cuisine basque de qualité qui varie selon les
saisons.

 LA TABERNA 94
Avenida Leioa, 24, Neguri
✆ +34 944 912 031
aboa@jalostoki.euskalnet.net

http://www.salsidu21.com
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Fermé les dimanche, lundi et mardi soir. Menu du jour 13 €, à la carte
35 €.
Restaurant familial de cuisine traditionnelle de qualité. Escargots à la
biscayenne, riz aux moules, etc.

Points d’intérêt
 GETXO AQUARIUM

Puerto Deportivo de Getxo
Muelle de Arriluce, s/n
✆ +34 944 914 661
www.getxoaquarium.com
info@getxoaquarium.com
Ouvert du mardi au dimanche de 10h30 à 14h et de 16h30 à 20h.
Entrée 3 €, tarif réduit 2,50 €, enfants 2 €.
Petit aquarium, mais qui mérite le détour jusqu’au port de plaisance
de Getxo. Vous y verrez des espèces que l’on ne trouve pas ailleurs,
entre autres de très belles anémones et des poissons de toutes les
mers du monde. Tout y est très bien conçu et l’accueil est chaleureux
et professionnel.

 MOULIN D’AIXERROTA
Un peu en dehors d’Algorta
Construit en 1727, il surplombe la mer du haut des hautes falaises de
la côte. Il abrite aujourd’hui un restaurant et une salle d’exposition.

 PONT SUSPENDU
A Portugalete
✆ +34 944 638 854
www.puente-colgante.com
Le pont est ouvert 24h/24. Compter 0,30 à 0,95 € par personne et de
1,10 à 1,95 € par voiture. Passage sur l’autre rive par la passerelle
panoramique 5 €, tous les jours de 10h à 18h et jusqu’à 21h en été.
L’ancien quartier ouvrier de Portugalete est relié à Las Arenas par un
pont suspendu, qui fait passer votre voiture en quelques secondes de
l’autre côté du fleuve. Inauguré en 1893, ce fut le premier pont
suspendu du monde. Son créateur est Alberto de Palacio, élève
d’Eiffel. Le pont a été inscrit sur la Liste du patrimoine de l’Unesco en
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2006. Quant à la passerelle, longue de 160 m et suspendue à une
hauteur de 50 m, il ne faut pas avoir le vertige…

 VIEUX PORT D’ALGORTA
Ce petit bout de paradis a survécu à une urbanisation sauvage. On
peut y voir ses maisons des pêcheurs bien typiques et déambuler
dans ses rues étroites aux maisons blanches à volets verts, rouges ou
bleus. Très animé à l’heure de l’apéritif le week-end.

Manifestations
 Juin : festival international du blues.
 Juillet : festival international de jazz. Chaque année, la
programmation tente de se surpasser et le festival devient un lieu de
référence pour tous les amateurs de jazz de la région.
 31 juillet : fête de la Saint-Ignace, saint patron de la région.
Processions et musique.
 Septembre : festival international de folk.

Sports et loisirs
 Voile. Getxo est l’endroit idéal pour pratiquer la voile. Le programme
« La Côte basque toutes voiles dehors » permet de découvrir le littoral
en voilier. On peut opter pour une sortie d’une demi-journée (50 €),
une journée (80 €), un week-end (180 €) ou, pour les plus aguerris,
une semaine complète (580 €). Pour plus de renseignements,
s’adresser à l’office du tourisme.

SOPELANA
A 15 km du centre de Bilbao, Sopelana (direction Getxo) possède une
plage sauvage. Un certain nombre de Bilbaïnos y ont élu résidence en
été. Coin surfeur et ambiance vacances.

Transports
 Métro. Ligne 1, station Sopelana.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Sabino Arana, 1
✆ +34 944 065 519



Fax : +34 946 767 015
www.sopelana.net
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, les
dimanches et fêtes de 10h à 14h. L’été, du lundi au dimanche de 9h à
14h et de 16h à 19h.
Dans le même bâtiment que la mairie.

 POINT D’INFORMATION DE LARRABASTERRA
Loiola Ander de Una, 28
✆ +34 946 767 015
Ouvert en été seulement, du lundi au dimanche de 9h à 14h et de 16h
à 19h.

Hébergement – Restaurants
 HÔTEL GOIZALDE

Avda Atxabiribil, 60
A 200 mètres de la plage
✆ +34 944 760 657
Fax : +34 944 765 382
www.hotelgoizalde.com
hotelgoizalde@hotelgoizalde.com
40 € la chambre simple et 50 € la double.
Les 12 chambres avec salle de bains accueillent tous les jeunes
sportifs de la bonne société de Bilbao.

 RESTAURANT GARDOKI JATETXEA
Mendieta, 47
✆ +34 946 760 761
www.restaurantegardoki.com
Fermé le lundi et tout le mois d’août. Menu dégustation 38 €.
Situé dans un lieu tranquille et à l’écart, il propose une cuisine typique
de la région et des plats végétariens.

Points d’intérêt
 ERMITAGES

Dans le centre-ville, l’église San Pedro, qui date de la Renaissance,
se distingue par sa couleur blanche et par sa tour baroque qu’elle doit
à une restauration au XVIIIe siècle. Sur la route de Plentzia, où vous
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pourrez admirer une fabuleuse ría, se trouve l’ermitage de San
Andrés, fondé, suppose-t-on, au XIIIe siècle. Cet édifice rustique en
pierre, plein de charme, fut reconstruit en 1970. De l’ermitage
d’Urduliz, bâti sur l’un des pics rocheux de Santa Marina, on peut
apercevoir la côte de Biscaye.

 PLAGES
Si vous rêvez d’une plage de sable fin et doré, c’est sur les plages de
Barinatxe et d’Arrietara-Atxarabiribil qu’il faut vous rendre. Elles sont
aménagées en été et on peut y pratiquer de multiples activités
sportives. En revanche, si vous avez envie de calme et de solitude,
c’est la plage de Menakoz qu’il vous faut. Plus sauvage, c’est une
plage de galets, entourée de falaises et de jardins. Ne soyez pas
surpris si vous y croisez quelques nudistes !

Sports et loisirs
 ÉCOLE BASQUE DE PARAPENTE

6-A, à Zeberio
Sautoalabarri Auzoa
✆ 946 48 05, +34 608 871 743
www.evparapente.com
escuela@evparapente.com
Cours de parapente et vols accompagnés d’un pilote professionnel
dans les environs de Sopelana.

PLENTZIA - GORLIZ
La dernière station de métro, tout le monde descend ! Vous y
découvrirez un havre de paix. Avec ses pins et ses petits bateaux
colorés, Plentzia a des airs méditerranéens à deux pas de Bilbao.
Idéal pour la détente.

Transports
 Métro. Ligne 1. Station Plentzia.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME DE GORLIZ

Iberrebarri Plaza, 4
GORLIZ

http://www.evparapente.com
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✆ +34 946 774 348
Fax : +34 946 771 938
www.gorliz.net
turismo@gorliz.net
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 13h30 et de 16h30 à 19h, le
samedi de 10h à 13h30 et de 16h à 19h, le dimanche de 10h à 14h.
En été, tous les jours de 9h à 14h et de 16h à 19h.

 OFFICE DU TOURISME DE PLENTZIA
Goñi portal, Kale Barria, 2
✆ +34 946 775 541
Fax : +34 946 775 541
www.plentzia.org
turismo.plentzia@bizkaia.org
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 13h30 et de 17h à 19h, le
samedi de 11h à 13h30 et de 17h à 20h, le dimanche de 11h à 13h30.

Hébergement
 HÔTEL KAIAN***

Areatza, 38
✆ +34 946 775 470
Fax : +34 946 770 285
www.kaianplentzia.com
kaian@grupozaldua.com
Chambre de 85 à 175 €, hors taxe mais avec le petit déjeuner.
Charmant petit hôtel 3-étoiles avec un jardin. Chambres spacieuses,
bien décorées et avec vue sur le port. Une très bonne option pour un
séjour à Plentzia.

 PENSION ARTEBIKONDO
Uresarantze, 17
GORLIZ
✆ +34 946 772 357
Chambre simple de 30 à 40 €, double de 45 à 60 €, petit déjeuner 4 €.
A 800 m de la plage, une pension de 9 chambres, propres et au
calme. Accueil sympathique.

 URIBE KOSTA**
Erribera, 13

http://www.gorliz.net
mailto:turismo@gorliz.net
http://www.plentzia.org
mailto:turismo.plentzia@bizkaia.org
http://www.kaianplentzia.com
mailto:kaian@grupozaldua.com


✆ +34 946 774 478
Fax : +34 946 770 125
www.casasdemarinos.es
uribekosta@casasdemarinos.es
Chambre simple de 40 à 65 €, double de 45 à 95 €, triple de 50 à 75
€, hors taxe. Petit déjeuner 7 €.
Situé au bord de la rivière, sur la calme promenade qui mène au port,
cet hôtel 2-étoiles est tout à fait charmant. Dommage que la
décoration des chambres soit un peu décevante.

Restaurants
Pour un petit pique-nique sur la plage, quelques rôtisseries où vous
pourrez trouver de très bons sandwiches, des poulets et des piments
du pays.

 KAIAN
Areatza, 38
✆ +34 946 775 470
www.kaianplentzia.com
kaian@grupozaldua.com
Ouvert tous les jours. Menu dégustation à partir de 42 €.
Un des meilleurs restaurants de la ville. Ses spécialités : raviolis de
morue, cannelloni de poulpe ou, pour les carnivores, la côte de bœuf
avec ses pommes de terre confites. Appétissant.

Points d’intérêt
 ANCIEN SANATORIUM DE GORLIZ

GORLIZ
Construit au début du XXe siècle, cet immense édifice qui surplombe
la plage a le charme désuet des bâtiments des stations balnéaires des
années 1920.
Aujourd’hui transformé en hôpital, il donne au paysage une touche
nostalgique.

 BAIE DE GORLIZ ET DUNES PÉTRIFIÉES
GORLIZ
En longeant la ría de Plentzia, on parvient à son embouchure où se
forme une magnifique baie naturelle bordée par la plage de Gorliz.

http://www.casasdemarinos.es
mailto:uribekosta@casasdemarinos.es
http://www.kaianplentzia.com
mailto:kaian@grupozaldua.com


Après la plage, un petit chemin mène jusqu’au phare et jusqu’aux
dunes pétrifiées, site d’un grand intérêt écologique.

 MUSÉE PLAZENTIA DE BUTRON
Goienkale, 25
✆ +34 946 773 725
Fax : +34 946 773 725
www.museoplentzia.org
Ouvert du mercredi au dimanche de 11h à 14h, vendredi et samedi de
17h à 20h. Entrée libre.
Faisant honneur à l’ancien nom de Plentzia, et situé dans l’ancien
hôtel de ville, le musée retrace l’histoire maritime de la petite cité.

 RÍA ET VIEUX PORT
Une promenade sans égale en Biscaye. On longe la rivière parsemée
de petites embarcations colorées pour arriver au vieux port, endroit
plein de charme où il fait bon prendre un verre à la tombée du soir.

 VIEILLE VILLE DE PLENTZIA
Ensemble architectural médiéval aux petites rues étroites, où se
côtoient anciennes maisons de marins, petits palais et lieux de culte.

GATIKA
Gatika est un petit village charmant de 1 419 habitants, situé à 18 km
de Bilbao. Il est agréable de s'y promener ou d'y déjeuner avant d'aller
visiter le Château de Butron, un joyau d'architecture médiévale qui
constitue le véritable attrait touristique de ce hameau.
Gatika est situé dans un cadre incomparable, entouré de grands
espaces verts qui invitent à faire de longues et agréables
promenades.

 BAR-RESTAURANTE EL MIRABILLA
Sertutxa
✆ +34 946 151 438
Environ 30 €.
Service en buffet avec fruits de mer et tout type de plats.

 CHÂTEAU DE BUTRÓN

http://www.museoplentzia.org


Butrón, à 4 km de Gorliz en direction de Mungia par la route 6313, à
16 km de Bilbao. Fermé au public.
Ce château romantique a un petit air de famille avec les châteaux de
Bavière. Un lieu enchanteur, avec toutes ses tours et ses niveaux
labyrinthiques qui nous ramènent au temps des chevaliers. Egalement
un parc d’une grande richesse écologique, avec pas moins de 70
essences d’arbres exotiques et endémiques. La maison mère à
l’origine du lignage des Butrón et du château fut édifiée au XIIIe siècle.
Au XIXe siècle, le château fut restauré, habilement et dans le plus
grand respect de ses origines médiévales, par l’architecte Francisco
de Cubas.

MUNGUIA
A 20 minutes de Bilbao et à seulement 20 km de la côte, Munguia (15
000 habitants) est une ville charmante. Elle doit son cachet à son
centre historique, riche en trésors architecturaux. Ne manquez pas :
l'hôtel de ville de style baroque et l'église gothique de San Pedro.
Dans les environs de Munguia, le superbe ermitage Saint-Michel de
Zumetxaga vaut également le détour.

 ERMITAGE SAN MIGUEL DE ZUMETZAGA
Barrio Larrauri, 6
Cet ermitage de forme hexagonale date du XIIIe siècle. C’est le plus
ancien lieu de culte du christianisme dans la région, un des rares
monuments d’architecture romane en Biscaye. Le portique, lui, date
du XIXe siècle. A l’intérieur, deux énormes rochers appuyés l’un
contre l’autre forment une sorte de chapelle naturelle. La situation
isolée de l’ermitage, dans un col de montagne, lui donne encore plus
de charme.

SANTURTZI
Sur la rive gauche de Bilbao. A quelques kilomètres à peine, se trouve
cette ville des pêcheurs qui s’est agrandie pour devenir le centre
névralgique du commerce maritime. Mais, pour le gens de la région,
Santurtzi reste le fief de la sardine régi par la sardinière, qu’il s’agisse
de sa statue qui trône sur le port ou des sardinières qui vendent leur
poisson sur le port et à l’entrée de l’église San Jorge. Elles



haranguent le client dans un vocabulaire et avec un ton bien
spécifique, qui n’est pas sans charme. Vous l’avez compris, il n’est
pas de meilleur endroit pour déguster des sardines grillées.

Transports
 BIZKAIBUS

A-3151. Ligne Bilbao-Santurtzi. Départs de 7h à 22h, toutes les 30
minutes.

 RENFE
Cercanias
✆ + 34 902 240 202
Ligne Bilbao-Santurtzi. Un train toutes les 10 minutes.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Avenida Cristóbal Murrieta, 25
✆ +34 944 839 494
http://turismo.santurtzi.org
turismo@ayto-santurtzi.es
En basse saison, du 31 octobre au 24 avril, fermé le jeudi, ouvert tous
les jours de 10h à 14h et le mercredi et vendredi de 17h à 19h. En
moyenne saison, du 25 avril au 18 juin et du 12 septembre au 30
octobre, ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 17h à 19h,
dimanches et jours fériés de 10h à 14h. En haute saison, du 20 juin
au 11 septembre, ouvert tous les jours de 9h à 14h et de 17h à 20h.
L'office de tourisme organise des visites guidées au mont Serantes et
dans la jolie baie d'Abra. L'occasion de découvrir, à pied ou en
bateau, les ressources naturelles de cette région qui abrite
notamment de nombreux oiseaux migrateurs.

Restaurants
Autour du port, de nombreux petits restaurants proposent des menus
du jour bon marché ainsi que les fameuses sardines.

 KAI ALDE
Capitán Mendizabal, 7
✆ +34 944 610 034
Fax : +34 944 610 034

http://turismo.santurtzi.org
mailto:turismo@ayto-santurtzi.es


kaialdesanturtzi.wordpress.com
Fermé le lundi soir. Menu du jour 19 €, à la carte 40 €.
Un lieu pour les beaux jours, avec terrasse et gril, pour griller, devinez
quoi ? Des sardines ! On y sert aussi des chipirons à l’oignon ou
encore des anguilles.

Points d’intérêt
 PARROQUIA DE LA VIRGEN DEL MAR

On raconte qu’en 1600 est apparue sur la côte de Santurtzi, sur les
récifs de Lallana, une image de la Vierge, à laquelle on attribua dès
lors de nombreux miracles. A la suite de quoi, les villageois ont décidé
de ne plus vénérer sainte Eulalie et l’ont abandonnée au profit de la
Vierge de la mer, à qui ils ont dédié ce temple.

 PORT
Un endroit qui a su garder son charme, malgré la proximité du grand
port commercial de Bilbao. Ses bateaux colorés et le bâtiment de la
confrérie de pêcheurs en font un classique des ports de la Biscaye.

Manifestations
 Le 16 juillet : jour de la Vierge du Carmen. On honore la patronne
de la ville par une grande procession en mer, qui s’achève par un
repas, de sardines bien sûr, arrosé de vin !
 Novembre : festival international de théâtre.

LAS ENCARTACIONES
Tout au bout d’Euskadi, oublié, coincé entre la chaîne Cantabrique et
les monts basques, c’était à l’origine un royaume avec ses Fors et ses
coutumes. Aujourd’hui cette partie de la Biscaye ressemble à un beau
souvenir, à un livre d’images avec de très beaux petits villages
médiévaux et des paysages verdoyants. La région la plus à l’ouest de
la Biscaye séduira les visiteurs qui apprécient la beauté naturelle de la
terre, entre mer et montagne. Elle est composée de neuf vallées et dix
communes, parmi lesquelles Orduna et Balmaseda, dont les quartiers
historiques datent du Moyen Age, et d’Abanto, Zierbena, Balmaseda,
Gordexola, Güeñes, Carrantza et Muskiz. Elle s’étend sur environ
553,7 km2, ce qui en fait la région la plus étendue du territoire
historique de Biscaye. Comme partout au Pays basque, les vestiges

http://kaialdesanturtzi.wordpress.com


préhistoriques sont nombreux sur le territoire, notamment dans la
grotte d’Arenaza, à Galdames, qui abrite des peintures rupestres et
des gravures, de l’ère magdalénienne à l’âge du bronze, ou encore
dans la grotte de Ventalaperra, à Karrantza, qui conserve des restes
de l’homme de Néandertal et de Cro-Magnon. D’époque plus tardive,
on a également découvert de nombreux dolmens, tumuli et
monuments funéraires. Déjà, en 25 av. J.-C., les Romains
connaissaient la valeur stratégique de cette zone. Il reste d’eux une
chaussée qui relie Burgos à Balmaseda par Sopuerta. Aujourd’hui, las
Encartaciones doivent leur développement à l’industrie du meuble,
favorisée par leur situation stratégique commerciale et leurs axes de
transport, ainsi que par les matières premières qu’apportent les forêts.

Transports
 Voiture. Depuis Bilbao, route BI-636 direction Balmaseda.

 COMPAGNIE DE BUS ANSA
✆ +34 944 443 100
Ligne Bilbao-Balmaseda. Plusieurs départs par jour.
Bizaibus, ligne A3334, Santurtzi-Balmaseda.

 TRAIN FEVE
✆ +34 944 232 266
Trains Bilbao-Balmaseda toutes les 30 minutes.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME ENKARTUR

Martin Mendia, 2
à Balmaseda
✆ +34 946 802 976, +34 946 800 226
Fax : +34 946 801 356
www.enkartur.net
info@enkartur.net
Ouvert de la mi-juin à la mi-septembre, du lundi au samedi de 9h à
14h et de 16h à 19h, dimanche et jours fériés de 9h à 14h ; le reste de
l’année, du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, samedi,
dimanche et jours fériés de 10h à 14h.

http://www.enkartur.net
mailto:info@enkartur.net


Vous trouverez également des offices du tourisme à Sopuerta,
Karrantza, Gordexola et Muskiz.

Sopuerta
C’est ici, au centre géographique des Encartaciones, que se trouve le
musée du même nom dont le magnifique édifice du XVe siècle abrite
la Casa de Juntas. Ici avaient lieu les réunions des 11 républiques qui
formaient les Encartaciones.

 BARRIO DE ABELLANEDA
✆ +34 946 504 488
enkarterri.museoa@bizkaia.org
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 18h (en été de
17h à 19h), les dimanche et jours fériés de 10h à 14h. Entrée libre.

Galdames
Ici, il s’agira d’une petite halte pour les fans d’automobile. Perdu aux
confins de la Biscaye, à Galdames, le château Concejuelo de
Galdames possède une impressionnante collection de Rolls Royce
(43 modèles en parfait état) et autres voitures de collection. Pour ceux
qui ont la fibre plus historique, sachez que ce château fut construit par
des familles de nobles pendant le Moyen Age et qu’il possède un
pont-levis, des tours et des fosses.

 TOUR LOIZAGA MUSÉE DES AUTOMOBILES
Barrio Concejuelo
www.torreloizaga.com
Ouvert les dimanche et jours fériés de 10h à 15h. Entrée adultes 6 €,
retraités et moins de 18 ans 3 €, gratuit pour les moins de 12 ans.
Suivre la route de Galdames-Guenes par la BI-3631.
Dans un site idyllique, l’unique collection au monde comportant tous
les modèles de Rolls-Royce. Il y a aussi des Jaguar, des Cadillac, etc.
Les modèles sont classés par chronologie et par style, ce qui nous
amène aux origines et aux années de gloire de l’automobile.

Güeñes
Traversée par la rivière Cadagua, Güeñes est une étroite vallée
entourée d’une nature généreuse qui la fournit en bois et fait d’elle l’un
des principaux centres de fabrication de meubles. On y découvrira un

mailto:enkarterri.museoa@bizkaia.org
http://www.torreloizaga.com


très bel ensemble architectural qui fait sa renommée. Si vous vous
arrêtez à Güeñes, vous ne pourrez pas manquer de visiter l’église
Santa Marie : bâtie au XIIe siècle et reconstruite au XVIe, ses
dimensions approchent celles d’une cathédrale ! C’est un très bel
exemple des styles gothique et Renaissance, avec un mobilier d’une
grande valeur artistique. L’autre emblème de la ville est son actuelle
mairie, ou le chalet Urrutia. Construit en 1910, dans le style Second
Empire, il fut la résidence d’été de la famille Urrutia. Cette famille,
originaire de Galdames et partie faire fortune au Mexique, le
construisit à son retour, et c’est pour cela qu’on qualifie ce genre de
constructions d’architecture indienne !
Vous pourrez vous promener dans ses jardins anglais, qui abritent le
parc botanique d’Arenatza.

Balmaseda
C’est la capitale des Encartaciones. Mais ce fut aussi la première ville
fondée en Biscaye, en 1119, lorsque le seigneur de Bortedo lui
accorda le For de Logroño. Sa situation géographique, sur le chemin
royal qui unissait le plateau à la mer Cantabrique, lui permit d’acquérir
une certaine importance au Moyen Age. Importance qui ne fit
qu’augmenter grâce aux « Indiens », comme on appelait les gens de
la région qui partaient faire fortune aux Amériques. Ces derniers
permirent à Balmaseda de se développer économiquement mais
aussi artistiquement, en la dotant de magnifiques maisons aux
dimensions des fortunes accumulées au cours de leur exil. Ces
heures de gloire passées, Balmaseda est aujourd’hui un peu oubliée,
mais elle mérite que l’on prenne le temps de s’y arrêter.

 CENTRE D’INTERPRÉTATION DE LA MYTHOLOGIE BASQUE
Martín Mendia, 2
✆ +34 946 800 226
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, week-ends
et jours fériés de 10h à 14h. En été, ouvert à partir de 9h, et fermé à
19h le samedi.
Le seul centre d’interprétation de la mythologie basque. Dans une
ambiance de mystère, propice à l’imagination, le centre fait appel aux
nouvelles technologies pour transmettre un savoir qui a tendance à se
perdre.



Karrantza
Située au bout de la Biscaye, à la frontière avec le Cantabrique. Pour
y arriver, vous devrez traverser Villaverde de Trucios, petite enclave
cantabrique sur les terres biscaïennes. Vous pénétrez ensuite dans la
vallée de Karrantza, aux très beaux paysages ponctués de
monuments mégalithiques et de grottes. Plusieurs belles promenades
et visites à faire, dans un environnement où règne une nature dans
son état le plus naturel.

 GROTTES DE POZALAGUA
Bo Ranero à Karrantza
LAS ENCARTACIONES
✆ +34 946 806 857
Ouvert du mardi au dimanche de 11h à 17h en hiver, jusqu'à 19h en
été. Fermé le lundi. Entrée 4,50 €.
D’une grande singularité par leur beauté, ses grottes sont le siège de
la plus grande concentration de stalactites excentriques du monde et
d’une salle ample dont le sol est formé de carbonate qui retient l’eau.

PARC NATUREL D’URKIOLA
Situé dans le sud de la Biscaye, à la croisée des territoires de
Guipuzcoa et d’Alava, le parc, d’une superficie de près de 6 000
hectares, s’étend sur la zone la plus haute de Biscaye avec ses monts
abrupts et rocheux. Il constitue un terrain inespéré pour les alpinistes,
escaladeurs et téméraires de tout poil. De nombreux espaces de
pique-nique jalonnent le parc. Son plus haut sommet, le mont Anboto,
abrite la grotte de Mari, la divinité mère de la mythologie basque. Une
vieille tradition de pèlerinage y perdure avec, en son cœur, les
sanctuaires de Saint-Antoine Abad et Saint-Antoine de Padoue.

Transports – Pratique
 Accès en voiture par la BI-623.

 CENTRE D’INTERPRÉTATION TOKI ALAI
Barrio Urkiola
ABADIÑO
✆ +34 946 814 155
www.urkiola.net

http://www.urkiola.net


Ouvert tous les jours de 10h30 à 14h30 et de 15h30 à 17h30 en hiver
et de 10h à 14h et de 16h à 18h en été.
Informations et itinéraires de randonnée.

PARC NATUREL DE GORBEIA
S’étendant sur une superficie de plus de 20 000 hectares, entre la
Biscaye et l’Alava, ce massif a eu un rôle très important dans l’histoire
de ces deux provinces. L’une de ses caractéristiques réside dans la
grande diversité de sa flore et plus particulièrement de ses arbres,
dont certaines essences sont répertoriées pour leur intérêt écologique
et leur caractère singulier. Le parc abrite également une faune riche
de nombreuses espèces (cerfs, martres, etc.). Par ailleurs, les fouilles
effectuées sur le site ont permis la mise au jour des traces –
notamment des outils taillés dans la pierre – d’une occupation
humaine remontant au paléolithique (de 200 000 à 100 000 ans av. J.-
C.).
Vous pourrez commencer votre visite à partir de Sarria, à quelques
kilomètres de Murguia, où se trouve le centre d’interprétation du parc,
qui vous fournira toutes les indications pour l’exploration du site.
Au cœur du parc, qui marque la frontière entre les provinces d’Alava
et de Biscaye, se dresse le mont Gorbeia, à 1 480 m d’altitude. Les
plus sportifs pourront entreprendre son ascension depuis le village de
Morua. En chemin, vous pourrez visiter les grottes de Mairuelegorreta,
dont le labyrinthe de galeries, long de 12 km, a nourri bon nombre de
légendes locales.

Transports
Accès en voiture par la N-240 et les villages de Zeanuri et Areatza,
côté biscayen ; ou par la N-622 et les villages de Murguia et Gopegui,
côté alavésien.

Pratique
 CENTRE D'INFORMATION DU PARC

Gudarien Plaza, 1
✆ +34 946 739 279
L’intérieur de la Biscaye est un territoire rêvé pour les plaisirs de la
nature et les activités de plein air. Les amateurs y trouveront un choix
particulièrement vaste de sentiers de randonnées et de sites propices



aux pratiques sportives. Renseignez-vous dans les offices du
tourisme et consultez les sites Internet locaux.

 MAISON DU PARC DE BAIAS (ALAVA)
Sarria, Zuia
✆ +34 945 430 709
Fax : +34 945 430 709

PROVINCE D’ÁLAVA - ARABA
En raison de ses caractéristiques géographiques, Alava a été depuis
toujours terre de passage et de contact avec d’autres cultures et
d’autres civilisations. Aujourd’hui elle est traversée par la voie rapide
de Madrid à Irún. Les Romains y avaient fait passer une de leurs
voies les plus importantes, celle qui reliait Astorga à Bordeaux. Les
pèlerins du Moyen Age en firent une route secondaire du chemin de
Saint-Jacques, en l’honneur de quoi on y édifia deux merveilles de
l’art roman : la basilique San Prudencio et le sanctuaire de Nuestra
Senora de Estibaliz. Outre de nombreux et remarquables
témoignages de l’architecture médiévale et baroque, la région est
caractérisée par la présence relativement importante de dolmens.
Les rois de Navarre opposèrent aux Maures une ligne fortifiée qui
allait être consolidée, au XIIe siècle, par les rois de Castille. C’est ainsi
que des villages fortifiés bien alignés montent encore la garde. Alava
n’a pas été isolée comme le reste du Pays Basque. La langue s’y est
perdue. Particularité : une enclave, le comté de Treviño, appartient
administrativement à Burgos. Alava est la région la plus étendue du
Pays Basque (3 047 km2), mais la moins peuplée (313 819 hab.) et la
moins connue. Elle est limitée, au nord, par la Guipúzcoa et la
Biscaye, et ses paysages sont essentiellement plats. C’est pourquoi
on l’appelle la Llanada Alavesa, bien qu’elle soit traversée par de
vastes vallées couvertes de hêtres. 75 % des 400 villages d’Alava
comptent moins d’une centaine d’habitants. Vitoria, capitale politique
du Pays Basque, est la seule grande ville de cette région. A une
cinquantaine de kilomètres de Vitoria et près de La Rioja, entre Haro
et Logroño, vous trouverez les villes de Laguardia et Labastida, dont
l’histoire et le développement sont très marqués par l’industrie viticole.
Le nord-ouest est couvert de forêts de pins ; le centre, sans aucun



relief, est une zone de culture. Au sud-est, la chaîne montagneuse
d’Urbasa relie l’Alava à la Navarre. Au sud, entre la cordillère
Cantabrique et l’Ebre, se trouve la Rioja Alavesa, terre de vignobles.
Plusieurs de ses villages pittoresques, avec leurs places fortes du
Moyen Age, leurs tours et leurs palais ruraux, évoquent déjà les
paysages castillans.
Du point de vue gastronomique, les produits horticoles d’Alava, les
grillades et les boudins, sont très renommés, de même que la
confiserie : nougats, chocolats, fruits confits et gâteaux… La boisson
typique est le zurracapote (vin de prune sèche, cannelle, écorce de
citron) et, bien entendu, les vins de la Rioja Alavesa.

LA VALLÉE DE ZUIA
Bordée au sud par la plaine d’Alava et au nord par la Biscaye et la
Guipúzcoa, cette étendue presque désertique se compose de
paysages où prédominent, au nord, les tons verts de la vallée de
Gorbeia et, au sud, les tons ocre de la plaine Alavesa.
Au cours de vos promenades, vous découvrirez des villages, des
petites chutes d’eau et des espaces naturels exceptionnels.

Murguia
Son histoire l’a dotée de très belles maisons seigneuriales et d’une
légende selon laquelle la première ville de Murguia dort sous les eaux
de la lagune de Monreal et que la nuit, lorsque les esprits de la terre
se réveillent, apparaissent les vestiges de la ville qui fut engloutie
sous la boue. Promenez-vous dans ces rues et laissez-vous pénétrer
par l’atmosphère magique de la ville, en faisant attention aux esprits
de la terre !

Transports
 Voiture. La N-622 direction Bilbao.

 COMPAGNIE LA UNION
✆ +34 945 264 626
www.autobuseslaunion.com
Destinations : Amurrio, Artziniega, Bilbao, Llodio.

 INTERURBANOS DE ALAVA
✆ +34 945 181 818

http://www.autobuseslaunion.com


www.alava.net
dfa@alava.net
Les lignes de bus 60, 61, 62 desservent Murguia. En moyenne de 3 à
5 bus par jour au départ de Vitoria-Gasteiz.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Calle Domingo de Sautu, s/n
Au rez-de-chaussée de l'hôtel de ville.
✆ +34 945 430 440
www.cuadrillazuia.com
Ouvert tous les jours, en juillet et août de 9h à 14h et de 16h à 19h.
De mars à juin et de septembre à novembre, de 9h30 à 12h30 et de
15h30 à 17h30.

Hébergement
 LA CASA DEL PATRON

Calle San Martín, 2
✆ +34 945 462 528
www.casadelpatron.com
hotel@casadelpatron.com
Chambre simple de 46,44 à 51,84 €, double de 59,40 à 64,80 € (IVA
inclus). Wi-fi gratuit.
Située à 15 min de Vitoria et 30 min de Bilbao, cette maison
seigneuriale du début du XXe siècle a été rajeunie grâce à une
décoration moderne. Le grand jardin soigné est agrémenté de tables
où l'on peut prendre son petit déjeuner. Les chambres sont propres et
rénovées.

 GUIKURI
Calle Guikuri, 1
✆ +34 945 464 084
www.guikuri.com
guikuri@euskalnet.net
A quelques kilomètres de Murguia. Chambre simple de 38 à 48 €,
double de 45 à 57 €, avec ou sans salle de bains (hors IVA). Petit
déjeuner 6 €.

http://www.alava.net
mailto:dfa@alava.net
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Ce caserio du XIXe siècle jouit d'une très belle situation, à seulement
quelques kilomètres de Murguia, dans le parc naturel de Gorbea. Les
visiteurs se détendent presque instantanément en pénétrant dans les
chambres soignées, avant de profiter du spa. Possibilité de louer des
appartements.

Restaurants
 IZARRA

Bitoriano, Mimintxa, 1
✆ +34 945 430 073
www.izarrajatetxea.com
sugerencias@izarrajatetxea.com
Fermé le lundi toute la journée et le soir du mardi au jeudi. A la carte,
compter 40 €.
Situé dans un beau caserio, l’Izarra propose un excellent menu du
jour ainsi qu’une carte plutôt appétissante : une délicieuse charcuterie
maison, des sepias grillés à l’aïoli, du filet de chevreuil accompagné
de confiture…

Points d’intérêt
 CROIX DE OÑAZINO ET TOUR DE ECHEVARRI

Cette croix fut érigée en l’honneur du défenseur des Fors de la ville,
Fernando Ortiz de Zarate, qui mourut en 1450. On peut aussi voir
dans la ville la tour de Echevarri, où il est né, bâtiment défensif très
bien conservé.

 MONASTÈRE DE NUESTRA SEÑORA DE ORO
Perché au sommet de la montagne, un charmant petit sanctuaire d’où
s’étend une vue incomparable sur les vallées environnantes. Depuis
sa construction, au XVIe siècle, il fut d'une grande importance dans la
région et il reste encore de nos jours l’un des sanctuaires les plus
prestigieux de la vallée de Zuia. Pour y accéder, il faudra commencer
votre ascension à partir du village de Bitoriano.

 MUSÉE DU MIEL
Casa Oregi, Calle Domingo de Sautu
✆ +34 945 43 01 33

http://www.izarrajatetxea.com
mailto:sugerencias@izarrajatetxea.com


Ouvert en juillet et août, samedi et dimanche de 11h30 à 13h30. En
avril, mai, juin, septembre et octobre, samedi et dimanche de 12h30 à
14h.
Ce petit musée du centre de Murguia vous expliquera tout sur la
fabrication du miel et ses dérivés.

Legutiano
Ce village, le plus petit de la région, était encore sous les eaux dans
les années 1950. Depuis qu’il a émergé, grâce à sa retenue d’eau, il
s’est doté d’un sympathique espace de loisirs et de repos, avec un
lac, des plages artificielles et un club nautique.

 CASCADE DE GOIURI
En venant de Murguia, prenez la BI-2521 jusqu’au village de Goiuri-
Gujuri
Là, une cascade de 100 m de hauteur entraîne les eaux de la rivière
Altube dans la vallée. On peut la contempler depuis un mirador qui
offre un très beau panorama sur la vallée et le mont Izarra.

 MUSÉE-ATELIER DE CÉRAMIQUE
Barrio Ollerías, 9 à Elosu
✆ +34 945 455 145
www.euskalzeramika.com
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h et de 16h à 19h, le samedi
de 10h à 14h. Entrée libre.
Situé aux abords de la retenue d’eau, le musée est installé dans une
ancienne fabrique de céramique. On peut y admirer une très belle
collection de céramiques basques et plus de 450 pièces anciennes
provenant des ermitages de la région. Un atelier continue à produire
des céramiques, à l’usage des touristes ; on pourra y observer les
processus de fabrication.

LA VALLÉE D’AYALA
Petite vallée longue de 14 km, Ayala se situe au nord-est de la
province d’Alava. Historiquement, cette vallée fut convoitée par tous
les seigneurs de la région. Bien qu'elle garde les traces de ces
batailles, qui l’obligèrent à entourer ses villages de murailles,

http://www.euskalzeramika.com


l'atmosphère y est aujourd'hui tout à fait paisible. On pourra y visiter,
entre autres, les villages d'Araia-Ayala, Quejana, Llodio ou Artziniega.

Transports
Train
 GARE FERROVIAIRE ADIF

Calle Oloste, 4 - Luiaondo
✆ +34 902 432 343
www.renfe.es, www.renfe.es
ADIF dessert aussi les gares d'Amurrio (Calle de Dionisio Aldama, 15)
et de Llodio (Camino Santa Cruz).

Bus
 COMPAGNIE LA UNION
✆ +34 945 264 626
www.autobuseslaunion.com
Ligne Artziniega-Amurrio-Vitoria. Ligne Bilbao-Llodio-Vitoria

 INTERURBANOS DE ALAVA
✆ +34 945 181 818
www.alava.net
dfa@alava.net
Lignes 20 et 21, Araia-Vitoria. En moyenne 5 bus par jour.

Voiture
 Voiture. A-624 direction Artziniega, A-625 direction Bilbao.

 TAXI
A Luiaondo.
✆ +34 670 477 776
www.taxiayala.com
taximikelfigueres@hotmail.com

Pratique
 OFFICE DE TOURISME DE QUEJANA

Ensemble monumental - Musée d'art sacré
✆ +34 945 399 414
www.aiaratur.org

http://www.renfe.es
http://www.adif.es
http://www.autobuseslaunion.com
http://www.alava.net
mailto:dfa@alava.net
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http://www.aiaratur.org


Ouvert du mardi au dimanche de 10h à 14h. Fermé le lundi. En été,
tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 20h.

 OFFICE DU TOURISME DE LA VALLEE D’AYALA
Parque Lamuza, 11 - Llodio
✆ +34 944 034 930
www.aiaratur.org, www.aiaratur.org
Ouvert de juillet à septembre, tous les jours de 9h à 14h et de 16h à
19h ; le reste de l’année, du mardi au dimanche de 9h à 14h et de 16h
à 18h30, le samedi de 10h à 14h et de 16h à 18h, le dimanche de 10h
à 14h.

Hébergement
Contrairement à ce qui se passe sur la côte basque, certains hôtels
étoilés des villes intérieures baissent leurs tarifs en août ou les week-
ends uniquement (alors que des hôtels plus modestes vont augmenter
légèrement leurs prix).

 HÔTEL-RESTAURANT LOS ARCOS DE QUEJANA
Carretera Quejana-Beotegui - Quejana
✆ +34 945 399 320
www.arcosdequejana.com
info@arcosdequejana.com
Chambre simple 55 €, double 68 €. Petit déjeuner 6 €. Possibilité de
location à la journée de 13h à 17h, 40 €. Menus entre 40 et 50 €.
Cette belle maison seigneuriale, revêtue de pierres, donne sur un
grand jardin avec vue sur la vallée. Les 16 chambres sont très bien
équipées et assurent confort et intimité aux pensionnaires. Au menu
du restaurant de tradition basque : anchois marinés, bacalao a la
plancha, filet de porc...

 HÔTEL-RESTAURANT TORRE DE ARTZINIEGA**
Cuesta de Luciano - dans le centre historique d'Artziniega
✆ +34 945 396 500
www.hotel-torre-artziniega.com
hoteltorre@hotmail.com
Chambre simple de 60 à 70 €, double de 70 à 80 €. Petit déjeuner 7 €.
Menu du jour 10 €, menu spécial 32 €.

http://www.aiaratur.org
http://www.aiarakoudala.com
http://www.arcosdequejana.com
mailto:info@arcosdequejana.com
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Dans la magnifique tour du même nom, cet hôtel 2-étoiles met en
valeur le passé médiéval de la ville et vous donne l'occasion de
l'approcher au plus près. Les 8 petites chambres sont simplement
aménagées mais plutôt confortables. Le restaurant sert une cuisine
typique de la province d'Alava, agrémentée de vins de la Rioja
Alavesa.

 IBAIZAR
Calle Sojo, 4, - Sojo
✆ +34 945 396 686, +34 675 718 465
Chambre double 60 €. Petit déjeuner 5 €. A proximité d’Artziniega.
Cette maison du XVIIe siècle, restaurée et décorée avec beaucoup de
goût, est entourée d’un jardin de 4 000 m2. Les 5 chambres possèdent
des lits à baldaquin aux rideaux vaporeux. Idéal pour une escapade
romantique.

 MENDIAXPE
Calle Salsamendi, 22 - Araia
✆ +34 945 304 212
www.nekatur.net/mendiaxpe
mendiaxpe@terra.es
Chambre double 45 € (IVA inclus). Petit déjeuner 3,53 €.
Entre Aizkorri et Entzia, ces 3 chambres doubles sont abritées dans
une jolie maison blanche, entourée d’un verger. La vue sur les
montagnes est splendide.

Quejana
Cœur historique de la vallée, ce petit village à l’aspect paisible forme
un bel ensemble médiéval. Il fut le témoin silencieux d’une très belle
histoire d’amour dont les murs du palais de Fernan Perez de Ayala
gardent le secret.

 COUVENT DE SAN JUAN DE BAUTISTA
On y vénère la Vierge du cheveu, dont l’église possède une
représentation en or et en émail, cadeau qu’un cardinal fit à la famille
Ayala. Elle contient une relique des plus originales : un cheveu de la
Vierge Marie… On peut y admirer également un joli retable gothique,

http://www.nekatur.net/mendiaxpe
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qui est une copie de celui qui se trouve à l’Institut des beaux-arts de
Chicago.

 PALAIS ET MUSÉE DE QUEJANA
✆ +34 945 399 264
Ouvert du lundi au vendredi de 11h à 14h, le samedi de 11h à 14h et
de 16h à 18h, le dimanche de 12h à 14h. Entrée libre.
Ce superbe édifice abrite, au sommet de sa tour, une chapelle
consacrée à la Vierge del Cabello (la Vierge du Cheveu). Dans la
chapelle, sous des stèles mortuaires ornées des statues des deux
amants, reposent les dépouilles de Pedro Lopez de Ayala et de son
épouse. Dans une des salles du palais, un très beau musée présente
l’histoire d’Ayala à travers de nombreux documents, objets et œuvres
d’art, conservés jusque-là dans un couvent depuis plus de 600 ans.

Llodio
Située sur les rives du fleuve Nervión, la ville de Llodio faisait autrefois
partie de la province de Viscaya. Mais, lasse des mauvais traitements
que lui infligeait cette dernière, elle décida de s’intégrer à l’Alava. Au
début du XXe siècle, la ville connut une expansion industrielle
impressionnante, qui multiplia sa population par dix. Bien
qu'aujourd’hui l’ambiance y soit plus industrielle qu’historique, on
pourra y voir quelques monuments dignes d’intérêt.

 MUSÉE BASQUE DE GASTRONOMIE
Calle Maestro Elorza, 11
✆ +34 944 034 940
www.museovascodegastronomia.com
museogastronomico@laudiokoudala.net
Ouvert vendredi et samedi de 17h30 à 20h30, dimanche et jours
fériés de 11h à 14h. Entrée libre.
Installé au bord du fleuve Nervión, dans une très belle maison noble,
la Zubiko Etxea, ce petit musée propose un voyage à travers la
gastronomie basque, où l’on apprend comment fonctionnent les
sociétés gastronomiques, très répandues dans le pays. Il présente les
cuisines typiques ainsi que les produits utilisés dans la gastronomie
basque.

Artziniega

http://www.museovascodegastronomia.com
mailto:museogastronomico@laudiokoudala.net


La route A-622, qui part de Vitoria, vous conduira jusqu’à cette petite
localité pleine de charme, perchée sur une colline, et dont la partie
historique est fort bien conservée. On y verra de nombreuses tours,
celles de Bengoa, d’Artziniega ou celle du couvent des Augustines.

 MUSÉE ETHNOGRAPHIQUE
Calle Arteko Aldapa, 12
✆ +34 945 396 210
www.artziniegamuseoa.org
artziniegakomuseoa@euskalnet.net
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 14h et de 16h30 à 19h30,
dimanche et jours fériés de 11h à 14h.
"L'être humain est notre raison d'être" annonce cet intéressant musée
ethnographique, logé dans un immeuble historique d'Artziniega. On y
découvre la culture rurale et urbaine de la région. Les collections,
réparties entre neuf salles, présentées avec pertinence.

VITORIA-GASTEIZ
Etonnament méconnue, Vitoria est une ville dynamique, fascinante et
très plaisante. Les visiteurs apprécieront sa beauté architecturale et
sa richesse culturelle, tout autant que son rythme et sa qualité de vie
très agréables.
Située au centre de la plaine alavaise, Vitoria fut fondée en 1181 par
le roi de Navarre Sancho VI, qui, désirant étendre son royaume, avait
acquis des terres limitrophes. Sancho VI entoura la ville de murailles,
la dota de privilèges et la baptisa « Nouvelle Vitoria ». Historiquement,
Vitoria a toujours profité de sa situation stratégique de carrefour entre
la province castillane et le nord de l’Europe. Outre sa vocation
commerciale incontournable, la ville de Vitoria avait une spécificité :
elle possédait un forum qui accueillait sans distinction les nobles et les
gens du peuple.
Aujourd’hui, Vitoria, avec ses 235 661 habitants, est une ville prospère
et, depuis 1980, c'est la capitale de la Communauté autonome
basque. Les principales institutions politiques y ont donc leur siège. Le
Parlement basque, institution d’autogouvernement, représente
l’organisation politique. Ses fonctions sont définies par le statut de
Guernica : les 75 élus parlementaires des trois provinces décident des
budgets et des actions gouvernementales à mener. Le gouvernement

http://www.artziniegamuseoa.org
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basque (fonctions exécutives et administratives de la Communauté)
est, lui aussi, installé à Vitoria. Le président (lehendakari en basque)
est élu parmi les membres du Parlement basque et nommé par le roi.
Vitoria-Gasteiz est une ville verte extrêmement saine, avec un
engagement marqué pour le développement durable, la préservation
de l’environnement et du cadre de vie. Vitoria a été la première
commune de l’Etat espagnol à adopter l’Agenda 21, une série
d’actions destinées à intégrer le respect de la nature dans le
développement local. C’est aussi la commune européenne qui
possède la plus grande superficie d’espaces verts, avec 42 m² par
habitant. Grâce à son « Anillo Verde », l’ONU l’a sélectionnée parmi
les 100 projets mondiaux les plus efficaces au concours international
des Bonnes Pratiques. C’est peut-être en raison de cette politique de
qualité de vie qu’elle compte de si nombreux adeptes d’activités
physiques : presque un tiers de sa population fait partie des
associations sportives.

Transports
L'arrivée à Vitoria

Avion
 AÉROPORT DE VITORIA-GASTEIZ

Carretera N-622, km 3 à Foronda.
✆ +34 945 163 500
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A 58 km de Bilbao, 116 km de Donostia-San Sebastián, 8 km de
Vitoria-Gasteiz.
Vols nationaux avec la compagnie Iberia vers Madrid et Barcelone.

Train
 GARE FERROVIAIRE RENFE

Plaza Estación
✆ +34 945 240 202, +34 902 240 202
www.renfe.es

Bus
 GARE ROUTIÈRE

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es
http://www.renfe.es


Calle Los Herrán, 50
✆ +34 945 258 400
Parmi la dizaine de compagnies qui relient Vitoria à l'Espagne et à
quelques destinations d'Europe, voici les principales : ALSA
(www.alsa.es) et LA UNION (www.autobuseslaunion.com).

Voiture
Pour accéder au centre-ville en voiture, suivez simplement les
panneaux. Pour quitter la ville : direction Bilbao, N-240 ; direction San
Sebastián, N-1 ; direction Burgos, Madrid, N-1 ou A-1. Evitez de
laisser votre voiture le soir dans le vieux quartier. Vous trouverez un
parking payant et gardé, dans la station d’autobus, ou bien des places
gratuites dans les rues résidentielles, aux alentours de l'université par
exemple, à 15 minutes à pied du centre-ville.

Se déplacer
Vitoria se visite très facilement à pied, d'autant plus que la ville
possède de nombreux paseos et rues piétonnes, très agréables à
emprunter.

Transports urbains
 BUS URBAINS

www.vitoria.gasteiz.org
9 lignes de bus, entre 6h et 23h30. Le week-end, des bus de nuit
(Gautxori) prennent le relais. Ticket aller 1,05 €.

 RADIO TAXI
C/ Portal de Gamarra
✆ +34 945 273 500
www.rtaxigasteiz.com

 TRAMWAY
Le tramway fonctionne de 6h à 23h30, le week-end, service nocturne.
Ticket aller 1,05 €, ticket à la journée 3,50 €. Il faut acheter son billet à
l'extérieur du tram, aux machines ; il est valable 50 minutes.

 VITORIA CICLO RUTA
www.vitoria.cicloruta.org
informacion@vitoria-gasteiz.org

http://www.vitoria.gasteiz.org
http://www.rtaxigasteiz.com
http://www.vitoria.cicloruta.org
mailto:informacion@vitoria-gasteiz.org


Vitoria, connue pour son engagement environnemental, possède 91
km de pistes cyclables. Pédaler est donc un excellent moyen de
découvrir la ville. La mairie de Vitoria propose un service de prêt
gratuit de bicyclettes, avec plus de 500 vélos disponibles et 17 points
de prêt dans toute la ville, notamment à l'office de tourisme.

Location de voiture
Pour accéder aux environs de Vitoria, la meilleure option est de louer
une voiture. En revanche, rendez-la dès que vous revenez en ville,
car se garer à Vitoria n'est pas une sinécure.

 ATESA
Portal de Betoño, 11
✆ +34 945 271 012
www.atesa.es

 AVIS
Avenida Gasteiz, 53
✆ +34 945 244 612
www.avis.es
Egalement une agence à l'aéroport : 945 27 65 39

Pratique
 HÔPITAL TXAGORRITXU

Calle Jose Atxotegi
✆ +34 945 007 000
www.hospitaltxagorritxu.org

 OFFICE DU TOURISME
Plaza General Loma, 1
✆ +34 945 161 598, +34 945 161 599
www.turismo.vitoria-gasteiz.org
turismo@vitoria-gasteiz.org
Ouvert d'octobre à juillet du lundi au samedi de 10h à 19h, le
dimanche de 11h à 14h ; de juillet à septembre, tous les jours de 9h30
à 19h30.
Visites du quartier médiéval et du chemin de Saint-Jacques à Vitoria,
tous les jours, en juillet et août uniquement. Mise à disposition
gratuitement de bicyclettes en juillet, août et septembre.

http://www.atesa.es
http://www.avis.es
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 POLICE LOCALE
Calle Olaguíbel, 11
✆ +34 945 209 500

 POSTE
Calle Postas, 9
✆ +34 945 154 689
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.
On remarquera le magnifique bâtiment et ses boîtes aux lettres.

Quartiers

Le quartier médiéval - La Almendra
Ce quartier en forme d’amande est situé dans le périmètre de la vieille
ville médiévale, entre la place de la Vierge Blanche et le parc
Molinuevo, au cœur de Vitoria. D’une grande richesse architecturale, il
comprend des palais, des édifices religieux, des murailles, des arcs,
des tourelles, des portiques, pour la plupart d’époque médiévale.
Jusqu’au XVIIIe siècle, le développement de la ville s’est pratiquement
limité à cette partie du territoire, et c’est pourquoi le quartier médiéval
abrite la majeure partie du patrimoine architectural et artistique de
Vitoria. C’est aussi le quartier des artisans, des marchés et des petits
troquets animés par une faune hétéroclite.

Le quartier néoclassique – Ensanche
Ce quartier, véritable centre commercial de Vitoria, pensé par
l'architecte Olaguibel et né au cours des XIXe et XXe siècles, est
séparé du quartier médiéval par la place de la Vierge Blanche. C’est
d’ailleurs sur cette jolie place, de forme triangulaire, bordée de
miradors blancs, que débutent les fêtes populaires du 4 août.
Autrefois, c’était là que se tenaient les ferias et les marchés. On y voit
des immeubles de quatre étages, des miradors fleuris, mais aussi des
rues piétonnes bordées de terrasses, cafés-pubs design et boutiques,
qui accueillent le flâneur surpris par tant de douceur de vivre. De
nombreuses sculptures d’artistes basques font de cet espace un
véritable musée en plein air.

http://www.correos.es


Hébergement
Vitoria jouit d'une belle offre d'hébergement variée. Les grands hôtels
sont généralement situés sur les extérieurs de la vieille ville, à
l'inverse des petites pensions situées dans les ruelles du centre.

Bien et pas cher
 AUBERGE DE JEUNESSE CARLOS ABAITUA

Calle Escultor Isaac Diez
✆ +34 945 148 100
www.alava.net/ifj
Fermé en février. Pour les moins de 26 ans 13,50 €, pour les autres
18 €, petit déjeuner inclus.
Installée dans le quartier résidentiel El Batan, cette auberge est bien
sûr bon marché, mais quand même franchement excentrée. On n'y
propose que des dortoirs.

 DATO 28
Calle Dato, 28
✆ +34 945 147 230
www.hoteldato.com
info@hoteldato.com
Chambre double de 49,90 € à 62,37 €, en fonction du type de
chambre et de la période. Wi-fi gratuit.
Ambiance Rome antique dans cet hôtel du quartier néo-classique.
Colonnes et statues en faux marbre créent une atmosphère kitsch et
amusante. Dans les chambres, au-dessus des lits, des couronnes
dorées coiffent les bienheureux dormeurs, qui ont profité dans la
journée de la proximité de la vieille ville et du quartier commerçant.
L’établissement est jumelé avec un second hotel, Dato II, C/ San
Antonio, qui propose le même service.

 HOTEL IRADIER*
Calle Florida, 49
✆ +34 945 279 066
www.hoteliradier.com
Chambre double de 57 à 75 €, toutes avec salle de bains. Wi-fi gratuit.
« Una buena cama y mucha limpieza » est le slogan de Miguel Angel,
qui tient cet hôtel de 20 chambres avec rigueur. Effectivement, les
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salles de bains sont rutilantes et les lits moelleux et neufs. Pour le
petit déjeuner, on peut opter pour le café en bas de l’hôtel, où Miguel
Angel se rend tous les jours. Une très bonne adresse, sympathique et
efficace.

Confort ou charme
 BARCELO GASTEIZ

Avenida de Gasteiz, 45
✆ +34 945 228 100
www.barcelo.com
gasteiz@barcelo.com
Chambre double standard entre 50 € et 80 €. Petit déjeuner 10 €.
Parking 17,50 €. Wi-fi gratuit.
Situé sur une grande avenue, à 10 minutes à pied du « casco
antiguo », cet hôtel trois étoiles offre tous les services. Les chambres
sont spacieuses, propres et bien équipées. Les clients ont également
accès au restaurant de l’hôtel, dont la carte est assez variée. On
regrette toutefois l’accueil, plutôt impersonnel et froid.

 HOTEL AC GENERAL ALAVA
Avenida Gasteiz, 79
✆ +34 945 215 000
Fax : +34 945 248 395
www.ac-hotels.com
acgeneralalava@ac-hotels.com
Chambre simple 66 € en semaine, 50 € le week-end ; double 80 € en
semaine, 56,07 € le week-end, hors IVA. Petit déjeuner 12 €, hors
taxes.
Dans le centre, près du Palacio Congresos Europa. Cet établissement
de neuf étages compte 107 chambres, avec salle de bains, téléphone,
minibar, wi-fi, parking.

 HOTEL PARAMO
Calle General Alava, 11, dans le passage.
✆ +34 945 140 240
www.hotelparamo.com
Chambre double de 55 à 70 € hors IVA. Petit déjeuner 6 €. Wi-fi
gratuit. Quelques places de parking disponibles.
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Malgré sa situation dans un passage commerçant plutôt laid, cet hôtel
réserve un excellent accueil à ses pensionnaires. Les chambres sont
basiques mais efficaces, et l’ambiance y est plutôt calme. On aime la
proximité avec la Plaza de Espana.



Luxe
 CIUDAD DE VITORIA

Portal de Castilla, 8
✆ +34 945 141 100
www.hotelciudaddevitoria.com
cvitoria@hoteles-silken.com
Chambre double à partir de 90 €. Petit déjeuner 15 €. Parking 14
€/jour. Wi-fi gratuit mais lent.
La décoration contemporaine et raffinée des chambres assure au
voyageur un agréable séjour. En plus, de nombreux équipements sont
accessibles, notamment un sauna et une salle de gym. Ciudad de
Vitoria jouit d’un emplacement idéal, à 5 minutes à pied du quartier
médiéval, par le Paseo de Florida. Le service y est soigné et
distingué, et le restaurant excellent. Un véritable établissement de
grand standing.

 JARDINES DE ULETA
Calle Uleta,1
✆ +34 945 133 131
www.jardinesdeuleta.com
info@jardinesdeuleta.com
Appartement pour 2 personnes, à partir de 150 €. Cuisine équipée, wi-
fi gratuit.Parking, gymnase.
Suivant un standard de qualité 4-étoiles, ces appartements
représentent une option idéale pour les longs séjours. Situés un peu à
l'écart du centre-ville, ils comportent une cuisine équipée, des
installations confortables, tout en étant entretenus quotidiennement,
comme dans un hôtel classique.

Restaurants
Pour petit-déjeuner, rien de plus facile : la plupart des cafés servent
jusqu’à midi une combinaison jus d’orange-café-croissant pour 2 à 3€.
Pour déjeuner ou dîner, là non plus, il ne vous faudra pas longtemps
pour trouver un bar à tapas ou un bon restaurant. Les rues Cuchilleria,
Pintoréria et Correrria, dans le quartier médiéval, regorgent
d’établissements. Si bien qu’il devient difficile de choisir !

Bien et pas cher
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 EL AMBOTO
Calle Cuchillería, 29 - quartier médiéval
✆ +34 945 250 093
Menu du jour 11 €.
Dans cette rue très animée où il fait bon déambuler, El Amboto ne
dépareille pas. Pintxos de merlu, haricots vert ou poivrons grillés
défilent sous vos yeux, et vous ouvrent l’appétit pour déguster des
plats plus consistants, comme du riz aux langoustines. Un délice, à
petit prix.

 EL GAUTXO
quartier médiéval
Calle Cuchilleria, 3
Encore un bar à pintxos plus que sympathique, à l’ambiance jeune et
décontractée. Ici, on profitera de l’atmosphère si espagnole de la calle
Cuchilleria.

 LA MALQUERIDA
Calle Correria, 10 - quartier médiéval
✆ +34 945 257 068
Avec ses pintxos à 2,80 €, La Malquerida (la mal-aimée) a pourtant
tout pour séduire le chaland. Une terrasse dans le passage San
Miguel, des plats bon marché et des serveurs souriants font de cet
endroit un excellent arrêt, en bas de la rue Correria, près de la Plaza
de Espana.

 EL PORRON
Calle Heradio Fournier, 47-49
✆ +34 945 135 084
Compter de 10 à 20 €.
Derrière la place de Toros, à Adurza, ce bar-restaurant ouvrier sert
d'excellents et copieux plats : plateaux de fruits de mer, villagodio
(grosse côte de bœuf), légumes, mouton…

 EL SIETE
quartier médiéval
Calle Cuchilleria, 3
✆ +34 945 272 298
Ouvert uniquement le midi. Compter 20 € par plat, et menu à 11 €.



Les locaux se pressent à cette adresse pour déguster le menu du
jour. En terrasse ou à l’intérieur, dans une grande salle bruyante et
aérée, les gourmands se délecteront d’une cuisine traditionnelle bien
servie.

Bonnes tables
 CASA VIEJA

Calle Txikita, 6
✆ +34 945 146 565
Fermé le dimanche soir et le lundi. Menu du jour 12,50 €, hors taxe. A
la carte, compter entre 30 et 35 €. Réservation obligatoire.
Excellente adresse pour déguster un magnifique cochon ou agneau
de lait cuit au feu de bois ! La casa est aussi célèbre pour sa morue,
en salade ou revenue dans une sauce aux calamars. On dîne dans
une ambiance médiévale, derrière l’église de Santa Maria.

 MESA
Calle Chile, 1
✆ +34 945 228 494
Compter de 11 à 18 € par plat. Menu du jour 12,60 €.
Ici, le poisson et les fruits de mer sont à l’honneur, filets de merlu ou
de saumon, morue en sauce, gambas à la plancha… Et pour les
carnivores, l’inévitable côte de bœuf braisée, tendre à souhait. Le
restaurant présente en plus l’avantage d’être un peu éloigné du centre
touristique, ce qui lui confère une certaine authenticité. Petit plus, la
carte des desserts est interminable…

Luxe
 IKEA

Portal de Castilla, 27
✆ +34 945 144 747
www.restauranteikea.com
Compter entre 20 € et 30 € par plat. Menu dégustation 75 € : 4 plats,
vin et café. Tenue correcte exigée.
Chic et branché, ce restaurant à la décoration moderne se niche dans
une villa rénovée, que l’on repère à sa porte en métal couleur bronze.
On y sert une cuisine inventive et raffinée, et la haute société de
Vitoria se presse pour déguster un filet de merlu en sauce verte ou
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des calamars dans leur encre, arrosés de grands vins de la Rioja
Alavesa, bien sûr.

 EL PORTALON
Correría, 151
✆ +34 945 142 755
www.restauranteelportalon.com
Ouvert de 13h à 15h30 et de 21h à 23h15. Fermé le dimanche soir,
en août et à Noël. Menu dégustation de 36 à 52 €.
Installé dans une magnifique demeure du XVe siècle, dans le vieux
quartier, le Portalon, avec sa salle d’exposition d’antiquités et de
sculptures, est un bel exemple d’un intérieur médiéval : sols pavés,
poutres en bois, mobilier d’époque et même une chapelle ! Dans ce
cadre, on vous sert des plats à base de légumes et de gibier, bien
préparés et représentatifs de la cuisine régionale.

 ZALDIARAN
Avenida Gasteiz, 21
✆ +34 945 134 822
www.restaurantezaldiaran.com
Ouvert tous les jours. Menu dégustation 65 €, hors taxe.
Excellents produits, inventivité, service charmant, tout y est pour
déguster un menu qui allie tradition, modernité et audace : lamelles de
truffes noires avec jaune d’œuf à basse température, lard confit avec
une mousse de pommes de terre. Ne manquez pas non plus les
desserts, une véritable aventure gustative : sorbet de céleri au
carpaccio de figue avec une glace à l’armagnac ! Une étoile au
Michelin a consacré cette cuisine raffinée.

Sortir
Il est 13h ! Ceux qui viennent juste d’émerger iront prendre un apéro
dans un des cafés-pubs des rues piétonnes Dato ou Postas.
L’ambiance est décontractée et bruyante, idéale pour vous réveiller.
L’après-midi, visites ou balades, et, vers 20h30, on se dirige vers le
vieux quartier, pour entamer la tournée des petits troquets jusqu’à 1h
ou 2h du matin. Une cinquantaine de bars, dans les rues Cuchillería,
Zapatería et Pintorería, se font concurrence. Retour dans le quartier
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néoclassique pour plonger dans une ambiance plus sophistiquée,
celle des grands pubs modernes, ouverts de minuit à 3h du matin.

Points d’intérêt
En principe, tous les musées sont gratuits. Sauf indication spéciale, ils
sont ouverts du mardi au vendredi, de 10h à 14h et de 16h à 18h30, le
samedi de 10h à 14h, les dimanches et fêtes de 11h à 14h.

 EL ANILLO VERDE
Il s’agit d’un ensemble périurbain, sorte de rempart naturel d’une
grande richesse écologique et paysagère qui entoure Vitoria. Il est
formé par une série de parcs, sortes de transition avec les champs
agricoles des environs. Lagunes et rivières, zones boisées et
cultivées, prairies et groupes arbustifs, marais, l'anneau vert est d'une
diversité étonnante. C’est une aire de détente, de loisirs et d’éducation
à l’environnement très appréciée de la population locale.

 ARTIUM - MUSÉE D’ART CONTEMPORAIN
Calle Francia, 24
✆ +34 945 209 000
www.artium.org
museo@artium.org
Ouvert du mardi au jeudi de 11h à 14h et de 17h à 20h, du vendredi
au dimanche de 11h à 14h et de 16h à 21h. Fermé le lundi. Entrée 6
€, le mercredi tarif libre.
Musée basque d’art contemporain, constitué en partie de la très riche
collection d’art contemporain du musée des Beaux-Arts de Vitoria.
Situé tout près du vieux quartier, il rassemble l’une des meilleures
collections d’art basque et espagnol du XXe siècle : sculpture,
surréalisme, pop art. Egalement des œuvres de Picasso, Miró,
Tápies, Canogar, Oteiza, Ibarrola…

 BASILIQUE SAN PRUDENCIO DE ARMENTIA
Alto de Armentia, 24
✆ +34 945 133 905, +34 945 139 651
Le projet de restauration est ouvert au public du lundi au vendredi de
10h à 14h, le samedi de 11h à 14h et de 17h à 20h30, les dimanches
et jours fériés de 10h à 12h et de 17h à 20h. Visites guidées sur
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rendez-vous. Entrée 3 €, gratuit pour les enfants de moins de 11 ans
et les retraités.
De nombreux documents du Moyen Age mentionnent cette basilique
comme l’un des centres religieux les plus importants d’Alava et la
première cathédrale du Pays basque. D’architecture romane et située
sur le chemin de Saint-Jacques-de-Compostelle, elle date du XVIIIe
siècle, mais ses fondations sont du Xe ou du XIe siècle, et c’est ce que
comptent révéler les travaux d’excavation en cours. A ce jour, on y a
découvert la plus importante nécropole médiévale de tout l’Etat
espagnol. La basilique est donc « ouverte pour travaux » et vous
pourrez y faire une visite aussi passionnante qu’instructive.

 BIBAT - MUSÉE FOURNIER DE CARTES ET MUSÉE
ARCHÉOLOGIQUE
Calle Cuchillería, 54
✆ +34 945 203 707
www.alava.net
dfa@alava.net
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 18h30, samedi
de 10h à 14h, dimanche de 11h à 14h. Fermé le lundi. Entrée libre.
Bibat est un nouvel espace culturel qui regroupe deux musées
emblématiques de Vitoria : le musée Fournier, considéré comme l'une
des meilleures collections de jeux de cartes du monde, et le musée
d'Archéologie, dont l'exposition permanente compte près de 1 500
pièces retraçant l'histoire d'Alava, de la Préhistoire au Moyen
Age. Côte à côte, les deux musées sont abrités respectivement dans
le Palais de la Renaissance de Bendaña et dans un bâtiment de
nouvelle construction signé par l'architecte Patxi Mangado. Un
superbe lieu, temple de la culture et témoin de la richesse de la
région.

 CASA DEL CORDON
Calle Cuchillería, 24
Cette maison du XVe siècle, qui abrite une tour médiévale et une salle
gothique, tire son nom du cordon de l'ordre franciscain de l’arc de
l’entrée. Ses portes en fer forgé ouvrent sur une superbe voûte
étoilée.
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 CATHÉDRALE SANTA MARIA
Plaza Burulleria
✆ +34 945 255 135
www.catedralvitoria.com
visitas@catedralvitoria.com
Visites du chantier de restauration sur réservation uniquement,
compter 1h. Ouvert de 11h à 14h et de 17h à 20h. 5 € par personne.
Moyennant de rigoureuses mesures de sécurité, vous avez l'occasion
exceptionnelle d'assister aux travaux de restauration et d’archéologie.
Au début de la visite, une projection présente les découvertes du
groupe d'investigation architecturale et archéologique. La cathédrale
fut terminée au XIIIe siècle. Construite comme un prolongement de la
muraille médiévale de la ville, ses fondations sont fortifiées. A l'origine
considérée comme une église paroissiale, ce n'est qu'en 1862 qu'elle
est nommée Cathédrale. En 1994, elle est fermée au public car elle
menace de s'effondrer. S'entreprend alors un long travail de
restauration, aujourd'hui toujours en cours. Son excavation en 2000
permet aux archéologues de découvrir de nombreuses tombes, sous
le sol de la cathédrale. La visite guidée, passionnante, explique les
tenants et aboutissants d'un tel projet de restauration. Anecdote
intéressante, l'écrivain Ken Follet s'est pris de passion pour cette
incroyable réhabilitation et a situé l'un de ses romans, Un monde sans
fin, dans la cathédrale Santa Maria.

 MURAILLES
✆ +34 945 255 135
www.catedralvitoria.com
visitas@catedralvitoria.com
Visites guidées sur réservation uniquement, de juin à septembre, de
12h à 13h et de 15h à 18h. 2 € par personne.
Actuellement en cours de restauration, à l'instar de la cathédrale
Santa Maria, mais ouvert à la visite, ce site a été découvert en 2001, à
l’occasion de fouilles. Les murailles datent du XIe siècle.

 MUSÉE DE L’ARMURERIE
Paseo Fray Francisco, 3
✆ +34 945 181 925
www.alava.net
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dfa@alava.net
Ouvert du mardi au vendredi, de 10h à 14h et de 16h à 18h30. Le
samedi de 10h à 14h. Dimanche et jours fériés, de 11h à 14h. Fermé
le lundi. Entrée libre.
Exposition chronologique de différentes armes, depuis l’âge de pierre
jusqu’au XIXe siècle. La présentation, simple et claire, suit l’évolution
de ces objets au fil du temps. Egalement présentation d’armes
arabes, centrafricaines et orientales.

 MUSÉE DES BEAUX-ARTS
Paseo de Fray Francisco, 8
✆ +34 945 181 918
www.alava.net
dfa@alava.net
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 18h30, le
samedi de 10h à 14h, le dimanche de 11h à 14h. Fermé le lundi.
Entrée libre.
Ce musée, aux très beaux vitraux, est installé dans le palais Augusti,
de style Renaissance et baroque. Il présente un aperçu des diverses
époques de l’art espagnol, principalement du XVIIIe au XIXe siècle,
ainsi que de l’art basque, entre 1850 et 1950.

 PALAIS ESCORIAZA ESQUIBEL
Fray Zacarias Martinez
Ce palais du XVIe siècle abrite un très joli patio aux fines colonnes, de
style plateresque, orné d’armoiries. Un exemple d’architecture civile
de style Renaissance, bordé de pans de remparts du XIIe siècle.

 PASEO DE LA SENDA
Dans le quartier Zamarraga, près du parc de la Florida, commence
une promenade de plus de 3 km, qui va jusqu’à la Basilique San
Prudencio de Armentia. Le long de cette coulée verte, vous pourrez
admirer successivement la Casa Zuloaga, la Villa Sofia, la résidence
du Président du gouvernement basque et le musée des Beaux-Arts.
Arrivés au parc d'Armentia, vous entrez dans « l'anneau vert » de
Vitoria.

 PLAZA DE ESPAÑA
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Conçue par l'architecte néoclassique Olaguibel, à l'instar des arcades
de la Plaza Machete (voir plus bas), cette place construite fin XVIIIe
forme un carré parfait bordé d’arcades. Elle abrite l’hôtel de ville et le
salon des Glaces.

 PLAZA DE LA BURULLERÍA
Ensemble médiéval pittoresque, formé par le Portalón (autrefois
auberge et relais de poste), la Torre de los Anda (maison fortifiée) et
la cathédrale Santa Maria.

 PLAZA DEL MACHETE ET LES ARQUILLOS
Jadis, sur cette place « de la Machette », le maire sortait une
machette et faisait jurer au procureur général de défendre les Fueros
de la ville, sous peine d’avoir la tête tranchée. Aujourd’hui, sur cette
même place entourée d’arcades (arquillos) ont lieu marchés, festivals
de danse et manifestations sportives, notamment pendant les fêtes de
San Prudencio. Cet ensemble intéressant, datant de 1802, regroupe
places et maisons aux balcons en fer forgé et sert élégamment de
cadre au palais Renaissance de Villa Suso, construit sur les anciens
remparts. C'est l'emblème du quartier néoclassique d'Ensanche. Ces
arcades ont été pensées par l'architecte Olaguibel, afin de pallier le
dénivelé des collines environnantes et de pouvoir agrandir Vitoria.

 PLAZA DE LOS FUEROS
Ensemble monumental en granit rose, datant de 1981 et qui rend
hommage aux Fueros de la ville (chartes médiévales). On le doit aux
illustres sculpteurs Chillida, Oteiza et Peña Ganchegui. Fronton à l’air
libre, jeu de quilles… Un ensemble déconcertant !

 TOUR DE SAN VICENTE
En suivant la rue Fray Zacarías vers la vía Abalconada, qui offre une
belle vue sur la Plaza del Machete, on arrive à la tour San Vicente, la
plus haute de la ville. Un magnifique panorama sur Vitoria vous attend
à son sommet.

Manifestations
 Février : Zinemastea, semaine du cinéma basque. Sinkro, festival de
musique électroacoustique (www.sinkrofestival.com).



 27-28 avril : fête de San Prudencio. En l’honneur du saint patron de
Vitoria, la fête commence avec la Tamborrada (ensembles de
tambours) et des cuisiniers sur la place de las Provincias et se
poursuit avec le pèlerinage dans les campas de Armentia.
 Juin : festival international des jeux (www.festivaldejuegos-
jolasjaialdia.com). Azkena Rock Festival
(www.azkenarockfestival.com).
 Juillet : festival de jazz (www.jazzvitoria.com). 25 juillet : Santiago,
foire de l’ail et de l’élevage. Les Blusas, vêtus de leurs costumes
traditionnels, animent les rues.
 4-9 août : fête de la Vierge Blanche, sainte patronne de la ville. Elle
s’ouvre avec l’arrivée du Celedón, marionnette qui représente un
berger basque et qui descend de la tour de l’église de San Miguel
avec son parapluie ouvert. Suivent toutes sortes de manifestations qui
font la joie des habitants de Vitoria : défilés de géants, danses et
musiques traditionnelles, dégustations…
 Septembre : semaine de la musique ancienne, journées
internationales de la magie (www.aia-vg.org), marché médiéval.
 Octobre : festival international de cerfs-volants dans le parc Garaio.
 Novembre : festival international de musique Carmelo Bernaola.
 Décembre : semaine de la Cazuelita et du vin de la Rioja Alavesa.

Shopping
 MARCHÉ DE LA ALMENDRA

Tous les premiers samedis du mois.
Alimentation, vêtements, antiquités et dégustations de produits
locaux…

LA PLAINE ALAVESA : LES ALENTOURS DE VITORIA
Encerclant la ville de Vitoria-Gasteiz, la plaine Alavesa se trouve entre
la montagne de Urkilla au nord et les monts d'Iturrieta au sud. La
plaine d’Alava, très faiblement peuplée, est un havre de paix, on ne
s’étonne donc pas que cette route se soit imposée comme une étape
du chemin de Saint-Jacques-de-Compostelle, apportant calme et
sérénité aux pèlerins. Témoins de leur passage, de nombreux petits
sanctuaires et ermitages visibles au milieu des champs. L’immense



plaine a la beauté des grands espaces et le charme des petits villages
qui jalonnent ses routes. On y verra aussi de nombreuses maisons
seigneuriales blasonnées, ainsi que de splendides palais et des
églises préromanes.

Transports
 Voiture. La N-1 relie Vitoria à la Navarre.

 GARE FERROVIAIRE ADIF-RENFE
Barrio de la Estacion - Salvatierra/Agurain
✆ +34 902 320 320
www.renfe.es
La ligne Miranda-Vitoria-Irun dessert Salvatierra.

 INTERURBANOS DE ALAVA
✆ +34 945 181 818
www.alava.net
dfa@alava.net
Ligne de bus 95 Vitoria-Salvatierra et lignes 20 et 21 Vitoria-Araia.

Pratique
 OFFICE RÉGIONAL DU TOURISME DE SALVATIERRA –

AGURAIN
Calle Mayor, 8
✆ +34 945 302 931
www.cuadrillasalvatierra.org
info@cuadrillasalvatierra.org
Ouvert en été du lundi au dimanche de 10h à 14h et de 16h à 20h ; le
reste de l’année, du mardi au dimanche de 10h à 14h.

Hébergement
Si vous vous aventurez par ici, nous vous conseillons de dormir à
Vitoria, car la région est vraiment très peu peuplée et pratiquement
dépourvue d’installations touristiques.

 ADELA ETXEA
Camino de la Iglesia, 8 - Ozaeta
✆ +34 945 317 177
www.nekatur.net/adelaetxea
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Chambre double 48,15 € (IVA inclus), petit déjeuner 4,28 €.
Située à quelques kilomètres du parc naturel de Garayo, cette maison
propose cinq chambres doubles avec salle de bains. Idéal pour les
amateurs de randonnées, à pied ou en vélo.

 ARANTZA ETXEA
Calle Txabilo, 2 - Hijona
✆ +34 945 293 094
Chambre double de 40 € à 50 €.
Situé près du monastère d’Estibaliz, un gîte rural et rustique propose
cinq chambres. Allergiques aux rideaux à fleurs et autres touches
kitsch, s'abstenir.

 PARADOR ARGÓMANIZ
Carretera N-1 Madrid-Irun, km 363 - Argomaniz
✆ +34 945 293 200
www.parador.es
argomaniz@parador.es
Chambre double de 127 à 137 €, IVA incluse. Petit déjeuner 15 €.
Menu à 31 €.
A 12 km de Vitoria, dans le village d’Argomaniz qui domine la plaine
Alavesa, cet ancien palais Renaissance est un très grand parador
(sorte de relais-château) aux vastes salles. Son joli restaurant est
installé dans l’ancien grenier, de style médiéval. Le manque
d’imagination de la cuisine est compensé par un très charmant
accueil.

 SAGASTI ZAHAR
Maturana
Calle Zagasti Zahar, 1
✆ +34 945 317 158
www.casarural-vitoria.com
Chambre double 59 € (IVA inclus). Petit déjeuner 5 €. Repas 18 €.
Cette maison traditionnelle en pierre est spacieuse et chaleureuse.
Située au centre du village, elle n'est qu'à 12 km de Vitoria et à 1 km
du lac de Garay. Le joli jardin invite à la détente, après un bon dîner à
base de recettes du terroir.

Alegria Dulantzi

http://www.parador.es
mailto:argomaniz@parador.es
http://www.casarural-vitoria.com


Ce petit village, le premier que l’on rencontre lorsqu’on sort de Vitoria,
surprend par son clocher un peu trop grand, surnommé la Moza de la
Llanada (la belle de la plaine), et son ermitage de Notre-Dame de
Ayala, qui fut la halte de nombreux pèlerins depuis le XIIIe siècle. La
ville garde les traces de son passé médiéval avec sa configuration
axée autour de deux rues centrales parallèles à la rivière Alegria et
qui portent respectivement les noms de Calle Mayor et Calle de la
Fortaleza. Pour gagner l’étape suivante, prenez la direction de Gaceo
et arrêtez-vous à Alaiza.

 MONASTÈRE D’ESTIBALIZ
Pour visiter ce joyau d’Alava, il faut vous diriger vers Villafranca de
Estibaliz par la A-132.
Ce sanctuaire de style roman, édifié sur les bases d’un temple du XIe
siècle, est l’un des meilleurs exemples d’architecture médiévale du
Pays Basque. Etape importante sur le chemin de Saint-Jacques, il
abrite une représentation de la sainte patronne d’Alava, du XIIe siècle.

 MUSÉE HÉRALDIQUE ET CHÂTEAU DE MENDOZA
Torre de Mendoza - Mendoza
✆ +34 945 181 617
www.alava.net
serviciomuseos@alava.net
Fermé au public.
Restaurée en 1963, la tour de Mendoza accueillit la même année le
musée héraldique d’Alava. Ce dernier expose les blasons des
manoirs et des maisons seigneuriales d’Alava et donne des
explications sur les règles d’héraldique, les noms et les lignées.
Malheureusement, depuis 2007, le monument n'est visible que de
l'extérieur.

Alaiza
Petit village dont l’église possède d’admirables peintures gothiques
dans son abside, représentant des scènes de guerriers en armures.
Pour visiter, réservations à l’office du tourisme de Salvatierra.

Gaceo

http://www.alava.net
mailto:serviciomuseos@alava.net


Ici, le petit trésor à découvrir est un temple du XIIIe siècle dont l’abside
est ornée de remarquables fresques polychromes illustrant des
scènes de l’Evangile. Ces peintures d’une très belle facture ont été
découvertes derrière le retable de l’église San Martin, en 1967. Une
visite à ne pas manquer ; demandez un rendez-vous à l’office du
tourisme de Salvatierra.

Salvatierra-Agurain
Sa position stratégique entre la Navarre et la Castille avait fait de
Salvatierra une ville importante et prospère. Située au cœur de la
plaine, elle a gardé de son passé médiéval un centre historique
entouré d’une muraille et à la configuration similaire à celle de Vitoria :
trois rues principales la traversent du nord au sud et deux églises
fortifiées, aux extrémités de la cité, fermaient la muraille. Des
passages secrets dans ces églises-forteresses permettaient de
circuler de l’une à l’autre. L’église Santa Maria se trouve au nord de la
ville fortifiée. Construite entre le XVe et le XVIe siècle, elle présente un
très beau portique gothique et un chœur plateresque. Située du côté
sud de la ville, l’église de San Juan, du début du XVIe siècle, possède
un très remarquable retable.

Zalduondo
Cette ville aux portes du Guipúzcoa fut, à partir du XIIIe siècle, un
important centre commercial et spirituel. Emblématique de la ville, son
église, dédiée à San Saturnino de Tolosa, possède une intéressante
chapelle et un retable admirable. Tout à côté se trouve la Casa de los
Gizones, du XVIe siècle, dont le nom est une référence aux deux
statues de guerriers qui gardent son entrée.

 MUSÉE DE ZALDUONDO
Barrio Iturbero
✆ +34 945 304 393
Horaires variables.
Situé dans le palais de Lazarraga, du XVIe siècle, le musée retrace
l’histoire de la région à travers de nombreux documents, objets,
maquettes, peintures, etc., tous représentatifs de la culture locale.
Egalement une jolie reconstitution d’une cuisine basque. Si vous avez



la chance de passer par Zalduondo et de trouver le musée ouvert,
profitez-en !

 PARC DE GARAIO ET BARRAGE D'ULLIBARRI-GAMBOA
Centre d'information au nord du parc
Dans l’immense vallée entourée de montagnes se trouve le barrage
de Ullibarri-Gamboa, le plus important barrage du Pays Basque. Sur
ses rives s’étend une très agréable aire de loisirs avec des plages
artificielles. A proximité, vous pourrez également jeter un coup d’œil
sur les beaux spécimens du parc ornithologique de Mendixur. Un
endroit idéal pour passer une après-midi détente, en amoureux ou en
famille.

 TUNNEL DE SAN ADRIAN
Pour vous y rendre, empruntez un chemin qui part de Zalduondo et
qui conduit jusqu’à Zumaraudi. Là, prenez la route pavée, appelée la
« bouche de l’enfer » (la Boca del Infierno), encaissée et obscure, et
traversez le tunnel naturel de San Adrian, qui débouche sur la
province de Guipúzcoa. Au sortir du tunnel, vous tomberez sur un arc
de pierre, unique vestige de l’ancien château qui s’y trouvait autrefois.
Une traversée chargée de symboles ! Reprenez ensuite la A-3012,
pour allez vous détendre dans le parc de Garaio...

LA RÉGION DE CAMPEZO ET LA MONTAGNE ALAVAISE
Appelée Cuadrilla de Campezo, cette région est située au cœur des
montagnes d'Iturrieta et Entzi, au nord ; et de la chaîne Cantabrique,
au sud, dont les sommets atteignent les 1 400 m. Cette région, qui
abrite le parc d'Izki, est peuplée de petits villages fortifiés et
recouverte en grande partie par des forêts de chênes. Les visiteurs y
trouveront des sites d’intérêt historique, dans le cadre vivifiant d’une
nature préservée.

Transports
 Voiture. A-132 direction Santa Cruz de Campezo.

 INTERURBANOS DE ALAVA
✆ +34 945 181 818
www.alava.net
dfa@alava.net

http://www.alava.net
mailto:dfa@alava.net


Ligne de bus 50A Vitoria-Boveda. 4 départs par jour. Cette ligne
dessert les principaux villages de la région jusqu’à Boveda, qui est la
localité la plus proche du parc naturel de Valderejo.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME DE CAMPEZO - MONTANA ALAVESA

Carretera Vitoria-Estella, 7, à Santa Cruz de Campezo
✆ +34 945 405 424
www.montanaalavesa.com, www.montanaalavesa.com

Hébergement
 ERROTA

Avenida Urizaharra, 1
Peñacerrada
✆ +34 945 367 114, +34 615 786 071
www.nekatur.net/errota
maiterrota@hotmail.com
Chambre double 50 €.
Cet ancien bâtiment compte 4 chambres mansardées, à la décoration
rustique. Le mobilier du XVIIIe siècle et le parquet lustré ajoutent
encore au cachet de l'établissement.

Antoñana
Une des plus anciennes villes d’Álava, Antoñana conserve un très bel
ensemble de murailles, figurant au patrimoine national du Pays
Basque. On pourra se promener dans ses petites rues au tracé
médiéval, dont la principale est la calle Mayor, et admirer sa très belle
tour du XVIe siècle.

Peñacerrada
Autre ville fortifiée de la région. Ici, vous pourrez également découvrir
un très bel ouvrage défensif, bien conservé puisqu’il a gardé sa
magnifique porte et ses tours de garde semi-circulaires, du XIIIe
siècle. Le moulin à eau du village est aussi encore en activité. A côté
du moulin, vous trouverez une excellente pâtisserie artisanale. Dans
la Casa Palacio del Arco, un musée consacré à l’ambre expose des
fossiles découverts dans les gisements de la région.

http://www.montanaalavesa.com
http://www.campezo.org
http://www.nekatur.net/errota
mailto:maiterrota@hotmail.com


Faido
On vient ici, avant tout, pour admirer l’ermitage de la Vierge de la
Peña de Faido, qui est le plus ancien sanctuaire du Pays Basque.
Bâtie dans une grotte creusée au IXe siècle, l’église s’est peu à peu
agrandie, jusqu’à s’élever sur trois étages. Elle s’est aussi enrichie de
différents ajouts, dont des bâtiments extérieurs de style roman. On y
verra un magnifique retable du XVIIIe siècle, taillé dans la pierre, et
des peintures murales qui viennent rehausser encore la beauté et
l’étrangeté du site.

 PARC NATUREL D' IZKI
Centre d'interprétation à Korres.
✆ +34 945 410 502
parqueizki@parques.alava.net
parqueizki@parques.alava.ne
Accès par la A-132, jusqu'à la déviation à Maeztu direction Korres, ou
la A-2124 ou A-126 à Puerto de Vitoria. Pour entrer par le sud du
parc, empruntez la A-2124 (Vitoria-Logroño) et déviez Ventas de
Armentia jusqu'à Bernedo par la A-126. Centre d'interprétation ouvert
d'avril à septembre de 10h à 19h, d'octobre à mars en semaine de 9h
à 15h, le week-end de 10h à 18h. Fermé le lundi toute l'année.
Peuplé essentiellement de chênes tauzins, le parc représente le plus
grand espace boisé de la région. Son cadre très agréable se prête
idéalement aux randonnées, à cheval ou à VTT, excellente occasion
d’apprécier son étendue, sa faune et sa flore.

La Sierra de Entzia et Kontrasta
Dans la ville de Kontrasta, on pourra visiter l’ermitage d’Elizmendi,
construit partiellement à partir des stèles romaines. Puis, après avoir
flâné dans les ruelles du village, on pourra se diriger vers la Sierra de
Entzia. Les paysages de ce parc sont d’une grande beauté et on peut
y voir des chevaux caracoler en liberté, et plus spécialement le pottok,
race autochtone dont les origines remontent à la préhistoire. Outre
son intérêt écologique, le parc offre aussi un intérêt historique et
artistique. Ainsi, au fil d’une promenade, on y découvre les cromlechs
de Mendiluze et le menhir Itaida.

LA RIOJA ALAVESA

http://parqueizki@parques.alava.net
mailto:parqueizki@parques.alava.ne


Au bord de l’Ebre, protégée des vents par les montagnes de la chaîne
Cantabrique, la Rioja Alavesa jouit d’un climat doux, propice à la
culture d’un délicieux raisin qui produira un vin... divin ! Ses terres
ocre, ses montagnes rocheuses et ses petits villages vous donneront
la sensation d'être en terre d'hédonisme, loin de toute civilisation.

Labastida
A 45 km de Vitoria, Labastida est un grand village d’environ 1 000
habitants. Son quartier de style baroque, aux maisons seigneuriales et
aux belles églises, mérite qu’on s’y attarde. Après avoir été une
importante place d’armes à l’époque du haut Moyen Age, période dont
il a gardé quatre nécropoles caractéristiques, le bourg a connu un
essor économique, du XIIe au XIXe siècle, auquel il doit notamment
son architecture. De nos jours, Labastida est réputée pour sa chuleta
al sarmiento (côte de bœuf très savoureuse) et pour le
développement de son industrie vinicole et touristique, favorisée par
sa situation au cœur de la Rioja Alavesa.

 OFFICE DU TOURISME
Plaza de la Paz
✆ +34 945 331 015
www.labastida-bastida.org
turismolabastida@euskalnet.net
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 14h et de 17h à 20h, le week-
end 10h à 14h. Fermé le lundi.
Organisation de visites du quartier historique et de monuments, de
bodegas, excursions dans toute la Rioja Alavesa, dégustations de vin
et goûters, vente de produits locaux et de souvenirs…

Hébergement – Restaurants
 CASA RURAL ARETA ETXEA

Calle Mayor, 17 à Salinillas de Buradon
✆ +34 945 274 757, +34 657 735 034
www.casaturismorural.com
aretako@euskalnet.net
Chambre simple 35 €, double 50 €. Possibilité de louer la maison en
entier.

http://www.labastida-bastida.org
mailto:turismolabastida@euskalnet.net
http://www.casaturismorural.com
mailto:aretako@euskalnet.net


Dans un caserio restauré au cœur du quartier historique de Salinillas,
quatre chambres doubles et une simple, avec salle de bains. Une
cuisine et un salon commun, avec cheminée et télévision, sont
réservés aux hôtes. Production de vin, de confitures, de miel et même
possibilité de visiter la bodega familiale ! Le bois est omniprésent, le
mobilier travaillé : c’est l’authentique ferme de la Rioja Alavesa.

 CASA RURAL OSANTE
Calle Frontin, 10
✆ +34 649 426 407
www.osante.es
Chambre simple à partir de 40 €, double à partir de 60 €.
Cette belle maison située au cœur de Labastida possède de belles
chambres rustiques, parées de murs de pierre et de lits blancs. Le
restaurant, au rez-de-chaussée, jouit d'une vue splendide sur la plaine
alavaise. 

Points d’intérêt
Située dans le haut du village, l’église de Nuestra Señora de la
Asunción, de style baroque, possède une curieuse sacristie
octogonale. Sa construction avait commencé au XVIe siècle pour
s’achever au XVIIe siècle. A côté de l’église se trouve l’ermitage
roman du Santo Cristo, du XIIe siècle. En redescendant les rues
pentues, vous verrez la plus grande collection de maisons avec
blason de la région : Casa Paternina, Casa Arteaga, Palacio
Salazar…
 La plupart des innombrables caves de la région sont des
coopératives modernes, sans autre intérêt que la possibilité de
s’approvisionner en vin de La Rioja. Celles qui sont mentionnées ci-
dessous sont de vieilles caves situées dans des propriétés privées,
que l’on peut visiter. Il est recommandé de téléphoner avant la visite.
Pour plus d'informations consultez :
www.rutadelvinoderiojaalavesa.com

 BODEGAS FAUSTINO
Carretera Logroño à Oyon
✆ +34 945 601 228
www.bodegasfaustino.com

http://www.osante.es
http://www.bodegasfaustino.com


Ouvert du lundi au vendredi toute la journée, le samedi à 11h et 13h.
Découvrez les 650 ha de vignes de l'un des fleurons de la Rioja
Alavesa. Déambulez parmi les tonneaux de chêne, sur les tommettes
rouges des caves et imprégnez-vous de cet art qu'est la fabrication du
vin.

 ERMITAGES
Tout près de Labastida, se trouvent plusieurs ermitages d’une grande
beauté, au milieu de sites naturels. A 1 km, en direction de Vitoria,
vous trouverez l’ermitage de Santa Lucia. Puis, en revenant sur vos
pas, prenez la direction de Toloño, où se cache l’ermitage San Gines,
au pied de la montagne Toloño. Santa Eulalia accueille l’ermitage
Nuestra Senora de Remerulli et, non loin de celui-ci, se trouve une
étonnante nécropole médiévale où l’on peut observer les cavités des
anciennes sépultures. Si vous avez le temps, avancez jusqu’à Toloño
pour découvrir le sanctuaire de Nuestra Señora de Los Angeles.

 GRANJA NUESTRA SENORA DE REMERULLI
Carretera Rivas de Tereso
✆ +34 943 331 801
www.remelluri.com
Ouvert du mardi au dimanche, visites à 10h, 11h et 12h. Possibilité de
visite avec déjeuner à 13h et 13h45.
Héritée du monastère de Toloño, cette cave a été reprise dans les
années 1960 par Jaime Solis. Sur les 150 ha de terrain, 105 ha sont
consacrés à cultiver le vignoble originel de Remelluri. 

Laguardia
Capitale de la Rioja Alavesa, Laguardia est une ville fortifiée classée
monument historique national.
A voir absolument, les églises de San Juan et de Santa Maria de los
Reyes, cette dernière avec son beau porche gothique en pierre
polychrome (visites guidées possibles avec l’office du tourisme). La
ville garde aussi de nombreux dolmens hérités des tribus
préromaines.

 OFFICE DU TOURISME
Casa Garcetas - Calle Mayor, 52
✆ +34 945 600 845

http://www.remelluri.com


www.laguardia-alava.com
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le samedi
de 10h à 14h et de 17h à 19h, le dimanche de 10h45 à 14h.

Hébergement-Restaurant
Dans la calle Mayor, au cœur de la vieille ville, vous trouverez de
nombreux hôtels et restaurants charmants. Sinon, vous pouvez opter
pour l'une des caves des environs, transformées en hôtel de charme.

 ANTIGUA BODEGA DE DON COSME PALACIO
Carretera Elciego
✆ +34 945 621 195
www.cosmepalacio.com
antiguabodega@cosmepalacio.com
Chambre simple de 67 à 72 €, double de 76 à 105 €, hors IVA. Petit
déjeuner 9 €. Repas autour de 32 €.
Cet hôtel de caractère est abrité dans une cave à vin centenaire. Les
12 chambres spacieuses séduisent par leur tranquillité. Certaines
jouissent de baies vitrées, qui permettent d'observer la splendide
propriété. Le restaurant sert d'excellentes spécialités régionales, dans
un cadre typique.

 HOTEL MARIXA
Calle Sancho Abarca, 8
✆ +34 945 600 165
www.hotelmarixa.com
hotelmarixa@terra.es
Chambre simple de 54,75 à 65,75 €, double de 76 à 95 €, petit
déjeuner compris (IVA inclus).
L'hôtel cultive charme et confort, pour assurer un séjour hédoniste à
ses pensionnaires. Ici, tout incite à la détente et aux plaisirs des sens.
Bons vivants, l'endroit est fait pour vous ! Le restaurant concocte une
bonne cuisine traditionnelle basque, arrosée de vin local.

 HOTEL VILLA DE LAGUARDIA
Paseo de San Raimundo, 15
✆ +34 945 600 560
www.hotelvilladelaguardia.com
reservas@hotelvilladelaguardia.com

http://www.laguardia-alava.com
http://www.cosmepalacio.com
mailto:antiguabodega@cosmepalacio.com
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Chambre double de 140 à 155 €. Petit déjeuner 11,50 €. Wi-fi gratuit.
Cet immense hôtel aux airs de petit château s'étend au milieu des
vignes. Avec ses chambres aux murs lambrissés, il assure un séjour
chaleureux et distingué. Ce qui en fait un établissement 4-étoiles : une
belle piscine en plein air.

 POSADA MAYOR DE MIGUELOA
Calle Mayor, 20
✆ +34 945 621 175
www.mayordemigueloa.com
reservas@mayordemigueloa.com
Chambre simple de 72 € à 90 €, double de 95 € à 115 € (hors IVA).
Petit déjeuner 10 €. Tarifs variables en haute saison.
Dans un palais du XVIIe siècle, ce très bel hôtel propose des
chambres meublées à l’ancienne. Les murs de pierre restaurés
assurent une ambiance rustique chic à l'ensemble de l'établissement.
Typique de Laguardia, la Posada possède bien sûr une excellente
cave et un restaurant traditionnel.

Points d’intérêt
 BIOTOPES PROTEGES DE LAGUARDIA

Les phénomènes géologiques de la vallée de l’Ebre, autrefois inondée
par un grand lac, ont fait naître des lagunes et, sur le territoire de
Laguardia plus particulièrement, les lagunes de Carralogrono et de
Carravalseca, qui s’assèchent en été laissant place à d’étonnantes
superficies blanchâtres dues à l’évaporation des sels dissous dans
l’eau. Elles représentent désormais un important refuge pour une
faune et une flore d’une grande richesse. Il est recommandé de les
visiter entre septembre et mars, puisque c’est à cette période que les
oiseaux sont les plus nombreux. Une troisième lagune, Prao de la
Paul, d’origine artificielle, ne s’assèche pas, ce qui lui permet d’abriter
de nombreuses espèces aquatiques.

 CENTRE THÉMATIQUE DU VIN VILLA LUCIA
Carretera Logroño
✆ +34 945 600 032
www.villa-lucia.com
museo@villa-lucia.com

http://www.mayordemigueloa.com
mailto:reservas@mayordemigueloa.com
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Ouvert du mardi au dimanche de 9h à 14h et de 16h30 à 20h. Tarifs
de 6 à 14 €, hors IVA, selon le type de dégustation choisie.
Dans un cadre typique de bodegas populaires, toute l’histoire et les
rituels du vin sont racontés, à l'aide de nouvelles technologies jouant
sur les arômes, les odeurs, les couleurs… Une découverte très
agréable.

 QUARTIER HISTORIQUE
Commencez par contempler la ville et ses murailles de l’extérieur, et
faites-en le tour par l’un des multiples chemins possibles : « El
Collado », « Los Sietes », « La Barbacana », la promenade de « La
Cigüeña » ou encore « La Plaza Nueva ». Tous vous mèneront
jusqu’à la tour abbatiale, du XIIIe siècle. Puis pénétrez dans la ville par
l’une de ses cinq portes pour admirer, au fil des rues, les maisons
seigneuriales qui forment l’ancienne cité. Ne ratez pas l'église Saint-
Jean et son homologue, Santa Maria de Los Reyes avec son portail
en pierre polychrome. Juste à côté, en haut de la Calle Mayor, Plaza
del Gaitero, vous découvrirez une intéressante sculpture de Koko
Rico intitulée Viajeros (les voyageurs). En déambulant, vous arriverez
au cœur de la ville, sur la plaza Mayor, place de l’hôtel de ville, qui
arbore le blason de Charles Quint. N’oubliez pas, quand vous
marchez dans les rues de Laguardia, que sous vos pieds se trouvent
des caves ! En effet, celles-ci sont présentes, à 7 m sous terre, sur
une grande partie du périmètre de la ville.

Manifestations
 Le deuxième dimanche de mai : fête du joueur de gaïta, instrument
à vent proche de la cornemuse. Cette fête rend hommage au joueur
de gaïta, Don Jesús Martínez, originaire de Laguardia.
 Du 23 au 29 juin : fêtes patronales de Saint-Jean et Saint-Pierre.
Des danses traditionnelles dont exécutées par les Dantzarines, tout
de blanc vêtus. Le point d’orgue en est bien évidemment l’Encierro,
qui incite plus d’un habitant à se confronter aux jeunes taureaux
lâchés dans les rues !
 29 août : fête de la confrérie de San Juán « Degollao », confrérie
fondée autrefois pour défendre la ville. Elle marque également la fin
de l’été.



Dans les environs
 MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE DE LA HOYA

Carretera El Villar - La Hoya
✆ +34 945 621 122
De mai à mi-octobre, ouvert du mardi au vendredi de 11h à 15h et de
16h à 20h, le samedi de 11h à 15h, dimanche et jours fériés de 10h à
14h ; de mi-octobre à avril, du mardi au samedi de 11h à 15h,
dimanche et jours fériés de 10h à 14h.
Ce très beau site, découvert par hasard par un promeneur en 1935,
nous permet de comprendre un peu mieux les formes de vie d’un
peuple celtibère, grâce à la reconstitution d’un habitat et d’outils de
l’époque. Les premières traces d’occupation humaine découvertes sur
le site remontent à l’âge du bronze, et les constructions qu’on y a
mises au jour montrent que La Hoya joua un rôle important dans
l’histoire.

Elciego (Eltziego)
Ce village, qui s’est émancipé de la tutelle de Laguardia en 1553,
conserve un grand nombre de monuments témoins de cette époque.
Ses ruelles étroites et ses maisons blasonnées lui donnent un charme
vieillot qui ne laisse personne indifférent. Sa renommée, toutefois, lui
vient surtout du grand nombre de ses caves, 14 caves parmi les plus
importantes de la région !

 EL MARQUÉS DE RISCAL
Calle Torrea, 1
✆ 945 60 60 00
www.marquesderiscal.com
natividad.marco@luxurycollection.com
Visites sur rendez-vous du mardi au dimanche. 10 €.
Si vous devez ne visiter qu'une cave, ne manquez pas celle de
Marqués del Riscal, dessinée par Franck Gehry (l’architecte du
Guggenheim). Cette stupéfiante construction du XXIe siècle, toute en
ondulations, surprend au milieu du paysage, et quelques-uns
regretteront les vieilles pierres des anciennes caves ! Vous pourrez y
déguster du vin, vous restaurer et même passer la nuit dans une de
ses luxueuses chambres résolument modernistes.

http://www.marquesderiscal.com
mailto:natividad.marco@luxurycollection.com


LA RÉGION D’AÑANA : LA VALLÉE DU SEL
Cachée dans l’ouest de l’Alava, cette région tranquille et peu
fréquentée est pourtant très digne d’intérêt pour sa diversité de
paysages singuliers et de sites uniques. Cet itinéraire s’adresse plus
aux amateurs d’espaces quasi vierges qu’aux aficionados de
découvertes patrimoniales ! En partant de Vitoria par la N-1 en
direction de Madrid, on pourra se diriger vers Trespuentes pour visiter
l’oppidum d'Iruña, site de fouilles romaines, ou bien le charmant jardin
botanique créé dans les ruines du monastère de Santa Catalina.
Après un passage par Nanclares de la Oca, où, sur la place,
subsistent une fontaine et son lavoir, la A-2622, en direction de
Pobes, traverse des paysages de petite montagne. A Salinas de
Añana, vous arrivez dans la vallée du Sel, un complexe abandonné
d’exploitation saline, intéressant vestige du travail du sel au XXe

siècle, dont il ne reste plus qu’un étonnant paysage désertique. Une
foire du sel s’y déroule le premier samedi de juillet. Vous pouvez
également y visiter le monastère de San Juan de Acre. En quittant les
salines, ne manquez pas le village de Tuesta, minuscule, coquet et
fleuri, au bout duquel se trouve l’église romane de La Asunción avec
son magnifique portail.
Ensuite, pour finir la journée, vous avez le choix entre deux
possibilités. Le premier chemin vous mène au parc naturel de
Valderejo, par la 625 en direction du nord : arrêtez-vous à Villañane,
pour visiter la Torre de Varona et le sanctuaire de Angosto, puis
continuez vers Valdegovia et Lalastra.
L’autre chemin mène à la vallée de Kuartango où, dans un
environnement naturel d’une grande beauté, vous pourrez admirer
quelques monuments, églises romanes, lavoirs, ponts, fontaines, ainsi
que 11 moulins à eau qui se succèdent le long de la rivière Bayas. A
Jócano, vous trouverez également des grottes préhistoriques ornées
d’intéressantes peintures rupestres, ainsi que de nombreux dolmens
qui jalonnent les différents sentiers et dont les plus importants sont
ceux de Catadiano, où l’on a découvert des ossements humains, des
silex et divers objets décoratifs. Pour quitter la vallée, reprenez la A-
3314 en direction de Pobes et ensuite la A-2622 en direction de
Añana.



Transports
 Voiture. En partant de Vitoria, on peut prendre la route N-1 direction
Madrid et rejoindre ensuite la N-2622 en direction de Pobes. Une fois
sur cette route, on peut traverser toute la vallée jusqu’à ce qu’on
arrive à proximité du parc de Valderejo.

 INTERURBANOS DE ALAVA
✆ +34 945 181 818
www.alava.net
dfa@alava.net
Ligne de bus 50A Vitoria-Boveda. 4 départs par jour. Cette ligne
dessert les principaux villages de la région jusqu’à Boveda, qui est la
localité la plus proche du parc naturel de Valderejo.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Arquitecto Jesús Guinea, 46 - Villanueva de Valdegovia
VALLÉE DU SEL
✆ +34 945 353 040, +34 945 351 111
www.valdegovia.com, www.valdegovia.com
Possibilité de visites guidées.

Hébergement – Restaurant
La région est assez désertique et les villages dépassent rarement les
5 000 habitants. Les restaurants se font rares dans les environs.
Toutefois, presque tous les hôtels et gîtes de la région proposent des
menus de bonne qualité à des prix raisonnables.

 AUBERGE DE JEUNESSE DE ESPEJO
Saturnina Salazar, 24 - Espejo
✆ +34 945 351 150
www.alava.net/ifj
espejo@ifj.alava.net
Propose 2 formules : logement et petit déjeuner 18 € ; pension
complète 29,50 €. Repas 8,50 €.
Immense auberge d’une capacité de 114 personnes, avec tous les
équipements nécessaires, cuisine, laverie, parking et même une
piscine. Bonnes formules pas chères pour séjourner dans la région.

http://www.alava.net
mailto:dfa@alava.net
http://www.valdegovia.com
http://www.vallesalado.net
http://www.alava.net/ifj
mailto:espejo@ifj.alava.net


 CASERIO MARIBEL
Calle Vicente Robredo, A Aprikano
✆ +34 945 362 818, +34 629 412 277
www.nekatur.net/caseriomaribel
agrotu.maribel@teleline.es
Chambre double 70 € (IVA inclus). Petit déjeuner 6,42 €. Dîner 32,10
€. Wi-fi.
Très belle maison traditionnelle en pierre, avec 5 chambres doubles.
Dans un environnement paisible, vous pourrez déguster des liqueurs
et des infusions concoctées à base d'herbes aromatiques du jardin. Le
caserio propose également une cuisine simple et régionale.

 EL MOLINO – ERROTAENEA
Carretera de Bilbao, 5 - Espejo
VALLÉE DU SEL
✆ +34 945 351 326
www.casaruralelmolino.es
reservas@casaruralelmolino.es
Chambre double 58 €, hors IVA. Petit déjeuner 5 €.
Sur un terrain de 30 000 m2 bordé par le fleuve Omecillo, ce moulin
du XVIIIe siècle a été restauré et transformé en maison d'hôtes de six
chambres avec salle de bains, mêlant l’ancien et le moderne. Les
pensionnaires apprécieront le jardin de 300 m2, planté de platanes
centenaires, ainsi que la belle vue sur la montagne.

 MOLINO SOLAPEÑA
Carretera de Bóveda, 7 - Corro
✆ +34 945 353 127
www.molinosolapena.com
agroturismo@molinosolapena.com
Chambre double 54 €. Petit déjeuner 3 €. Location de la maison pour
300 € par jour. Utilisation de la cuisine 6 € par jour.
Dans un ancien moulin restauré, ces 5 chambres doubles offrent un
confort et une indépendance totale aux pensionnaires. Vous avez la
possibilité d'utiliser la cuisine et de faire votre lessive. Idéal pour un
séjour de plusieurs jours.

 TORRE DE SAMANIEGO

http://www.nekatur.net/caseriomaribel
mailto:agrotu.maribel@teleline.es
http://www.casaruralelmolino.es
mailto:reservas@casaruralelmolino.es
http://www.molinosolapena.com
mailto:agroturismo@molinosolapena.com


Carretera Subijana-Cárcamo, à Barrón
✆ +34 945 362 350
Chambre double de 45 à 50 € (IVA inclus). Petit déjeuner 3€, dîner 12
€.
Cette magnifique tour du XIVe siècle abrite aujourd’hui un charmant
hôtel. Vous pourrez, si c’est la saison, participer à la récolte de truffes,
et pratiquer de nombreux sports dans les environs. Le camp de base
idéal pour visiter la région.

 VALDEREJO ETXEA
Calle Real, 2 -Lalastra
VALLÉE DU SEL
✆ +34 945 353 085
www.nekatur.net/valderejoetxea
Chambre simple 35 €, double 44 € (IVA inclus). Petit déjeuner 4,30 €,
dîner 18 €.
Située dans le parc naturel de Valderejo, cette grande bâtisse est
proche du petit centre de Lalastra. Confortable et calme. Cuisine
familiale maison, simple et roborative.

Points d’intérêt
 CASA TORRE DE LOS VARONA

A Villañane
✆ +34 945 353 035, +34 945 353 040
Ouvert les samedi et jours fériés de 11h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 11h à 14h. Entrée 2 €, tarif réduit 1 €.
Cette imposante tour, bâtie au XIVe siècle, est l'une des constructions
militaires les mieux conservées d'Alava. L'ensemble monumental
comporte également un palais, tout aussi bien restauré que la tour.

 GROTTES DES ERMITES
Au tout début du Moyen Age, les ermites étaient fort nombreux dans
la vallée de Valdegovia, qui compte 16 grottes, ouvertes aujourd’hui à
la visite. Ces habitations sommaires permettaient aux ermites en
opposition avec l’Eglise officielle, de pratiquer l’ascèse et de se
rapprocher de Dieu. Il existe trois types de grottes : le temple,
l’habitation et la nécropole. Les plus connues de la région sont celles
de Pinedo, Corro et Tobillas.

http://www.nekatur.net/valderejoetxea


 JARDIN BOTANIQUE DE SANTA CATALINA
Santa Catalina
✆ +34 680 470 146
www.cuadrilladeanana.es/santacatalina
airuna.valentina@ayto.alava.net
Ouvert toute l’année du mardi au vendredi de 10h à 14h ; en hiver sur
réservation ; les samedi, dimanche et fêtes, en hiver, de 10h à 18h ;
en été, de 11h à 20h. Entrée 3 €, gratuit pour les enfants de moins de
11 ans. Billet combiné avec l’oppidum 4 €.
Dans la Sierra de Badaya se trouve ce trésor resté caché de longues
années : les ruines du monastère de Santa Catalina, que les lichens,
le lierre et la mousse ont protégé et maintenu debout jusqu’à nos
jours, lui conférant un aspect des plus singuliers. Outre ce magnifique
monument, entre histoire et botanique, on peut admirer dans le parc
de nombreuses variétés de plantes endémiques et exotiques. Une
belle balade à faire avec des enfants.

 MUSÉE DE L’OPPIDUM ROMAIN
Iruña-Veleia, entre Villodas et Tres Puentes, à 10 km à l'ouest de
Vitoria
✆ +34 945 403 044
www.veleia.com
Ouvert en hiver, du mardi au samedi de 11h à 15h, le dimanche de
10h à 14h : en été du mardi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à
20h, le samedi de 11h à 15h, le dimanche de 11h à 14h. Entrée libre.
Visite guidée 3 €. Billet combiné avec le jardin botanique 4 €.
On peut y voir l’un des principaux vestiges romains de la région, où
l’on continue à procéder à des fouilles archéologiques. L’exposition du
musée s’emploie à montrer le fonctionnement d’une ville romaine
comme celle d’Iruña-Veleia et explique comment cette civilisation a
contribué au développement de l’agriculture dans la vallée de l’Ebre.

 PARC DE VALDEREJO
Centre d'information à Lalastra.
✆ +34 945 353 146
Centre d'information : ouvert en été, du mardi au dimanche de 10h à
14h et de 16h à 19h ; en hiver, du mardi au vendredi de 10h à 15h, les
samedis et dimanches de 10h à 14h et de 15h30 à 17h.

http://www.cuadrilladeanana.es/santacatalina
mailto:airuna.valentina@ayto.alava.net
http://www.veleia.com


Situé dans une vallée divisée en deux par le canyon du fleuve Puron
et dominée par les sommets de Recuenco (1 239 m) et de Vallegrull
(1 226 m), Valderejo est un parc à l’écosystème très varié. En effet, la
très faible présence humaine y a favorisé la préservation de la faune,
et il abrite la plus importante colonie de vautours fauves du Pays
Basque. Traversé par la rivière Puron, le parc permet de se promener
dans le profond canyon.

 PARC MULTI-AVENTURES DE SOBRON
www.aventurasobron.com
info@aventurasobron.com
Ancienne station thermale, la ville de Sobron vous promet une
rencontre hors du temps avec un petit bout de terre oubliée à la limite
de la province de Burgos. Pour dîner et dormir, vous n’aurez pas le
choix : un seul hôtel-restaurant à des kilomètres à la ronde, mais d’un
calme absolu. Si l’on vient à Sobron, c’est essentiellement pour son
« parc multi-aventures ». Petit centre de loisirs près de la rivière, avec
pont suspendu, murs d’escalade, canoës, paintball, courses
d’orientation, tir à l’arc, VTT… Un centre appelé à se développer dans
l’avenir grâce au nouvel hôtel thermal.
 Laissant Sobron derrière vous, empruntez la A-2622 jusqu’à
Villanañe et bifurquez sur la A-4338 pour gagner Lalastra, où se
trouve le centre d’information du parc de Valdejero.

 QUARTIER HISTORIQUE DE SALINAS DE AÑANA
✆ +34 945 351 413
Visites guidées de mai à septembre à 11h, 12h, 13h, 17h, 18h et 19h.
Voir site internet. Entrée 4 €, tarif réduit 2 €, enfants de moins de 13
ans gratuit.
L’histoire de cette bourgade est intimement liée au sel, qui a
représenté sa principale richesse pendant des siècles. Ses sources
d’eau salées ont attiré plus d’un conquérant mais, finalement, c’est
Alfonso Ier qui lui donne son statut de ville et elle reçoit ses Fueros dès
1140, ce qui en fait la ville la plus ancienne de la région d’Alava.
Déclarées patrimoine culturel et monument historique, les salines
d’Añana s’étendent sur plus de 120 hectares et constituent les marais
salants intérieurs les plus importants d’Europe, avec un complexe de
5 000 plates-formes soutenues par des structures de bois qui

http://www.aventurasobron.com
mailto:info@aventurasobron.com


s’adaptent au cours de la rivière Muera. Le processus d’obtention du
sel s’y effectue par évaporation, et a donc lieu durant les mois d’été.
Le commerce du sel, denrée qui permettait autrefois de conserver les
aliments, a rapidement décliné à la fin des années 1960. Aujourd’hui,
exploitées à très petite échelle, les salines sont de nouveau valorisées
pour leur importance historique et le processus de réhabilitation de cet
ensemble a commencé. C’est un magnifique spectacle qu’il ne faut
pas manquer.
 Quartier historique. Joli quartier médiéval de cette cité qui, en son
temps, fut cernée d’une muraille, dont il ne reste qu’un vague souvenir
près du fronton municipal. Aujourd’hui, en vous promenant dans ses
ruelles étroites, vous pourrez apprécier de ce passé quelques palais
baroques, comme celui de Los Herrán et la Casa Palaciega de los
Ozpinas, ainsi que des maisons blasonnées.
Vous pourrez également visiter l’église de Santa María de Villacones,
du XVe siècle, avec ses retables de la Renaissance et l’image d’une
Vierge médiévale autochtone, l’Andra Mari. Au départ des salines,
tout à côté d’Añana, ne manquez pas le village de Tuesta, minuscule,
coquet et fleuri, où l’on peut admirer l’église romane de La Asunción
et son magnifique portail. Prenez ensuite la A-2122 jusqu’à Sobron.



LA RIOJA

La Rioja
La Rioja est située à l’ouest de la vallée de l’Ebre. Son nom lui est
donné par le río Oja (la rivière) qui la baigne. Ses 5 045 km2 sont
divisés en deux parties. La Rioja Alta, montagneuse et humide, va de
la montagne de la Demanda jusqu’à l’Ebre. Elle est traversée par le
chemin de Saint-Jacques-de-Compostelle, ponctuée de monastères,
et produit les meilleurs vins. La Rioja Baja est nichée entre Aragon,
Soria et Navarre. Dès le Xe siècle, les régions aloentour se disputent
cette petite zone très riche. Au XIIe siècle, la Navarre perd ses droits
et l'on rattache La Rioja à la Castille. Puis au XIXe siècle, la province
de Logroño est créée, marquant son détachement avec celles de
Burgos et Soria. C'est après la transition démocratique espagnole que
La Rioja s'émancipe totalement et devient une Communauté
autonome, en dépit des revendications des régions voisines. Le
visiteur découvrira par lui-même cette diversité qui a suscité tous les
désirs. A commencer par les fameuses empreintes de dinosaures, qui
longent le río Cidacos, avant de côtoyer les mystérieux dolmens, les
vestiges romains, puis l’ère médiévale à travers le chemin de Saint-
Jacques-de-Compostelle, ses monastères, ses châteaux et
forteresses. La Rioja permet de toucher à l'essence de l'Espagne, de
ses paysages variés à sa riche histoire, en passant par une
gastronomie divine.

Les immanquables de La Rioja
 Admirer la cathédrale à Santo Domingo de la Calzada et les
monastères de Suso et de Yuso à San Millán de la Cogolla.
 Se rendre à Najera pour visiter le monastère Santa María La
Real.



 Emprunter le sentier des Elephants à Logroño et faire la
tournée des bars à tapas.
 Découvrir le magnifique palais épiscopal de Calahorra.
 Arpenter la vallée des dinosaures à la recherche des icnitas.
 Visiter le Centre d'interprétation du vin de Haro.

Les vins de La Rioja
Dès le début du XIVe siècle, le vin constitue la principale
richesse du pays de Haro. Mais son époque florissante
correspond à la fin du XIXe siècle.
En 1852, les vignobles bordelais sont attaqués par le mildiou
et les vendanges très compromises. Les chais français
cherchent en Espagne des vins capables de pallier leurs
difficultés. La gare de chemin de fer qu’on vient d’inaugurer
permet d’acheminer les vins jusqu’au port de Bilbao.
Une fois le mildiou vaincu, l’intérêt des Français décline, mais
en 1867 c’est le phylloxéra qui fait le malheur des uns (le
Bordelais) et le bonheur des autres (La Rioja). Chaque année,
des Français viennent goûter, sélectionner et acheter des
vins.
En 1882, un traité commercial franco-espagnol réduit les
taxes douanières et favorise le commerce. Un groupe de
Français s’établit à Haro et fonde des caves selon les
méthodes d’exploitation françaises.
Haro se développe alors brusquement et gagne d’un seul
coup une ligne de chemin de fer, l’électricité, le téléphone,
l’ouverture de la Banque d’Espagne et celle de la station
œnologique (1907).
L’appellation d’origine contrôlée Rioja date de 1927. Elle
couvre trois zones : Rioja Alavesa, Rioja Alta et Rioja Baja,
qui s’étendent le long de l’Ebre, à cheval sur les provinces
d’Alava, de Navarre et de La Rioja.
Cela représente en tout 42 000 hectares de vignobles qui
produisent plus d’un million et demi d’hectolitres. Les
vendanges ont lieu début octobre.



Commencez par visiter le Centre d'interprétation du vin de
Haro. Trois routes des caves vous attendent :
 La vigne gaie. A l’ouest de Logroño, elle passe par Abalos,
Badarán, Briñas, Cuzcurrita, Haro, Olauri, Sajazarra, San
Vicente et Tirgo.
 La vigne aimable, autour de Logroño. Elle passe par
Agoncillo, Cenicero, El Cortijo Fuenmayor, Logroño,
Navarrete, San Asensio, Torremontalbo, Villamediana.
 La vigne robuste, à l’est de Logroño. Elle passe par
Alcanadre, Aldeanueva de Ebro, Alfaro, Arnedillo, Ansejo
Calahorra, Grávalos, Quel.
Les caves (bodegas) sont indiquées dans chaque village,
vous n’aurez que l’embarras du choix.
Les variété de vins
 Tintos : les vins rouges, les plus connus, proviennent du
raisin, le tempranillo. Ce sont les plus classiques, de couleur
vive, légers au palais, mais à l’arôme fort.
 Claretes : les rosés. Ils proviennent du raisin, le garnarcha.
De couleur rose vif, ils sont très légers mais parfumés.
 Blancos : les vins blancs proviennent du raisin blanc, le
vivra. Leur couleur est jaune plus ou moins pâle, avec une
touche de vert, leur arôme est fin.
Catégories du vin selon le processus et le temps de leur
vieillissement
 Vinos Jóvenes : vins frais et fruités de 1 à 2 ans.
 Vinos de Crianza : d’au moins 3 ans, dont 1 an au minimum
en fûts de chêne.
 Vinos de Reserva : vins sélectionnés des meilleures
vendanges, vieillis au moins 3 ans, dont 1 an au moins en
barriques de chêne.
 Vinos de Gran Reserva : vins sélectionnés parmi les
meilleurs. Ils ont vieilli au moins 2 ans en barrique de chêne et
3 ans en bouteille.



L'arrivée en Rioja
Avion
 AEROPORT DE LOGROÑO-AGONCILLO

A 14 km de Logroño
Carretera Nacional 232, Logroño-Zaragoza
LOGROÑO
✆ +34 941 277 400
www.airnostrum.es, www.airnostrum.es
prensa@iberia.es
Compagnies Iberia et Air Nostrum. Vols vers Madrid et Barcelone.

Train
Les lignes Renfe relient La Rioja à la province de Burgos, par Miranda
de Ebro, et à la Navarre par Castejon de Ebro. Ces deux gares
permettent ensuite de se diriger vers toute l'Espagne. RENFE : Tél
902 24 02 02 – www.renfe.es

Bus
Voici les principales compagnies de bus qui sillonnent la région :
ALSA (www.alsa.es), Bilmambus (www.bilmambus.es), Grupo
Jimenez (www.grupo-jimenez.com) et La Estellesa
(www.laestellesa.com).

Voiture
L'autoroute à péage AP-68 (Bilbao-Zaragoza) traverse toute la
communauté riojana, de Haro à Alfaro, jusqu'en Navarre et Aragon. A
partir de cette autoroute, la plupart des localités sont accessibles par
routes nationales.

Pratique
 Pour trouver toutes les informations sur la région de La Rioja, visitez
le site de l'office de tourisme régional (www.lariojaturismo.com).
 Pour vous loger, consultez le site de l’Association des gîtes ruraux
et maisons d’hôtes de La Rioja (www.casasruraleslarioja.com).

http://www.airnostrum.es
http://www.iberia.com
mailto:prensa@iberia.es


Fiche technique
 Superficie : 5 045 km2.
 Population : 321 702 habitants (INE 2009).
 Densité : 62,93 hab./km2.
 Capitale administrative : Logroño.
 Autre ville importante : Haro.
 Statut d’autonomie : 9 juin 1982, Communauté autonome.
 Organismes autonomes : le pouvoir exécutif est donné au
Gobierno de La Rioja formé de conseillers (consejerias) et
présidé par le président de la Communauté (presidente). La
Diputación General est une assemblée législative composée
de 35 députés, qui siègent à Logroño.
 Langues : le castillan (bien que parlé, le riojan n’a pas été
déclaré langue officielle lors de la Constitution1978).
 Découpage administratif : 174 communes.
 Festivités : fête des vendanges de Logroño ; la danse des
Zancos d’Anguiano et les Picaos à San Vicente de la
Sonsierra.

LOGROÑO
153 000 habitants. Sur les rives de l’Ebre, le « bourg aux deux ponts »
que franchissaient les pèlerins en route vers Saint-Jacques dès le Xe

siècle fait place aujourd’hui à un important carrefour sur la route du
vin. La capitale de la petite région de La Rioja, riche productrice de
« l’or rouge » national, manifeste tous les signes de l’opulence : des
artères modernes bordées de buildings, des rangées de bureaux,
banques, compagnies d’assurance, un développement urbain
galopant… A côté de cela, les quelques ruelles du vieux bourg
continuent leur vie tranquille au rythme de la sacro-sainte tournée des
bars. Accordez bien deux jours à cette ville vivante et dynamique.



Transports
L'arrivée à Logroño
Avion
 AEROPORT DE LOGROÑO-AGONCILLO

A 14 km de Logroño
Carretera Nacional 232, Logroño-Zaragoza
✆ +34 941 277 400
www.airnostrum.es, www.airnostrum.es
prensa@iberia.es
Compagnies Iberia et Air Nostrum. Vols vers Madrid et Barcelone.

Train
 GARE FERROVIAIRE RENFE

Calle Marqués de Larios
✆ +34 902 320 320
www.renfe.es
Liaisons avec Madrid, Barcelone La Corogne, Vigo, Bilbao,
Saragosse.

Bus
 GARE ROUTIERE

Avenida de España, 1
✆ +34 941 235 983
Liaisons avec Burgos, Vitoria, Soria, Madrid, Saint Sébastien,
Pampelune, Saragosse, Santander, Barcelone, Bilbao.

Voiture
De Pampelune et la Navarre, empruntez la N-111, de Santo Domingo
de la Calzada et Najéra, prenez la N-120. De Bilbao, AP-68 (péage),
puis bifurquez sur l'A-232 ou continuez sur l'autoroute.

Se déplacer
Comme dans toutes les villes d'Espagne, mieux vaut éviter de
s'encombrer d'une voiture durant votre séjour et il est préférable
d'emprunter les transports en commun. Toutefois, si vous sortez de
Logroño, louer une voiture permet d'accéder aux multiples villages
des vallées alentour.

http://www.airnostrum.es
http://www.iberia.com
mailto:prensa@iberia.es
http://www.renfe.es


Transports urbains
 BUS URBAINS

www.logro-o.org
14 lignes de bus. Tarif 0,60 €.

 LOGROBICI
A l'office de tourisme municipal
www.logrobici.es
Service de prêt gratuit de vélos, pour une journée.

 RADIO TAXI
✆ +34 941 222 122, +34 941 505 050

Location de voiture
 AVIS

Dans la gare Renfe - Calle Marques De Larios 1
✆ +34 941 202 354
www.avis.es

 NATIONAL ATESA
Avenida Lope de Vega, 69
✆ +34 941 242 929
www.atesa.es

Pratique
 CENTRO DE RECURSOS JUVENILES

Calle Once de Junio, 2
✆ +34 941 201 615
Ouvert en semaine de 8h à 15h et de 16h à 22h, le samedi de 10h à
14h, fermé le dimanche.

 OFFICE DE TOURISME DE RIOJA
Paseo Espolon
✆ +34 902 277 200
www.lariojaturismo.com
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le week-
end de 10h à 14h et de de 17h à 19h. De juillet à octobre, de 9h à 14h
et de 17h à 20h.

 OFFICE DU TOURISME

http://www.logro-o.org
http://www.logrobici.es
http://www.avis.es
http://www.atesa.es
http://www.lariojaturismo.com


Calle Portales, 50
✆ +34 941 273 353
www.logroturismo.org
info@logroturismo.org
Ouvert tous les jours en été de 10h à 14h et de 16h30 à 19h30, fermé
le dimanche après-midi.
Autre adresse : Point d'informations pour les pèlerins, Puente de
Piedra (941 27 59 82), ouvert de 8h à 16h.

 POSTE
Calle Pérez Galdos, 40
✆ +34 902 197 197
www.correos.es

Hébergement
 HOTEL MARQUES DE VALLEJO

Calle Marqués de Vallejo, 8
✆ +34 941 248 333
www.hotelmarquesdevallejo.com
Chambre double de 60 € à 175 €, petit-déjeuner 11 €. Wi-fi gratuit.
Parking.
Voici un hôtel moderne très terrien, dont les tons restent dans les
bordeaux et marrons. On aime la propreté du lieu, sa moquette gris-
bleu épaisse et la ligne épurée du mobilier. Le personnel est très
accueillant et l'hôtel se dresse à deux pas de la cathédrale. Idéal.

 HOTEL PORTALES
Calle Portales, 85
✆ +34 941 502 794
www.hotelportales.es
Chambre double de 60 € à 125 €. Petit-déjeuner 10 €.
Situé à la limite de la vieille ville, cet hôtel 3-étoiles moderne est
notamment prisé des hommes d'affaires. Le service y est soigné et
constant. 

 PENSION SEBASTIAN
Calle San Juan, 21 (aux 1er et 3e étages)
✆ +34 941 242 800

http://www.logroturismo.org
mailto:info@logroturismo.org
http://www.correos.es
http://www.hotelmarquesdevallejo.com
http://www.hotelportales.es


hostalsebastian@hotmail.com
Chambre simple 20 €, double 40 €. Salle de bain commune.
Les dix chambres donnent soit sur l'animée calle San Juan, où se
retrouvent fêtards en tous genres, soit sur une petite cour intérieure,
bien plus calme. La situation est excellente pour ceux qui souhaitent
profiter de la vieille ville de jour, comme de nuit.

Restaurants
Pour picorer des pintxos ou des tapas avec un bon verre de vin de La
Rioja, rendez-vous Calle San Juan et Calle Laurel. Dans les bars,
spécifiez bien que vous voulez un crianza, sans précision de votre
part le patron vous servira le vin de la maison.

 CAFE MODERNO
Calle Francisco Martínez Zaporta, 7
✆ +34 941 22 00 42
Menu à 9 € en semaine et 12 € le week-end.
Ce grand bistrot rétro, tenu par la même famille depuis 80 ans, a
gardé son cercle d’habitués figés autour du même jeu de cartes, avec
pour mise des pois chiches… Au fond de la grande salle, tapissée de
clichés du vieux Logroño, le comedor tient lieu de cantine populaire.
Assortiment de bons petits plats maison pas chers : soupe aux choux,
légumes frais du marché, pot-au-feu, saumon grillé…

 LAS CUBANAS
Calle San Agustín, 17
✆ +34 941 220 050
www.lascubanas.net
info@lascubanas.net
Menu dégustation à 50 €. Fermé le dimanche.
Voici l'une des meilleures adresses de Logroño. Dans le petit
comedor, un rien raffiné, défilent toutes sortes de plats savoureux,
principalement viande et poisson. Le repas s’accompagne de la cuvée
de l’année, le vino cosechero.

Sortir
L’ambiance nocturne se trouve Plaza del Mercado pour prendre un
verre, dans la zone de Breton de los Herreros pour les cafés

mailto:hostalsebastian@hotmail.com
http://www.lascubanas.net
mailto:info@lascubanas.net


branchés, Calle Victoria pour aller en discothèque. Mais le plus
authentique reste le "sentier des Eléphants" qui égrène son chapelet
de petits bars à vin le long des rues Laurel, San Augustín, Zaporta. A
l’heure de l’apéro, à midi comme le soir, rendez-vous au Soriano, au
Paganos ou au bar de la Tortilla, qui proposent chacun leurs amuse-
gueule (respectivement tapas de champignons, petites brochettes de
viande, tortillas). D’autres offrent des pommes de terre pimentées ou
des moules farcies : à adopter selon l’humeur du moment, comme le
font les autochtones. Au terme de ce parcours, « trompe » de bois
assurée !

Points d’intérêt
Vieux quartier
 CONCATHEDRALE SANTA MARIA LA REDONDA

Calle Portales, 14
✆ +34 941 257 611
Ouverte du lundi au samedi de 8h à 13h et de 18h à 20h45, dimanche
de 9h à 14h et de 18h30 à 20h45.
Sur la grande esplanade bordée d’une succession d’édifices à
arcades, s’élance la Redonda (la Ronde). Son curieux portail
concave, élevé au XVe siècle sur les fondations d’un temple roman de
plan circulaire, est surmonté des Jumelles, deux tours baroques
datant des XVIIe et XVIIIe siècles. Les nefs gothiques abritent
quelques tableaux de maître, notamment un calvaire de Michel-Ange,
exemplaire unique en Espagne, situé dans la chapelle du baptistère.
A l'intérieur de la cathédrale, la Chapelle du Pilier abrite une fresque
insolite représentant la veillée mortuaire de la reine Isabelle du
Portugal, entourée d’une assemblée se pinçant le nez d’un geste de
dégoût. A la vue du cadavre en décomposition, son mari, San
Francisco de Borja, décida d’entrer dans les ordres en déclarant : « Je
ne veux pas servir un monde de corruption ».

 EGLISE SAN BARTOLOME
Plaza San Bartolomé
✆ +34 941 252 254
Ouvert de 10h à 12h et de 18h à 20h. Attention, les horaires de visite
sont très restreints et variables.



Elle recueillait sous sa nef romane les pèlerins de passage à Logroño.
Erigée au XIIe siècle, elle s’ouvre sur un portail gothique finement
travaillé mais partiellement détérioré. En pénétrant sous la nef
baignée par une douce lumière, on découvre le plafond de la tribune
recouvert d’élégants médaillons.

 MUSÉE DE LA RIOJA
Plaza de San Agustín
✆ +34 941 291 259
Fermé pour agrandissement jusqu'en 2013.
Aménagé sur deux niveaux dans le palais baroque d’Espartero (XVIIIe
siècle), le musée rassemble des œuvres provenant de monastères et
couvents de la région.

Nouveau quartier et alentour
 CASA DE LAS CIENCIAS

Calle del Ebro, 1
✆ +34 941 245 943
Ouvert du mardi au vendredi de 9h30 à 13h30 et de 16h30 à 20h30,
le week-end de 10h30 à 14h30 et de 17h30 à 21h. Fermé le lundi.
Entrée gratuite.
Ancien abattoir superbement restauré et reconverti en musée. Depuis
la terrasse, une des plus jolies vues à 360° sur la ville avec l’Ebre au
premier plan. Ce musée est consacré à tous les domaines
scientifiques : biologie, météorologie, physique, géologie...

 EL MONTE DE CANTABRIA
Ces étonnantes fenêtres creusées dans la roche dissimulent le
premier emplacement de la ville de Logroño au IVe siècle. Il domine la
cité actuelle sur la rive gauche de l’Ebre. C’est une enceinte
emmuraillée où se trouvent les gisements des peuples celtibères
détruits en 575 par Leovigildo.

HARO
Haro se trouve dans le nord-ouest de la Rioja, près d’une boucle de
l’Ebre qui marque la frontière avec Alava. Petite ville très
sympathique, elle est considérée comme la capitale du vin de La



Rioja. L’industrie principale est agroalimentaire : à part la vigne, on y
cultive les pommes de terre, la betterave à sucre et le blé ; autre
activité importante : l’élevage des moutons et des chèvres. Haro
possède un joli petit centre historique doté de cafés et restaurants
accueillants et typiques. La rue principale, Virgen de la Vega, vous
réserve une agréable promenade ; à l'une des extrémités se tient le
Centre d'interprétation du vin et un parc avec la basilique, à l'autre
bout, on retrouve le centre historique.

Transports – Pratique
 Voiture. Autoroute A-68 vers Bilbao et Logroño, Sarragosse, sortie :
Haro.

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Au nord de la ville
Calle Estacion
✆ +34 941 311 597
Ligne Bilbao Barcelone.

 GARE ROUTIERE
Plaza Castañares de Rioja
✆ +34 941 311 543
Ligne 203 vers Sto Domingo de la Calzada, ligne 201 vers Nájera,
ligne 203 vers Logroño Santander. Ligne 307 vers Logroño et Vitoria,
ligne 308 vers Logroño et Bilbao.

 OFFICE DU TOURISME
Plaza San Agustin
✆ +34 941 303 366
www.beronia.org
Fermé le lundi.
Visites sur mesure, sur la route du Vin, de nombreuses caves aux
environs de la ville.

Hébergement – Restaurants
 BAR RESTAURANT EL PORTILLO

Plaza San Martín, 6
✆ +34 941 305 025

http://www.beronia.org


www.elportillorestaurante.com
Menu entre 12 et 15 €. Fermé le lundi. Ouvert de 11h à 16h et de 19h
à 23h.
Situé sur la très jolie Plaza San Martin, ce restaurant est abrité dans
un ancien immeuble restauré mêlant rustique et modernité. Au menu,
une excellente cuisine traditionnelle, à base de viandes et poissons
extra frais.

 HÔTEL LOS AGUSTINOS
Plaza San Agustín, 2
✆ +34 941 311 308
www.hotellosagustinos.com
losagustinos@aranzazu-hoteles.com
Chambres de 85 € à 120 €. Possibilité de dîner.
Le couvent de San Agustin a été fondé en 1373 dans une bâtisse à
l’extérieur de la ville donnée par Diego López de Haro. L’édifice actuel
date de 1741 (restauré en 1989). La façade principale est décorée de
l’écu de l’ordre et de reliefs le concernant. Avant de se convertir en
hôtel, le couvent fut prison, école et hôpital. Aujourd'hui, c'est un
établissement sublime, dont le cloître carré à trois étages est le point
d'orgue.

Sortir
Les bars à tapas se concentrent dans la zone baptisée La Herradura,
« le fer à cheval », qui comprend les rues de Santo Tomás et Mayor,
la place de l’Eglise, l'adorable place San Martin et la place Bilibio.
L’ambiance, le soir, se respire plutôt sur les places de La Paz,
Arrabal, de la Cruz et les rues San Bernardo, de las Vega Granada et
de la Costanilla.

Points d’intérêt
 BASILIQUE NUESTRA SENORA LA VIRGEN DE LA VEGA

Ouverte du lundi au dimanche de 8h à 13h et de 17h à 20h30.
Elle possède un retable gothique représentant la patronne de la ville,
à qui elle est dédiée et à qui un certain nombre de miracles sont
attribués. L’édifice actuel fut construit au XVIIIe siècle sur un ermitage
du VIIIe siècle.

http://www.elportillorestaurante.com
http://www.hotellosagustinos.com
mailto:losagustinos@aranzazu-hoteles.com


 CENTRE D'INTERPRETATION DU VIN DE LA RIOJA
Bretón de los Herreros, 4
✆ +34 941 310 547
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, samedi et
dimanche de 10h à 19h. Entrée 3 €.
La station date de 1907. Depuis 1983, elle dépend de la communauté
autonome de la Rioja et fait un travail d’analyse des vins et de conseil.
Le musée du Vin lui a été ajouté en 1991. Chacun des trois étages
présente une thématique choisie autour du vin de la région : la Rioja,
son climat, le vignoble, les caves, la commercialisation, les procédés
de réalisation et la culture du vin.

 EGLISE SANTO TOMAS
En rénovation.
L’édifice du XVIe siècle comporte trois vastes nefs gothiques. Le
portail sud est ciselé comme un retable plateresque avec la
représentation des apôtres et des scènes du calvaire. Son aspect
extérieur massif contraste avec l’élégance de ses arcs et nervures
intérieurs.

LA ROUTE DES MONASTÈRES
Au Ve siècle, avec l'invasion de la péninsule Ibérique par les Visigoths,
les habitants des vallées cherchèrent des lieux isolés pour se protéger
et construisirent dans des grottes reculées des ermitages. Des
communautés s'assemblèrent alors autour de ces lieux-dits et l'on
établit ainsi les fameux monastères qui jalonnent aujourd'hui toute La
Rioja. Ils sont également très connus car proches du chemin français
que parcourent les pèlerins de Saint-Jacques. Au Moyen Age,
nombreuses furent les communautés religieuses à émerger dans la
naturalité de La Rioja, par opposition peut-être au modèle de
rassemblement urbain prôné par l’époque romaine encore proche, et
certainement en réponse à cette décadence paléochrétienne.
 Demandez la brochure Monasterios dans n'importe quel office de
tourisme de La Rioja.

SANTO DOMINGO DE LA CALZADA



Santo Domingo de la Calzada, à 13 km de Casalarreina, est une
importante étape sur le chemin de Saint-Jacques. Elle s'est
développée autour d’un hôpital de pèlerins et possède une vaste
cathédrale de transition romano-gothique, Nuestra Señora de la
Anunciacion.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Centre d'Interprétation
Calle Mayor, 33
✆ +34 941 341 238
www.elcaminoxpress.com, www.elcaminoxpress.com
Ouvert toute l'année, le lundi de 11h à 18h, mardi de 11h à 20h,
mercredi de 11h à 14h et de 16h à 19h, jeudi et vendredi de 11h à
20h, le week-end de 10h à 20h. Entrée pour le Centre d'interprétation
8 €, pèlerin 3 €, enfant 4 €.
L'office de tourisme abrite le centre d'interprétation du Chemin de
Saint-Jacques,

Hébergement – Restaurants
 AUBERGE DE PELERINS CASA DEL SANTO

Calle Mayor, 42
✆ +34 941 343 390
Maison paroissiale. Ouverte toute l’année, elle dispose d’une centaine
de places avec cuisine, eau chaude, lave-linge. Chiens admis.

 PARADOR BERNARDO FRESNEDA
Plaza de San Francisco, 1
✆ +34 941 341 150
www.parador.es
bernardodefresneda@parador.es
Chambres de 148 € à 208 €.
Le parador est installé à côté de la cathédrale dans un ancien hôpital
qui, au XIIe siècle, recevait les pèlerins du chemin de Saint-Jacques.
Dès qu’on y pénètre, on est impressionné par le vestibule aux arcs
gothiques. Grande élégance des matières et des couleurs, chambres
confortables, bon restaurant spécialisé en pimientos piquillos, morue
préparée selon la tradition de la Rioja.

http://www.elcaminoxpress.com
http://www.lariojaturismo.com
http://www.parador.es
mailto:bernardodefresneda@parador.es


 RESTAURANTE LOS CABALLEROS
Calle Mayor, 58
✆ +34 941 342 789
www.restauranteloscaballeros.com
reservas@restauranteloscaballeros.com
Environ 45 €.
Dans un édifice historique à côté de la cathédrale, du parador et de la
place de la mairie. Spécialités locales à base d’agneau, de morue…
Succulent ! Et en prime, de bons desserts faits maison.

Points d'intérêts
 CATHEDRALE NUESTRA SENORA DE LA ANUNCIACION

Calle del Cristo
✆ +34 941 340 033
Ouvert en semaine de 9h à 20h, le samedi de 9h à 19h30, le
dimanche de 9h à 12h15 et de 14h à 19h15. Entrée 3,50 €.
A l’intérieur de la cathédrale, sous la voûte en croisée d’ogive, s’élève
le mausolée en albâtre contenant la dépouille de Santo Domingo,
fondateur du premier temple construit à la fin du XIe siècle, qui avait
choisi de se retirer pour se consacrer aux nécessiteux et aux pèlerins.
Autre pièce à voir, le retable hispano-flamand de la Renaissance du
sculpteur Damian Forment, dont il s’agit de l’une des rares réalisations
en bois. La polychromie est l’œuvre d’Andrés de Melgar. Cette pièce
mêle à la fois les thèmes emblématiques de l’art chrétien, avec
diverses scènes de la Bible dont la principale présente celle du
Sauveur, et une profusion de sujets mythologiques, comme des
tritons, des néréides ou des centaures, que l’on ne trouve nulle part
ailleurs en Espagne. En face du mausolée, ne soyez pas surpris par
la présence d’un poulailler : la légende raconte qu’un pèlerin accusé
de vol lors de sa halte à Santo Domingo prouva son innocence en
pariant sur la résurrection d’un coq, en prétendant que ce dernier
pourrait chanter après avoir été rôti. Le miracle, bien entendu, se
produisit et, depuis lors, un coq et une poule résident sous la nef de la
cathédrale.

EZCARAY

http://www.restauranteloscaballeros.com
mailto:reservas@restauranteloscaballeros.com


En dehors du circuit des monastères, la vallée d’Ezcaray vaut tout de
même un petit détour pour son pittoresque quartier historique et son
environnement privilégié. En saison chaude, elle offre la possibilité de
se rafraîchir au cœur d’un paysage montagneux somptueux. En hiver,
on peut venir skier sur le mont San Lorenzo : une station de ski
Valdezcaray située à 1 620 m d’altitude (16 pistes) y est ouverte de
décembre à avril.

 HOTEL-RESTAURANT ECHAURREN
Calle Padre Jose Garcia, 19
✆ +34 941 354 047
www.echaurren.com
info@echaurren.com
Chambre double de 78 € à 100 €.
Voici un hôtel 3-étoiles moderne, dont le service et la qualité sont
irréprochables. Outre les vingt chambres, l'hôtel compte un excellent
restaurant gatronomique, doté d'une carte variée, accessible à toutes
les bourses.

 MONASTERE DE SANTA MARIA DE SAN SALVADOR
Calle Real 2 - Cañas
✆ +34 941 379 145
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 13h30 et de 16h à 19h, le
dimanche à partir de 11h. Entrée 3,50 €.
Une des premières abbayes cisterciennes d’Espagne, fondée au XIIe
siècle. Elle est habitée par une communauté de religieuses cloîtrées
qui élaborent de délicieuses confiseries et pâtes. Elles se réunissent
pour prier sept fois par jour.

 OFFICE DU TOURISME
Calle Sagastía, 1
✆ +34 941 354 679
www.lariojaturismo.com
ezcaray@lariojaturismo.com
Ouvert mardi et mercredi de 10h à 13h30 et de 16h à 18h30, jeudi à
samedi de 10h à 13h30 et de 16h à 19h, dimanche de 10h à 13h30,
fermé le lundi.

 PALACIO AZCARATE

http://www.echaurren.com
mailto:info@echaurren.com
http://www.lariojaturismo.com
mailto:ezcaray@lariojaturismo.com


Calle PAdre Jose Garcia, 17
✆ +34 941 427 282
www.palacioazcarate.com
Chambre double de 72 € à 128 € (hors IVA), petit-déjeuner inclus. Wi-
fi gratuit. Parking 10 €.
Un concentré de charme et de confort dans ce bâtiment du
XVIIIe siècle. Le personnel est attentif, le cadre soigné et les
prestations de qualité, un vrai palace !

VALLÉE DE NAJERA ET SAN MILLÁN
Cette vallée débute à une vingtaine de kilomètres de Logroño et
regroupe quatre monastères, dont ceux de Yuso et Suso, classés au
Patrimoine mondial de l'humanité par l'Unesco.

NAJERA
Située à 28 km de Logroño, Nàjera est l'une des plus anciennes villes
de la Rioja ; son peuplement daterait de la préhistoire. Après avoir été
successivement sous domination celte, romaine et arabe, elle devient
au Moyen-age, une des étapes du chemin français du pèlerinage de
Saint-Jacques. Son patrimoine religieux particulièrement riche a pour
fleuron le monastère Santa Maria la Real. Toutefois, l'entrée de la ville
est particulièrement laide et l'on hésiterait presque à s'y aventurer.
Heureusement, la vieille ville reste sympathique.

Transports-Pratique
 En voiture : empruntez la N-120 de Logroño.

 OFFICE DU TOURISME
Plaza San Miguel, 10
✆ +34 941 360 041
www.najerasanmillan.com
Ouvert en hiver du mardi au samedi de 10h à 13h30 et de 16h à 18h
(jusqu'à 19h en été), le samedi de 10h30 à 14h. Fermé le lundi.
L'office de tourisme est ouvert de manière très aléatoire.

Hébergement
 AUBERGE DE PELERINS

Plaza de Santiago

http://www.palacioazcarate.com
http://www.najerasanmillan.com


✆ +34 690 783 027
La carte de pèlerin est obligatoire. Tarif selon vos moyens. Ouvert
toute l'année.
De quoi se reposer, cuisiner et laver ses vêtements, afin de repartir du
bon pied.

Point d’intérêt
 MONASTERE SANTA MARIA LA REAL

Plaza de Santa María
✆ +34 941 361 083
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 13h et de 16h à 18h30, le
dimanche de 10h à 12h30 et de 16h à 18h. Entrée 3 €. Visite guidée :
3,50 €, sur réservation.
Fondé en 1052 par le roi García de Nájera en l’honneur de la Vierge
qui intervint pour lui donner la victoire sur les Maures à Calahorra. Ce
monastère fraîchement rénové comporte un beau cloître des
Chevaliers, mélange d’art gothique, plateresque et Renaissance.
L’église actuelle, issue de l’église primitive romane, date de 1422. Au
centre de l’autel se trouve l’image de Santa María la Real.

SAN MILLÁN DE LA COGOLLA
La petite départementale traverse de riches terres lie-de-vin aux
champs verdoyants. La route qui vient de Santo Domingo est elle
aussi très belle et vous y croiserez de nombreux pèlerins. Au pied de
la Sierra de la Demanda, le hameau de San Millán est enclavé entre
deux monastères, Yuso et Suso, qui forment un ensemble
monumental unique classé au patrimoine mondial de l’humanité par
l’Unesco.

Transports– Pratique
De Najéra, empruntez la LR-113, de Logroño, prenez la A-12 ou AP-
68 (péage).

 OFFICE DU TOURISME
Dans le monastère de Yuso
✆ +34 941 373 259
www.najerasanmillan.com

http://www.najerasanmillan.com


Ouvert en hiver du mardi au dimanche de 9h30 à 13h30 et de 15h30 à
18h, en été du mardi au dimanche de 9h30 à 13h30 et de 15h30 à
18h30. Fermé le lundi.

Hébergement – Restaurant
 HOSTERÍA DEL MONASTERIO DE YUSO

Monasterio de Yuso
✆ +34 941 373 277
Chambre double de 112 à 135 € (hors IVA).
L'une des ailes du monastère de Yuso, habité par les moines
augustins, est dédiée à cet hôtel 4-étoiles. Une belle manière de
préserver l'édifice tout en découvrant au plus près ce monument
national. L'hôtel compte également un restaurant de cuisine
traditionnelle.

Points d’intérêt
 MONASTERE DE SUSO
✆ +34 941 373 082
www.monasteriodeyuso.org
info@monasteriodeyuso.org
Ouvert d’octobre à la semaine sainte, du mardi au dimanche de 9h30
à 13h30 et de 15h30 à 18h30 ; de la semaine sainte à octobre, de
9h55 à 13h25 et 15h55 à 18h25. Fermé le lundi. Réservation par
téléphone obligatoire pour les visites. Entrée : 3 € incluant la navette
menant au monastère de Suso.
De l'actuel monastère de Suso ("d'en haut"), construit entre le VIe et
XIe siècle, il reste quelques vestiges importants, témoins des divers
changements architecturaux au fil des époques : les grottes rupestres
où vivaient les ermites, ou encore le temple mozarabe élevé au Xe

siècle, dont les arches s'ouvrent sur la vallée.

 MONASTERE DE YUSO
✆ +34 941 373 049
www.monasteriodeyuso.org
info@monasteriodeyuso.org
Ouvert de la semaine sainte à octobre, du mardi au dimanche de 10h
à 13h30 et de 16h à 18h30 ; d'octobre à la semaine sainte du mardi
au dimanche de 10h à 13h et de 15h30 et 17h30. Entrée 4 €.

http://www.monasteriodeyuso.org
mailto:info@monasteriodeyuso.org
http://www.monasteriodeyuso.org
mailto:info@monasteriodeyuso.org


Son édification est attribuée au roi Garcia de Najéra afin de transférer
les reliques de San Millán. La masse imposante du monastère de
Yuso (« d’en bas ») surnommé « l’Escorial de la Rioja » s’étale en
contrebas du hameau de San Millán. Son cloître se distingue par
l’élégance flamboyante (et gothique) de ses ornements et de ses
médaillons. On y admire également quelques œuvres religieuses
rassemblées dans un petit musée, notamment un précieux coffret
reliquaire du XIe siècle décoré de figures d’ivoire.

 MONASTÈRE NUESTRA SEÑORA DE VALVANERA
A Anguiano
A 20 km de San Millan
✆ +34 941 377 044
Ouvert tous les jours de 9h à 19h. Entrée gratuite.
Notre-Dame-de-Valvanera est la patronne de la Rioja. Valvanera
provient du latin Vallis Venaria, la vallée des veines d’eau, ruisseaux,
sources et cascades. Ce nom apparaît déjà dans un document de
1016. Les moines bénédictins élaborent une liqueur parfumée aux
herbes ramassées dans les montagnes environnantes de San
Lorenzo. L’abbaye date du Moyen Age et a transformé quelques-unes
de ses pièces en chambres d'hôtel confortables. Compter entre 50 €
et 100 €.

LA VALLÉE DE CIDACOS
La vallée de Cidacos, zone montagneuse de la Basse-Rioja, est l’un
des affluents de l’Ebre qu’il rencontre à Calahorra. Par sa richesse
culturelle et naturelle, elle a été déclarée réserve de la biosphère par
l’Unesco, en 2003. Cette vallée constitue le plus grand gisement du
monde de traces de dinosaures. Elle abrite un grand nombre de
témoignages du crétacé qui permettent une meilleure connaissance
de l’histoire du paysage et de la faune. Partant de ce constat, les
autorités de la région ont décidé la création du Centre paléontologique
d’Enciso ainsi que la mise en valeur touristique des gisements de
traces ; une excursion originale et instructive au milieu de paysages
escarpés et parfois arides. Avant de se plonger dans l’ère
préhistorique, une visite patrimoniale à Calahorra ainsi qu’un passage



à Arnedo peuvent être agréables en démarrant tôt le matin, car la
route des dinosaures mérite une grande partie de la journée.
 L’arrivée dans la vallée de Cidacos. Depuis Logroño, prendre la N-
232 (direction Saragosse jusqu’à Villas de Arnedo), puis la C-123
jusqu’à Arnedo. Ici, la C-115 est l’axe qui conduit aux principaux sites.

CALAHORRA
L’antique Calagurris fut une des villes les plus importantes de l’Empire
romain en Espagne. Son centre historique est un mélange de styles
médiéval, baroque, néomudéjar et art nouveau.

Transports – Pratique
 Voiture. Depuis Logroño, prendre la N-232 ou bien la A-68.

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Avenida de la Estación
✆ +34 941 131 946
www.renfe.es

 OFFICE DU TOURISME
Calle Angel Oliván, 8
✆ +34 941 105 061
www.ayto-calahorra.es
turismo@ayto-calahorra.es
Ouvert en hiver du mardi au vendredi de 11h à 13H30 et de 17h à
19h30, le samedi de 10h à 14h et de 17h à 19h30, dimanche de 10h à
14h. En été, du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h30 à 19h30, le
dimanche de 10h à 14h.

Hébergements – Restaurants
 PARADOR

Paseo Mercadal
✆ +34 941 130 358
www.parador.es
calahorra@parador.es
Chambre de 127 à 206 €. Menu à 31 €.
Un des rares paradores modernes (bâtiment datant de 1975) construit
en briques rouges, avec tout le confort et les services inhérents à

http://www.renfe.es
http://www.ayto-calahorra.es
mailto:turismo@ayto-calahorra.es
http://www.parador.es
mailto:calahorra@parador.es


cette chaîne de prestige espagnole. Dans un des plus beaux
ensembles historiques de la Rioja, à deux pas du centre ancien et de
la gare.

 RESTAURANT CASA MATEO
Plaza del Raso, 15
✆ +34 941 130 009
www.casamateo.webcindario.com
Menu du jour 11 €. Ouvert de 13h30 à 16h. Fermé le dimanche.
Accès handicapés.
Plats de la région cuisinés avec soin. Au menu : filet de foie et salade
de truffes, pour les fins gourmets.

 RESTAURANT CHEF NIÑO
Calle Basconia, 1
✆ +34 941 133 104
www.chefnino.com
info@chefnino.com
Fermé le dimanche soir et le lundi.
Avec sa cuisine à la fois traditionnelle et avant-gardiste, le chef
Ventura Rodriguez vous surprendra à tous les coups. Que vous optiez
pour les poivrons farcis ou la daurade aux fruits de la passion. Le
restaurant compte également un hôtel, du même nom, à quelques
rues de là.

Points d’intérêt
 CATHEDRALE DE CALAHORRA

Plaza Cardenal Cascarajes
✆ +34 941 130 098
Ouvert tous les jours de 9h à 13h et de 17h à 20h.
L'édifice roman fut complété à la fin du XVe et au XVIIIe siècle. Le
cloître est de style gothico-plateresque. Riche de trésors, la
cathédrale abrite entre autres la chapelle de Saint-Pierre, du Christ à
la Pelote, le patron des pelotaris, des Saints Martyrs...

 PALAIS EPISCOPAL
Un bel ensemble architectural essentiellement en briques à l’entrée de
la ville (en venant du sud-est), au milieu d’un quartier populaire aux
accents très méditerranéens.

http://www.casamateo.webcindario.com
http://www.chefnino.com
mailto:info@chefnino.com


 VESTIGES ROMAINS
A voir : les remparts de l’ancienne Calagurris, l'arc El Planillo et les
cloaques romains. A El Clinica, vous verrez les vestiges d'une
habitation du Ier siècle apr. J.-C.

ARNEDO
Traditionnellement ville de la chaussure, Arnedo est située le long de
la rivière Cidacos, au milieu d’un paysage insolite de montagnes
rougeâtres. Les amateurs de l’industrie spécifique du soulier s'y
arrêteront pour le musée de la chaussure, tandis que les gourmands
goûteront aux délicieuses pâtisseries orientalisantes, les fardelejos.
Plusieurs pastelerias s’appliquent à reproduire le goût inimitable de
cette douceur aux amandes. Jetez un oeil sur le Paseo Constitución,
en contrebas de l’office de tourisme.

Transports – Pratique
 Voiture. Depuis Calahorra, prendre la LR-123.

 GARE ROUTIERE
Avenida de los Reyes Catolicos
✆ +34 941 380 066
On y trouve notamment la compagnie Jimenez.

 OFFICE DU TOURISME
Paseo de la Constitución, 60
✆ +34 941 383 988
www.arnedo.com
turismo@aytoarnedo.org
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h30 à 19h, le
dimanche de 11h à 13h30.

Point d’intérêt
 MONASTERE NUESTRA SENORA DE VICO

Carretera Prejano
✆ +34 941 380 295
Pour rejoindre le monastère, restez sur la route principale à la sortie
de la ville et continuez en direction de Prejano.

http://www.arnedo.com
mailto:turismo@aytoarnedo.org


Ouvert du lundi au samedi, de 10h30 à 13h et de 16h à 18h.
Dimanche et fêtes, de 16h à 17h30.
Un monastère isolé et plein de charme, où apparut la Vierge de Vico.
Les moines y fabriquent des pâtes que l’on peut déguster sur place ou
acheter. A côté du monastère se dresse la seule pinède de la Rioja, el
Pinar de Vico.

LA ROUTE DES DINOSAURES
Dans la vallée, au début du cours de la rivière Cidacos, grâce à des
caractéristiques géologiques spécifiques, il existe un véritable musée
à ciel ouvert, un des plus riches d’Europe avec d’innombrables icnitas,
traces fossiles de dinosaures. Les traces conservées datent du
crétacé, période postérieure au jurassique, il y a 120 millions
d’années. A cette époque, un climat doux et humide favorisait
l’existence de dinosaures dans une région pratiquement submergée
par ce qui fut la mer de Tétis. Dans le paysage s'alternaient
marécages, bourbiers et une dense végétation. Le poids de ces
animaux marchant sur un terrain extrêmement mou a laissé des
traces profondes. Les marques furent peu à peu recouvertes de
sédiments qui se sont changés en roche. L’érosion les a découvertes
et révélées à nos yeux. Les icnitas apportent aux scientifiques
plusieurs types d’informations sur l’anatomie des dinosaures et leur
façon de se déplacer. Grâce à la grandeur et à la profondeur de ces
traces, on peut calculer approximativement la taille d’un dinosaure.
L’enjambée (distance existante entre deux icnitas consécutives
produites par la même patte) donne une idée de la vitesse de la
marche.

ARNEDILLO
C’est à Arnedillo, village pittoresque perdu dans un paysage
impressionnant, que vous entrerez véritablement dans l’univers des
dinosaures. Les premières traces sont visibles à Munilla, sur la LR-
484. On peut y visiter le gisement del Barranco del Canal, le plus
spectaculaire étant donné le nombre très élevé d’empreintes, ainsi
que celui de Peñaportillo, où les traces sont très nettes (notamment
17 empreintes de petits carnivores).

 HOSPEDERIA EL MOLINO DEL CIDACOS



Carretera Arnedo, km 14
✆ +34 941 394 063
elmolino@pegarrido.com
Chambre double environ 100 €, petit-déjeuner compris.
C’est un ancien moulin du XVIIe siècle dont une roue tourne encore,
poussée par l’eau de la rivière Cidacos. L’auberge possède 8
chambres accueillantes, chacune nommées d'après un raisin de la
Rioja. Le petit-déjeuner est concocté à partir de produits locaux. A
proximité se trouvent sept ermitages. Celui de Peñalba est mozarabe
du Xe siècle. On peut y voir tournoyer un des nombreux vautours
léonins qui résident dans la vallée.

 MIRADOR DEL BUITRE
Calle Amancio Gonzalez, 2
✆ +34 941 394 226
www.valcidacos.es
oficina@valcidacos.es
Pour la visite, s’inscrire à l’office de tourisme. Tarif 2 €. Ouvert en
hiver le week-end de 11h30 à 13h30, en été du vendredi au dimanche
de 11h30 à 13h30.
Centre d’interprétation environnemental unique en Europe, dédié à
l’observation des rapaces, et plus particulièrement du vautour léonin,
situé dans l’ancienne zone de chargement de la carrière d’Arnedillo, à
800 m du village. Une authentique découverte.

 OFFICE DE TOURISME
Calle Amancio González, 2
✆ +34 941 394 226
www.lariojaturismo.com, www.lariojaturismo.com
Ouvert du mardi au jeudi de 9h30 à 14h30, le vendredi et samedi de
9h30 à 14h30 et de 16h à 19h, le dimanche de 10h à 14h. De juillet à
septembre, du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h30 à 19h, le
dimanche de 10h30 à 14h.
Organise des visites guidées sur la route des dinosaures.

ENCISO
Il y a une vingtaine de sites au sud-est de la Rioja autour d’Enciso. Le
chemin GR-93 les parcourt. La route LR-286 à partir d’Enciso relie

mailto:elmolino@pegarrido.com
http://www.valcidacos.es
mailto:oficina@valcidacos.es
http://www.lariojaturismo.com
http://www.valcidacos.es


différents ensembles de traces, généralement bien signalés. Voici une
sélection possible de gisements. En sortant de la ville direction
Arnedo, Cornago et Igea, traverser le pont qui est sur la gauche : la
route après le pont tout droit vous mènera à Virgen del Campo (traces
de deux dinosaures qui se rencontrent, possible scène de chasse) et
à Senoba. La route après le pont à gauche conduit, via un itinéraire
grandiose survolé de vautours, à Cornago (Calques de Cayos) et Igea
(aire très riche du Peladillo et son arbre fossile), après être passé à
Valdecevillo (traces d’un groupe, éventuellement une famille de
dinosaures), Poyales (traces d’un pied palmé), Navalsaz (très longue
trace).

 CENTRE PALÉONTOLOGIQUE
Portillo, 3
✆ +34 941 396 093
www.dinosaurios-larioja.org
Ouvert de juin à septembre de 11h à 14h et de 17h à 20h ; reste de
l’année de 11h à 14h et de 15h à 18h, dimanche et jours fériés le
matin. Entrée 3 €.
A l’intérieur du village, dans une ancienne usine de chaussures, ce
centre est consacré aux dinosaures de la Rioja. Les animations
multimédia enchanteront petits et grands. Pour visiter les sites sur
place, demandez le feuillet "Ruta de los Dinausarios", avant de partir.

http://www.dinosaurios-larioja.org


LA CANTABRIE

Cantabrie - Cantabria
La région est découpée en deux grandes zones, la zone maritime et la
zone montagneuse. La moitié de son territoire est située à plus de 700
m d’altitude. Le paysage côtier, au climat doux et avec une forte
densité de population, s’oppose au paysage montagneux, rude et
dépeuplé. Ainsi, mer et montagnes se partagent une superficie de 5
221 km2 et un nombre d’habitants s’élevant à 589 235, dont 182 700
se trouvent dans la capitale Cantabre, Santander.
De nombreux vestiges rupestres et architecturaux attestent d'un riche
passé historique remontant au paléolithique, comme en témoignent
les nombreuses grottes préhistoriques dont la plus célèbre, la grotte
d’Altamira, est classée au Patrimoine de l’humanité. La région de
Cantabrie figure d’ailleurs parmi les plus riches du monde en sites du
paléolithique.
Peuple celte, les Cantabres ont opposé une forte résistance à
l’envahisseur romain. Au Moyen Age, la région servit de refuge aux
chrétiens fuyant l’occupation musulmane. Ceux-ci, chassés des
Asturies, n’atteignirent pas la Cantabrie, jugée trop montagneuse. Au
XVIIIe siècle, les différents représentants de cette région résolurent de
se constituer en province, décision approuvée par le roi Carlos III. Le
développement économique et démographique ne se faisant pas au
même rythme, au XIXe siècle, de nombreux Cantabres décidèrent de
tenter leur chance ailleurs, la plupart en Andalousie et en Amérique.
Politiquement, depuis 1981, la Cantabrie est une communauté
autonome mono-provinciale qui dispose d’un Parlement et d’un
gouvernement région.
Terre de contrastes naturels, la Cantabrie avec ses montagnes
escarpées, ses vallées vertes et ses plages splendides le long de la
frange côtière, est une destination qui allie facilement activités de
montagne et séjour balnéaire, et ce à peu de distance. Véritable
Espagne verte, la région séduira les visiteurs grâce à ses nombreux



parcs naturels, dont les plus importants sont les Pics d'Europe et le
parc de Saja-Besaya, mais aussi ses villes et villages, à commencer
par le mythique Santillana del Mar, véritable musée à ciel ouvert.

Les immanquables de la Cantabrie
 Flâner sur la Côte cantabrique et admirer la richesse des
monuments de Castro Urdiales.
 Se replonger au temps des chevaliers et des seigneurs à
Santillana del Mar, un magnifique village médiéval.
 Partir en randonnée à la découverte des torrents d’eau claire
dans les Pics d’Europe.
 Savourer des pâtisseries le long de la baie de Santander et
admirer les belles étendues d’eau.
 Se baigner à volonté sur les magnifiques plages de la mer
Cantabrique.
 Remonter le temps en descendant sous terre, pour visiter
l’une des nombreuses grottes Cantabres.

L'arrivée en Cantabrie
Toutes les informations concernant les transports en Cantabrie sont
réunies sur cet excellent site Web : www.transportedecantabria.es

Avion
 AÉROPORT DE SANTANDER

Carretera del Aeropuerto, s/n - Maliaño
✆ +34 942 202 100
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
Compagnies Iberia et Ryanair.

Train
Les compagnies Renfe (www.renfe.es) et Feve (www.feve.es)
desservent la région.

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es


Bateau
 PORT DE SANTANDER

Autoridad Portuaria - Muelle Maliaño, s/n
✆ +34 942 203 600
www.puertosantander.com
info@puertosantander.es
Ligne Santander-Plymouth avec Brittany Ferries.

Voiture
Il existe six points d'entrée par les routes principales de Cantabrie : la
Autovía del Cantábrico (A-8/E-70), parallèle à la N-634 ; la Autovía de
la Meseta (A-67), parallèle à la N-611 ; la N-634 traversant la province
d'est en ouest ; la N-611 venant de Palencia ; la N-623 de Burgos-
Madrid ; la N-621 de León.

Pratique
 Pour trouver toutes les informations sur la région de la Cantabrie,
visitez le site de l'office de tourisme régional
(www.turismodecantabria.com).

Fiche technique
 Superficie : 5221 km2.
 Population : 589 235 habitants (INE 2009).
 Densité : 109,40 hab./km2.
 Capitale administrative : Santander.
 Autres villes importantes : Torrelavega, Castro-Urdiales.
 Statut d’autonomie : 11 janvier 1982, Communauté
autonome.
 Organismes autonomes : gouvernement de Cantabrie,
président de Cantabrie élu par le Parlement, Parlement de la
Communauté autonome de Cantabrie (39 députés).
 Langues : castillan (ley Organica 8/1981).
 Découpage administratif : une province, 102 communes.

http://www.puertosantander.com
mailto:info@puertosantander.es


 Festivités : Coso Blanco à Castro Urdiales le premier
vendredi de juillet. Jour de la Cantabrie à Cabezon de la Sal le
deuxième dimanche d’août.

LA CÔTE CANTABRIQUE
De Castro-Urdiales à San Vicente de la Barquera, la Costa de
Cantabría alterne plages de sable et caps, golfes et péninsules, dans
des tons verts inoubliables. Dans les villages de l’arrière-pays, de
nombreuses maisons arborent encore un blason sur leurs murs, le
plus bel ensemble se trouvant à Santillana del Mar. Du XVIe au XVIIIe
siècle, cette côte se nommait mer de Castille et comptait quatre villes
maritimes : Santander, Castro Urdiales, Laredo et Santoña. La côte à
l’est de Santander a connu une forte expansion, des complexes de
villas et d’appartements se construisant malheureusement dans la
plupart des lieux sympathiques. Noja, connu pour les rochers aux
formes étranges qui bordent sa superbe plage, possède désormais
sept campings, tandis que Laredo est devenu l’un des centres
touristiques les plus importants de la côte nord.
L'urbanisation débridée se calme cependant, au fur et à mesure que
l’on progresse vers l’est, comme en témoignent la plage d’Islares ou la
vieille ville de Castro-Urdiales. Pour traverser la baie de Santander, on
peut prendre un bateau qui part des jardins de la Pereda ou prendre
la route qui passe par Astillero.

CASTRO URDIALES
Ville moderne et cosmopolite de 32 355 âmes, Castro Urdiales, bien
que très touristique, cumule de nombreux attraits, dont un passé
historique remontant à la préhistoire et de magnifiques plages. Dans
le quartier monumental, au bout du Paseo Maritimo, règne une
étrange atmosphère apaisante, comme si le temps s'était arrêté pour
contempler la mer. Ici, l’église Santa María de la Asunción veille du
haut de son piédestal naturel sur le port et ses marins. Etonnant
mélange architectural d’antique et de moderne, cette ancienne ville de
pêcheurs possède une magnifique promenade en bord de mer et de
belles ruelles dans son centre historique.



Transports

Avion
L’aéroport le plus proche de Castro Urdiales est l’aéroport de Bilbao,
situé à 35 km.

Bus
Pas de gare routière à Castro Urdiales mais deux arrêts à chaque
extrémité de la ville, où se répartissent les compagnies.

 COMPAGNIE ALSA
✆ +34 942 867 145
www.alsa.es
Arrêt Calle Leonardo Rucabado, au niveau du Polygone Industriel
Cette compagnie couvre toute l’Espagne et l'international.

 COMPAGNIE ENCARTACIONES
✆ +34 946 363 424
www.encartaciones.es
Arrêt à la Plaza de toros
Cette compagnie dessert Bilbao toutes les 30 min / 1h.

Voiture
La ville est à 35 km de Bilbao et à 75 km de Santander, que l’on
rejoint par la nationale N-634 et par l’autoroute A-8

Taxi
Deux stations de taxis : Calle Juan de la Cosa et La Plazuela, en
centre-ville. Contacts : Tél 942 86 08 08 ou 942 86 00 88

Pratique
 BANQUE POPULAR

Juan de la Cosa, 12
✆ +34 942 871 746
www.bancopopular.es

 CENTRE DE SANTE COTOLINO
República Argentina, 3
✆ +34 942 357 474, +34 942 860 485

http://www.alsa.es
http://www.encartaciones.es
http://www.bancopopular.es


 OFFICE DU TOURISME
Paseo Maritimo
✆ +34 942 871 337, +34 942 871 512
www.castro-urdiales.net
webmaster@castro-urdiales.net
Ouvert toute l’année tous les jours de 9h30 à 13h30 et de 16h à 19h.
Organise, en été, des visites gratuites guidées de la vieille ville.

 PHARMACIE ARCE TRUEBA
La Plazuela, 20
✆ +34 942 861 348

 POLICE LOCALE
Calle Leonardo Rucabado, 5
✆ +34 942 861 294

 POSTE
Siglo XX, 4
✆ +34 942 881 000
Fax : +34 942 881 000
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30, le samedi de 9h30 à
13h.

Hébergement
Les hôtels de Castro, notamment les 3-étoiles situés dans les
quartiers modernes, sont plutôt décevants. Préférez vous loger dans
les petites pensions, ou dans les villages environnants.

 CAMPING ORINON
Auotroute del Cantábrico A-8, sortie 160 - Oriñón.
✆ +34 942 878 630
www.campingorinon.com
info@campingorinon.com
Compter 15 € la nuitée pour deux adultes avec une tente. Ouvert du
1er juin au 30 septembre.
Assez excentré, mais disposant d’un bel emplacement sur la plage et
de nombreux services, comme une laverie, une grande cuisine et des
sanitaires récents.

http://www.castro-urdiales.net
mailto:webmaster@castro-urdiales.net
http://www.correos.es
http://www.campingorinon.com
mailto:info@campingorinon.com


 CASA LOS OLIVOS
Barrio Lusa, 21 - Lusa
✆ +34 942 879 772
www.casalosolivos.com
reservas@posadalosolivos.com
Chambre double de 50 à 75 €, jusqu'à 105 € pour la chambre avec
salon. Petit-déjeuner 4,50 €.
Situé dans les alentours de la ville, ce gîte rural tranquille et
confortable propose quelques chambres, un restaurant spécialisé
dans les grillades (asador) et organise des sessions de massages, sur
réservation.

 LA LLOSA DE SAMANO
Barrio de Sámano, 107
✆ +34 942 874 024, +34 652 742 393
www.lallosadesamano.com
info@lallosadesamano.com
Chambre double de 60 € à 70 € (hors IVA), petit-déjeuner inclus.
Compter 10 € de plus pour une chambre avec jacuzzi. Parking privé et
wi-fi gratuit.
Emilio vous accueille avec chaleur dans sa belle demeure de pierre,
rustique et charmante. Chaque chambre possède une décoration
différente et soignée, du mobilier en bois à la touche de modernité
dans les lampes ou les têtes de lit. On aime la simplicité de
l’établissement, son grand jardin et le petit barrio de Samano. Une
excellente adresse.

Restaurants
Les restaurants et les bars de la vieille ville de Castro Urdiales
s'approvisionnent directement au port et servent donc une excellente
cuisine de la mer.

 EL PUERTO DE SANTA MARIA
Calle de Bélen
✆ +34 942 870 796
www.asadorelpuerto.com
Ouvert midi et soir, sauf le dimanche. Compter environ 25 € par plat.

http://www.casalosolivos.com
mailto:reservas@posadalosolivos.com
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Situé au pied de l’église, ce restaurant jouit d’une agréable vue sur le
port. On y sert des tapas, froides ou chaudes. En sortant de
l’établissement, vous pouvez vous lancer dans une petite marche
digestive le long de la jetée et apercevoir toute la ville

 MESON EL SEGOVIANO
Correria, 19 sur la place de l'Hôtel de ville.
✆ +34 942 861 859
www.mesonelsegoviano.com
mesonelsegoviano@mesonelsegoviano.com
Environ 40 € à la carte, menu du jour 26 €.
Avec sa terrasse sous les arcades, face aux port, Mesón El
Segoviano jouit d'un emplacement idéal. On y déguste avec plaisir
d'excellents fruits de mer et poissons.

Points d’intérêt
Castro-Urdiales appartient à la mer, cela saute au yeux. Vous pouvez
profiter des plages alentour, dont la plus belle est celle de Brazomar,
ou bien vous balader le long de la mer, à pied ou à vélo, ou encore
faire une excursion maritime pour contempler, depuis la mer, les
merveilles de Castro Urdiales et de ses côtes. Pour plus d'infos,
rendez-vous au port de Castro ou sur www.excursionesmaritimas.com
Tous les monuments sont situés au bout du Paseo Maritimo. Ils
s'élèvent face à la mer dans une étrange atmosphère de
recueillement.

 CASTILLO FARO
Ouvert jusqu'à la tombée de la nuit. Entrée libre.
Proche de l’église Santa Maria, le Castillo Faro constituait la principale
défense de la ville. Construit au XIIIe siècle, le monument n'est
transformé en phare qu'au XIXe siècle. Sa muraille défensive fut
notamment utilisée en 1814 contre les attaques des Français. De là,
on a une vue splendide sur la ville et la mer. A l'intérieur, on découvre
une exposition gratuite sur les gisements de Castro-Urdiales.
 Le Milliaire de Néron y est aussi exposé. En cours de rénovation, il
a été découvert à Otañes, il date de l’an 61. Le milliaire indiquait la
distance (borne de mille en mille) qui séparait Otañes de Puerto de la
Muñecas.

http://www.mesonelsegoviano.com
mailto:mesonelsegoviano@mesonelsegoviano.com


 LA CÔTE

 EGLISE DE SANTA MARIA DE LA ASUNCIÓN
Cette église gothique du XIIIe siècle, à trois nefs, est construite
comme une basilique, avec un perron flanqué de deux tours. On peut
y voir plusieurs œuvres intéressantes, comme la Vierge Blanche en
pierre polychrome ou le Christ gisant, signé de Gregorio Fernandez.
Depuis la place de l’église, vous aurez une belle vue sur la ville.
 Juste à côté du site, on peut découvrir les ruines de l'église San
Pedro de style roman, bâtie au XIIe siècle - il ne reste qu'une arche.

 PONT ROMAIN ET ERMITAGE DE SANTA ANA
Ils font partie de l’ensemble architectural de Castro Urdiales. Les
fouilles menées sur le site ont mis au jour des traces d’occupation
humaine remontant au Paléolithique.

Manifestations
 Février : carnaval, qui se termine le mardi gras, avec l’enterrement
de la sardine !
 24-26 juin : fête de la Saint-Jean, feux d’artifice, kermesse… Le 26,
San Pelayo, fête du saint patron de la ville, est un jour férié.
 1er vendredi de juillet : Coso Blanco, défilés de chars.
 16 juillet : El Carmen, fête de la mer.
 15 août : Assomption et San Roque, patronne de la ville. Procession
et concours culinaire de marmite marinière.
 30 novembre : San Andrés, fête du saint patron des marins.

LAREDO
Laredo, situé au bord de la mer, combine histoire et tourisme, avec
son minuscule centre historique médiéval et ses plages, parmi les
plus belles d’Espagne, dont la plage de Salvé avec ses 4 km de sable
fin. La rue la plus animée est la calle Mayor, dans la vieille ville. En
revanche, évitez la ville nouvelle, plutôt bétonnée et déprimante.

Transports



 Voiture. Laredo est accessible par l’autoroute A-8, sortie 172, et par
la N-634.

 GARE ROUTIERE
Calle Reconquista de Sevilla
✆ +34 902 422 242
La compagnie ALSA assure une liaison Laredo-Santander, toutes les
heures, dans les deux sens, et une liaison Laredo-Bilbao, toutes les
demi-heures, dans les deux sens.

 TAXIS
Plaza Cachupin
✆ +34 942 605 283

Pratique
 HÔPITAL DE LAREDO

Avenida de los Derechos Humanos
✆ +34 942 638 500, +34 942 638 510

 OFFICE DU TOURISME
A l'angle de Lopez Seña et Comandante Villar
✆ +34 942 611 096
www.turismodecantabria.com
laredo@srtcantabria.es
Ouvert de 9h30 à 13h30 et de 16h à 19h ; en été de 9h à 21h.

 PHARMACIE GOBANTES
Plaza de la Constitución, 11
✆ +34 942 605 103

 POLICE LOCALE
Avenida de España
✆ +34 942 605 784

 POSTE
Calle Padre Ignacio Ellacuria, 12
✆ +34 942 606 192
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30, le samedi de 9h30 à
13h.

http://www.turismodecantabria.com
mailto:laredo@srtcantabria.es
http://www.correos.es


Hébergement
 AUBERGE EL BUEN PASTOR

Calle Fuente Frenedo, 1
✆ +34 942 606 288
www.alberguebuenpastor.com
Chambres doubles avec douche commune de 28 € à 44 €, avec salle
de bains de 32 € à 50 €. Ouvert toute l'année.
Dans le centre historique, une auberge propre, coquette et pieuse
(avec chapelle), où se retrouvent la majorité des pèlerins. On a accès
à une cuisine.

 CAMPING PLAYA DEL REGATON
Playa del Regatón
✆ +34 942 606 995
info@campingplayaregaton.com
Situé sur la plage de Regatón et proche du club nautique de Laredo.
Compter 13 € à 15 € pour deux adultes et une tente.
Ce camping ombragé, situé en bordure de plage, est très bien équipé.
Chaque parcelle de terrain possède son propre évier pour la vaisselle.
Très pratique !

Restaurants
Dans le quartier de la Puebla Vieja, la calle Mayor regroupe un grand
nombre de bons restaurants et de bars à tapas typiques (Bodega del
Ciego, Mayor 26), très prisés de la population locale. Pour simplement
boire un verre et grignoter, dirigez-vous vers la calle Santa María.

 EL CAPRICHO
Calle Santa María, 4
✆ +34 942 603 568
Menu du jour à midi 15 €, à la carte 35 €.
Un restaurant au décor élégant et moderne. On y va pour ses
différents types d’arroz (riz noir, paellas...) et ses poissons frais
pêchés du jour.

 RESTAURANTE CANTABRIA
Calle San Francisco, 13
✆ +34 942 605 036
cantabria.restaurantes.com

http://www.alberguebuenpastor.com
mailto:info@campingplayaregaton.com
http://cantabria.restaurantes.com


Menu du jour 8-10 €.
Un très bon restaurant ouvrier, où les assiettes sont bien garnies et
l'ambiance chaleureuse. La clientèle d'habitués défile toute la journée,
dès midi.

Points d’intérêt
La vieille ville, Puebla Vieja, et ses ruelles escarpées datent du Moyen
Age.

 ÉGLISE SANTA MARÍA DE LA ASUNCIÓN
L’église Santa María de la Asunción, du XIIIe siècle, avec son retable
de la Vierge de Belén, est un bel exemple de l’art flamand en
Cantabrie. En hiver, elle se visite sur réservation pour 1 €.

SANTOÑA
Santoña est une étape qui mérite un petit arrêt. Pour y accéder, on
emprunte une route qui traverse un sublime paysage de marécages,
reconnus d'importance écologique nationale. La ville compte
également quelques plages magnifiques et des forts historiques,
dressés au milieu d'un parc naturel. Côté gastronomie, la ville est
réputée pour ses anchois.

Transports
 Voiture. A 45 km de Santander, par la A-8, puis emprunter la CA-
241 pour traverser les marécages.

 GARE ROUTIERE
Marinos de Santoña, 1
✆ +34 942 671 118
Compagnies Alsa et Palomera. Liaisons avec Santander, Somo et
Noja.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Palacio Manzanedo
✆ +34 942 660 666
www.turismosantona.com
oficinadeturismo@turismosantona.com

http://www.turismosantona.com
mailto:oficinadeturismo@turismosantona.com


Ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 17h à 20h, le dimanche
de 11h à 14h. De novembre à février, ouvert uniquement de 16h à
19h.

 POSTE
Calle Aro, 6
✆ +34 942 660 891
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30, le samedi de 9h30 à
13h.

Hébergement
Santoña compte également quelques hôtels et pensions, dont vous
obtiendrez la liste à l'office de tourisme.

 AUBERGE DE JEUNESSE MUNICIPALE
Carretera Santoña - Cicero
✆ +34 942 662 008
www.alberguedesantona.com
reservas@alberguedesantona.com
Dortoir de 13 € à 14,50 €. Possibilité de petit-déjeuner, et pension
complète. Egalement zone de camping.
Auberge bien tenue qui propose en plus d’un complexe sportif (piscine
et gymnase) de nombreuses activités nautiques.

 CAMPING PLAYA DE BERRIA
Playa de Berria
General Salinas
✆ +34 942 662 248
Ouvert pendant la semaine sainte, et de juin à mi septembre.
Bonne situation à deux pas de la plage de Berria.

Restaurant
Tout autour de la tranquille place San Antonio, vous trouverez de
nombreuses terrasses de restaurants et cafés. De l’autre côté de la
ville, le long de la Playa San Martin, quelques restaurants s'étendent
devant la mer, tels que La Lonja et La Cocina de Pilar. Les
conserveries d’anchois et de bonites proposent quelques délicieuses

http://www.correos.es
http://www.alberguedesantona.com
mailto:reservas@alberguedesantona.com


spécialités. Vous pouvez visiter gratuitement les usines de fabrication,
renseignements à l'office de tourisme.

 LA MARISMA II
Calle Manzanedo, 19
✆ +34 942 660 606
restlamarisma.restaurantesok.com
Fermé le dimanche après-midi et le lundi.
Une excellente cuisine de la mer, à savourer dans ce restaurant situé
sur l'avenue principale de Santoña.

Points d’intérêt
 MARCHÉ

Le marché du samedi matin, le plus joli des environs, se tient sous la
lonja, ou la halle des marées. On y trouve toutes sortes de poissons
(dont les fameux anchois) ; à l’extérieur sont exposés les produits frais
des paysans, fruits et légumes, fleurs et fromages.

 MUSÉE DU FARO PESCADOR
Réservations à l'office de tourisme.
Ouvert en été uniquement.
Situé dans le parc du Monte Buciero, ce phare, en fonction depuis
1864, abrite l'œuvre du peintre Eduardo Sanz, dédiée à la mer.

 PARC DE MONTE BUCIERO : FORTS DE SANTOÑA
Donnant sur la baie de Santoña et la mer Cantabrique, le parc Monte
Buciero abrite deux phares et trois forts qui gardent Santoña, du haut
de leur promonoire rocheux : San Martín (où se tient une exposition
sur Santoña), San Carlos (XVIIe siècle) et El Mazo (construit par
Napoléon en 1812). C'est également un bel espace naturel, dont la
forêt se découpe sur la mer. Demandez le guide des sentiers (sendas)
qui le parcourent à l'office du tourisme.

 PARC NATUREL DES MARAIS DE SANTOÑA, VICTORIA ET
JOYEL
Centre des visiteurs
Muelle de Santoña, sur le port.
✆ +34 942 671 724
Le centre est ouvert du mardi au dimanche, de 10h à 18h.

http://restlamarisma.restaurantesok.com


Autour de Santoña, les marais constituent un espace naturel d’une
grande valeur écologique car ils servent de refuge migratoire à plus
de 20 000 oiseaux. Sur un territoire de 4 000 hectares, cohabitent
falaises, plages et dunes, estuaires et marais, la flore y est donc riche,
elle aussi. Des circuits de randonnées sont aménagés dans la réserve
afin d’observer faune et flore.

LIERGANES
A l’intérieur des terres, ce paisible village aux maisons blasonnées se
tient dans un environnement vallonné et bucolique. Liérganes est
aussi un centre thermal qui utilise les bienfaits de la rivière Miera. Au
programme : relaxation et découverte de la nature cantabre.

Transports
 En voiture. Emprunter la A-8/E-70 de Santander direction
Torrelavega-Oviedo, puis prendre la N-634.

 COMPAGNIE ALSA
www.alsa.es
Billet aller-retour 4,20 €.
Aller-retour depuis la gare routière de Santander quatre fois par jour,
entre 9h et 23h. 

 GARE FERROVIAIRE FEVE
Paseo Velasco, 32
✆ +34 942 209 522
www.feve.es
Liaison Liérganes-Santander (29 km) par un train Cercanías de Feve,
toutes les heures entre 7h05 et 22h05, pour 2 € l’aller ou 3,70 € l’aller-
retour. 

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Paseo del Hombre Pez
✆ +34 942 528 021
Ouvert uniquement en été. Le reste de l'année rendez-vous au
Fluvarium.

Hébergement – Restaurants

http://www.alsa.es
http://www.feve.es


 BALNEARIO DE LIERGANES
Barrio el Calgar
✆ +34 942 528 011
www.balneariolierganes.com
Chambre simple de 60 à 90 €, double de 90 à 120 €. Petit déjeuner
inclus. De nombreuses offres en hiver ou le week-end. Prix spéciaux
pour programmes balnéaires.
Ce grand hôtel, construit en 1913, a été restauré en 1998. Les portes-
fenêtres s’ouvrent sur des massifs fleuris d’hortensias roses. Le parc
de 3 hectares qui l’entoure est peuplé d'arbres centenaires. Avant tout
centre thermal, l'hôtel propose plusieurs programmes de remise en
forme et de relaxation. Egalement restaurant dans le parc.

 LA JUGUETERIA
Barrio La Costera, 17

✆ +34 942 528 600
www.restaurantelajugueteria.es
Menu du jour 8,50 € en semaine et 15 € le week-end.
Une chose est sûre, ce restaurant ne passe pas inaperçu. Décoré de
montgolfières miniatures, de petits trains, de poupées et de
marionnettes, il nous projette dans le monde de l'enfance avec
originalité. Au menu, salades et plats simples, à déguster pendant que
les enfants s'amusent dans l'aire de jeux.

 POSADA LA GIRALDILLA
Camilo Alonso Vega, 45
✆ +34 942 517 316
Fax : +34 942 517 317
posadalagiraldilla@hotmail.com
Chambre double de 75 € à 90 €, compter 10 € de plus pour la
chambre avec baignoire à hydromassage (hors IVA). Petit-déjeuner 7
€.
Située dans le centre historique de Lierganes, cette étonnante maison
du XIXe siècle, remise à neuf avec goût et élégance, est ornée d’une
tour extravagante (la suite dans la tour mérite la dépense). Outre un
magnifique jardin, la posada héberge un bar et un restaurant où vous
pourrez apprécier de bonnes spécialités régionales comme le cabrito.

http://www.balneariolierganes.com
http://www.restaurantelajugueteria.es
mailto:posadalagiraldilla@hotmail.com


Points d’intérêt
Une flânerie dans les rues tranquilles de la vieille ville. Une balade à
pied ou en voiture jusqu’aux Tetas de Liérganes, ces monts
surplombant la ville, aux formes suggestives ! De là-haut, vous aurez
une vue magnifique sur les environs et la baie de Santander.
En voiture, empruntez la route allant de Liérganes à San Roque de
Río Miera, pour une traversée vertigineuse des majestueux monts
Cantabriques. Une superbe plongée en Cantabrie intérieure...

 FLUVARIUM - ECOMUSEE
Calle Generalissimo Franco, 7
✆ +34 942 528 196
www.fluviarium.com
Ouvert en été tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 21h, en hiver du
mardi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, jusqu'à 21h le week-
end. Entrée adulte 5 €, enfant 3,50 €.
Rencontrez les animaux de la faune locale, dans ce centre plutôt
sympathique. On y apprend notamment que la loutre est la reine du
fleuve... Le Fluviarium fait aussi office de bureau d'information
touristique en hiver.

Dans les environs

La légende cantabre de l’homme-poisson
Un jeune garçon de Liérganes, Francisco Vega y Casas, part
nager avec ses amis dans l'estuaire du Miera, la veille de la
Saint-Jean de 1674. Il entre dans l'eau et nage vers la mer
jusqu’à ce qu’on le perde de vue. Comme c'est un excellent
nageur, ses compagnons ne s’inquiètent pas, mais, plusieurs
heures plus tard, ne le voyant pas revenir, ils pensent alors
qu'il s'est noyé. Cinq ans plus tard, des pêcheurs de la baie de
Cadix capturent un être étrange dans leurs filets. Sur le pont
du bateau, ils découvrent avec stupeur un homme jeune,
livide, aux cheveux roux, couvert d'une rangée d’écailles de la
gorge à l’estomac et le long de la colonne vertébrale. Les
pêcheurs l’emmènent au couvent Saint-François pour
l’exorciser et l’interroger. Après plusieurs jours de silence, il

http://www.fluviarium.com


prononçe un seul mot : Liérganes. Un moine du couvent
l'accompagne alors à Liérganes. Arrivé à proximité du village,
l’homme-poisson se dirige directement vers la maison de ses
parents...

 MUSEE D’ART CONTEMPORAIN - ELSEDO
Barrio de Elsedo, à Pámanes
✆ +34 942 528 273, +34 617 884 410
Ouvert d’octobre à juin, la week-end de 10h30 à 14h et de 16h à 20h ;
de juillet à septembre, tous les jours de 10h30 à 14h et de 16h00 à
21h. Entrée 5 €, tarif réduit 4 €, gratuit pour les moins de 12 ans.
Le magnifique palais de Elsedo (XVIIIe siècle), restauré dans les
années 1970, abrite ce précieux musée d'art contemporain. Les
artistes exposés dans ce palais perdu dans la campagne cantabrique
sont les plus renommés d’Espagne : Tàpies, Miró, Picasso, Zuloaga,
Rivera, Solana… Une escapade rurale et culturelle !

 PALACIO MARQUESES DE VALBUENA
Calle General Mola, 6 - Solares
✆ +34 942 522 866
Chambre simple de 41 à 60 €, double de 60 à 100 €, hors IVA.
Restaurant proposant menu du jour et gastronomique. Fermé
d'octobre à décembre.
Dans une superbe demeure seigneuriale du XVIIIe siècle, ornée
d’armoiries en pierre. Les chambres sont sublimes, le site
exceptionnel et le restaurant délicieux !

 PARC NATUREL DE CABÁRCENO
OBREGÓN
✆ +34 902 210 112
www.parquedecabarceno.com
Accès par la N-634
Ouvert en été de 9h30 à 18h, en hiver de 10h à 17h. Entrée de 14 € à
20 € ; enfants de 6 à 12 ans, de 10 € à 12 €, selon la saison. Vols de
rapaces à 12h15, 16h, ou 14h30 en hiver ; show des lions de mer à
13h15, 17h, 19h en haute saison. Visite à pied, à vélo ou en voiture.

http://www.parquedecabarceno.com


A 16 km au sud de Santander, au village d'Obregon, se trouve
l’insolite parc naturel de Cabárceno, aménagé en parc animalier. Pour
atteindre cette petite enclave rocheuse qui fait la fierté des
autochtones, l’itinéraire proposé décrit une boucle vers l’est : au
passage, les hauteurs de Peña Cabarga méritent une petite halte
contemplative.
Au départ de Santander, prendre la direction de Bilbao (E-70) : la
route contourne la baie de Santander, laissant entrevoir la fébrile
activité des usines et des chantiers navals nichés au fond de l’anse.
Après 13 km, emprunter la route qui grimpe vers le mont de Peña
Cabarga (4 km de lacets). L’ascension se poursuit en ascenseur.
Du haut d’un mirador, on a la plus parfaite vision du paysage
cantabre, partagé, ou plutôt écartelé entre ses rivages et ses
puissants massifs. Poursuivant la route vers l’est, on parvient presque
aussitôt à Solares, où l’on pourra reprendre son souffle. Le parc de
Cabárceno (750 hectares) se trouve à environ 15 km de Solares par
la N-634 (direction Sarón-Vargas). A Sarón, bifurquer à droite : un
panneau indique le parc. Il est aménagé depuis deux ans sur un haut
lieu de l’extraction du fer durant deux millénaires. La physionomie de
cette gigantesque mine à ciel ouvert, faite de pitons rocheux rongés
de toutes parts, est aussi étrange que fascinante. Le parc compte plus
de 112 espèces en semi-liberté (ours, lions, éléphants). On en
apprécie toute la beauté depuis l’Alto de Rubí, que l’on atteint en
voiture (parking devant les lions) puis à pied.

SANTANDER
La capitale de la Cantabrie, grand port de commerce au XVIIIe siècle,
redouble aujourd’hui de dynamisme. En été, Santander (ville de 181
802 habitants environ) devient La Mecque du tourisme : on y accourt
de Madrid, du Pays basque et aussi de Milan et de Londres. La ville
est toujours reliée à Plymouth par car-ferry, souvenir du florissant
commerce de la laine tant prisée sous le règne victorien. La cité
dispose, il est vrai, d’un site exceptionnel : une baie longue de 5 km,
protégée par la péninsule de la Magdalena, et de belles plages
classées parmi les plus propres d’Espagne.
Ces atouts n’échappèrent pas à l’œil averti du monarque Alfonso XIII,
qui, à la fin du XIXe siècle, y instaura les « baños de ola » (bains de



vagues), les bains de la Cour. Dès lors, Santander allait devenir une
station balnéaire très en vogue.
Aujourd’hui encore, elle n’a pas fini d’exhiber ses atours Belle
Epoque : un luxueux casino, un hôtel Real à la hauteur du Carlton
cannois, un Palacio de la Magdalena, des jardins-promenades au
bord de la mer.
Le cœur historique de la cité, qui s’étend tout en longueur sur la baie,
s’est littéralement consumé lors d’un gigantesque incendie en 1941. Il
a été en partie reconstruit, selon les canons du néoclassicisme. Quant
à l’autre partie de la ville, elle a fait place à la construction verticale et
à l’urbanisme sauvage jusque sur les hauteurs et à la périphérie. En
été, Santander prend des couleurs ; avec son festival international de
musique et de danse et ses cours d’été à l’université internationale
Menéndez y Pelayo, elle devient le rendez-vous cosmopolite de la
culture et des loisirs.
Santander est aussi un solide camp de base pour sillonner l’intérieur
de la région.

Transports
Avion
 AEROPORT DE SANTANDER

Avenida de Parayas
✆ +34 942 202 100
www.aena.es
infosdr@aena.es
A 18 km de Santander, par la N-635 en direction de Bilbao. Vols
quotidiens vers Madrid et Barcelone.

Train ou bus
Les gares routières et ferroviaires sont côte à côte, à 200 m de la
cathédrale.

 FEVE
Plaza de las Estaciones
✆ +34 942 209 522
www.feve.es
info@feve.es

http://www.aena.es
mailto:infosdr@aena.es
http://www.feve.es
mailto:info@feve.es


Feve (chemins de fer à voie étroite) longe la côte cantabrique (Bilbao
7,25 €, Giron 13,80 €, Oviedo).

 GARE ROUTIERE
Plaza de las Estaciones
✆ +34 942 211 995
Pas moins de 20 compagnies d’autocars. Bus toutes les heures pour
Bilbao (de 6,44 à 11,80 €) ; 3 à 8 bus par jour pour Santillana (2,15 €)
; 3 bus par jour pour Potes (7,05 €).

 RENFE
Plaza de las Estaciones
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Renfe relie le centre et le sud de l’Espagne (Valladolid, Madrid,
Alicante, Córdoba).

Bateau
 FERRY-BOAT BRITTANY FERRIES

Estación Marítima
✆ +34 942 360 611
www.brittany-ferries.fr
reservation@brittany-ferries.fr
La compagnie britannique Brittany Ferries assure deux liaisons
hebdomadaires entre les ports de Plymouth et de Santander. L’aller
simple avec sa voiture, en cabine (4 places) équipée de douche et
toilettes, coûte environ 300 €, avec possibilité d’un forfait spécial aller-
retour 8 jours pour le même tarif. Le voyage, qui dure 20 heures, est
très agréable et abordable.

 LOS REGINAS
Paseo Marítimo
✆ +34 942 216 753
www.losreginas.com
info@losreginas.es
Bateau toutes les 45 minutes pour Pedreña et Somo, de l’autre côté
de la baie, pour 4,10 € l’aller-retour.

http://www.renfe.es
mailto:comunicacion@renfe.es
http://www.brittany-ferries.fr
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Voiture
Santander est situé sur une péninsule : que l’on vienne de Bilbao
(est), de Burgos (sud) ou d’Oviedo (ouest), on y accède par le sud.
Par l’autoroute A-8 (qui va de Bilbao à Santander), on arrive à Bilbao
en 1 heure. Par l’autoroute A-67, on arrive à Torrelavega.
D’importants bouchons sont à prévoir en été, en début de soirée et les
week-ends. Dans tous les cas, s’en tenir aux panneaux « centro
ciudad » et laisser sa voiture dans l’un des parkings du centre, Jesús
de Monasterio, face à l’hôtel de ville, ou Alfonso XIII, sous les jardins
de Pereda.

 ATESA
Marcelino Sanz de Santuola
✆ +34 942 222 926
www.atesa.es
Location de voitures à prix intéressants.

 AVIS
Nicolas Salmeron, 3
✆ +34 942 227 025

 HERTZ
Aeropuerto Parayas
✆ +34 942 254 144
www.hertz.es

Se déplacer en ville
La ville est coupée en deux. D’un côté se trouve le centre-ville,
accessible à pied ; de l’autre, le Sardinero, plages, grands hôtels,
terrasses touristiques : deux bons kilomètres parcourus par les lignes
de bus n° 1, 2, 3, 4, 7, 9 et 12, depuis le centre, bord de mer, jusqu’à
la Plaza Italia, Sardinero. Le trajet coûte 1 € ou, avec Bonobus, 10
trajets pour 5,80 €.

 BUS MUNICIPAUX TUS
✆ +34 942 200 771
www.tusantander.es
tus-clientes@ayto-santander.es
Trajet 1,10 €.
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http://www.hertz.es
http://www.tusantander.es
mailto:tus-clientes@ayto-santander.es


La ville est coupée en deux. D’un côté se trouve le centre-ville,
accessible à pied, de l’autre le Sardinero, plages, grands hôtels,
terrasses touristiques : deux bons kilomètres parcourus par les lignes
de bus n° 1, 2, 3, 4, 7, 9 et 12, depuis le centre, bord de mer jusqu’à la
Plaza Italia, Sardinero.

 TELE TAXI
Barrio San Martín del Pino
✆ +34 942 369 191

Visites guidées
 BUS SANTANDER TOUR

www.santandertour.com
Visite de la ville en autobus. En été, tous les jours et le reste de
l’année tous les samedis. Départ toutes les 35 minutes, billet valable
24 heures. 13 € par adulte, 6,50 € par enfant.
Départs de la place Alfonso XIII, en face de la poste. Information à
l’office du tourisme.

 CIRCUITS À PIED
En été, l’office du tourisme propose quatre itinéraires pour découvrir
l’ensemble de la ville de Santander.

Pratique
 BANCO CENTRAL HISPANO

Avenida Calvo Sotelo
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30, le samedi de 8h30 à
13h.

 CYBERCAFE CIBERLOPE
Lope de Vega, 14
✆ +34 942 037 910
De nombreux cybercafés dans le centre-ville.

 OFFICE MUNICIPAL DU TOURISME
Jardines de Pereda
✆ +34 942 203 000, +34 942 203 001
Fax : +34 942 203 005
www.santander.es
turismo@ayto-santander.es

http://www.santandertour.com
http://www.santander.es
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Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 19h, le samedi de 10h à 14h, le
dimanche à partir du mois de mai, de 10h à 14h. En été, tous les jours
de 9h à 21h.
Demander le précieux petit livret Santander (plan détaillé, hôtels,
restaurants, adresses utiles…). Egalement, dépliants en français,
itinéraires régionaux, gîtes ruraux (casas de labranza).

 OFFICE RÉGIONAL DU TOURISME
Mercado del Este
Hernan Cortes, 4
✆ +34 942 310 708, +34 901 111 112
Fax : +34 942 313 248
www.turismodecantabria.com
ofitur@cantabria.org
Ouvert tous les jours de 9h30 à 13h30 et de 14h à 19h, en été de 9h à
21h.
Pour trouver toutes les informations sur Santander, visitez le site de
l'office de tourisme régional.

 POINT D’INFORMATION
El Sardinero
✆ +34 942 740 414
Ouvert en été seulement.

 POLICE LOCALE
Castilla
✆ +34 942 200 615

 POSTE
Avenida Alfonso XIII
✆ +34 942 365 519
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.

Quartiers

Centre-ville
Santander aligne ses quartiers le long du bord de mer, qui tient lieu de
colonne vertébrale à la cité. En amont des jardins de Pereda et de la
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cathédrale se trouve le centre-ville. Il suffit de traverser l’avenue Calvo
Sotelo pour arriver sur la place Porticada, vaste enceinte carrée aux
arcades néoclassiques. Le gotha local aime à s’y promener avec
lenteur, à ses heures perdues. Les rues San Francisco et Juan de
Herrera, à l’ouest, en sont la prolongation : shopping chic, grands
magasins. Toujours dans cet axe, les artères Jesús de Monasterio et
Burgos, grouillantes de commerces et de bureaux, sont sans grand
intérêt, si ce n’est que l’on doit y passer pour quitter la ville. Vers l’est,
depuis la place Porticada, la rue Daoiz y Velarde débouche sur la
place Cañadió, chaleureuse et vivante : c’est le secteur des vins. Les
autochtones s’y retrouvent à la nuit tombée : bars, bodegas et
restaurants centenaires côtoient les bouges branchés et les boutiques
de créateurs. Une balade indispensable le soir, mais aussi dans la
journée pour en savourer la tranquillité.

Puerto Chico
Tout à côté, le quartier de Puerto Chico n’a plus rien du petit port de
pêche d’antan. Les bateaux de plaisance ont chassé les rafiots de
haute mer, mais de vieux matelots à la retraite continuent de hanter
les zincs du coin. Le grand port de pêche est aujourd’hui amarré à
l’autre bout de la ville, dans les bassins de Maliaño. Le soir, rue
Marqués Ensenada, on déguste d’honnêtes fruits de mer et des
sardines grillées, sur le pouce, non loin des grands hangars de
conserverie. C’est sinistre à souhait, de quoi écrire un polar
ruisselant…

Reina Victoria
A l’est, depuis Puerto Chico, on s’engage sur l’avenue Reina Victoria,
bordée de luxueuses villas et dominée, sur les hauteurs, par un
palace 5-étoiles : Hotel Real. Saluons au passage l’énorme paquebot
en marbre rose qu’est le palais des festivals. Plus loin s’étend la
péninsule de la Magdalena, offerte en son temps par la ville à Alfonso
XIII, pour qu’il puisse pleinement jouir de ses vacances d’été (un beau
cadeau). Aujourd’hui, ce somptueux écrin vert est ouvert à tous, pour
de dignes balades panoramiques autour du palais de la Magdalena.
C’est dans ce cadre que se déroulent, chaque été, les cours de
l’université internationale Menéndez y Pelayo, suivis par des étudiants
de toutes les nationalités.



Sardinero
En bord de mer, cap au nord, on atteint les longues plages du
Sardinero. Les eaux y sont fraîches mais le bronzage aristocratique.
Le Sardinero est un peu la vitrine du Santander estival, avec, pour
point de mire, le Grand Casino, les hôtels de luxe et les terrasses
touristiques de la Plaza Italia. Un décor pour les nostalgiques de la
Côte d’Azur, les grands espaces en plus.

Hébergement
Se loger à Santander revient assez cher, les quelques adresses pour
budgets serrés étant le plus souvent prises d’assaut dès les beaux
jours. Il est donc prudent de réserver. Dans les cas extrêmes, on peut
toujours se rendre à la gare routière, où l’on est sûr de trouver une file
de matrones qui proposent des chambres chez l’habitant. Attention
aux tarifs libres et à l’emplacement parfois excentré.

Bien et pas cher
 CAMPING CABO MAYOR

Carretera del Faro
✆ +34 942 391 542
www.cabomayor.com
info@cabomayor.com
Compter 5,40 € par personne, 17 € l’emplacement, 5 € pour la voiture.
Bungalow pour 2 de 42 à 55 €, et de 61 à 80 € pour 4. Prix hors taxe.
Fermé de mi-octobre à fin mars.
Proche du Sardinero, sur la route qui mène au Cabo Mayor.
Possibilité de louer des bungalows.

 CAMPING VIRGEN DEL MAR
San Roman-Corban
✆ +34 942 342 425
Fax : +34 942 322 490
www.campingvirgenmar.com
cvirdmar@ceoecant.es
Fermé en janvier. 5 € par personne, 5 € l’emplacement.
A 6 km de Santander, camping en bordure de mer. Bungalow de 4 à 8
personnes.
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 HOSPEDAJE BOTIN
Isabel II, 1
1er étage
✆ +34 942 210 094
www.hospedajebotin.com
Chambre simple de 28 à 41 €, double de 37 à 60 €. wi-fi gratuit.
A deux pas de la mairie, une pension fort bien tenue avec 7 chambres
très simples.

 HOSTAL CABO MAYOR
Cadiz, 1-2
✆ +34 942 211 181
Fax : +34 942 036 676
www.hcabomayor.com
info@hcabomayor.com
Chambre simple de 30 à 60 €, double de 40 à 60 €.
Six chambres bien tenues avec salle de bains. Connexion Internet à
disposition des clients et réseau Wi-fi dans l’hôtel. Possibilité de louer
un bateau pour la journée.

 HOSTAL LA MEXICANA
Juan de Herrera, 3
✆ +34 942 222 354, +34 942 222 350
www.hostallamexicana.com
info@hostallamexicana.com
Chambre simple de 27,82 à 44,94 €, double de 42,80 à 62,06 €.
A 50 m de la mairie, au cœur de la capitale, l’hostal compte 28
chambres doubles, 7 simples et 3 familiales, toutes avec salle de
bains privée et TV. Eufemia et Caridad vous y accueillent avec le
sourire et plein d’informations sur la région. Une très bonne adresse.

 HOSTAL ROCAMAR
Avenida de los Castros, 41
✆ +34 942 277 268
Fax : +34 942 277 268
www.hostalrocamar.com
info@hostalrocamar.com
Chambre simple de 33 à 44 €, double de 44 à 66 €, IVA incluse.
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Pension de 15 chambres dans le quartier El Sardinero, avec salle de
bains privée, TV et wi-fi. Egalement location au mois pour les
étudiants.

Confort ou charme
 HOTEL CENTRAL

General Mola, 5
✆ +34 942 222 400
Fax : +34 942 363 829
www.elcentral.com
reservas@elcentral.com
Chambre simple de 78 à 94 €, double de 99 à 145 €.
Très central, en effet, derrière le Paseo de Pereda. Autant choisir les
chambres du 6e étage, avec terrasse, vue sur les toits et l’horizon
marin.

 HOTEL ESCUELA LAS CAROLINAS
Avenida General Davila, 115
Finca las Carolinas
✆ +34 942 033 402
Fax : +34 942 033 403
www.hotelescuelalascarolinas.com
reservas@hotelescuelalascarolinas.com
Chambre double de 55 à 95 €, selon la saison, petit déjeuner et IVA
inclus.
Un beau projet, un bel hôtel et une belle expérience. Sur les hauteurs
de Santander, dans une vieille bâtisse magnifiquement restaurée, un
hôtel pas comme les autres : cet établissement est une école hôtelière
pour des étudiants triés sur le volet et qui accueille de vrais clients.
Encadrés par des professionnels, les élèves assurent la gestion et le
bon fonctionnement de l’hôtel. Vous serez chouchoutés par ces semi-
professionnels en début de carrière. A noter le magnifique jardin avec
des arbres centenaires, un petit écrin de verdure en pleine ville. En
été, les étudiants sont en vacances mais l’hôtel reste ouvert.

 HÔTEL PICOS DE EUROPA
Vargas, 15
✆ +34 942 371 015
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www.grupopicosdeeuropa.com
grupopicosdeeuropa@grupopicosdeeuropa.com
Chambre double de 43 à 57 €.
Dès le premier abord, vous serez charmé par l’élégance du bâtiment.
Les chambres sont spacieuses.

Luxe
 HOTEL BAHÍA

Avenida Alfonso XIII, 6
✆ +34 942 205 000
Fax : +34 942 205 001
www.gruposardinero.com
Chambre simple de 75 à 160 €, double de 85 à 239 €.
En janvier 2000, comme le phénix, l’hôtel Bahía a ressurgi des
cendres auxquelles l’avait réduit l’incendie de 1990. Il faisait partie
intégrante d’une ville bourgeoise et maritime. Les chambres sont
immenses et les moquettes safran épaisses et mœlleuses. Toutes les
fenêtres donnent sur la baie, et c’est un luxe de la contempler au
réveil.

 HOTEL REAL
Paseo de Pérez Galdós, 28
✆ +34 942 272 550
Fax : +34 942 274 573
www.hotelreal.es
realsantander@husa.es
Chambre de 100 à 350 €.
Ce majestueux édifice a été bâti en 1917 afin d’accueillir dignement
les visiteurs du monarque Alfonse XIII. En bon hôte, celui-ci avait
commandé dans la foulée un casino et un hippodrome. Beau et blanc
comme un Carlton (style néofrançais), ce 5-étoiles, à 2 km du centre
de Santander, a su conserver les attributs du luxe suprême : au rez-
de-chaussée, une brillante succession de salons et galeries décorés
de vieux clichés de la famille royale tapant la balle sur un court. En
étage, 126 chambres tout aussi royales, avec terrasses dominant la
baie de Santander. A défaut d’y séjourner, on peut prendre un verre
ou son petit déjeuner sur la magnifique terrasse du bar, tout en
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savourant le spectacle de la palmeraie, des flots bleus, et des cimes
de la cordillère Cantabrique.

Restaurants
Charles Quint se faisait servir des sardines de Cantabrie. Franco
réclamait des pièces de bœuf engraissées dans les riches pâturages
de l’intérieur. C’est donc tout naturellement à Santander que l’on
pourra faire ripaille d’excellentes spécialités : colin aux palourdes
persillées (merluza con almejas en salsa verde), sole (lenguado), ou
encore l’étonnant arroz santandrino (riz et saumon cuits au lait).

Bien et pas cher
 BODEGA LA CIGALEÑA

Daoiz y Velarde, 19
✆ +34 942 213 062
Ouvert de 12h à 16h et de 20h à minuit, fermé le dimanche et le lundi
midi. Compter entre 20 et 40 €.
L’ex-cantine des vieux loups de mer (voir clichés noirs et blancs aux
murs) a pris du galon à l’intérieur du musée du Vin. A midi, les
hommes d’affaires s’y donnent rendez-vous dans un décor vieille
Espagne, où le rustique médiéval atteint son paroxysme. On y mange,
entre deux armures, dans une forêt de jambons et de bouteilles de
collection (13 000 pièces au dernier recensement), une nourriture
plaisante visant le raffiné. La grillade de poissons est un véritable
régal.

 BODEGA LA CONVENIENTE
Gómez Oreña, 19 (Plaza de Cañadió)
Ouverte de 20h à minuit.
On y va surtout pour se rincer le gosier avec les petits rouges du cru.
Mais à force de s’y plaire, on finit par sentir un petit creux : la grande
salle, derrière le long comptoir, est là pour ça. L’ambiance y est aussi
chaleureuse et les empanadas au thon, grisantes. Du fromage de
montagne, aussi, fort, piquant et forcément exquis.

 EL FIGÓN
Cardenal Cisneros, 7
✆ +34 942 235 366
Derrière la place du marché.



Ouvert de 13h à 16h et de 21h à minuit. Platos combinados et menu
pour 10 €.
Cette petite gargote populaire est fréquentée par des étudiants et des
familles nombreuses. Poissons et coquillages très frais, boudin aux
oignons goûteux. Une aubaine.

 LA RANA VERDE
Daoíz y Velarde, 30
✆ +34 942 222 402
www.laranaverde.es
larana@laranaverde.es
Fermé le mardi. Compter de 2 à 4,50 €.
Pour tous ceux qui aiment les sandwiches, salades, hamburgers,
frites, version espagnole.

 EL VIVERO
Marqués de la Ensenada
✆ +34 942 223 021
Ouvert tous les jours. Compter 30 € par personne.
De tous les restaurants à poisson du quartier des pêcheurs, c’est le
plus honnête. Le cadre est modeste (préfabriqué), mais rassurant.
Des langoustes bien vivantes s’ébattent à la vue des clients, les
poissons et les coquillages sentent l’arrivage direct. Spécialités :
médaillons de lotte de mer (rape a la plancha), joues de colin panées
(cocochas de merluza), coquilles Saint-Jacques gratinées.

Luxe
Les deux adresses qui suivent sont situées dans le quartier de Puerto
Chico.

 RESTAURANTE CANADIO ET BAR CANADIO
C/ Gómez Oreña 15
✆ +34 942 314 149
www.restaurantecanadio.com
Compter 55 €. Fermé le dimanche.
Le Cañadío est le meilleur restaurant de la ville, connu dans toute la
région pour les succulents poissons et autres spécialités régionales
concoctées avec talent par son chef Paco Quiros. Si vous ne pouvez
décemment pas vous offrir le luxe d’un repas à 50 €, profitez du bar
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dont la diversité des canapés et autres tapas vous fera rapidement
oublier les nappes de la salle voisine. Bon appétit !

 ZACARÍAS
Hernán Cortés, 38
✆ +34 942 212 333
Fax : +34 942 361 187
www.restaurantezacarias.com
info@restaurantezacarias.com
Menu du jour : 16 €. Menu dégustation : 40 €. Fermé le dimanche
soirs (hors fêtes).
D’un côté, la bodega et son bar très animé à midi par des messieurs
bien mis jouant aux dés (les hommes se saluent d’une tape sur
l’omoplate : « Ta luego ! ») ; de l’autre, le mesón disposé autour d’un
agréable patio. La carte est la même, seul le menu diffère. Et quelle
carte ! Pudding de rascasse, pavé au roquefort de la région (tresviso),
plateau de fromages (le succulent garmillas) accompagné de gelée
aux pommes. Pour une mémorable aventure gastronomique.
Autre adresse : General Mola, 41 (mesón chic)

Sortir
Santander vit au soleil. Son animation estivale est centrée autour des
terrasses du Sardinero, sur la Plaza Italia. Autant s’offrir des terrasses
royales : celles de l’hôtel Real et du casino, toutes deux
panoramiques, sont des must du genre. Eté comme hiver, la tournée
des bars à vin suit son circuit habituel. Comme dans toute l’Espagne,
on s’y rend comme on va à la messe. En revanche, on ne vous servira
pas la petite tapa accompagnant gracieusement votre vin : les bonnes
habitudes se perdent… A partir de 22h, le quartier de la Plaza de
Canadias est envahi par des hordes de jeunes qui affluent dans les
bars jusqu’au bout de la nuit : le Loft, El Ventilador, Opium, Tia
Maria….

 BODEGA LA CIGALEÑA
Daoiz y Velarde, 19
✆ +34 942 213 062
Fermé le dimanche et le lundi midi.
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C’est surtout le restau de la jet-set locale. A l’heure du vin, la clientèle
accoudée au bar se mêle aux yuppies madrilènes du week-end. On y
boit du très bon rioja et un agréable petit blanc champagnisé, le pinor.

 BODEGA LA CONVENIENTE
Gómez Oreña, 19 (Plaza de Cañadió)
Ouverte de 20h à minuit.
On y va surtout pour se rincer le gosier avec les petits rouges du cru.
Mais à force de s’y plaire, on finit par sentir un petit creux : la grande
salle, derrière le long comptoir, est là pour ça. L’ambiance y est aussi
chaleureuse et les empanadas au thon, grisantes. Du fromage de
montagne, aussi, fort, piquant et forcément exquis.

Points d’intérêt

Monuments et musées
Santander n’est pas précisément une ville de monuments. La visite
historique se résume à la crypte de la cathédrale. Plus que de
monuments, il s’agira ici de sanctuaires naturels : plages limpides et
promontoires rocheux sont étroitement liés à l’identité de la cité, et
c’est assez rare pour être souligné. Toutes les visites sont gratuites,
exception faite du Musée maritime.

 CRYPTE DU CHRIST
Somorrostro
✆ +34 942 211 563
Visites en été de 8h à 13h et de 16h à 20h ; reste de l’année de 8h à
13h et de 17h à 20h.
Située sous la cathédrale, qui fut reconstruite après le siniestro de
1941 dans son style gothique d’origine, la crypte date de l’époque
romane (XIe-XIIIe). Ses trois nefs divisées par de robustes piliers la
rendent accueillante, presque intime. Mais pour en découvrir tout
l’intérêt, il faut baisser les yeux : à gauche, sous la nef, apparaissent
les fondations d’un ancien domus romain dont on aperçoit clairement
les conduits de canalisation. Le tout est savamment éclairé et
recouvert d’un épais vitrage et, hélas, parfois camouflé par des bancs
d’église…

 MUSEE ETHNOGRAPHIQUE VELARDE



Héroes del 2 de mayo s/n
Muriedas
✆ +34 942 251 347
Fax : +34 942 254 862
www.museosdecantabria.com
metcan@gobcantabria.es
A 8 km au sud de Santander par la N-611 en direction de Burgos
Ouvert du 1er mai au 30 septembre, du lundi au samedi de 10h à
13h30 et de 16h à 19h30 (jusqu’à 18h le reste de l’année), dimanche
et fêtes de 11h à 14h. Fermé le dimanche du 1er avril au 30 octobre.
Visite gratuite et guidée.
Voici un petit musée des traditions populaires, injustement méconnu
et qui vaut vraiment le déplacement. Il est installé dans une
authentique demeure campagnarde du XVIIe siècle, habillée de lierre
et entourée de paisibles jardins. L’intérieur reconstitue avec minutie le
mobilier et les instruments populaires utilisés dans les campagnes au
XVIIIe siècle : buffet et ustensiles de cuisine, table escamotable,
alambic pour l’eau-de-vie, outils, rouet à lin et d’étonnants sabots-skis
taillés d’une seule pièce. Au premier, on peut voir les appartements de
Pedro Velarde, héros de la résistance antinapoléonienne qui est né et
a vécu dans cette demeure ; les meubles de ses nobles aïeux sont
toujours en place.
Remarquez en passant la série d’images d’Epinal illustrant les
légendes du terroir. Certains personnages sont férocement colorés.
La Ojáncana : dévoreuse d’enfants aux dents de sanglier et aux seins
énormes qu’elle rejette sur son dos. El Ojáncano : cyclope à la barbe
rousse qui se cache dans les montagnes. El Trenti : petit génie
farceur des sous-bois formé de feuillages, de mousse et de racines.
Caché dans les buissons, il tire les jupons des jeunes filles. El
Trasgo : autre lutin espiègle. Lorsque le tonnerre éclate, les grands-
mères continuent à s’exclamer : « Les trasgos jouent aux boules ! ».

 MUSEE MARITIME DE CANTABRIE
San Martín de Bajamar
Le long des quais
✆ +34 942 274 962
Fax : +34 942 281 068
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Ouvert l’été du mardi au dimanche de 10h à 19h30. Ferme à 18h le
reste de l’année. Entrée 6 € ; enfant 4 €.
Les salles sont sombres et grises, le contenu didactique est
intéressant. On est frappé à l’entrée par l’énorme squelette de cétacé
(100 t, 24,50 m de longueur) flottant en l’air : le spécimen est venu
s’échouer sur la plage du Sardinero au siècle dernier. Parmi les
aquariums et la section de biologie marine, d’autres rares spécimens
tels qu’une sardine à deux têtes ou un poisson abyssal (Himan
tolophus groenlandicus) coiffé de son antenne lumineuse. S’y trouve
également un petit laboratoire de 1914 jalousement conservé derrière
une vitrine. Tout y est : bureau, cahiers, microscopes, rayons de fioles
contenant des bestioles bizarroïdes…

 MUSEE MUNICIPAL DES BEAUX-ARTS
Rubio 6
✆ +34 942 203 120, +34 942 203 121
Ouvert en été du mardi au samedi de 10h30 à 13h et de 18h à 21h ;
dimanche et fêtes, de 11h à 13h30. Le reste de l’année, à partir de
10h le matin et de 17h30 l'après-midi. Entrée gratuite.
Confortablement installé dans l’édifice début de siècle de la
bibliothèque Menéndes Pelayo, le musée présente un bel
échantillonnage de la peinture espagnole du XVe au XXe siècle –
pauvrement légendée. Du léger (paysages et coutumes cantabres de
la fin XIXe) à l’exceptionnel, avec des eaux-fortes et un portrait de
Ferdinand VII, de Goya.

 MUSÉE PROVINCIAL DE PRÉHISTOIRE ET D’ARCHÉOLOGIE
65-67 Avenida Los Castros
✆ +34 942 209 922
Fax : +34 942 207 106
www.museosdecantabria.com/preh/museo.htm
Ouvert du mardi au samedi de 9h à 13h et de 16h à 19h (à partir de
10h en été), dimanches et fêtes de 11h à 14h. Visites guidées
gratuites.
Il offre une bonne introduction à la tournée des sites préhistoriques de
la région, avec notamment de précieuses pièces du paléolithique
supérieur (20 000 ans av. J.-C.) provenant d’Altamira et de Puente
Viesgo : harpons, crânes, silex… Les stèles cantabriques géantes
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(2 m de hauteur), gravées de motifs celtes, demeurent un casse-tête
pour les scientifiques. Elles sont attribuées aux Cantabres (Ier siècle
av. J.-C.) qui pratiquaient activement le culte des astres.

Plages et sites naturels
Toutes les plages ont un accès pour les personnes à mobilité réduite
et des sièges adaptés à la baignade. Elles sont également surveillées.

 GOLF ABRA DEL PAS
Urbanizacion Playa Mogro,
www.golfabradelpas.com
abrapas@cantur.com
Ouvert en hiver de 9h à 18h, en été de 8h à 21h. De 28 à 45 € le
parcours, selon la saison.

 PALACIO REAL DE LA MAGDALENA
s/n Península de la Magdalena
✆ +34 942 203 084, +34 942 272 650
www.palaciodelamagdalena.net
palaciomagdalena@ayto-santander.es
De style anglais et français, ce palais aux styles divers fut inauguré en
1912 pour la famille royale, puis transformé en université. En 1908, la
mairie de Santander donne au roi Alfonso XIII et à sa femme Victoria
Eugenia la péninsule de Magdalena pour construire un palais royal
d’été, le couple royal en fait son lieu de villégiature entre 1913 et
1930. Après la proclamation de la Seconde République, en 1931, le
palais est fermé et, l'année suivante, le gouvernement approuve la
création de l'université Menendez Pelayo (www.uimp.es), fondée en
1932. Aujourd'hui, c'est une des plus grandes universités d'été
d'Europe et une des plus importantes écoles d'espagnol pour
étrangers. C’est également, en partie, un centre de congrès. Lors de
notre passage, les visites étaient suspendues.

 PLAGE DU PUNTAL
Située en face, sur la pointe de Somo (10 km de plage au total)
La plage du Puntal est accessible en voiture : prévoir une bonne
demi-heure de route, sans compter les embouteillages. En été, elle
est quasi annexée par les Santanderinos (accessible en 15 minutes
par bateau). Il y a des bateaux également pour Somo (voir la rubrique
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« Transports »), une bourgade de villégiature qui a sa plage, et pour
sa voisine Pedreña, célèbre pour son golf très sélect, où Ballesteros fit
ses premiers putts.

 PLAGES DU SARDINERO ET DE LA MAGDALENA
La Magdalena
Elles sont d’une propreté absolue et assez étendues pour qu’on n’ait
pas à souffrir de la surpopulation estivale.

 PRESQU’ILE DE LA MAGDALENA
La Magdalena
Ouvert en été de 8h à 22h, le reste de l’année de 9h à 20h30.
Avec, à l’entrée, un minizoo, quelques phoques se dorant au soleil,
elle offre de sportives balades à travers bois. Petit train, location de
vélos, jeux pour enfants, plages, bref, tout est prétexte à faire le tour
du propriétaire en contournant le majestueux Palacio Real.

 PROMENADE SUR LA CABO MAYOR
www.cabomayor.com
info@cabomayor.com
Situé à 3 km du Sardinero, en longeant la côte.
Devant le phare s’ouvre un large promontoire naturel avec
d’impressionnants à-pics. Emprunter le sentier qui démarre en
contrebas du bar Cabo Mayor. La promenade bucolique vous mènera
à travers les prés ondulés avec en toile de fond de magnifiques vues
sur la côte. Au retour, halte obligée sur la terrasse du bar pour se
requinquer d’un vino y tapa face à la grande bleue.

Pour les enfants
 FORESTAL PARK

Av del Faro
✆ +34 608 117 116
www.forestalpark.com
Ouvert de 10h à 18h30 en hiver, jusqu’à 21h30 en été. Entrée 20 €,
enfants de moins de 13 ans 15 €.
Dans le quartier de Cabo Mayor, accro-branche avec tyroliennes,
plates-formes à 15 m, ponts suspendus… Il y en a pour tous les
goûts : des circuits pour les enfants (à partir de 110 cm), des circuits
sportifs, familiaux…
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 LANCHAS
Entre Santander et Pedreña
En été, elles font le tour complet de la baie, et c’est une splendide
promenade en mer pour peu d’argent. Billets à La Traînera, jardin de
Perera.

 PLANETARIUM
Gamazo, Escuela de Naútica
✆ +34 942 310 101
www.planetariumsclub.org
Pour le visiter, il faut un groupe d’au moins 5 personnes et l’on doit
s’inscrire au préalable par téléphone. Les visites, gratuites, durent 45
minutes et commencent à chaque heure.

 TRAIN MAGDALENO
Compter 2 €.
Il parcourt tout le parc de la péninsule de la Magdalena.

Shopping
Dans le centre-ville, le périmètre commercial se résume au secteur
compris entre la place Porticada et l’hôtel de ville : Calle San
Francisco (piétonne) et rues adjacentes. Petite mention pour la Calle
Arrabal et ses boutiques d’artisanat.

 EL BOTON DE ORO
Lealtad, 1
Dentelles à l’ancienne et guipures vendues au mètre, dans cette petite
mercerie qui pourrait s’appeler « Au bonheur des dames ».

 CERAMICAS LA MURALLA
Arrabal, 17
Pièces de terre cuite et céramique d’un goût assez variable. Quelques
exemplaires (assez kitsch) représentant les personnages de la
mythologie populaire cantabre : ojáncano, trasgo, cüegle…

SUANCES
En quittant Santander, prenez la direction de Burgos-Torrelavega,
puis l’embranchement de l’autoroute. A la hauteur de Puente Arce, à 9
km, les amateurs d’espaces océaniques ne manqueront pas la
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déviation menant à Liencres, à 4 km en direction de la côte. Derrière
les pinèdes et les dunes, on découvre là, à l’état sauvage, l’une des
plus grandes plages de la région (sites protégés). Un peu plus loin, les
plages de Covachos et Arnía offrent de superbes recoins abrités par
de gros rochers, avec quelques barques de pêcheurs échouées sur la
grève. D’autres plages aussi belles que sauvages se succèdent de
part et d’autre du parc naturel de Liencres : Mogro, Miengo, Cuchía
(avec la plage de Los Caballos, où l’on pratique le nudisme en toute
tranquillité), San Juan de la Canal et Virgen del Mar, avec sa petite île
et son sanctuaire. Torrelavega est une ville essentiellement
industrielle, sans grand intérêt touristique.
Petit village côtier de pêcheurs et d’agriculteurs de 5 842 âmes,
Suances voit sa population augmenter en été, quand les touristes
viennent profiter de ses splendides plages de sable doré entourées de
falaises à pic. Depuis la fin du XIXe siècle et la découverte des
« Banos de Ola », le village est en effet l'une des plus importantes
stations balnéaires de Cantabrie.

Pratique
 BANQUE SANTANDER CENTRAL HISPANO

Plaza Generalismo Franco, 12
✆ +34 942 810 070

 CENTRE DE SANTÉ
Avenida José Antonio, 31
✆ +34 942 844 100

 OFFICE DU TOURISME
Calle Mayor, 1
✆ +34 942 810 924
www.suances.es
Ouvert en été seulement.

 PHARMACIE JESUS LÓPEZ HIDALGO
Avenida José Antonio, 2
✆ +34 942 810 002

Hébergement
 CAMPING SUANCES

http://www.suances.es


Ceballos, 79
✆ +34 942 810 280
www.campingsuances.com
campingsuances@campingsuances.com
Compter environ 20 € pour 2 personnes avec tente et voiture.
Voici un camping très bien équipé, qui dispose de 160 parcelles.
Outre les installations fondamentales, comme les sanitaires et la
laverie, l'établissement propose plusieurs activités nautiques (surf,
windsurf, plongée) et un mini-golf.

 EL CASERIO
Avenida Acacio Gutiérrez, 159
✆ +34 942 810 575
www.caserio.com
caserio@caserio.com
Chambre double de 55 à 80 € (IVA inclus).
La vue imprenable sur la mer et le phare de Suances, ainsi que
l'ambiance familiale, sont les deux atouts d'El Caserio. Les neufs
chambres lumineuses sont décorées avec soin et assurent un
agréable séjour. Les pensionnaires peuvent également profiter du
restaurant et du jardin.

Plages
 La plus majestueuse, la Playa de los Locos (plage des fous), est
particulièrement appréciée des surfeurs de tous les niveaux et de tous
les âges.
 La plage de Tagle offre aussi un bel exemple de la côte sauvage de
Cantabrie.
 Un peu plus loin, sur la route conduisant vers Santillana del Mar,
une pause vous permettra de prendre un bain de mer sur la petite
plage de Santa Justa. Vous serez surpris par sa beauté et par son
ermitage imbriqué dans la falaise.

http://www.campingsuances.com
mailto:campingsuances@campingsuances.com
http://www.caserio.com
mailto:caserio@caserio.com


SANTILLANA DEL MAR
A peine 1 500 habitants, quelques rues, et pourtant un mythe. Le
vieux bourg que Jean-Paul Sartre décrit dans La Nausée est né au
VIIIe siècle autour du monastère Santa Juliana, dont il tire son nom.
Déclaré monument national, Santillana del Mar - qui n'est pas au bord
de la mer - est dans son ensemble un village-musée qui peut se
vanter de ne pas posséder une seule pierre postérieure au XVIIIe
siècle : église romane, tours et petits palais, fermes traditionnelles,
rien n’y manque. Ce pittoresque bourg médiéval, considéré comme
l’un des plus beaux d’Espagne est d’une authenticité et d’un charme
irréprochables. Seuls les ateliers des charpentiers, un tracteur qui
passe ou des vaches conduites à l’abreuvoir (médiéval), nous
rappellent que l’on n'est pas seulement dans un décor de cinéma. En
été, malheureusement, les ruelles grouillent de touristes dès 9h du
matin. A visiter hors saison.

Gil Blas au pays de Santillana
C’est bien à Santillana qu’est né Gil Blas, le héros du roman
satirique Histoire de Gil Blas de Santillane (publié entre 1715
et 1735), de Lesage. Le bourg, habité alors par des
aristocrates d’un jour et des nobliaux ambitieux, offre un
tremplin exemplaire aux aventures de ce pícaro (un héros
miséreux, mais futé). Parti à dos de mule faire ses études à
l’université de Salamanque, Gil Blas fait le tour d’Espagne et
des petits métiers. Tour à tour voleur, domestique et don Juan
(c’est un métier), il goûte enfin aux couloirs et aux prisons des
palais. En publiant cette chronique de la bassesse humaine,
qui a fait le tour du monde, Lesage signe un pamphlet
mordant, considéré comme le premier roman réaliste français
et l'un des derniers chefs-d'œuvre du genre picaresque, très
répandu en Espagne entre les XVIe et XVIIIe siècles.

Transports

Bus



 COMPAGNIE ALSA
✆ +34 902 422 242
www.alsa.es
Trajets de Torrelavega - où se trouve la gare ferrovaire - à Santillana :
1 bus toutes les heures ou 2 heures environ, de 6h30 à 22h30.
Service réduit le dimanche et les jours de fête.

 COMPAGNIE LA CANTABRICA
✆ +34 942 720 822
lacantabrica@terra.es
Trajets de Santander à Santillana, entre 8h30 et 22h : 4 bus par jour ;
en juillet et en août, 7 bus par jour. Compter 45 minutes de trajet.

Voiture
Pour se diriger vers Santillana del Mar, suivre la A-67 depuis
Santander (gratuit), ou emprunter la CA-131 qui part de Suances et va
jusqu'à San Vicente de la Barquera.
 Stationnement. Le village est piéton, mais on peut se garer à
l'entrée du bourg (parking 2 € en été, gratuit le reste de l'année).

Taxi
A l'angle de l'avenida Le Dorat et de la calle Santo Domingo.
Tél portable : 608 48 34 41.

Pratique
 BANQUES CAJA CANTABRIA ET SANTANDER

Calle Juan Infante
Les deux banques sont dans la même rue.

 OFFICE DU TOURISME
Jesús Otero, 20
✆ +34 942 818 812, +34 942 818 251
www.turismodecantabria.com
santillana@srtcantabria.es
Ouvert tous les jours de 9h30 à 13h30 et de 16h à 19h, de juillet à mi-
septembre de 9h à 21h.

 PHARMACIE SONIA MOLINA
Campo del Revolgo
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✆ +34 942 818 369

 POLICE MUNICIPALE
✆ +34 942 818 880, +34 645 922 151

Hébergement
Santillana del Mar jouit d'une offre d'hébergement très variée, qui sied
à tous les budgets, de la petite pension à l'hôtel de luxe, la plupart des
établissements sont situés dans la vieille ville ou à sa limite.

Bien et pas cher
 HOSPEDAJE OCTAVIO

Plaza Las Arenas, 4
✆ +34 942 818 199
www.hospedajeoctavio.com
pensioncasaoctavio@gmail.com
Chambre double de 33 € à 43 € (IVA inclus).
Située derrière l'église, au cœur de Santillana, cette pension sur deux
étages propose des chambres confortables, où charme rime avec
austérité. De lourds buffets en bois meublent les pièces, donnant à
l'ensemble un caractère rustique et typique. On s'endort en écoutant
le bruit des fermes alentours, rythmé par les cloches de l'église.

Confort ou charme
 LA CASONA DE REVOLGO

Parque de Revolgo, 3
✆ +34 942 818 277
www.lacasonaderevolgo.com
reservas@santillanadelmar.com
Chambre double de 69 € à 130 €, petit-déjeuner compris (IVA inclus).
Wi-fi gratuit.
Situé à quelques minutes à pied de la vieille ville, ce superbe hôtel
compte 14 chambres aux lumières tamisées. Chacune d'entre elles
possède une baignoire à hydromassage ou un jacuzzi, idéaux pour un
séjour-détente. Poutres apparentes et murs tendus de tapisseries
rouges et vertes ajoutent encore à la distinction de cet établissement
charmant. 

 HOTEL ALTAMIRA
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Calle Cantón, 1
✆ +34 942 818 025
www.hotelaltamira.com
info@hotelaltamira.com
Chambre double de 62 à 104 €, (hors IVA). Petit déjeuner 8,50 €,
dîner 17 €.
Séjourner ici parachève votre visite à Santillana. Cette ambiance
cinématographique qui caractérise le village se retrouve dans ce
palais du XVIe siècle, dont les escaliers de bois, les tableaux et les
tapis sont typiques du style rustique castillan. Le restaurant ajoute
encore à l'atmosphère, en servant des pièces de viande rôties au feu
de bois.

Luxe
 CASONA PALACIO LOS CABALLEROS

Calle Vispieres
✆ +34 942 821 074
www.casonaloscaballeros.com
Chambre double de 68 à 110 €, hors IVA. Petit déjeuner 8 €.
Entre Santillana et les grottes d'Altamira, cet hôtel 4-étoiles se niche
dans une bâtisse du XVIIe siècle. Des fleurs fraîchement coupées
décorent les chambres, dont certaines possèdent des lits à baldaquin.
Des tons dorés de l'intérieur du bâtiment à l'herbe verte de l'immense
jardin, tout ici inspire luxe, calme et volupté. D'autant plus que des
séances de massage sont possibles sur réservation.

 PARADOR GIL BLAS
Plaza Ramón Pelayo, 11
✆ +34 942 818 000
www.parador.es
santillana@parador.es
Chambre double de 144 € à 171 € (IVA inclus). Petit déjeuner 17 €.
Parking gratuit (limité) et wi fi gratuit. Réservation impérative un mois
à l’avance.
Ce parador, nommé en l’honneur du héros picaresque de Lesage, a
été aménagé dans le beau palais des Barreda-Bracho, construit au
XVIe siècle. On y retrouve le décor cossu et seigneurial de l’époque,
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avec un magnifique parquet en châtaignier, des meubles massifs et
des cheminées couronnées d’armoiries. Le restaurant offre une
excellente sélection de spécialités culinaires cantabres.

Restaurants
Tavernes typiques et animées, restaurants traditionnels, le choix est
vaste pour un si petit village. Au menu : plateaux de fromage, cocido
(pot-au-feu) et grillades.

 CASA COSSIO
Plaza Navarro, 12
✆ +34 942 818 355
Menu à 13 €. Fermé en novembre.
A côté de la collégiale, cette maison de pierre abrite un restaurant
animé. Au rez-de-chaussée, on sert des tapas dans une ambiance
très chaleureuse, tandis qu'au premier étage, s'étend un restaurant de
grillades et autres plats typiques de Cantabrie.

 JARDIN DEL MARQUES
Calle Canton
✆ +34 942 840 363
Connu pour son admirable jardin entouré de murs de pierre, ce
restaurant sert une cuisine cantabre traditionnelle, ainsi que des
bocadillos et tapas plus légers. A préférer en été, pour profiter de
l'agréable cadre naturel. L'établissement est jumelé avec l'hôtel 5-
étoiles Casa del Marquès, juste en face.

 MESON LOS NOBLES
Carrera, 6
✆ +34 942 840 106
Menu du jour 12 €, sandwiches 5 €. Ouvert du mardi au dimanche, de
10h à 23h. Fermé le lundi.
Des nappes blanches, un service chaleureux et une carte
appétissante caractérisent ce bar-restaurant familial. Belén, la
propriétaire, met un point d'honneur à maintenir le bon rapport qualité-
prix de son établissement.

 RESTAURANTE EL CASTILLO
Plaza Mayor, 6



✆ +34 942 818 377
Compter 35 €. Menu du jour entre 12 € et 15 €.
Considéré comme l'un des meilleurs restaurants de la ville, cette
taverne est le rendez-vous des habitants du coin. Autour des tables
en bois, on calme les petites faims avec des tapas ou des bocadillos.
Au 1er étage, un vaste comedor accueille les appétits plus sérieux et
propose un excellent menu du jour (pot-au-feu, colin à la romaine,
côtes de veau).

 RESTAURANTE LOS BLASONES
Plaza de la Gándara, 8
✆ +34 942 818 070
restlosblasones.restaurantesok.com
Menu du jour 28 €. Fermé le lundi, en janvier et février. Ouvert à midi
seulement en novembre et décembre.
Plateaux de fromages, canard rôti, côtes de bœuf et l'inévitable pot-
au-feu montagnard, cocido, sont à déguster dans une ambiance
rustique et familiale.

Manifestations
 5 janvier : le soir, les Rois Mages défilent dans toutes les villes
d’Espagne. A Santillana, le défilé est pris très à cœur, le bourg entier
se transforme en une vaste scène de théâtre où 200 villageois
costumés rejouent l’arrivée des Rois Mages à Bethléem.
 28 juin : festivités de Santa Juliana (la sainte patronne).
Processions, kermesses, grand bal jusqu’à 3h du matin.
 16 août : fête de San Roque, le saint patron de Santillana.

Points d’intérêt
Que voir ? Tout ! Santillana se sillonne le nez en l'air, au gré des
demeures blasonnées, des ruelles pavées et des petites cours
dissimulées. Avec ses recoins, ses lumières changeantes et ses murs
de pierre, le village est le paradis des photographes. Outre les
incontournables cités ci-dessous, vous pouvez également visiter le
Palacio de Peredo (qui abrite aujourd'hui la Caja Cantabria) et le
musée dédié au sculpteur Jesus Otero.

 COLLÉGIALE DE SANTA JULIANA ET SON CLOITRE
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Ouvert tous les jours de 10h à 13h30 et de 16h à 19h30 (18h30 en
hiver). Entrée 3 €.
La calle del Río mène à la très belle collégiale romane, qui fait la
renommée de Santillana. Elle est considérée comme le plus bel
exemple d’art roman dans la région. Sise sur ses trois nefs, la
collégiale se laisse aborder par son portail latéral, refait au XVIIIe
siècle dans le respect du dépouillement d’ensemble. Les reliques de
Santa Juliana sont précieusement conservées à l’intérieur, dans un
sarcophage sculpté du XVe siècle. Le détail a son importance,
puisqu’on perpétue ainsi la vocation reliquaire du tout premier temple,
fondé au VIe siècle par un groupe de moines. Les chapiteaux sculptés
sont aussi remarquables, bien que très haut placés. On y retrouve
quelques thèmes chers à l’imagerie médiévale : bibliques (Adam et
Eve, saint George et le dragon) ou érotiques (couples enlacés dans
des positions équivoques). La tournée des chapiteaux s’achève en
beauté dans le cloître aux colonnes sculptées.

 MUSÉE DE LA TORTURE ET DE L’INQUISITION
C/ Jesús Otero
✆ +34 942 840 273
Ouvert tous les jours de 10h à 21h. Entrée 3,60 €.
Les instruments de torture vous passionnent ? Alors, le musée de
l'Inquisition est fait pour vous. Une collection impressionnante de
pinces et sarcophages en tous genres sont ici exposés, retraçant
l'histoire de la torture du Moyen-Age à nos jours. Au programme des
réjouissances : humiliations publiques et peines capitales…

 MUSÉE DIOCÉSAIN « REGINA COELI »
✆ +34 942 840 317
www.santillanamuseodiocesano.com
info@santillanamuseodiocesano.com
Ouvert de 10h à 13h30 et 16h à 18h. Fermé le lundi. Entrée 3 €.
Installé dans le couvent des clarisses (XVIIe siècle), près du parc
Revolgo, il offre un petit éventail d’art religieux qualifié de populaire :
intéressant à ce titre. Voir notamment les statues en bois polychrome
(anonymes, des XVe-XVIIe siècles) récupérées dans les paroisses des
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environs. Au 1er étage, une étonnante collection avec un saint Roch
exhibant ses cuisses blessées.

 ZOO DE SANTILLANA
Sur la route Puente San Miguel-Torrelavega
✆ +34 942 818 125
www.zoosantillanadelmar.com
A 10 minutes de Santillana
Ouvert tous les jours de 9h30 à la tombée de la nuit. Entrée adulte 16
€, enfant 9 €, gratuit pour les moins de 4 ans.
Un jardin tropical envahi de papillons multicolores, des tigres et lions
qui se toisent, des flamants roses qui se pavannent et des reptiles
lascifs sont à voir dans ce zoo, connu pour ses programmes de
reproduction d'espèces en voie d'extinction.

Shopping
Boutiques artisanales et épiceries traditionnelles se succèdent dans le
cœur de Santillana, vendant les spécialités de la région, comme le
saucisson de sanglier ou les vases en céramique. Malgré l'ambiance
de piège à touriste qui s'en dégage, il faut reconnaître que les produits
sont de bonne qualité.
Les spécialités laitières et les fromages fermiers sont excellents dans
la région et les échoppes de la calle Cantón n’affichent que ça.
Goûtez au sobao, petit quatre-quarts, et surtout à la quesada,
délicieuse tarte au flan fabriquée dans une vallée reculée.

 ATELIER DE CÉRAMIQUE
En face de l'abreuvoir.
Calle del Río, 13
✆ +34 942 845 004
On peut voir l'artisan à l'œuvre, dans son atelier. Petites bouteilles à
fermeture invisible, vases aux formes girondes, coupelles ou
personnages sont exposés ici.

 BROCANTE ANTONIO CABRERO
Calle del Rio, 17
✆ +34 942 818 262
A côté de la collégiale, cette brocante réunit des meubles et objets
anciens, disposés autour d’une cour entourée de vigne vierge. Ce

http://www.zoosantillanadelmar.com


jardin secret au désordre attirant mérite une petite visite.

Dans les environs

Grottes d'Altamira
Alias la « chapelle Sixtine de la préhistoire ». L’expression
peut paraître galvaudée, l’expérience ne l’est pas : unique,
inoubliable. Avec le plus grand ensemble de peintures
rupestres polychromes connu au monde, Altamira fait partie
de l’Olympe des sites préhistoriques aux côtés de Lascaux et
de Tito Bustillo (Asturies). De nombreux bisons, mais aussi
des chevaux, des taureaux immortalisés par Homo sapiens,
environ 14 000 ans avant notre ère, soit plus d’une centaine
d’animaux qui sautent aux yeux dans la grande salle des
peintures (170 m de longueur) en une explosion de rouges et
de noirs. L’imposant « bison couché » baisse les cornes et
dresse la queue dans un galop furieux, un autre est
transpercé de six flèches : expressions raffinées d’un langage
mystérieux, rituel d’exorcisme, probablement avant la partie
de chasse. L’ensemble est si puissant, si explicite, que l’on a
cru à une supercherie lors de la découverte des grottes, en
1879. Le profil de taureau tracé au charbon 20 000 ans av. J.-
C. (on pense inévitablement à Picasso) n’en est pas moins la
première création géniale de l’homme. Depuis les années
1970, les grottes se visitaient au compte-gouttes et il fallait
s’inscrire au moins un an à l’avance. Depuis juin 2000, les
grottes d’Altamira suivent l’exemple de celles de Lascaux.
Grâce aux fonds FEDER de l’Union européenne (1 400
millions de pesetas), le gouvernement cantabre et les
sponsors (Bottin-Endesa), les 3 millions de pesetas
nécessaires à la construction d’un espace culturel Altamira ont
été réunis. Il comprend la réplique des grottes (désormais
fermées au public) et un musée.

 MUSÉE D'ALTAMIRA
✆ +34 942 818 005
www.museodealtamira.es
informacion.maltamira@mcu.es



A 2 km du village, direction Torrelavega
Ouvert de mai à octobre, du mardi au samedi de 9h30 à 20h,
dimanche et fêtes de 9h30 à 15h ; de novembre à avril, du
mardi au samedi de 9h30 à 18h, dimanche et fêtes de 9h30 à
15h. Fermé le lundi. Entrée 3 €, tarif réduit 1,50 €. Entrée libre
le samedi à partir de 14h30 et tous les dimanches, mais
également les 18 mai, 12 octobre et 6 décembre.
Le musée couvre plusieurs thèmes : la découverte des
grottes, le climat, la topographie des lieux ou encore le
développement humain à l’époque préhistorique (type
d’habitat, organisation, art rupestre). La visite comprend celle
de la réplique des grottes originelles.

 GROTTES DEL MONTE CASTILLO
A Puente Viesgo
à 29 km de Santillana
✆ +34 942 59 84 25
http://cuevas.culturadecantabria.com
A 35 km au sud de Santander
De Santillana, prendre la direction de Vargas (10 km), puis la N-623, à
droite jusqu’à l’indication Puente Viesgo. Ouvert du 15 novembre au
14 février de 9h30 à 15h30, du 15 février au 14 juin de 9h30 à 14h30
et de 15h30 a 18h30, du 15 juin au 14 septembre de 9h30 à 14h30 et
de 15h30 à 19h30. Dernière entrée une heure avant la fermeture.
Durée de la visite 45 minutes. Entrée adultes 3 €, enfants de moins de
12 ans 1,50 €.
Perché sur une belle colline panoramique, le gisement de Puente
Viesgo révèle une présence continue de l’homme pendant plus de 50
000 ans. Il y a là plusieurs grottes, dont deux ouvertes au public : Las
Monedas et El Castillo. On retrouve la même disposition qu’à
Altamira : habitat à l’entrée de la grotte et salle-sanctuaire au fond. On
y a découvert silex et outils en os, dont une partie est exposée au
musée de l’Homme, à Paris. Si les représentations d’animaux ne sont
pas aussi captivantes qu’à Altamira, ici, la visite tient davantage de
l’expédition archéologique dans un univers peuplé de colonnes
géantes, de stalactites et de figures abstraites peintes ou gravées il y
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a 20 000 ans. A mi-chemin, fascinante rencontre avec une
quarantaine de mains rouges imprimées sur la roche.

COMILLAS
Tour à tour résidence d’été des rois (à la fin du XIXe siècle) et « cité
du marquis », ce petit port de pêche a vu fleurir les palais et les riches
villas commandités par la haute bourgeoisie de province, ainsi qu'une
université pontificale, dont l’énorme palais néogothique surplombe le
village. Ne ratez sous aucun prétexte le Capricho de Gaudí, perché
sur les hauteurs du village, témoin des débuts prometteurs de
l'architecte.
 Par la côte (40 km), en quittant Santillana en direction de Comillas,
la route aborde une portion de littoral assez fréquentée, mais encore
empreinte de ce « charme discret de la bourgeoisie » qui marque les
villégiatures du début du siècle. A 3 km de la sortie de Santillana,
Oreña est un petit village d’antiquaires (meubles anciens, anglais et
français) où il est agréable de s’arrêter. Trois kilomètres plus loin, un
détour vous emmène à Novales, qui jouit d’un microclimat et où l'on
cultive des oranges et des citrons. Le village compte de belles
demeures montagnardes, et une église qui date de 1574, abrite huit
retables (visites en été de 10h à 13h30 et de 16h à 19h30, sauf le
lundi). A Cobreces, le monastère Sainte-Marie-de-Viacelis a été
habité, depuis 1891, par une communauté de trappistes venus de
France. Les moines fabriquent du fromage de vache, qu’ils vendent. A
21h, les trente moines se réunissent dans la chapelle pour prier et
chanter en grégorien. On peut obtenir la permission d’y assister.

Transports – Pratique
 Voiture. On atteint Comillas en un clin d’œil par la départementale
C-131 depuis Santillana del Mar.

 OFFICE DU TOURISME
Pl. Joaquín del Piélago, 1
✆ +34 942 722 591
www.comillas.es
oficinadeturismo@comillas.es
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Ouvert tous les jours en hiver de 9h à 14h et de 16h à 18h, le
dimanche matin uniquement ; en été, de 9h à 21h.

Hébergement
Les hôtels de Comillas pratiquent des tarifs touristiques élevés. On
peut toutefois, en succombant au charme des ruelles médiévales du
village, s’arrêter, pour une nuit ou deux, chez l’habitant.

 CAMPING EL HELGUERO
Sur la route CA 131, entre Santillana del Mar et Comillas au km 18,3.
✆ +34 942 722 124
www.campingelhelguero.com
Compter environ 20 € pour 2 personnes avec tente et voiture. Ouvert
de la semaine sainte au 30 septembre.
Ce camping s'apparente à un vrai petit village : supermarché, bureau
de presse, piscines, laverie etc... Des animations et activités sont
organisées tout l'été.

 HOSTAL ESMERALDA
Calle Antonio López, 7
✆ +34 942 720 097
www.hostalesmeralda.com
Chambre double de 50 à 80 € (IVA inclus). Petit déjeuner 4,50 €.
Internet.
Des chambres simples et propres, équipées du principal, offrent aux
pensionnaires un repos en centre-ville. Un petit restaurant traditionnel
et familial au rez-de-chaussée permet de goûter aux spécialités du
coin à bon prix.

 HOTEL DUNAS DE OYAMBRE
Barrio de Trasvía
✆ +34 942 722 400
www.dunasdeoyambre.com
dunasdeoyambre@terra.es
Chambre double de 50 € à 90 € (IVA non inclus). Petit déjeuner 5,60
€. Wi-fi et parking gratuits.
La charmante propriétaire de ce bel hôtel tout proche de Comillas
parle parfaitement le français. Nous sommes dans un petit hameau,
sur les hauteurs. Chaque chambre a une vue panoramique sur la
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campagne environnante. De plus, si vous le demandez gentiment, on
peut vous servir le petit déjeuner au lit. Un bon point de chute pour
visiter la région.

 HOTEL SOLATORRE
Paseo Solatorre
✆ +34 942 722 480
www.hotelsolatorre.es
Chambre double de 55 à 75 € (hors IVA). Petit déjeuner 3 €. Wi-fi et
parking gratuits.
Son principal atout : sa situation centrale, à deux pas de la mer. Les
chambres sont propres, mais sans intérêt particulier. Au rez-de-
chaussée un bar-tapas permet de calmer les petites faims.

 PASAJE SAN JORGE
Calle Carlos Díaz de la Campa, 16
✆ +34 942 720 915, +34 609 854 852
www.pasajesanjorge.com
pasajesanjorge@pasajesanjorge.com
Chambre double de 62 à 70 €, petit déjeuner compris (IVA inclus).
Au cœur de Comillas, ce petit hôtel familial assure un agréable séjour.
Le matin, on peut prendre son petit déjeuner, préparé à base de
produits locaux, sur la terrasse avec vue.

Restaurants
A goûter dans les échoppes de Comillas, les nombreux fruits de mer
et poissons fraîchement pêchés, de la langouste à l'anguille de rivière,
en passant par le merlu.

 EL CAPRICHO DE GAUDÍ
Barrio de Sobrellano
✆ +34 942 720 365
www.elcaprichodegaudi.com
Fermé les dimanche soir et lundi, sauf en été. Compter 40 € par
personne.
Un bon moyen pour passer plus de temps dans le Capricho. Ce resto
très raffiné quoiqu’un peu touristique a le mérite de servir de bons
plats de poisson et, surtout, de nous permettre d’apprécier son cadre
architectural très fantaisiste.
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 EL GALEÓN
Calle La Aldea, 7
✆ +34 942 722 568
www.restaurantesdecomillas.com
galeon888@hotmail.com
Ouvert de mai à novembre. Menu du jour 15-25 €.
Situé dans la plus ancienne rue de Comillas, ce restaurant sert des
pot-au-feu, des paellas et des fruits de mer. S'il fait beau, vous pouvez
même manger en terrasse.

 QUIQUE
Calle La Infantas, 1
✆ +34 942 720 356
Menu à 15 €. 20-25 € à la carte.
Le long de la rue principale, Quique propose une carte fournie, où
vous avez le choix entre une bonne trentaine de raciones de
coquillages et poissons, à déguster sur le pouce.
A côté, dans le grand bar Filipinas, toujours pris d'assaut à midi, on
pourra s’offrir un menu pour une dizaine d'euros.

 LA RABIA
Barrio la Rabia, 8
✆ +34 942 720 275
Fermé le lundi. Compter 30 €.
Ici, on vous sert une cuisine traditionnelle cantabre, où les poissons et
fruits de mer sont rois. Une très bonne adresse, un peu en dehors du
centre-ville.

Points d’intérêt
Comillas regorge de surprises pour les amateurs d'architecture. Que
l'on se promène dans la vieille ville, entre les maisons blasonnées et
les églises du XVIIe siècle, où dans les quartiers modernes de
Sobrellano ou Cardosa, chaque rue réserve une découverte.

 EL CAPRICHO DE GAUDÍ
Entrée par la calle Fuente Real
Barrio de Sobrellano
✆ +34 942 720 365
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Ouvert de mardi à samedi de 10h30 à 14h et de 15h à 19h, le
dimanche de 10h30 à 14h30. Fermé le lundi. Entrée adulte 5 €, enfant
2,50 €.
Un incontournable de Comillas. Depuis peu, l'intérieur du Capricho
peut se visiter, ne ratez pas cette occasion ! Ce joyau de l’architecture
moderniste fut construit à la fin du XIXe siècle, sur les plans du
fantaisiste Antonio Gaudí, pour l’une des filles du richissime marquis
de Comillas. Le cadeau de noces (ou petit caprice) combine
joyeusement les briquettes rouges et vertes soulignées de tournesols.
Gaudí était jeune à l’époque, et expérimentait ici ce qui, plus tard,
allait caractériser son œuvre. C'est l'une des trois créations que
l'architecte a conçues hors de Catalogne.

 PALAIS SOBRELLANO
Barrio Sobrellano
✆ +34 942 720 339
Visites guidées de l'intérieur du Palais tous les jours de 9h30 à 14h30
et de 15h30 à 18h20, dernière entrée une heure avant la fermeture.
Entrée 3 €.
Palais néogothique datant de 1881, œuvre de l’architecte Joan
Martorell. Il est situé près de l’extravagant Capricho.

 UNIVERSITÉ PONTIFICIA
Barrio La Cardosa
www.upcomillas.es
oia@oia.upcomillas.es
Visites guidées de la semaine sainte au 25 octobre, du mardi au
samedi de 17h à 20h, fermé le lundi. Entrée adulte 3 €, enfant gratuit.
Créée sur l'ordre du marquis, l'université date de 1883 et fut édifiée
sur les plans de Joan Martorell. Elevé sur trois étages et renfermant
deux patios où se niche une église, ce bâtiment rectangulaire est de
style néogothique moderne. On y accède en passant par la Puerta de
la Universidad Pontificia, également conçue par Martorell.

CAP DE OYAMBRE
Le cap de Oyambre est situé au milieu des immenses étendues de
sable de Merón et Oyambre. C’est l'une des entrées du parc naturel,
protégé depuis 1988. La plage est bordée d’un cordon de dunes,
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appuyées sur une épaisse végétation. Dans une zone de prairies, en
contrebas, des nuées d’oiseaux tournoient. Depuis les falaises
d’Oyambre, on peut contempler l’interminable plage. A marée basse,
on la parcourt entre les grandes flaques laissées par la mer jusqu’aux
marais, à l’estuaire de l’Escudo. Une étroite route permet de suivre la
côte en voiture et de traverser la ría de Rabia. A 3 km de Comillas, sur
la route de San Vicente, on trouvera quelques hébergements.
Oyambre fut fréquentée au début du XXe siècle par la haute société,
Alfonso XIII venait notamment y jouer au golf. Il existe d'ailleurs
toujours un club de Golf, à Valdaliga (Tél. 606 45 98 41). Aujourd'hui,
on se rend à Oyambre surtout pour randonner ou pratiquer le surf.

Hébergement
Pour visiter le cap de Oyambre, vous pouvez également vous loger à
San Vicente de la Barquera qui n'est qu'à quelques kilomètres.

 CAMPING PLAYA DE OYAMBRE
Barrio los Llaos, près de San Vicente de la Barquera
✆ +34 942 711 461
www.oyambre.com
camping@oyambre.com
A partir de 9 € l’emplacement, de 4,50 € par adulte et 4 € par enfant
(IVA inclus). Bungalows pour 4 ou 5 personnes 75 € à 99,50 €.
Piscine, salle de jeux, supermarché.
Situé dans le Parc naturel de Oyambre, à deux pas de la longue et
belle plage sauvage de Oyambre, ce camping permet de planter sa
tente mais aussi de louer des bungalows.

 CAMPING RODERO
Ctra. Comillas-San Vicente, km. 5
✆ +34 942 722 040, +34 637 829 893
www.campingrodero.es
Compter 15 € pour 2 adultes en tente (hors IVA). Wi-fi gratuit.
Ce petit camping dispose d’une piscine, d’un restaurant et d’un
supermarché.

 PENSIÓN OYAMBRE
A 4 km de San Vicente de la Barquera
Calle Gerra, 6, à Los Llaos.
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✆ +34 942 746 082
www.pensionoyambre.com
info@pensionoyambre.com
Chambre double avec salle de bains privée de 29 € à 40 €, avec salle
de bains commune de 20 € à 28 €. Cuisine et parking.
Au cœur du parc naturel de Oyambre et à 500 m de la plage, voici
une petite pension économique de 16 chambres (franchement
sommaires), idéalement placée pour apprécier le calme de la nature
environnante.

Sport et loisirs
 SURF SPIRIT

Camping Rodero
✆ +34 669 588 772
www.surfspirit.org
martin.buschiazzo@free.fr
Cours et location de matériel.
Une des premières écoles de surf implantées en Cantabrie qui donne
des cours sur les magnifiques plages de Gerra et de Oyambre pour
affronter les superbes vagues de cette côte sauvage, moins
fréquentée que celle du Pays basque.

SAN VICENTE DE LA BARQUERA
Autre site de villégiature estivale, San Vicente de la Barquera est bâti
au fond d’un estuaire que l’on franchit en empruntant le long pont de
la Maza (XVIe siècle). La ville fut fondée au XIIIe siècle par le roi
Alfonso VIII et conserve quelques beaux vestiges du Moyen Age
perchés sur un piton rocheux ceinturé de murailles. Une ancienne
forteresse du XIIIe siècle s'y dresse, doublée de la robuste paroisse
Santa María de los Angeles. Depuis le parvis, la rue se perd entre la
vallée verdoyante et le port aux typiques barques bleues et rouges qui
ont donné son nom au bourg. Celui-ci tourne d’ailleurs ostensiblement
le dos à ses vieilles ruelles escarpées et dissimule son port de pêche
dans un recoin de l’estuaire. Place à la classique promenade maritime
et aux terrasses touristiques ! La ville est réputée pour sa
gastronomie, dont le « sorropotún », une cassolette de thon aux
tomates et aux pommes de terre.
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Transports
 Voiture. Par la route nationale N-634.

 GARE ROUTIÈRE
Avenida Miramar
✆ +34 942 710 921

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Avenida Generalisimo, 20
Fax : +34 942 710 797
www.sanvicentedelabarquera.es
Ouvert toute l’année, tous les jours, de 10h à 13h30 et de 16h30 à
19h, le dimanche matin uniquement ; en été, de 10h à 14h et de
16h30 à 20h30.

 LA POSTE
Paseo de la Barquera, 1
✆ +34 942 711 633
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30, le samedi de 9h30 à
13h.

Hébergement
A 4 km de San Vicente, vous pouvez également vous loger dans les
campings du parc naturel de Oyambre.

 CAMPING EL ROSAL
Playa El Rosal
✆ +34 942 710 165
www.campingelrosal.com
De 10 à 15 € l’emplacement, 4,30 €/5,70 € par adulte, 2,90 €/4,30 par
enfant, en fonction de la saison. Bungalows de 63 € à 108 € pour 5
personnes. IVA non inclus. Chiens admis.
Entre plage et montagne, ce camping est entouré par les plages de
sable du Rosal et du Merón. Abrité par de grands pins, c'est l'endroit
idéal pour ceux qui souhaitent s'adonner au surf ou visiter les Pics
d'Europe. On y trouve également un bar-restaurant et une salle de
jeux avec télévision.
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 HOTEL AZUL DE GALIMAR
Camino de las Calzadas
✆ +34 942 715 020, +34 657 879 326
www.hotelazuldegalimar.es
hotelazuldegalimar@hotmail.com
Chambre double de 65 à 90 € (IVA inclus). Internet et parking.
Situé dans la partie haute de San Vicente, l'hôtel offre une vue
imprenable sur la baie et les Pics d'Europe. Au rez-de-chaussée, les
chambres comptent de grandes terrasses sur la rivière, et, dans les
étages, les pensionnaires disposent de balcons donnant sur la plage.
L'atout principal de l'établissement est sa luminosité et ses
installations récentes.

 HOTEL LUZON
Avenida Miramar, 1
✆ +34 942 710 050
www.hotelluzon.net
info@hotelluzon.net
Chambre double de 50 à 70 €, IVA inclus.
Cette bâtisse du début du XXe siècle possède un charme certain,
avec ses escaliers cernés de rampes en fer forgé, son parquet ciré,
ses chambres décorées à l'ancienne et ses vues splendides sur la
mer. On aime cette ambiance un peu désuète, qui nous saisit dès
l'entrée dans le jardin bordé de pins et de palmiers.

 HOTEL VILLA DE SAN VICENTE
Calle Fuente Nueva, 1
✆ +34 942 712 138
www.hotelvsvicente.com
info@hotelvsvicente.com
Chambre double de 55 à 121 €, en fonction de la période et de la vue
(IVA inclus), petit déjeuner compris. Fermé de novembre à fin mars.
Wi-fi gratuit.
Ce grand hôtel du centre-ville compte 50 chambres, propres et
fonctionnelles. A choisir si l'on ne passe qu'une nuit à San Vicente.

Restaurants
 BOGA-BOGA
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Plaza José Antonio, 9
✆ +34 942 710 135
www.bogabogasvb.com
Fermé le lundi. Repas à partir de 20 €.
L'établissement, connu pour sa cuisine maritime, concocte notamment
d'excellentes paellas aux poissons et crustacés. Boga-Boga compte
aussi un petit hôtel.

 CASA JANDRO
Carretera Autonómica
✆ +34 942 727 690
www.casajandro.com
restaurante@casajandro.com
A Celis, à côté de la grotte El Soplao
Compter entre 14 € et 17 € par plat.
Voici un excellent restaurant de montagne, situé juste à côté des
grottes. On y sert du foie de canard, du pot-au-feu, des poireaux
grillés ou de belles pièces de viande. On apprécie le cadre rural et
sympathique de cet établissement, prisé des locaux.

 LOS ARCOS
Avenida Generalísimo, 11
✆ +34 942 710 067
Menu à 22 €.
Si vous aimez les fruits de mer, Los Arcos est fait pour vous. Goûtez
au fameux riz au homard ou à la paella et, s'il vous reste un peu de
place, terminez votre repas par une tarte au fromage maison.

 RESTAURANT MARUJA
Avenida del Generalísimo
✆ +34 942 710 077
www.restaurantemaruja.es
Repas de 30 € à 40 €. Fermeture en novembre.
Depuis 1941, ce restaurant régale les habitants du coin de ses
poissons et crustacés accommodés dans le respect des traditions
cantabres. Exception faite de la décoration - qui date certainement
également de Seconde Guerre mondiale, l'établissement est agréable
et le service chaleureux.
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Points d’intérêt
San Vicente offre à voir plusieurs monuments historiques, voici les
trois principaux. Attention, les horaires de visite sont très aléatoires,
gare aux mauvaises surprises ! Si vous avez plus de temps, passez
voir le phare de la Punta de la Silla et le sancutaire de la Barquera.

 CHÂTEAU ET MURAILLES
Horaires très variables, vérifier auprès de l'office de tourisme. Entrée
1,40 €.
Le Château de San Vicente date du XIIIe siècle. Il fut construit sur les
ordres du roi Alfonso VIII, qui souhaitait établir un ouvrage défensif
stratégique. Le bâtiment tint ses promesses jusqu'au XVe siècle,
lorsque les Rois Catholiques le transformèrent en prison. Aujourd'hui,
l'endroit abrite une exposition consacrée à l’histoire de la ville de San
Vicente. A voir également, les murailles qui cernent la vieille ville et
partent du château.

 EGLISE NUESTRA SEÑORA DE LOS ANGELES
Horaires très variables, voir à l'office de tourisme. Entrée 1,10 €.
Construite entre le XIIIe et le XVIe siècle, cette église romane se
caractérise par une tour défensive, des arches austères et trois nefs
romanes. Ses dimensions impressionnantes témoignent de
l'importance du développement économique de San Vicente entre les
XIIIe et XIVe siècles.

 PONT DE LA MAZA
Ses 26 ou 28 arches font débat dans le village. Autrefois construit en
bois, il est consolidé au XVe siècle avec des pierres. Ce pont est
considéré comme l'un des plus grands de son époque. A l'origine, il
comptait 32 arches.

Sport et loisirs
 CENTRE ÉQUESTRE SIERRA DE BORIA

Boria (à 1 km de San Vicente)
✆ +34 696 764 381
Promenades à cheval.

 ÉCOLE DE SURF BUENA ONDA



Près de la plage
Calle Francisco Giner de los Rios
✆ +34 635 725 832
www.escueladesurfbuenaonda.com
escuelabuenaonda@hotmail.com
Cours de surf et location de matériel.

 ÉCOLE DE SURF SURFNSOUL
Barrio Gerra
✆ +34 699 924 009
www.surfnsoul.com
Cours de surf particuliers et en groupes. Possibilité d'hébergement en
camping.

 ÉCOLE DE VOILE ET DE PLONGÉE DE SAN VICENTE
local 2A
Calle Francisco Giner de los Rios, 48
✆ +34 942 715 268, +34 653 514 111
www.navegacionybuceo.com
info@navegacionybuceo.com
Plongée, voile et pêche en mer...

 MULTIAVENTURA SAN VICENTE
Calle Fuente Nueva, 2
✆ +34 666 396 564
www.multiaventurasanvicente.com
msanvicente@multiaventurasanvicente.com
Canoë, rafting, paint-ball, escalade, spéléologie, quad, équitation…

Dans les environs
 GROTTES EL SOPLAO
✆ +34 902 820 282
www.elsoplao.es
Par l'A-8, de Santander, sortie 269 « Los Tanagos »
Ouvert tous les jours en été ; le reste de l'année fermé le lundi. Visite
touristique : 10,50 €, tarif réduit 8 €, Groupe (36 personnes minimum)
8 € (Parcours d'1h). Visite Tourisme-Aventure : 32 €, Groupe (15
personnes minimum) 26 €. Parcours de (2h : 30 min). Équipez-vous
de vêtements chauds et de bonnes chaussures.

http://www.escueladesurfbuenaonda.com
mailto:escuelabuenaonda@hotmail.com
http://www.surfnsoul.com
http://www.navegacionybuceo.com
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La grotte El Soplao a été révélée au début du XXe siècle, à la fin de
l’exploitation des mines de la Florida, dont les galeries sont
accessibles en train. Elle n'a été ouverte au public qu'en 2005.
Stalactites, stalagmites, mais surtout hélicites aux formations
excentriques en quantités phénoménales, font de cette grotte, longue
de 14 km, un lieu unique d’un grand intérêt géologique. Le parcours
de la visite de la grotte s’étend sur 1,5 km et offre une vue
spectaculaire sur les roches et rivières souterraines aux couleurs
magnifiques. Les plus téméraires peuvent opter pour le parcours
spéléologique de 3 km, menant à des galeries un peu moins
hospitalières.

 TRAIN DE SOPLAO
Gare ferroviaire FEVE, Santander
✆ +34 942 209 584, +34 606 965 812
www.feve.es
trenesturisticosdelnorte@feve.es
Départ de Santander à 9h30, uniquement le samedi ; prix pour la
journée 39 €.
Quittez Santander pour Pesues, afin d'y prendre un bus qui vous
emmène jusqu'aux grottes. Vous déjeunez sur place, avant de visiter
une ferrerie à Cades et de rentrer à Santander, en passant par
Unquera.

PECHON
L’itinéraire se poursuit sur la N-634 jusqu’à Unquera, où l’on quitte la
côte Cantabrique. Deux possibilités s’offrent à vous : la Costa Verde,
côte des Asturies, en continuant sur la N-634 après Unquera en
direction de Llanes ; ou la cordillère des Picos de Europa, aux
multiples et superbes itinéraires, en prenant la direction de Panes, à
Unquera.
Afin de vous donner le temps de la réflexion, passez la nuit à Péchon
(avant d’arriver à Unquera). Les maisons de Péchon sont coincées
entre la mer et la montagne, dont les chênes s’approchent de l’océan
de façon bien audacieuse. Les revenus du village proviennent des
algues (la ocla), que l’océan dépose sur la plage d’Amió, entre
octobre et juin. Face à la côte, l’île Sarnosa abrite des nids de

http://www.feve.es
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mouettes et de cormorans parmi ses falaises escarpées. Voici une
bonne adresse pour un ou deux jours à Péchon :

 POSADA MELLANTE
A l’entrée de Péchon, Val de San Vicente.

✆ +34 942 719 471
www.posadamellante.es
reservas@posadamellante.e.telefonica.net
Chambre double de 40 à 54 €, hors IVA. Petit déjeuner 4,50 €. Wi-fi et
laverie.
Voici l'une des plus anciennes posadas de Cantabrie. Installée dans
un caserio rénové, elle abrite d'agréables chambres et un bon petit
restaurant simple et goûteux, comme on les aime. Un vrai plan futé !
En plus, les propriétaires parlent français.

L’INTÉRIEUR DES TERRES
La Cantabrie intérieure reste plutôt préservée du tourisme de masse.
On apprécie ses petits villages hors du temps, ses montagnes
paisibles et majestueuses, et son atmosphère entre campagne et
montagne. Vous y découvrirez notamment les villages de la réserve
de Saja, ou encore les superbes sentiers de randonnée des Pics
d'Europe.
 Voiture. Prendre la C-6314, ensuite la C-625. Le long de la route, on
remarquera les champs séparés par des barrières en bois soutenues
par des murets de pierre, ce qui donne au paysage son aspect
campagnard typiquement cantabre.

RÉSERVE DE SAJA
L’immense réserve de Saja, également connue comme réserve de
chasse historique, englobe pratiquement toute la moitié occidentale
de Cantabrie, depuis la rivière Besaya jusqu’aux Pics de l’Europe. Elle
offre au visiteur des paysages campagnards reposants et une visite
un peu éloignée des sentiers battus. A voir, si l'on dispose d'un peu de
temps.
 Dans toute la vallée, des artisans travaillent encore le bois
(châtaigner, noisetier et hêtre) comme dans les temps anciens. On

http://www.posadamellante.es
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peut en rapporter des sabots décorés (abarcas), des récipients pour le
lait (jermosos) et des écuelles (cocinas).

Transports-Pratique
 En voiture, les villages de la région sont desservis par les routes
CA-280 pour Barcena Mayor et le parc naturel, et CA-182 pour
Carmona et Renedo, en venant de Cabezon de la Sal.
 La réserve de Saja n'a pas vraiment développé d'infrastructures
touristiques, malgré les richesses qu'elle comporte. Ce qui n'est pas
sans déplaire au voyageur un peu aventurier. En revanche, il ne
faudra donc pas trop compter sur cette office de tourisme de Ruente,
ouvert un peu aléatoirement.
 Une halte à Ruente n'est pas nécessaire, sauf si vous souhaitez
trouver une chambre ou vous restaurer, car dans les environs c'est ici
que vous aurez le plus de choix.

 OFFICE DE TOURISME
A Ruente
✆ +34 942 705 538

PARC NATUREL DE SAJA BESAYA
Au sein de la réserve de Saja, cette zone de 24 500 hectares est
comprise entre les vallées des rivières Saja et Besaya. Les forêts de
cet espace protégé sont un bel exemple des forêts atlantiques
caractéristiques de l’Espagne humide : chênes, hêtres et bouleaux. La
faune compte des cerfs, des chevreuils, des loutres, des aigles royaux
et des sangliers. Les ours bruns y passent dans les zones les plus
élevées, mais n’y restent pas. De grandes prairies, les brañas,
maintiennent le bétail en semi-liberté. C’est grâce à cette forme
d’exploitation qu’on a pu conserver la vache tudanca, race autochtone
de Cantabrie. Dans la rivière Saja, on pêche la truite. Il suffit pour
cela, paraît-il, de dire la prière du pêcheur (à la ligne) : « Accorde-moi,
mon Dieu, un poisson si grand que je n’aie pas besoin de mentir ».

BARCENA MAYOR
Située dans le Parc naturel Saja-Besaya, Barcena Mayor n’a de grand
(mayor) que son nom et sa réputation. Il lui reste 20 habitants
seulement. En 1979, elle a été déclarée « ensemble historique et



artistique » parce que, dans ses trois ou quatre rues, on peut voir
l’architecture populaire la mieux conservée de Cantabrie. Considéré
comme le plus ancien village de Cantabrie, voire d'Espagne, Barcena
Mayor a été transformé en une sorte de musée vivant. Evitez d'y aller
en été, période de la grande invasion touristique.

Hébergement – Restaurant
Avant d’arriver à Barcena Mayor, à environ 5 km, vous trouverez une
auberge de jeunesse en pleine nature (Calle Larga, 19 – Tél 908 18
66 87).

 POSADA RESERVA VERDE
30 Barrio de Iglesia
✆ +34 942 741 013, +34 652 960 213
www.reservaverde.com
posada@reservaverde.com
Chambre double de 55 € à 65 € (IVA inclus), petit-déjeuner compris.
Payez-vous le luxe de dormir au cœur d’un des plus beaux villages
d’Espagne, dans une posada en pierre. En hiver, vous passerez vos
soirées au coin du feu, en été, vous profiterez de la terrasse donnant
sur les ruelles pavées. Authentique et adorable. En plus les chambres
sont propres et aménagées confortablement.

 RESTAURANTE EL PUENTE
Barrio El Puente
✆ +34 942 741 200
Compter 25-30 € par personne. Ouvert de 10h à minuit.
Au menu, spécialités montagnardes, comme le sanglier grillé et le pot-
au-feu. La nourriture est excellente. Dommage que le service y soit
déplorable. Une attitude que l'établissement se permet, étant l'un des
rares restaurants de la zone.

CARMONA
Ce superbe village de 340 habitants, dont les maisons de pierre aux
balcons fleuris ont une allure désuète, semble figé dans le temps.
Tout Carmona est classé monument historique artistique. Une
chaussée romaine y passait, qui fut encore empruntée par Carlos Ier

lorsqu’il arriva en Espagne pour réclamer la couronne. Un palais du
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XVIIIe siècle, avec blason et deux tours latérales, est actuellement en
cours de rénovation pour devenir un hôtel.

RENEDO
Une vraie douceur de vivre règne à Renedo. Le village, de 250
habitants, est constitué de trois quartiers : La Iglesia, El Campo et El
Mentidero. On y voit des maisons à blason, surtout dans le quartier de
l’église, et des balcons en bois couverts de linge à sécher, d’épis de
maïs ou de géraniums.

Dans les environs
A Terán, 2 km plus loin, se trouve Kaornega, une nécropole
médiévale sous les châtaigniers. Le site serait à l’origine des
populations de la vallée de Cabuerniga. Dans le village de Terán, on
peut voir un palais qui appartenait à une grande dame du lieu,
nommée Mier et Terán : c’était l’arrière-grand-mère du prince Rainier
de Monaco. Dans ce village, on célèbre, fin juillet, le festival
international de Los Pueblos del Norte, qui réunit des groupes de
musique folk de toute l'Europe.

PARC NATIONAL DES PICS D'EUROPE
Les Pics d'Europe sont dessinés par trois massifs : celui du Cornion, à
l'ouest, délimité par les vallées des rivières Sella et Cares ; le massif
d'Andara, à l'est, bordé des rivières Deva et Duje ; et le massif des
Urieles, au centre, le plus impressionnant et inhospitalier des trois. Le
parc national, d’une superficie totale de 646 km2, est réparti sur trois
régions d'Espagne : Asturies, Cantabrie et León. A moins de 40 km de
la côte Cantabrique, enfouie dans l’écrin vert de l’Espagne humide, la
chaîne des Picos de Europa, 40 km de longueur sur 20 km de largeur,
s’élève d’un seul élan à une altitude de 2 600 m.
L’itinéraire proposé part de Unquera (un des multiples accès aux
itinéraires de la chaîne) et emprunte les deux couloirs profonds qui
délimitent, à l’est puis à l’ouest, les cimes enneigées des pics. On
traverse ainsi successivement les régions de Cantabrie, de Castilla y
León et des Asturies. C’est l’occasion d’entreprendre de vivifiantes
excursions à pied ou en 4x4, de pratiquer la pêche ou l’escalade.

DE UNQUERA À POTES, LE DÉFILÉ DE LA HERMIDA



38 km. Compter environ 1 heure. Remontant le cours du Deva aux
eaux poissonneuses, la N-621 avance doucement dans une gorge qui
se resserre à mesure que l’on approche de Panes. La nationale
s’engage alors à travers de hautes parois calcaires alternées de
pâturages. Les gorges de la Hermida font 20 km de longueur, c’est la
seule voie de communication entre Liebana et la côte. Le village de la
Hermida, qui leur donne son nom, est à mi-chemin entre Panes et
Potes. De nouveau sur la N-621, on continue en direction du col de
Piedrasluengo. Un peu avant d’arriver à Cabezón de Liebana, une
petite route monte jusqu’au centre des visiteurs du parc des Pics
d'Europe.

 CENTRE DES VISITEURS DE SOTAMA
Avenida Luis Cuevas, 24 - Cillorigo de Liebana
✆ +34 942 738 109
Fax : +34 942 738 106
gcantabria@oapn.mma.es
Ouvert tous les jours de 9h à 18h, jusqu’à 20h de juillet à septembre.
Centre des visiteurs avec exposition et informations sur le parc
national des Picos de Europa. Toutes les informations concernant le
service gratuit de guide, les différents horaires de départ et les
différents itinéraires proposés (de juillet à septembre). Une étape
indispensable pour tous les randonneurs.

 MONASTÈRE SANTA MARÍA DE LEBENA
Ouvert en été de 10h à 13h30 et de 16h à 19h30. Fermé le lundi.
Entrée : 2 €.
C’est le plus bel exemple d’art roman montagnard que vous puissiez
trouver. Ne manquez pas ce pur joyau de l’architecture mozarabe
(IXe-Xe siècles). On en trouve des traces depuis 930, mais on
suppose que sa construction est antérieure. Un if et un olivier, plantés,
selon les villageois, en même temps que fut construite l’église,
encadrent l’édifice. A l’entrée, les arcs outrepassés rappelant
l’architecture des mosquées font place, à l’intérieur, au style préroman
des églises asturiennes (voûte en berceau), fortement imprégnées
d’éléments wisigothiques : chapiteaux sculptés de feuilles de vigne et
têtes de hiboux. La dalle verticale posée devant l’autel n’est autre
qu’une stèle celte (datant de 2000 av. J.-C.) gravée d’un soleil et
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décorée d’une petite figure polychrome peinte à la cendre et au sang.
Derrière l’autel, le retable baroque (XVIIIe siècle) inclut une
surprenante Vierge au bon lait du XVe siècle.

POTES
Chef-lieu de la région de Liébana, Potes, nichée dans la montagne,
constitue un camp de base idéal pour les amateurs de randonnées.
Son imposante tour de l’Infantado (XVe siècle), dressée au beau
milieu du bourg, témoigne encore du pouvoir illimité exercé par la
noblesse guerrière au Moyen Age. En été, l’atmosphère de Potes est
autrement plus tumultueuse ; vous ne serez certainement pas les
seuls à arpenter les ruelles tortueuses ou les abords pittoresques du
Río Deva. Potes est le point de rencontre de quatre vallées. Et, depuis
toujours, Potes accueille le marché de bétail de la région.

Transports
 Voiture. Par la nationale N-621.
 Bus. Compagnie Palomera (Tél 942 88 06 11) De Potes à Fuenté
Dé. Service uniquement en été, du lundi au vendredi, à 8h30 et 13h ;
retour à 9h15 et 17h. Trajet de 50 minutes. Potes-Santander, du lundi
au vendredi, à 7h, 10h, 17h30. Trajet de 2 heures 30 min. Les bus
s’arrêtent près de l’office du tourisme.

Pratique
 BANQUE LA CAIXA

Dr Encinas, 9
✆ +34 942 730 997

 CENTRE DE SANTE LIEBANA
Calle San Roque
✆ +34 942 730 360

 OFFICE DU TOURISME
Plaza de la Serna
✆ +34 942 730 787
turismopotes@cantabria.org
Ouvert tous les jours, de juillet à septembre, de 10h à 14h et de 16h à
20h ; le reste de l’année, tous les jours de 10h à 14h, et de 16h à 18h
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lundi, jeudi, samedi et dimanche.
Vous y trouverez les horaires des différentes randonnées (gratuites)
avec guide de montagne.

 PHARMACIE IGNACIO SOBERON
Plaza Capitan Palacios, 2
✆ +34 942 730 008

 POSTE
Calle de la Serna
✆ +34 942 730 334
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30, le samedi de 9h30 à
13h.

Hébergement
 CAMPING DE LA VIORNA

Carretera de Santo Toribio (Mieses)
✆ +34 942 732 021
www.campinglaviorna.com
info@campinglaviorna.com
Ouvert du 1er avril au 31 octobre. Compter 15 € pour deux adultes
avec une tente.
Ce camping, avec une vue imprenable sur les Pics d’Europe, est le
plus proche du monastère. Il est à mi-chemin des deux kilomètres qui
séparent Potes de Santo Toribio.

 CAMPING SAN PELAYO
Carretera Potes - Fuente Dé, km 5.
✆ +34 942 733 164
www.campingsanpelayo.com
Ouvert d'avril à fin septembre. Compter 18 € pour deux adultes et
l’emplacement.
Ce camping situé en pleine nature bénéficie d'installations récentes et
propres. Le plus - outre le superbe panorama : une belle piscine.

 CASA CAYO
Calle Cántabra, 6
✆ +34 942 730 150
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www.casacayo.com
informacion@casacayo.com
Chambre simple 35 €, double 50 €.
Une adresse bien connue des randonneurs et autres amis de la
nature qui font une halte obligée chez l’ami Cayo. Dans un décor qui
vient d’être rénové, confort rustique et des chambres dont certaines
donnent sur le torrent.

 HOSTERIA PEÑA SAGRA
Puente Ojedo - Cillógiro de Liebana
A 1 km de Potes
✆ +34 942 730 792
Chambre double de 44 à 66 €.
Cette bâtisse de pierre aux balcons de bois (1870) est une
construction typique de la zone, au pied des pics de l’Europe.
L'hosteria dispose d’un restaurant avec de copieuses spécialités
montagnardes.

 HOSTERIA PICOS DE EUROPA
Calle San Roque, 6 (à l’entrée du village)
✆ +34 942 730 005
Fax : +34 942 732 060
www.hotelpicosdeeuropa.net
Chambre double 60 €.
Ce grand chalet des années 1960 compte 26 chambres d’un rustique
un peu défraîchi. Demander les chambres du 2e étage, rénovées plus
récemment. On se concentrera plus sur les superbes vues sur les
montagnes. Possibilité de réserver de nombreuses activités sportives
(équitation, cyclisme, randonnée...) dans les Pics d'Europe.

 PENSION EL FOGON DE CUS
Calle Capital Palacios, 2
✆ +34 942 730 060
www.elfogondecus.com
fogondecus@gmail.com
Chambre simple 15 €, double 30 €, salle de bains commune. Menu du
jour 12 €.
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Petite pension nichée au cœur de Potes, où les chambres sont
simples et confortables. L’accueil d’Antonio Jesús est chaleureux et
souriant. Le restaurant sert de bons petits plats. Une bonne adresse
pour les petits budgets.

Restaurants
Tous les restaurants ont un peu le même aspect de chalet
montagnard : frisette aux murs, collection de cruches sur la cheminée
ou le comptoir, mobilier en bois clair…

 EL REFUGIO
Calle Obispo, 6
✆ +34 942 731 028
Niché dans les rues pentues à l'arrière du bourg, ce restaurant porte
bien son nom. On y sert un copieux menu, dans un comedor au sous-
sol. A l’heure du déjeuner, les habitués se pressent.

 RESTAURANT BAR CAYO
Au rez-de-chaussée de l’hostal. Comptez 25 € pour un repas à la
carte.
Assiettes de jambon de pays et fromages fermiers (délicieux chèvre
d’Arciñín) à déguster au bar avec un ballon de rouge en compagnie
des habitués du cru. Le restaurant propose une carte montagnarde.
Ne ratez pas le cocido lebaniego, spécialité de la maison.

 TASCA CANTABRA
Cántabra
✆ +34 942 730 714
Compter 20 à 30 €. Fermé le mercredi et en février.
Au menu de ce restaurant de cuisine traditionnelle lebaniega, sanglier
aux haricots, pot-au-feu, épaule de porc ou gros gibier. Que du light...

Sortir
Sous les arcades de la rue principale, une succession de bars
accueillent à toute heure des montagnards qui jouent aux cartes.
Essayez par exemple le bar Meson Los Camachos, et goûtez-y cette
spécialité locale, qui vous plongera dans l’ambiance : le thé à l’orujo
(eau-de-vie décapante fabriquée dans la région). Le joli petit magasin
attenant vend des produits de la vallée : queso de cabrales (le



roquefort local, en plus fort), fromages de chèvre, miel, orujo, pain
traditionnel.

Points d’intérêt
 MONASTÈRE SANTO TORIBIO DE LIEBANA

A 2 km de Potes, à Camaleño.
✆ +34 942 730 550
www.santotoribiodeliebana.com
Ouvert tous les jours de 10h à 13h et de 16h à 19h. Entrée libre,
donations acceptées.
Cet imposant édifice (restauré), qui comporte des éléments d’époque
préromane, est d’une grande importance symbolique : les franciscains
y conservent le Lignum crucis, le plus grand morceau connu de la
Sainte Croix. Santo Toribio fut, surtout, l’une des toutes premières
retraites monastiques (cette contrée reculée s’y prêtait tout
particulièrement). Inspiré, le moine Beatus y rédigea ses célèbres
commentaires de l’Apocalypse, au début du VIIIe siècle. On en trouve
des copies (magnifiquement illustrées et enluminées dans le plus pur
style mozarabe) exposées autour du cloître. La porte du Pardon du
monastère ne s’ouvre que quand le 16 avril, fête de saint Toribio,
tombe un dimanche. Si c’est le cas, on commence l’Année sainte
liebaniega jusqu’au 16 avril suivant. Les fidèles qui passent par la
porte du Pardon sont lavés de tous leurs péchés (à ce jour). Ce
privilège, accordé par une bulle du pape Jules II, met le monastère de
Santo Toribio de Liébana au même rang que Jérusalem, Rome et
Saint-Jacques-de-Compostelle.

Shopping
On trouve un peu partout des paniers d’osier de la région et des
sabots de bois.

 FERRETERIA GUTIERREZ-FERNANDEZ
Calle Independencia, 16
✆ +34 942 730 012
ferreteria-gutierrez-fernandez-en--cantabria.buscalis.com
Face à l’église
Beaux couteaux de montagnard, sacs à dos, matériel de bivouac,
cannes à pêche…

http://www.santotoribiodeliebana.com
http://ferreteria-gutierrez-fernandez-en--cantabria.buscalis.com


 FOTOS BUSTAMANTE
Pl. Capitán Palacios, 10
✆ +34 942 730 104
Sous les arcades de la rue principale
Nombreux guides et cartes permettant de préparer les excursions aux
Picos de Europa.

Sports et loisirs
Pour connaître toutes les activités possibles dans les Pics d'Europe,
et en Cantabrie plus généralement, consultez le site :
www.cantabria.com/turismo_activo.htm et sélectionnez simplement
les sports qui vous tentent. Vous serez alors dirigé sur les opérateurs
correspondants.

 ALPINE PROJECT
Calle El ferial 14
Bajo Saron
✆ +34 942 109 239, +34 615 658 557
www.alpineproject.es
La compagnie organise des sorties avec des guides de montagnes,
sur différents thèmes : trekkings, escalades, cascades de glaces,
parois... C'est également un pôle de réflexion et de recherche sur les
arctivités sportives en montagne et sur la sécurité.

 EUROPICOS
C/san roque, 6
✆ +34 942 730 724, +34 638 011 721
www.europicos.com
europicos@europicos.com
Ce centre du tourisme actif travaille avec l’Hostería Picos de Europa.
Une manière sportive de découvrir les Pics d’Europe : rafting,
spéléologie, escalade, excursions à cheval, sorties en 4x4…

 VERTIGO AVENTURA
✆ +34 620 464 019
www.vertigoaventura.com
vertigoaventura@vertigoaventura.com
Au programme des réjouissances : Canyoning, raquettes, VTT, ski...
Une entreprise fiable, installée depuis plus de 20 ans dans la région.

http://www.alpineproject.es
http://www.europicos.com
mailto:europicos@europicos.com
http://www.vertigoaventura.com
mailto:vertigoaventura@vertigoaventura.com


DE POTES À FUENTE DÉ
La petite route de montagne monte à l’assaut des Picos, dans un
décor d’alpage suisse, pendant 25 km. Avant l’arrivée au terminus de
Fuente Dé, plusieurs étapes jalonnent le parcours.

CAMALENO
Tout petit village aux maisons montagnardes, Camaleño offre
l'occasion d'une halte avant de repartir à l'assaut de la route sinueuse.

 BUNGALOWS EL CABALLO
A Calameño
✆ +34 942 733 073
bungalows@terra.es
Bungalows de 58 à 69,50 € (hors IVA).
Des petites maisonnettes ponctuent ce terrain montagneux et
s'arrondissent autour d'une grande piscine. Une base plutôt
sympathique pour visiter la région.

 HOSTAL EL CASERIO
Carretera Potes - Fuente Dé, Km. 8
✆ +34 942 733 048
www.elcaseriodelaliebana.com
reservas@elcaseriodelaliebana.com
Fermé de novembre à février. Chambre simple 35 €, double de 45 à
70 € (avec ou sans salon). Petit-déjeuner 3,50 €, dîner 12 €.
Une bâtisse sans prétention, avec 17 chambres sur le versant
méridional des Picos de Europa. Bonne base pour les excursions.

 HOTEL EL JISU
Carretera de Potes- Fuente Dé Km 8
Fuente Dé, 8 km
✆ +34 942 733 038
www.eljisu.com
eljisu@eljisu.com
Chambre simple 54,50 €, double 64 €.
Les chambres sont lumineuses, mais la décoration laisse un peu à
désirer. Toutefois, malgré les couvre-lits vieillots, cet établissement
possède un petit charme, dû à sa belle situation. Egalement

mailto:bungalows@terra.es
http://www.elcaseriodelaliebana.com
mailto:reservas@elcaseriodelaliebana.com
http://www.eljisu.com
mailto:eljisu@eljisu.com


restaurant de cuisine traditionnelle - où l'on sert les petits-déjeuners
maison le matin.

COSGAYA
Charmant hameau rural à 15 km de Potes. Selon la légende, Don
Pelayo y est né et son fils favori Favila y est mort, attaqué par un ours.

 HOTEL DEL OSO
Carretera Espinama
✆ +34 942 733 018
www.hoteldeloso.com
info@hoteldeloso.com
Sur la route Potes-Fuente Dé
Chambre double de 65 € à 77 € (hors IVA). Petit-déjeuner 10 €.
Etape gastronomique indispensable dans le restaurant très réputé de
cet hôtel. Les deux saint-bernard à l’entrée sont peut-être la seule
note authentique du cadre montagnard (récent). Dans la grande salle
toujours bondée, les serveuses aux costumes de Gretchen s’activent
autour de leurs hôtes dans un va-et-vient de plats devenus
légendaires comme le cocido lebaniego bien sûr, mais aussi le
solomillo (filet de bœuf) ou les alubias con chorizo (cassoulet maison).
Large carte de vins.

 POSADA DE LA CASONA
✆ +34 942 733 077
www.casonadecosgaya.com
recepcion@casonadecosgaya.com
A l’entrée de Cosgaya, en montant sur la gauche
Chambre double de 69 € à 116 €, supplément de 30 € pour les
chambres avec hydromassage.
Cette authentique auberge de 1658 comprend une quinzaine de
chambres à la décoration qu'on croirait d'époque (vieilles tapisseries,
meubles rustiques de la région). Le soir, la maîtresse de maison,
María Rosario, prépare de bons plats roboratifs réservés à ses hôtes.

ESPINAMA
A une dizaine de kilomètres après Cosgaya, un autre village de
montagne tout en pierre situé à cheval sur un torrent.

http://www.hoteldeloso.com
mailto:info@hoteldeloso.com
http://www.casonadecosgaya.com
mailto:recepcion@casonadecosgaya.com


 HOSTAL RESTAURANTE NEVANDI
Carretera Potes - Fuente Dé
✆ +34 942 736 608
www.apartamentosnevandi.com
hotel@apartamentosnevandi.com
Chambre double de 41,04 € à 45,36 €, appartements pour 2
personnes de 59,40 € à 64,80 € (IVA inclus).
C’est une maison rurale simple, aux balcons de bois. Les chambres
sont propres et certaines possèdent de jolies vues. Les pensionnaires
seront ravis de profiter de la piscine et des bons cocidos du
restaurant. Si vous séjournez plus de quelques jours, optez pour les
appartements.

 HOSTAL RESTAURANTE REMOÑA
Près de la route principale
✆ +34 942 736 605
www.remoña.com
hostalremona@gmail.com
Chambre simple de 20 à 28 €, double de 35 à 45 €. Petit déjeuner
buffet 6 €.
Un hôtel-bar de construction récente. Environ 10 chambres très bien
tenues par une charmante famille. Egalement location
d'appartements.

 POSADA MAXIMO
Sur la route principale.
✆ +34 942 736 604
www.posadamaximo.com
info@posadamaximo.com
Chambre double de 40 € à 45 € (hors IVA), petit-déjeuner inclus.
On vous le concède, les chambres sont ascétiques, mais elles
conviennent parfaitement à l'atmosphère de simplicité qui règne dans
les environs. Cette posada est en plus tenue par un homme
extrêmement dynamique, qui tient également un restaurant et
organise des circuits en 4X4 pendant l'été.

FUENTE DÉ

http://www.apartamentosnevandi.com
mailto:hotel@apartamentosnevandi.com
http://www.remo�a.com
mailto:hostalremona@gmail.com
http://www.posadamaximo.com
mailto:info@posadamaximo.com


Point final de la route des Picos, à la source du Deva, et départ du
téléphérique menant au Mirador del Cable. Le site est entouré d’un
magnifique amphithéâtre montagneux, tronqué par le bloc en béton du
parador national.

Transports
 Bus. Compagnie Palomera (Tél 942 88 06 11). De Potes à Fuenté
Dé. Arrêt à côté du téléphérique. Service uniquement en été, du lundi
au vendredi, à 8h30 et 13h ; retour à 9h15 et 17h. Trajet de 50
minutes.

Hébergement
 CAMPING EL REDONDO

A côté du téléphérique
✆ +34 942 736 699
www.elredondopicosdeeuropa.com
Compter 18 € pour deux adultes et une tente.
Voici un petit camping tranquille, où vous pourrez profiter de la
quiétude de la montagne. Pas de grandes caravanes, ni de groupes,
une adresse pour les petites familles ou les couples.

 PARADOR DE FUENTE DÉ
Carretera FUENTE DE
✆ +34 942 736 651
www.parador.es
fuentede@parador.es
Fermé du 19 décembre au 3 février. Chambre double de 104 € à 127
€. Petit déjeuner 15 €.
A l'inverse des paradores habituels, cet hôtel n'a rien d'historique, ni
de beau d'ailleurs, toutefois il propose un service de qualité (3-étoiles),
ainsi qu'un restaurant de cuisine traditionnelle, le tout au pied du
téléphérique.

 REFUGE DE ALIVA
Situé à 1 667 m d’altitude
✆ +34 942 730 999, +34 942 736 610
Fermé d’octobre à juin. Chambre simple 47,50 €, double 75,75 €,
triple 92,95 €, sextuple 131,30 €. Petit déjeuner 6,10 €. Menu 16,20 €.

http://www.elredondopicosdeeuropa.com
http://www.parador.es
mailto:fuentede@parador.es


Des chambres fonctionnelles et un restaurant de cuisine régionale
montañesa, à 2 000 m d’altitude. La base est parfaite pour des
excursions dans les Pics d’Europe. Les clients ont droit à une remise
sur le billet du téléphérique.

Loisirs
 RESERVA NACIONAL DE LOS PICOS DE EUROPA (MONT

NARANJO DE BULNES)
Cette balade s’adresse, pour certaines parties, à des randonneurs
équipés et avertis des dangers de la montagne, les itinéraires pouvant
se révéler difficiles, voire dangereux. Mieux vaut donc s’adresser à un
office du tourisme de la région ou aux différents centres
d’interprétation de Fuente Dé avant de s’engager dans l’aventure. De
nombreux itinéraires existent, bien entendu, tous ou presque ayant
pour but le mythique mont Naranjo de Bulnes (2 519 m) au cœur de la
réserve naturelle, très fréquenté par les randonneurs et les grimpeurs.
Le principal chemin lie les étapes suivantes : Espinama, Sotres,
Bulnes, Naranjo de Bulnes et Fuente Dé.

 TÉLÉPHÉRIQUE DE FUENTE DÉ
✆ +34 942 736 610
www.cantur.com
fuentede@cantur.com
Départ toutes les 5 minutes de 10h à 18h en hiver, et de 9h à 20h en
été. Venez de préférence avant 15h, sinon 3 heures d’attente. Tarif
adultes 9 € l’aller ou 15 € l’aller-retour, enfants 3 € l’aller ou 5 € l’aller-
retour.
Le téléphérique vous élève de 1 070 m à 1 900 m en 4 minutes : le
balcon, installé sur un précipice, offre un magnifique panorama sur
toute la vallée du Deva. Sujets au vertige, vous avez un défi à
relever !
 De là, départ de plusieurs chemins de randonnée : le plus
pratiqué est celui qui mène jusqu’au refuge d’Aliva à 4 km, praticable
tranquillement en 4 heures. Prévoyez de bonnes chaussures pour
marcher sur les chemins pierreux. Au refuge, pause apéro (le
vermouth) ; on peut également y manger.

http://www.cantur.com
mailto:fuentede@cantur.com


LES ASTURIES

Les Asturies - Asturias
Située au nord de l’Espagne, la région des Asturies est entourée, à
l’est, par la Cantabrie, au sud, par la Castille-et-León et, à l’ouest, par
la Galice. Région au climat tempéré et humide, elle présente aussi
bien un paysage vert de montagne qu’un paysage maritime. D’une
superficie de 10 604 km2, le territoire asturien compte 1 085 289
habitants, dont 226 033 vivent dans la capitale Oviedo. L’origine du
nom « Asturies » viendrait de celui de la rivière Astura ou Asturis,
appelée aujourd’hui Esla. Les Asturiens, alliés aux Cantabres, ont
résisté, retranchés dans leurs montagnes, aux légions romaines. Au
VIIIe siècle, Don Pelayo, à la tête d’une petite armée, infligea, à
Covadonga, la première défaite aux Arabes et donna le premier signal
de la Reconquête. Le royaume des Asturies naît avec cette victoire,
entraînant, quelques siècles plus tard, la naissance du royaume de
Castille. Fin du XIXe siècle-début du XXe, de nombreux Asturiens
s’exilent en Amérique latine pour trouver du travail. Ceux qui sont
revenus riches ont construit de splendides demeures dans toute la
région, que l’on a appelé casa de Indianos. Au cours de votre voyage,
vous croiserez certainement ces témoignages d’une histoire
asturienne très métissée.
Autre caractéristique des Asturies : les pommiers, livrant la boisson
régionale par excellence, le cidre, que l’on verse en levant très haut la
bouteille (escanciar). Ici on dit : « Si à cause de la pomme, nous
avons perdu le paradis, grâce au cidre, nous y reviendrons ».
L’illusion du paradis sera complète si le cidre en question
accompagne une caldereta (poissons de roche et crustacés cuits à
l’étouffée) ou une mariscada, grande variété de crustacés comme la
ñocia (crabe tourteau), le centollo (araignée de mer), les andariques
(crabes étrillés), les oricios (oursins) ou les percebes (anatifes ou
pouces-pieds), à l’aspect fort peu engageant mais dont on raffole



dans toute l’Espagne verte. Les Asturiens ont la réputation d’être
ilambiónes, c’est-à-dire gourmands.
Une gastronomie épatante, des paysages splendides, des villes et
villages riches d’histoire, les Asturies sont une destination à part
entière, où chacun peut trouver son intérêt. L’unique difficulté réside
dans la grande variété des activités !
 Principauté. La Communauté mono-provinciale autonome des
Asturies est une principauté. Institué en 1388, le titre de prince des
Asturies est donné en Espagne au fils du roi, héritier direct de la
couronne. Le premier à le porter fut Enrique, fils de Jean Ier de
Castille. Felipe de Bourbon, prince héritier de la couronne d’Espagne,
porte actuellement le titre de prince des Asturies, et sa femme, Letizia
Ortiz, celui de princesse des Asturies. Le prince remet chaque année
le prix « Prince des Asturies », récompensant des personnalités
choisies pour leur rayonnement dans le domaine scientifique, culturel,
social ou humain.

Les immanquables des Asturies
 Siroter du cidre (pas un verre mais une bouteille), selon les
règles de l’art, dans une cidrerie typique.
 Découvrir Gijón la maritime et sa rivale Oviedo l'historique.
 Partir à la conquête des Pics d'Europe, fabuleuses chaînes
de montagnes du nord de l'Espagne.
 S’émerveiller devant des paysages ponctués d’hórreos.
 Sillonner les ruelles pentues du village de Cudillero.
 Dormir dans une casona de Indianos à Colombres ou
Villaviciosa et partir à la découverte des Amériques.
 Aller en pèlerinage à Covadonga et relire l’histoire des rois
d’Espagne.

L'arrivée aux Asturies
Avion



 AÉROPORT DES ASTURIES
GIJON
✆ +34 985 127 500, +34 913 211 000
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
Situé à 40 km de Gijon et 47 km d'Oviedo. Accès par l'A-8.
L'aéroport est desservi par les bus Alsa, arrêt à Gijon : Calle Magnus
Blikstad, 1.
 Pour plus d'informations sur les horaires, reportez vous à :
www.alsa.es

Train
Les entreprises Feve (www.feve.es) et Renfe (www.renfe.es)
desservent toutes les Asturies et relient la région au reste de
l'Espagne.

Bus
Alsa (www.alsa.es) est la principale compagnie de bus, qui dessert
toute la région. D'autres compagnies locales fonctionnent dans
chaque zone.

Voiture
D'est en ouest, la N-634 traverse la région en provenance du Pays
Basque et de la Cantabrie ; de l'ouest la N-634 venant de Galice et,
du sud, la N-630 et l'autoroute A-66 provenant de Castille.

Pratique
Pour tout savoir sur la région des Asturies, consultez le site de l'office
de tourisme régional www.infoasturias.es

Fiche technique
 Superficie : 10 604 km2.
 Population : 1 085 289 (INE 2009).
 Densité : 101,87 hab./km2.

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es


 Capitale administrative : Oviedo.
 Autres villes importantes : Gijón, Avilés.
 Statut d’autonomie : 1982, Communauté autonome.
 Organismes autonomes : Gobierno del Principado de
Asturias (ou Junta general del Principado de Asturias)
composé de consejerias (ministres), Parlamento de Asturias,
le président élu par le Parlement.
 Langues : le castillan et l’asturien (loi 1/1998 du 23 mars sur
l'usage et la promotion du bable/asturien).
 Découpage administratif : une province, 78 communes.
 Festivités : San Mateo (21 septembre, les festivités durent
10 jours et se terminent par la procession du Christ des
Chaînes), San Xuan (Saint Jean) en juin à Gijón.

LA COSTA VERDE
La côte asturienne s’étend sur 345 km, offrant une variété de
paysages sublimes, sauvages et urbains. Criques, falaises, plages,
sites préhistoriques, ports de pêche, villes d'Indianos, mais aussi
Gijón, deuxième ville de la province, et Avilés, tout concourt à la
richesse des découvertes. La côte asturienne est connue comme la
Costa Verde, car si le bleu-vert de la mer Cantabrique prédomine à
l’horizon, c’est bien le vert de ses campagnes omniprésentes qui
caractérise le nord de la province.

À lire
 Leopoldo Alas Clarin (1852-1901). Il a été critique littéraire
et professeur de droit, mais c’est La Régente, un roman où il
analyse la vie sociale d’une petite ville provinciale, qui l’a
rendu célèbre. Une courte nouvelle, Doña Berta, exprime
admirablement la nostalgie que gardent les Asturiens de leur
terre : « Le vert tendre et le gris mélancolique de cette
merveilleuse Asturies ».



COLOMBRES
C’est la porte d’entrée, par l’est, des Asturies. On appréciera la Casa
Quinta Guadalupe, un magnifique bâtiment typique de l’architecture
« Indiana », qui abrite les archives des « Indianos » (émigrants qui ont
fait fortune en Amérique). Colombres séduira avant tout les amateurs
d'histoire, avec son passé indiano, mais également sa grotte
préhistorique.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Edificio Antigua Herrería, Carretera Colombres - Bustio
✆ +34 985 412 321
www.ayuntamientoderibadedeva.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 15h.
En été, un autre bureau ouvre à Colombres, Plaza Manuel Ibanez.

Hébergement
 LA CASONA DE VILLANUEVA

Villanueva de Colombres
Ribadedeva
✆ +34 985 412 590
www.lacasonadevillanueva.com
info@lacasonadevillanueva.com
Chambre double de 59 à 107 € (IVA inclus), en fonction de la taille
des chambres et de la période. Petit déjeuner 5,50 €. Fermé du 1er au
15 janvier. Wi-fi gratuit, bibliothèque.
Cette demeure de style baroque, construite au XVIIIe siècle, abrite 7
charmantes chambres, au mobilier antique. Trois salons, dont un avec
cheminée, permettent de profiter pleinement du calme qui règne dans
les environs. Le petit jardin s'apprécie tout autant en été.

 HÔTEL QUINTA VILLANUEVA
Villanueva de Colombres
Ribadedeva
✆ +34 985 412 804
www.quintadevillanueva.com
hotel@quintadevillanueva.com

http://www.ayuntamientoderibadedeva.es
http://www.lacasonadevillanueva.com
mailto:info@lacasonadevillanueva.com
http://www.quintadevillanueva.com
mailto:hotel@quintadevillanueva.com


Ouvert de fin mars au 15 octobre.Chambre double de 77 € à 124 €
(hors IVA), petit déjeuner compris. Wi-fi gratuit.
L’hôtel 3-étoiles est situé dans une « casona de Indianos » (maison
seigneuriale appartenant à des locaux ayant fait fortune en Amérique),
construite en 1908, entre la montagne del Cuera et la mer
Cantabrique. L’architecture est caractéristique de la période : escalier
impressionnant, balcons et miradors en pierre, fresques… 20
chambres de style colonial rappellent la splendeur du passé. Calme et
tranquille, cet endroit est idéal pour découvrir la région et son esprit.

Points d’intérêt
 BUFÓNES

Les bufónes sont des crevasses et cheminées creusées dans la roche
sous l’effet de l’érosion. La mer s’y engouffre avec violence, créant un
appel d’air et, à la surface, le spectacle est grandiose. L’eau marine
est pulvérisée à quelque 20 mètres de hauteur, ce qui donne lieu à
des sortes de geysers. On les appelle « bufónes », en raison du bruit
violent ainsi émis. Ces formations géologiques sont particulières à la
région. Pour les apercevoir, l’automne et l’hiver sont les saisons les
plus indiquées, quand la mer est agitée.
Ces monuments naturels sont situés dans des espaces protégés :
Bufón de Santiuste, près de la plage de la Franca, entre Buelna et
l’embouchure du río Cabra ; suivre la N-634 ; Bufónes de Arenilas,
entre Puertas et Vidiago ; suivre la N-634.

 FONDATION ARCHIVOS DE INDIANOS
Casa Quinta Guadalupe
✆ +34 985 412 005
www.archivodeindianos.es
info@archivodeindianos.es
Ouvert de juin à septembre, du mardi au dimanche, de 11h à 14h et
de 17h à 20h ; d’octobre à mai, du mardi au samedi, de 10h à 14h et
de 16h à 19h, le dimanche de 10h à 14h. Entrée 3,50 €, enfants 1,50
€.
La demeure, construite par Íñigo Noriega Laso en 1906, est un
exemple de l’architecture « indiana ». Le musée de l’Emigration
retrace le voyage de ces hommes asturiens, partis par milliers pour
des raisons économiques ou politiques, aux Amériques.

http://www.archivodeindianos.es
mailto:info@archivodeindianos.es


On y expose documents, billets des compagnies maritimes ainsi que
des images de naufrages et des photographies d’exilés. L'occasion
d'explorer une part de l'histoire espagnole assez méconnue en
France, bien que très présente encore aujourd'hui aux Asturies, tout
en visitant un superbe bâtiment.

 GROTTE EL PINDAL
✆ +34 608 175 284
Suivre la N-634 de Colombres, puis la RA-1 vers Pimiango, à 3 km.
Ouvert du mercredi au dimanche de 10h à 14h et 15h15 à 16h15.
Attention, les visites sont limitées à 6 passages de 20 personnes par
jour, il est donc préférable de réserver. Entrée 3 €, tarif réduit 1,50 €.
Ouverte au public depuis sa découverte en 1908, cette grotte abrite
une trentaine de fresques d’animaux, dont seules quelques-unes sont
montrées au public. Celle du grand buffle mérite à elle seule la visite.

 IDOLE DE PEÑA TU
PUERTAS DE VIDIAGO
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 14h et de 16h30 à 19h45,
dimanche de 10h45 à 14h30 ; entrée 2 €.
12 km avant Llanes, au niveau de Puertas de Vidiago, on pourra
visiter le site de Penã Tú, un monument datant du Paléolithique, taillé
dans le roc. Pour y accéder, il faut s’engager dans le sentier qui
indique le site et marcher 600 m dans les sous-bois humides. On
arrive bientôt à un imposant bloc rocheux sur lequel l’homme des
cavernes a gravé un visage, entouré de collines verdoyantes sur fond
d’horizon outremer. Ce bloc représentant l’idole mais également des
peintures anthropomorphiques a peut-être été un lieu de culte ou un
monument funéraire. Le site est également caractérisé par la
présence de nombreux tumuli. Un centre d’interprétation se trouve au
départ du chemin.

LLANES
Llanes est une ville portuaire sympathique et animée, où l'on alterne
facilement culture et plaisir. Le quartier sur la rive gauche de la rivière
est protégé par des murailles et un fossé où s’ouvraient, autrefois,
quatre portes. Au cœur de celui-ci, se dresse la basilique Santa
María, de style gothique. A voir également, la Casa de Cercau, de



style Renaissance, et le Palacio Posada Herrera, à la façade baroque,
transformé en Maison de la culture. C’est ici, rive gauche, qu’était
installée la classe sociale la plus aisée de Llanes. Mineurs et paysans
vivaient sur l’autre rive, sans la protection des murailles. Au XIXe

siècle, au retour des Indianos, une zone résidentielle se créa dans le
quartier de la Concepción, où l’on peut encore admirer une série de
maisons indiennes et modernistes. La côte est devenue le refuge du
tourisme de masse, qui se concentre aux alentours de Llanes. Ce
petit port de pêche, d’environ 14 000 âmes, se transforme chaque été
en épicentre de la movida du Nord et accueille, comme il le peut, dans
ses bars et discothèques, plus de 100 000 jeunes survoltés.Toutefois,
hors saison, c'est un agréable point de chute, non loin des Picos de
Europa et proche de nombreuses plages de sable.

Transports
Train
 GARE FEVE

Alonso Vega
✆ +34 985 40 01 24
www.feve.es
info@feve.es
Trains à destination d’Oviedo.

Bus
 GARE ROUTIÈRE ALSA

Cueto Alto
✆ +34 985 402 485
La compagnie Alsa dessert les villes de Bilbao (3 heures de trajet, 13
€), Saint-Sébastien (4 heures de trajet, 19 €), Oviedo (1 heure 30 de
trajet, 9,10 €), Santander (2 heures de trajet, 6,11 €), mais aussi
Cangas de Onis, Covadonga, Lagos, Ruta del Cares et Piraguas.

Voiture
La A-8 dessert Llanes ainsi que les villes d’Oviedo et Gijón.

Taxi
 RADIO TAXI

C/ Marqués de Canillejas

http://www.feve.es
mailto:info@feve.es


✆ +34 985 417 131

Pratique
 BANQUE SANTANDER CENTRO HISPANO

Calle Nemesio Sobrino, 24
✆ +34 985 400 654
www.santander.com

 FARMACIA LLANO
Mercaderes, 3
✆ +34 985 400 060

 GUARDIA CIVIL
Calle La Galea
✆ +34 985 400 070

 INTERNET CAFE TRAVELLING
Genaro Riestra, 2
✆ +34 985 401 983

 OFFICE DU TOURISME
Calle Alfonso IX
✆ +34 985 400 164
www.llanes.com
turismo@ayuntamientodellanes.com
A l'intérieur de la tour médiévale
Ouvert tous les jours, en été, de 10h à 14h et de 17h à 21h ; en hiver,
du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 18h30, le dimanche de
10h à 14h.

 POLICE LOCALE
Calle Alfonso IX
✆ +34 985 401 887

 POSTE
Calle Pidal
✆ +34 985 401 114
Ouvert de 8h30 à 14h30 du lundi au vendredi et de 9h30 à 13h le
samedi.

 ZONE WI-FI

http://www.santander.com
http://www.llanes.com
mailto:turismo@ayuntamientodellanes.com


Indiquée dans Llanes, une zone Wi-fi en libre accès au cœur de la
ville. Suivez les panneaux !

Hébergement
Llanes compte une offre d'hébergement réjouissante, pour toutes les
bourses.

Bien et pas cher
 AUBERGE DE JEUNESSE

Calle Celso Amieva, 7
✆ +34 985 400 770
Ouvert toute l’année. 12 €/personne, IVA inclus, petit déjeuner
compris. Possibilité de pension complète. Carte REAJ ou TYHF
exigée. Parking.
40 chambres doubles, sommaires mais vraiment bon marché, qui ont
le mérite d'être situées en centre-ville.

 CAMPING PALACIO DE GARAÑA
Garaña de Pria
✆ +34 985 410 075
www.campingpalacio.com
info@campingpalacio.com
Compter 12 € pour un adulte avec l’emplacement. Ouvert du 9 juin au
16 septembre. Supermarché.
Ce camping de 150 parcelles possède d'excellentes installations.
Toutefois, il s'avère un peu loin de Llanes. A préférer si l'on compte
également visiter les environs.

 CAMPING PLAYA DE TROENZEO
Carretera Celorio, à Barro
✆ +34 985 401 672
www.campingtroenzo.com
info@campingtroenzo.com
Ouvert du 14 mars au 16 décembre. Compter 10 € par adulte, avec
l'emplacement. Supermarché.
Bien ombragé et entretenu avec soin, ce camping se trouve à 5 km de
Llanes et a un accès direct à la plage de Troenzo.

Confort ou charme

http://www.campingpalacio.com
mailto:info@campingpalacio.com
http://www.campingtroenzo.com
mailto:info@campingtroenzo.com


 ARPA DE HIERBA
Barrio La Pereda

✆ +34 985 403 456
www.arpadehierba.com
info@arpadehierba.com
A 3 km de Llanes
Chambre double de 82 € à 122 € (IVA inclus), petit déjeuner compris.
Parking et Internet gratuit.
Patricia, qui parle couramment français, et Luis vous accueillent
chaleureusement dans leur charmant hôtel rural. Avec ses vues
imprenables sur les Pics d'Europe, la décoration discrète et distinguée
des chambres et son atmosphère feutrée, l'établissemment jouit d'une
classe indéniable. Le paisible jardin et le délicieux petit déjeuner à
prendre dans un lumineux salon ajoutent encore au plaisir du séjour. 

 EL HABANA - HÔTEL DE CAMPO
Barrio La Pereda

✆ +34 985 402 526
www.elhabana.net
hotel@elhabana.net
A 3 km de Llanes
Chambre double de 85 € à 123 €, double supérieure de 95 € à 133 €
(IVA inclus). Petit déjeuner 8,50 €. Dîner 24 €. Possibilité de demi-
pension, 27 €. Parking et wi-fi gratuit. Menu 23 €.
Distingué, original, paisible, El Habana est un lieu à part. Ses
chambres aux couleurs bigarrées, son sublime jardin botanique de 17
000 m², son salon avec cheminée, où crépite un feu en hiver, son
immense piscine, incontestable atout estival... El Habana a tout. Sirio
et Maria Eugenia, les propriétaires, s'en sont assurés. Ils excellent
dans l'art de l'hôtellerie, comme dans celui de la restauration, avec
leur restaurant associé, où l'on sert tapas et menus plus élaborés. A
découvrir sans plus tarder.

 HOTEL SABLON’S
Playa del Sablón, 1
✆ +34 985 400 787
www.hotelsablon.com
info@hotelvsvicente.com

http://www.arpadehierba.com
mailto:info@arpadehierba.com
http://www.elhabana.net
mailto:hotel@elhabana.net
http://www.hotelsablon.com
mailto:info@hotelvsvicente.com


Chambre double de 72 à 118 € (hors IVA). Petit déjeuner 8 €. Parking
5 €/jour, wi-fi gratuit.
Idéalement situé sur la plage et à quelques mètres du centre
historique, cet hôtel vous réserve un accueil chaleureux. Son grand
atout : ses vues grandioses sur la mer, dont jouissent la plupart des
chambres.

Restaurants
 CASA POLI

Puertas de Vidiago
✆ 985 41 12 17
www.casapoli.es
A 8 km de Llanes, dans le village de Vidiago.
Ouvert tous les jours sauf le dimanche.
Ce petit restaurant, recommandé par les locaux, propose une cuisine
asturienne savoureuse, dans un décor intime.

 CIDRERIE LA CASONA
Calle Mayor, 26
✆ +34 985 400 958
Fermé le mercredi et en février. Comptez 20 €.
Petits calamars au cidre, oignons farcis et tapas en tous genres vous
attendent sur les grandes tables en bois de cette cidrerie chaleureuse
et authentique. Pour un repas pas cher et local.

 RESTAURANT LA MARINA
Calle El Muelle
✆ +34 985 400 012
www.marisquerialamarina.es
Ouvert de la Semaine sainte au 7 décembre, au printemps et à
l'automne, seulement le week-end. Compter 25 €.
Un restaurant de poisson et crustacés, en forme de bateau de pêche,
situé le long du port... La Marina peut difficilement faire plus logique...
et plus frais.

 RESTAURANT MIRADOR DE TORO
Avenida de Toro
✆ +34 985 400 882
Fermé le lundi, et en janvier. Compter 30/40 €.

http://www.casapoli.es
http://www.marisquerialamarina.es


Poissons et fruits de mer sont ici accomodés avec passion et talent.
Pour une soirée gastronomique, dans un cadre un peu plus distingué
que celui des cidreries locales, le Mirador de Toro est LE restaurant
de Llanes.

 SIDRERIA EL RUBIU
Sur la N-634 à Vidiago
✆ +34 985 411 418
www.sidreriacasaelrubiu.com
Ouvert du mardi au samedi, midi et soir.
Un peu plus loin, dans Vidiago, la cidrerie El Rubiu est une autre
adresse, dont les desserts maison et les tapas variées sauront vous
mettre l'eau à la bouche.

Points d’intérêt
La vieille ville de Llanes est entourée de murailles médiévales,
trouées de quatre portes. Le donjon (torreón) abrite aujourd’hui l’office
du tourisme. De là, vous arrivez directement à la plaza de Cristo Rey,
où se trouve la basilique gothique Santa María del Conceyu (visite de
11h à 13h et de 17h à 20h), qui a gardé une porte romane. Sur le port,
les Cubos de la memoria, de l’artiste basque Augustín Ibarrola,
donnent une touche moderne à la ville. Le Paseo de San Pedro est
une promenade aménagée le long des falaises, d’où le spectacle sur
la ville et la mer est fabuleux.

Dans les environs
Faites un détour par l'adorbale village d'Andrin, et sa superbe plage,
situé à 6 km de Llanes.

 MUSÉE ETHNOGRAPHIQUE DES ASTURIES ORIENTALES
Barriu Llacín, Porrúa
✆ +34 985 402 547
www.porrua.net
museo@porrua.net
A 6km de Llanes
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 13h30 et de 17h à 19h, les
dimanches et fêtes de 12h à 14h ; de juin à mi-septembre, du lundi au
samedi de 11h à 13h30 et de 17h à 20h, les dimanches et fêtes de
12h à 14h et de 17h à 20h. Entrée libre.

http://www.sidreriacasaelrubiu.com
http://www.porrua.net
mailto:museo@porrua.net


Inauguré en 2000, ce musée reconstitue un village rural sur 400 m²,
en exposant les habitations, mais aussi les outils pour la fabrication du
cidre, du fromage, des textiles, mettant ainsi la région de Llanes en
avant sur le plan des artisanats locaux.
 Sur le même thème, vous pouvez visiter le Centre régional
d'artisanat et d'arts plastiques, situé au village de Poo, à 6 km de
Llanes. Plus d'infos sur www.centrodeartesania.com

RIBADESELLA
A 28 km de Llanes, à l’embouchure de la rivière Sella, Ribadesella est
connue pour être le point final de la descente de la rivière en canoë.
Le pont, qui signale l’arrivée de la course, divise la ville en deux, la
vieille ville se regroupant autour du port et la nouvelle s’étendant
jusqu’à la plage Santa Marina. La descente du Sella, qui a lieu le
premier samedi du mois d’août, s’accompagne d’une grande fête. Le
vieux port de Ribadesella a tout le charme requis pour une escale
culinaire, au soleil. Des douzaines de petits bars et restaurants du
vieux quartier aux rues semi-piétonnes, juste derrière le port, servent
une bonne cuisine peu chère et, surtout, tous les produits de la mer
frais, pêchés de la nuit même.

Transports
Bus et train
 GARE FERROVIAIRE FEVE

Calle Estación
RIBADESELLA
✆ +34 985 860 518
www.feve.es
info@feve.es
A l’entrée de la ville. Connexion avec Oviedo et Santander.

 GARE ROUTIERE
Palacio Valdés
RIBADESELLA
✆ +34 985 861 303
A l’entrée de la ville, on ne peut la manquer. Les bus Alsa desservent
Oviedo, Gijón et de nombreuses villes des Asturies.

http://www.feve.es
mailto:info@feve.es


Voiture
Depuis Oviedo, prendre l’autoroute A-8 puis la sortie Ribadesella 333
ouest (possibilité d’y accéder par la N-634). Depuis Santander,
prendre l’autoroute A-8 et la sortie 326.

Pratique
 BANQUE HERRERO

Plaza Nueva
RIBADESELLA
✆ +34 985 860 065
www.bancoherrero.es

 CENTRE DE SANTÉ
Paseo Vencedores del Sella
RIBADESELLA
✆ +34 985 857 440

 OFFICE DU TOURISME
Paseo de la Princesa Letizia
RIBADESELLA
✆ +34 985 860 038
Fax : +34 985 860 351
www.ribadesella.es
info@ribadesella.es
Ouvert de juillet à septembre de 10h à 21h ; le reste de l’année, du
mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 18h30, le dimanche de 11h
à 14h.

 PHARMACIE LA PLAYA
Calle El Pico, 8
RIBADESELLA
✆ +34 985 860 958
www.farmaciaplaya.com
info@farmaciaplaya.com

 POLICE LOCALE
RIBADESELLA
✆ +34 985 858 022, +34 619 769 576

Hébergement

http://www.bancoherrero.es
http://www.ribadesella.es
mailto:info@ribadesella.es
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 CAMPING RIBADESELLA
A Sebreño
RIBADESELLA
✆ +34 985 858 293
www.camping-ribadesella.com
camping.reservas@fade.es
A 1 km de Ribadesella. Bungalow de 74,90 à 112,35 €. Compter 17 €
pour deux adultes et une tente.
Un camping très bien aménagé, doté d'une superbe piscine, avec vue
sur la mer. Coucher de soleil paradisiaque en vue...

 CASA DE ALDEA LA XANA
A Pando

RIBADESELLA
✆ +34 985 858 283, +34 619 171 564
www.toprural.com/laxana
Chambre double de 49 à 64 €. Petit déjeuner 5 €. Wi-fi et parking.
Cette maison de pierre bordée d'hortensias vous réserve un
sympathique séjour dans la région. Les chambres sont tranquilles,
discrètement décorées, et les aimables propriétaires sont toujours
disponibles. Une adresse fortement recommandée.

 GRAN HÔTEL DEL SELLA****
Calle Ricado Cangas, 17
RIBADESELLA
✆ +34 985 860 150
www.granhoteldelsella.com
info@granhoteldelsella.com
Chambre double de 97 € à 141,50 € (supplément de 24 € pour les
chambres avec vue sur la mer) IVA inclus. Petit déjeuner 12,50 €.
Parking 12 €, dîner 30,50 €.
Voici un superbe hôtel qui mérite bien ses 4 étoiles. Tourné face à la
mer, il compte 76 chambres spacieuses, ainsi qu'une piscine d'eau de
mer et un spa. Le restaurant y est excellent.

 HÔTEL RIBADESELLA PLAYA
Calle Ricardo Cangas, 3
RIBADESELLA

http://www.camping-ribadesella.com
mailto:camping.reservas@fade.es
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✆ +34 985 860 715
www.hotelribadesellaplaya.com
info@hotelribadesellaplaya.com
Chambre double de 57 € à 116 € (IVA inclus), petit déjeuner 8 €.
Supplément vue sur mer 8/10 €. Fermé du 2 novembre au 1er mars
2010. Parking et wi-fi gratuits.
Cet hôtel, idéalement situé face à la mer, compte 17 chambres toutes
identiques. La décoration n'a rien d'exceptionnel, mais elle a le mérite
d'être récente. On apprécie le service soigné et attentionné.

Restaurants
Restaurants, bars et cafés peuplent les rues de Ribadesella. Pour une
halte rapide, prenez par exemple un cafe con bollo sur la terrasse du
Café Bergantin, Plaza de la Reina María Cristina, et profitez de cette
douceur de vivre...

 EL LLAGAR
Calle Manuel Caso de la Villa
RIBADESELLA
✆ +34 985 858 321
Une cidrerie dans la plus pure tradition asturienne, un peu désuète et
très odorante... Avec sa superbe vue sur la ria, elle a tout pour plaire,
du coup, on lui pardonne sa nourriture plutôt inégale.

 RESTAURANT LLANTARES DE MAR
Calle Gran Vía, 31
RIBADESELLA
✆ +34 985 861 509
www.llantaresdemar.es
Compter 20 € par plat.
Ce restaurant propose notamment une grande variété de riz cuisinés,
de la paella au riz noir. Mieux vaut être deux à déjeuner, car les parts
sont copieuses ! Le service est impeccable et la terrasse sur la rue
permet de profiter de l'agréable Ribadesella.

 RESTAURANT ROMPEOLAS
Calle Manuel Fernàndez Juncos, 11
RIBADESELLA
✆ +34 985 860 287

http://www.hotelribadesellaplaya.com
mailto:info@hotelribadesellaplaya.com
http://www.llantaresdemar.es


Ouvert tous les jours. Menu à 10 €.
Voici un excellent restaurant de fruits de mer, où les crevettes,
langoustines et autres bigorneaux sont servis dans un décor très
rustique. L'été, les gourmands seront ravis de profiter de la terrasse.

Points d’intérêt
Ribadesella se divise en deux parties bien distinctes : une vieille ville
aux rues piétonnes et, de l’autre côté du pont, une ville nouvelle et
résidentielle, dotée d'une longue plage.

Légendes asturiennes
Pour comprendre les Asturies, il faut se familiariser avec leurs
contes et légendes, dont les personnages sont représentatifs
des us et coutumes du monde rural.
Ainsi, le Sumicius est un lutin minuscule, pratiquement
invisible, vivant dans les fermes, et qui a le pouvoir de faire
disparaître les choses dont on a un besoin urgent, ou de les
faire changer de place. C’est le personnage le plus connu de
la mythologie asturienne, et vous l'avez peut-être déjà
rencontré... Le Culebre est le gardien des trésors ; le Pataricu
et l’Hombre del Sacu dévorent les enfants, surtout quand ils
sont cuits à feu doux ; le Nuberu est maître et seigneur du
tonnerre et des nuages. Ils sont accompagnés du faucheur,
du joueur de boules, de la vendeuse de châtaignes et de bien
d'autres encore...

 GROTTE DE TITO BUSTILLO
RIBADESELLA
✆ +34 902 190 508
Indiquée devant le long pont qui traverse l’estuaire du Sella en
arrivant dans la ville. Ouvert du 1er avril au 8 septembre, de 10h à
16h30, fermé lundi et mardi. Entrée 3 €, tarif réduit 1 €. Entrée libre le
mercredi. Réservation obligatoire, le nombre de visiteurs par jour étant
limité à 375. Les enfants de moins de 7 ans ne sont pas admis.
Découverte en 1968 et mondialement connue, la grotte est ornée de
précieuses fresques animalières d’époque magdalénienne, chevaux



et cervidés atteignant parfois 2 m. Attention à la longue file d’attente,
dès 8h du matin.

 QUARTIER DE SANTA MARINA
RIBADESELLA
La plage est magnifique, et les petits palais bourgeois du XIXe siècle
témoignent du glorieux passé de la station balnéaire de Ribadesella.

 VIEILLE VILLE
RIBADESELLA
Par la rue Infante, puis Lopez Muñiz, on arrive dans le quartier de
Portiellu, dont les maisons des grandes familles locales sont les plus
anciennes de la ville. On y verra le palais Prieto Cutre, du XVIe siècle,
qui abrite aujourd’hui la mairie ; la maison de la famille Ardines, avec
son blason ; la maison des Prieto-Collado, devenue la poste (correos)
; la tour de l’Atalaya… Ensuite, en empruntant le Camino de Guia, on
gagnera le mirador et sa chapelle, d’où un beau panorama se déploie
sur les environs. Enfin, en suivant le Paseo de la Grúa, on pourra voir
des panneaux qui expliquent, en espagnol, la mythologie asturienne.

Sports et loisirs
Plusieurs compagnies proposent des descentes en canoë de la rivière
Sella, pour tous les niveaux et tous les âges. En voici quelques-unes :

 FRONTERA VERDE
El Portazgo - Arriondas
RIBADESELLA
✆ +34 985 841 457, +34 616 187 977
www.fronteraverde.com
Au programme également spéléologie et randonnée.

 MONTANAS DEL NORTE
El Muelle, 26
RIBADESELLA
✆ +34 985 857 880, +34 985 841 035
www.montanasdelnorte.com
info@montanasdelnorte.com
Egalement spéléologie, escalade et cours de surf...
Autre adresse : Plaza del Canon, 2 - Arriondas

http://www.fronteraverde.com
http://www.montanasdelnorte.com
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 RANASELLA
Escuela Asturiana de Piraguismo - Finca la Fundicion de Coviella
Arriondas
RIBADESELLA
✆ +34 985 841 282, +34 661 970 883
www.piraguismo.com
eap@piraguismo.com
Egalement parapente, escalade et spéléologie...

LASTRES ET COLUNGA
De Ribadesella à Lastres, la route N-632, longue de 40 km, longe le
littoral cantabrique à travers une région demeurée intacte. Les
amateurs de panoramas dégagés ne manqueront pas le point de vue
offert par le mirador del Fito (à 7 km au-dessus de la nationale, au
niveau de Caravia). Situé comme en plein ciel, le mirador surplombe
les plages du littoral et les collines boisées, sur fond de Picos de
Europa. Le graffiti le dit : Dios está aquí (« Dieu est bien là »).
Quelques kilomètres plus loin, La Isla est une petite station de
villégiature avec une belle plage protégée. Son atmosphère
aristocratique contraste avec la fébrile activité déployée dans les
champs, en arrière-plan. Lastres est un ensemble historique, les pieds
dans l’eau de la mer Cantabrique, le dos appuyé contre la montagne,
la vue perdue au large. Aussi étonnant que cela puisse paraître,
Lastres ne possède presque aucune infrastructure touristique, il faut
donc aller à Colunga, situé à quelques kilomètres dans les terres,
pour trouver toutes les informations sur la zone.

Transports – Pratique
 Voiture. Par la N-632, on arrive à Colunga. Lastres se trouve à 4 km
(route AS-257).

 COMPAGNIE ALSA
www.alsa.es
La compagnie dessert Lastres et Colunga.

 OFFICE DU TOURISME A COLUNGA
Plaza de la Iglesia, s/n
✆ +34 985 852 200

http://www.piraguismo.com
mailto:eap@piraguismo.com
http://www.alsa.es


Fax : +34 985 852 200
www.colunga.es
info@colunga.es
Ouvert d’avril à septembre, du mercredi au dimanche de 10h à 14h et
de 16h à 20h ; le reste de l’année, du mardi au samedi de 12h à 14h
et de 15h30 à 17h30.

Hébergement-Restaurants
 EL CAFETIN

Calle Matemático Pedrayes
✆ +34 985 850 884
Compter 30 €.
Doté d'une terrasse avec vue, ce restaurant a déjà beaucoup de
charme. Et ce n'est pas tout, sa carte variée, ponctuée de mille
saveurs entre plats traditionnels et délices à picorer, vient à prix tout
doux. Ce qui n'est pas pour nous déplaire !

 CAMPING COSTA VERDE
Playa de la Griega
Colunga
✆ +34 985 856 373
Ouvert du 1er juin au 30 septembre. Compter 14,50 € pour deux
adultes et une tente. 2e catégorie.
En bordure de la longue plage de la Griega, qui s’étend sur 2 km. Les
installations comprennent une cuisine, des sanitaires, des jeux pour
enfants, un supermarché...

 HÔTEL-RESTAURANT CASA EUTIMIO
Calle San Antonio
✆ +34 985 850 012
www.casaeutimio.com
casaeutimio@fade.es
Chambre simple de 38 € à 64 €, double de 57 à 77 € (hors IVA). Petit
déjeuner 9,70 €. Menu complet 28 €.
Cet hôtel-restaurant à l'ancienne compte une dizaine de chambres à
la décoration typiquement asturienne.

 PALACIO DE VALLADOS***
Calle Pedro Villarta

http://www.colunga.es
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✆ +34 985 850 444
Fax : +34 985 850 517
www.netcom.es/vallados
Chambre double de 55 € à 85 € (IVA inclus), petit déjeuner 6,50 €.
Dormez dans un palace de rêve, construit au XVIIe siècle, avec vue
sur la mer Cantabrique. Avec ses 3-étoiles, le Palacio de Vallados en
met plein la vue, en particulier au 3e étage, dans les chambres
orientées vers l’est.

Manifestations
 Juillet : procession en bateau pour la fête du Carmen à Lastres.
 Août : fête champêtre en l’honneur de San Roque à Lastres.

Points d’intérêt
Dans Lastres, promenez-vous dans les ruelles en pente du quartier de
l’Horloge (del Reloj). Vous y rencontrerez la chapelle du Buen
Suceso, dotée d'un beau retable baroque polychrome. Du haut du
clocher de l’église Santa María de Sàbada, du XVIIIe siècle, on
domine tout le village. L’église conserve le Christ des agonisants, du
XVIIe siècle. Sur la falaise à l’ouest de Lastres, environ 60 m après la
jetée du port, on peut encore distinguer des traces de dinosaures,
présentes également sur la plage de la Griega, sur la rive droite de
l’estuaire. Pour les amateurs de randonnée, il existe tout un réseau de
chemins et de routes signalisés.

 MUSEO DEL JURASICO DE ASTURIAS (MUJA)
Rasa de San Telmo
près de la Playa de La Griega
✆ +34 902 306 000
www.museojurasicoasturias.com
info@museojurasicoasturias.com
Sur la route entre Colunga et Lastres
Ouvert en hiver, le week-end de 11h à 14h et de 16h à 19h ; en été,
tous les jours de 11h à 14h et de 16h à 19h. Entrée 6,60 €, tarif réduit
4,40 €. Gratuit pour les moins de 3 ans.
Un musée étonnant et passionnant, dans un spectaculaire bâtiment
en forme d’empreinte de dinosaure ! L’exposition, entièrement
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consacrée à ces gros reptiles vieux de 230 000 années, très complète
et didactique, ravira les enfants et les plus grands. La scène centrale
montre deux spécimens de 12 m de hauteur en plein exercice de
reproduction, ce qui change considérablement des vieux musées
d’histoire naturelle !

Dans les environs
A quelques kilomètres de Colunga, à Gobiendes, se trouve le Centre
d'interprétation de la Sierra del Sueve, ce très beau parc naturel, aux
allures de conte de fées. Arbres centenaires, montagnes entourées de
nuages, l'ambiance fantastique qui se dégage d'El Sueve est tantôt
fascinante, tantôt inquiétante. Plus de renseignements sur
www.sierradelsueve.es ou au centre, ouvert tous les jours en été et
uniquement le week-end le reste de l'année.

 ÉGLISE SAN SALVADOR DE PRIESCA
PRIESCA
Priesca est accessible depuis la N-632, en direction de Villaviciosa.
Ici, la balade nous mène au cœur des vertes et vallonnées prairies,
parsemées de petits hameaux. Un régal pour la vue. L’église San
Salvador, du IXe siècle, est la plus tardive des églises préromanes.
Conçue selon un plan basilical, elle possède trois nefs séparées par
un triple arc en brique. Ses voûtes sont ornées de fresques.

VILLAVICIOSA
Si ce bourg de 14 775 habitants, encaissé au fond de la ría (estuaire),
a pu conserver un si joli quartier historique, c’est, dit-on ici, parce qu’il
n’a pas de plage proche. L'ambiance de Villaviciosa est très
particulière ; au détour d'une façade blasonnée ou d'une maison
d'Indianos, on se croirait revenu à la fin du XIXe siècle, dans une
atmosphère de colonie. Les murs de la ville semblent imprégnés
d'histoire et, en effet, la ville se targue de son prestigieux passé
pendant la Renaissance. Carlos I séjournait régulièrement dans l’une
de ces demeures seigneuriales. Cette nostalgie d'une grandeur
passée se ressent fortement et Villaviciosa séduit par son charme de
ville devenue secondaire contre son gré.

Transports



 GARE ROUTIÈRE
Calle Sol, 22
✆ +34 902 422 242
Devant la Plaza Obdulio Fernàndez
Possible changement de lieu en 2011. Demander à l'office de
tourisme.
La compagnie Alsa dessert toutes les Asturies, et plusieurs villes en
Espagnes. Egalement compagnie Rafael, régionale.

 TAXI
Arrêt Calle Lealtad
✆ +34 985 890 603

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Plaza de Obdulio Fernández
Dans le Teatro Riera
✆ +34 985 891 759
www.lacomarcadelasidra.com
turismo@lacomarcadelasidra.com
Ouvert d'avril à septembre, du mercredi au dimanche de 10h30 à 14h
et de 16h à 19h ; le reste de l’année, du mardi au samedi de 12h à
14h et de 15h30 à 17h30.

Hébergement
 LA CASONA DE AMANDI

Calle San Juan, 6
Amandi
✆ +34 985 890 130, +34 609 585 987
www.lacasonadeamandi.com
info@lacasonadeamandi.com
A 1,5 km de Villaviciosa
Chambre simple de 60 € à 80 €, double de 70 € à 90 €, petit déjeuner
inclus.
La Casona de Amandi vous permet de vous imprégner de
l'atmosphère un peu surannée de Villaviciosa. Dans cette maison dite
d’Indianos, vous trouverez neuf chambres rénovées avec goût,

http://www.lacomarcadelasidra.com
mailto:turismo@lacomarcadelasidra.com
http://www.lacasonadeamandi.com
mailto:info@lacasonadeamandi.com


donnant sur un joli jardin, ponctué de tilleuls et glycines centenaires.
Ici, le temps s'arrête et il ne reste de place que pour la contemplation.

 HOSTAL - CAFE DEL SOL
Calle del Sol, 27

✆ +34 985 891 130
Chambre double environ 35 €.
Voilà une excellente adresse, bon marché et charmante, comme on
les aime. Les chambres de cette petite pension cultivent une
atmosphère rustique légère et sont d'une propreté irréprochable. Au
rez-de-chaussée, un petit café à la terrasse inondée de soleil – il porte
bien son nom – sert quelques plats goûteux et pas chers.

 HOTEL AVENIDA REAL
Calle Carmen, 10
✆ +34 985 892 047
Fax : +34 985 891 509
www.hotelavenidareal.com
info@hotelavenidareal.com
Chambre double de 55 à 80 €.
Avec seulement 2 étoiles, ce petit hôtel a pourtant tout d'un grand.
Chambres soigneusement décorées de tons chaleureux, literie
impeccable, grand confort (salles de bains en marbre et ascenseur),
c'est une des très bonnes adresses de Villaviciosa.

Restaurants
La Calle del Sol, tortueuse et variée, compte de nombreux
établissements, toutes gammes confondues. En plus, les terrasses y
sont légion. N'oubliez pas de goûter au cidre et aux compotes,
spécialités de Villaviciosa.

 CASA MILAGROS
Calle General Campomanes, 1
✆ +34 985 890 221
Fermé le lundi et du 15 septembre au 15 octobre. Menu du jour 8,50
€, à la carte 20 €.
Cidrerie très populaire toujours très animée où l’on peut boire du cidre
au comptoir accompagné de chorizos. Les plats du restaurant sont
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authentiquement asturiens. On pourra terminer le repas par un
excellent riz au lait maison.

 SIDREDRIA EL CONGRESO DE BENJAMIN
Plaza Ayuntamiento, 25
✆ +34 985 892 580
Ouvert tous les jours. Menu 15 € (paella, colin frit…).
Au menu : fruits de mer et poissons, cuisinés à l'asturienne et arrosés
de cidre. On apprécie moyennement l'ambiance cantine du grand
comedor un peu impersonnel, mais les plats sont vraiment excellents.
Une institution à Villaviciosa.

Points d’intérêt
Villaviciosa fait partie de la Comarca de la sidra, la « région du cidre ».
Ici, les cidreries se visitent, à l'instar des caves à vins en Rioja.
Découvrez par exemple Sidra Cortina, Sidra Mayador ou Sidra
Escanciador. Pour plus d'informations, demandez la liste Trasiegu à
l'office du tourisme.

 COLLECTION PERMANENTE « EL GAITERO »
Espuncia
Carretera
✆ +34 985 892 938
www.fundacioncardin.es
info@fundacioncardin.es
Prendre la N-632 en direction de Santander
Ouvert en juillet et août, du lundi au vendredi de 10h à 13h30 et de
16h à 18h30, le samedi de 10h à 13h30 ; le reste de l’année, sur
réservation. Entrée 1,50 €.
La collection retrace l'histoire de cette entreprise centenaire, à travers
des peintures, des photographies, des manuscrits antiques, des
publicités et des objets divers. La visite peut se compléter avec un
parcours guidé à travers les cidreries El Gaitero, à côté du musée.

 ÉGLISE SANTA MARÍA DE LA OLIVA
Calle Garcia Caveda
Ouvert de juin à septembre, du mardi au samedi de 11h à 13h et de
17h à 19h ; le reste de l'année, mardi et samedi de 11h à 13h.
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Eglise du XIIIe siècle, avec un beau portail romano-gothique, au cœur
de Villaviciosa.

 MONASTÈRE SAN SALVADOR DE VALDEDIOS
✆ +34 985 892 324
www.valdedios.org
A 10 km au sud, par la AS-113 direction Oviedo
Ouvert du mardi au dimanche, de mai à octobre de 11h30 à 13h30 et
de 16h30 à 18h30 ; de novembre à avril de 11h30 à 13h30 en
semaine et le week-end de 16h à 17h30. 1,50 € la visite complète.
Parmi les dépendances de ce monastère récemment rénové, se
trouvent une église cistercienne du XIIIe siècle et un beau cloître du
XVIIe siècle. Mais la pièce maîtresse de l’ensemble est un peu en
retrait, au milieu des prés : l’église San Salvador, du IXe siècle,
parfaite illustration de l’art préroman asturien, permet de s’initier à
cette architecture originale, principalement présente dans les environs
d’Oviedo.

 RÉSERVE NATURELLE PARTIELLE DE LA RIA DE
VILLAVICIOSA
Centre d’interprétation - Carretera Villaviciosa-El Puntal
✆ +34 687 483 378
www.riadevillaviciosa.org
riadevillaviciosa@sigma-sl.com
Ouvert tous les jours, du 15 mai au 15 octobre, de 11h à 14h et de
16h à 19h ; le reste de l’année, les week-ends et jours fériés, aux
mêmes horaires.
Cette région magnifique est dotée d’un centre d’interprétation qui vous
fournira des informations sur ses nombreuses richesses, dont la
faune, la flore et les marais… De Villaviciosa, prenez la petite route
qui longe la ría jusqu’à El Puntal à travers les pommeraies. On
voudrait se retourner à chaque instant pour admirer la vue sur
l’estuaire. La grande plage d’El Puntal, séparée de l’estuaire par un
muret, fournit une excellente occasion de s’arrêter. Non loin de là, on
parvient à la Playa de Rodiles, par une petite route sinueuse à travers
prés. A l’embouchure de l’estuaire de Villaviciosa, s'étend une grande
plage sauvage bordée d’eucalyptus.
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TAZONES
Tazones est un petit port de pêche aux ruelles escarpées. Quelques
maisons blanches, ornées de coquillages et de balcons couleur
turquoise, dégagent une fraîcheur bien maritime.

Hébergement
 HÔTEL IMPÉRIAL

San Miguel, 6
✆ +34 985 897 126, +34 628 505 374
www.hoteltazones.com
info@hoteltazones.com
Chambre double de 42 à 55 € (IVA inclus), petit déjeuner compris.
Un charmant hôtel aménagé dans une grande maison, non loin de la
plage et des barques colorées qui flottent dans le port. En grimpant
dans le village, on découvrira deux horreos (greniers en bois sur
pilotis). Demander les chambres face à la mer.

Point d’intérêt
 GÎTE RURAL ET ÉCOMUSÉE L'ASTURCON

Foncalada, 26
Aguero
✆ +34 985 999 001, +34 655 697 956
www.asturcon-museo.com
Situé à 6 km de Villaviciosa et/ou à 7 km de Tazones
Ecomusée ouvert d'avril à septembre le week-end de 12h à 14h et de
16h à 19h ; en juillet-août tous les jours de 12h à 14h et de 16h à 20h.
Le reste de l'année sur réservation. Chambre double environ 50 €.
Possibilité de louer le gîte entier.
Un gîte rural pas comme les autres avec plusieurs vocations. Tout
d’abord, ce sont des chambres douillettes, des studios ou un petit gîte
pour toute la famille où il est possible d’y faire sa cuisine. Ensuite,
c’est aussi un écomusée avec une exposition très intéressante sur la
région des Asturies et en particulier sur l’histoire de l’asturcón, le
mythique poney celte. Des animaux de race asturienne en voie
d’extinction sont en semi-liberté dans la ferme. Des promenades sont
organisées pour les enfants. Enfin, les propriétaires sont également
des artisans céramistes qui proposent des stages d’initiation à la
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poterie. Un lieu idéal pour vous installer une semaine afin de découvrir
la richesse des Asturies.

Dans les environs
Gijón n’est plus qu’à 30 km par la N-632. Une région champêtre
bordée de typiques hórreos (greniers en bois sur pilotis) et offrant, de
temps à autre, quelques échappées rafraîchissantes vers la mer. Plus
loin, d’autres plages sauvages : Playa de la Ñora et Peñarrubia
(nudiste).

 CAMPING DE PLAYA ESPAÑA
Playa España
Quintes
✆ +34 985 894 273
www.campingplayaespana.es
camping@campingplayaespana.es
Ouvert de mars à septembre. Compter 20 € pour deux adultes et une
tente.
Séjournez en bordure d'une très belle plage, dans ce grand camping,
doté d'une petite épicerie.

GIJÓN
Dynamique, jeune, maritime, la deuxième ville asturienne a ravi la
première place à Oviedo, grâce à sa superficie, à sa population de
280 534 habitants et à son caractère bien trempé. L’ancien petit port
de pêcheurs, aujourd’hui ville la plus active des Asturies et capitale de
la « Costa Verde », a pourtant été presque entièrement détruit à la fin
du XIVe siècle, à l’occasion des guerres impliquant la dynastie des
Trastamara. A partir du XVIe siècle, la ville a connu une importante
transformation avec la construction du bassin et des chantiers navals.
Enfin, au siècle dernier, le développement de l’industrie sidérurgique
et des bassins houillers a fait de son port, El Musel, le second port
industriel d’Espagne (après Bilbao). Certes, l’urbanisation croissante à
l’arrière de la ville n’est pas du meilleur effet, mais la croisette qui
borde la longue plage San Lorenzo, les multiples musées et, surtout,
le très vieux quartier de pêcheurs, accroché à la péninsule de
Cimadevilla, font de Gijón une cité maritime surprenante et
réjouissante, où il fait bon passer quelques jours.
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Transports

L'arrivée à Gijon
La A-66, AP-66 et N-630 relient Gijón avec le sud de l'Espagne,
jusqu'à Séville. La N-634, N-632, 1-8 et AP-8 relient Gijón d'ouest en
est. La A-63 et A-64 mènent à Oviedo.
 Parking : mieux vaut éviter le centre de Gijón pour se garer, sinon
utilisez l'un des nombreux parkings payants dans la vieille ville ou le
long du port. Vous pouvez aussi vous garer à l'extérieur, aux alentours
du Paseo Dr Flemming et venir à pied.

 AÉROPORT DES ASTURIES
✆ +34 985 127 500, +34 913 211 000
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
Situé à 40 km de Gijon et 47 km d'Oviedo. Accès par l'A-8.
L'aéroport est desservi par les bus Alsa, arrêt à Gijon : Calle Magnus
Blikstad, 1.
 Pour plus d'informations sur les horaires, reportez vous à :
www.alsa.es

 GARE FERROVIAIRE FEVE - RENFE
Plaza del Humedal à l'angle de la calle Pedro Duro
✆ +34 985 342 415, +34 902 100 818, +34 902 240 202
www.feve.es, www.feve.es
comunicacion@renfe.es
Cette gare dessert toutes les Asturies et les régions mitoyennes.

 GARE RENFE - JOVELLANOS
Avenida Juan Carlos I, 1
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Cette gare dessert tout le pays. C'est notamment d'ici que partent les
trains pour Madrid.

 GARE ROUTIÈRE
Magnus Blikstad, 1
✆ +34 985 342 711, +34 902 422 242

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es
http://www.feve.es
http://www.renfe.es
mailto:comunicacion@renfe.es
http://www.renfe.es
mailto:comunicacion@renfe.es


www.alsa.es
La compagnie ALSA dessert tout le nord de l'Espagne.
Liaisons avec Santander, León, Madrid, Saint-Jacques-de-
Compostelle, Bilbao…

 PORT DE GIJON
Administration
Claudio Alvargonzález, 32
✆ +34 985 179 600
www.puertogijon.es
sac@puertogijon.es
Les bureaux du service client se trouvent dans le port El Musel, à
l'ouest de la jetée centrale.
Des ferrys circulent tous les jours sauf le vendredi entre Gijon et
Saint-Nazaire. Durée du voyage 14h. Plus d'infos sur
www.gldatlantique.es Tél. 985 31 71 29

Se déplacer
 AUTOBUS URBAINS EMTUSA
✆ +34 985 181 080
www.gijon.es/emtusa
Ils fonctionnent de 6h20 à 23h. Compter 1,10 € le trajet.
Des bus nocturnes (BUHO), les vendredis et samedis soir et tous les
soirs en été, fonctionnent de 23h30 à 5h50. L’office du tourisme vous
donnera un plan des lignes de bus.

 AVIS
Plaza Nicanor Piñole
✆ +34 985 354 208
www.avis.es
cristina.garcia@avis.es

 HERTZ
Anselmo Cifuentes, 12
✆ +34 985 355 050
www.hertz.es

 NATIONAL ATESA
Calle Mieres, 3
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✆ +34 985 154 100
www.atesa.es

 RADIO TAXI GIJÓN
✆ +34 985 141 111
www.radiotaxigijon.com
rtg@radiotaxigijon.com

 RADIO TAXI VILLA DE JOVELLANOS
✆ +34 985 164 444

Pratique
 CYBERCAFE PILES6. CYBER

en bas
Calle Piles, 6
✆ +34 984 092 449
Ouvert tous les jours 24h/24, fermé le dimanche de 14h à 16h.
Français parlé.

 HÔPITAL DE CABUEÑES
Cabueñes
en direction de Villaviciosa
✆ +34 985 185 000

 OFFICE DU TOURISME
Puerto Deportivo
Espigón central de Fomento (C/ Rodríguez San Pedro)
✆ +34 902 013 500
www.gijon.info
infogijon@gijon.info
Ouvert tous les jours de 10h à 14h30 et de 16h30 à 19h30, de mai à
octobre de 10h à 20h, et jusqu'à 22h juillet-août.
L’office organise plusieurs visites guidées de la ville. Il fournit
également des guides pour vous accompagner dans vos excursions
dans la région. L'accueil est chaleureux et le service très efficace.
 En vente à l'office de tourisme : la Gijon Card. Pendant 1, 2 ou 3
jours (10 €, 12 € ou 15 €), elle vous permet d'accéder gratuitement à
tous les musées de la ville, au Jardin botanique, ainsi qu'à tous les
transports urbains. Elle vous donne également droit à des réductions
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dans divers commerces de Gijon ainsi que dans quelques sites des
Asturies. Un vrai plan futé.

 POLICE LOCALE
Calle Hermanos Felgueroso, à l'angle de la calle San Jose
✆ +34 985 181 100

 POSTE
Plaza del 6 de Agosto, à l'angle de la calle Los Moros
✆ +34 985 176 806
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.

Hébergement
En ville active et touristique, Gijón dispose d'une offre d'hébergement
conséquente et variée. Si vous avez un gros budget, vous pouvez
aussi opter pour l'une des superbes casonas situées dans les villages
alentour, demeures bourgeoises souvent entourées de beaux jardins,
où il fait bon se reposer.

Bien et pas cher
 AUBERGE DE JEUNESSE - PALACIO SAN ANDRES DE

CORNELLANA
Camino de los Caleros
✆ +34 985 160 673
www.alberguegijon.com
info@alberguegijon.com
Dortoir 15 €, petit déjeuner 2,70 €, dîner 7 €. IVA inclus. Possibilité de
pension complète. Cuisine ouverte si plus de 15 personnes.
Située dans un ancien palais du XVIIe siècle, réhabilité et rénové,
cette auberge de jeunesse compte une cinquantaine de lits, dans des
chambres individuelles ou des dortoirs de 4 à 18 places. Les
pensionnaires pourront profiter du grand jardin.

 CAMPING DEVA GIJON
Camino de la Pasadiella, 85
✆ +34 985 133 848
www.campingdeva-gijon.com
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A Deva (à 2,5 km de Gijon) mais le bus s’y arrête !
Ouvert toute l'année. Compter 15/20 € pour deux adultes et une tente.
Un camping bien tenu, avec 2 piscines, restaurant et ludothèque. 16
000 m² d'espace/loisir, barbecue, court de tennis, supermarché,
location de vélo et accueil de pèlerins de Saint-Jacques.

Confort ou charme
 HÔTEL ASTURIAS

Plaza Mayor, 11
✆ +34 985 350 600
www.hotelasturiasgijon.es
hotelasturias@fade.es
Chambre double de 50 € à 140 €, petit déjeuner compris (hors IVA).
Wi-fi gratuit. Restaurant.
Erigé en 1928 sur une somptueuse place, dominant le port et la plage
San Lorenzo, ce grand hôtel n’a plus rien à prouver, tant sa situation
est idéale. D’ailleurs, les chambres sont classiques, à l’exception de
quelques-unes plus dévergondées et munies de Jacuzzi. En 2010,
l’hôtel était en passe de devenir 4-étoiles.

 HOTEL GIJÓN
Calle Pedro Duro 6
✆ +34 985 356 036
www.hotelgijon.com
hotelgijon@hotelgijon.com
Chambre double de 57 à 90 € (hors IVA). Petit déjeuner 4 €. Wi-fi
gratuit, parking 12 €/jour.
A côté de la gare et à 20 m de la plage de Poniente, cet hôtel offre un
service soigné et cordial. Les équipements sont purement
fonctionnels, mais toutes les chambres doubles donnent sur l’extérieur
du bâtiment.

 HOTEL SANTA ROSA
Calle Santa Rosa, 4
✆ +34 985 091 919
www.bluehoteles.es
hotelsantarosa@bluehoteles.es
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Chambre double de 59 à 115 €, petit déjeuner compris, (IVA inclus).
Wi-fi gratuit, parking 11 €/jour. Cafétéria.
Au cœur de Gijón, dans une petite rue près du front de mer, cet hôtel
a ouvert ses portes en 2009. Il possède tous les équipements récents
et jouit d’une décoration épurée. On apprécie le service décontracté,
mais soigné, et l’atmosphère design de l’hôtel. Le Marquès San
Esteban, établissement jumeau avec le même niveau de service (3-
étoiles), se situe à deux pas de là, Calle Marquès San Esteban.

Luxe
 HÔTEL QUINTA DURO

Camino de las Quintas, 384
✆ +34 985 330 443
www.hotelquintaduro.com
info@hotelquintaduro.com
Chambre double de 96 € à 116 €, double supérieure de 110 € à 158 €
(IVA inclus), petit déjeuner compris. Wi-fi et parking gratuits. A 10
minutes en voiture du centre-ville, après le Jardin botanique.
Cette superbe maison de famille, transformée en hôtel de charme,
date de 1795 et compte onze chambres. Grandes fenêtres avec vue
sur le paisible jardin, tapis moelleux, lits à baldaquins, Quinta Duro
respire la noblesse et l’authenticité. Déambulez dans les couloirs au
parquet lustré, admirez les portraits de famille accrochés aux murs et
laissez-vous envahir par la nostalgie du lieu…

 PARADOR MOLINO VIEJO
Parque Isabel la Católica
✆ +34 985 370 511
www.parador.es
gijon@parador.es
Chambre double de 143 € à 155 € (IVA inclus). Petit déjeuner 15 €.
Menu 31 €.Internet et parking.
Cet hôtel, aménagé dans un ancien moulin, est un peu moins
impressionnant que d’autres Paradores d’Espagne. Toutefois, il vaut
pour son service et son confort irréprochables. Sans oublier sa
situation, dans le Parc Isabel la Catolica, au cœur de la ville et
pourtant préservé du tumulte. Le matin, on se réveille au son du
ruisseau, qui s’écoule toujours sous le moulin ; le soir, on s’attable

http://www.hotelquintaduro.com
mailto:info@hotelquintaduro.com
http://www.parador.es
mailto:gijon@parador.es


dans le grand comedor, habillé de poutres et de grosses colonnes en
pierre, où l’on propose une carte alléchante et traditionnelle.

Restaurants
L’office du tourisme propose une sélection de neuf restaurants dans
lesquels on peut déguster un menu « gourmet » pour 45 € (IVA
inclus), comprenant deux entrées, deux plats, un dessert et un vin
sélectionné. Certains restaurants que nous citons participent à cet
accord.

Bien et pas cher
 Pour un petit déjeuner, un casse-croûte ou un bon verre de vin,
rendez-vous aussi à l’angle des rues Santa Lucia et Santa Rosa, deux
petits cafés-bars se font face : Bahia et Sinatra. Les deux proposent
cafe y pintxo à 2,50 €, cave à vins fournie et wi-fi, en terrasse ou à
l’intérieur.

 CAFE BALTICO
Calle Jovellanos, 17
✆ +34 985 340 471
Fermé le samedi.
Dans ce café stylé et chaleureux, on s’accoude au comptoir ou à l’une
des tables hautes pour savourer un expresso divin, accompagné de
sobaos maison. On y va aussi pour grignoter des pintxos ou petit-
déjeuner, dans une ambiance décontractée et souriante.

 LA CASONA DE JOVELLANOS
Plazuela de Jovellanos, 1

Cimadevilla
✆ +34 985 342 024, +34 985 341 820
www.lacasonadejovellanos.com
hotel@lacasonadejovellanos.com
Menu à 10 €. Attention, l’IVA varie si vous êtes en terrasse ou à
l’intérieur !
Ce bistrot à l’ancienne, situé au rez-de-chaussée de l’hôtel du même
nom, est incontournable. A l’intérieur, on découvre un beau mobilier
des campagnes, d’anciens escaños (bancs-coffres avec table
escamotable), des fenêtres-vitraux et une touche archéologique : un
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pan de l’ancienne muraille romaine qui encerclait Cimadevilla. A
l’extérieur, on déjeune en terrasse, sur une placette au charme sans
pareil. Au menu : œufs brouillés aux cèpes, colin au cidre, flan aux
noisettes et casadielles (beignets régionaux). La carte est extensible,
à l’instar de l’appétit des heureux clients !

 LLAGAR DE SEGUNDO
Camino de las Quintas
Cabueñes
Ouvert de juin à septembre tous les jours, le reste de l’année du
vendredi au dimanche.
Difficile de faire plus local. Cette cidrerie sert une cuisine maison,
dans une ambiance familiale. Petits plats mijotés simples et roboratifs,
bouteilles de cidre, bien sûr, et surtout la spécialité de la maison : le
riz au lait. Pour un peu, on se croirait chez ses grands-parents…

Bonnes tables
 LA CARBAYERA

Camino de la Carbayera, 306
Granda
✆ +34 985 137 025
www.lacarbayera.com
Fermé le mercredi. Compter 25 €. A 3 km au sud de Gijón, en
direction de Pola de Siero. Parking.
Voici un grand restaurant familial, doté de plusieurs terrasses, de
terrains de jeux pour les enfants et d’une salle à manger extèrieure. A
découvrir : les spécialités : grillade (parrilla) de poisson et fruits de
mer, travers de porc (costillas). Goûtez aussi à la bouillabaisse locale
(caldereta asturiana) et au célèbre cassoulet (fabada). Attention, le
lieu est prix d’assaut le dimanche.

 CASA VICTOR
Calle del Carmen, 11
✆ +34 985 350 093
www.casavictor.com
Fermé le dimanche. Compter 20/30 € le plat, menu du jour 18 €.
Participant au « menu gourmet ».

http://www.lacarbayera.com
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Un grand classique de Gijon. On y va pour les plats de poisson et
crustacés, et notamment le poulpe et les calamars, spécialités de la
maison. Le propriétaire, Victor Bango, dîne lui-même régulièrement
parmi les clients.

 LA CIUDADELA
Calle Capua 7
✆ +34 985 347 732
www.restauranteciudadela.com
Fermé le dimanche après-midi et le lundi. Compter 25/30 €.
Participant au « menu gourmet ».
La Ciudadela frappe d’entrée par sa décoration originale. Trois
ambiances se détachent : bar à vin, restaurant castillan typique et,
nos préférés, les salons « privés », sortes de caves aux murs sableux
et patinés, qui rappellent les casas mexicaines. Et bien sûr, la carte
propose un assortiment de produits de la mer, tous plus savoureux les
uns que les autres.

 EL CANDIL
Calle Numa Guilhou, 1
✆ +34 985 353 038
www.elcandilgijon.es
Fermé le dimanche. Compter 30/40€. Participant au « menu
gourmet ».
Un peu moins cher et plus simple que ses confrères, mais tout aussi
chaleureux, El Candil vous accueille autour de petites tables
coquettes. Les aliments viennent du marché et l’on sent, à goûter
cette cuisine traditionnelle, que Camacho, le patron, a choisi ses
produits avec soin. Une excellent adresse du Barrio del Carmen.

 EL PERRO QUE FUMA
Calle Poeta Angel González, 18
Viesques
✆ +34 984 193 493
www.elperroquefuma.com
restaurante@elperroquefuma.com
Fermé le dimanche soir et lundi. Compter 30/35 € par plat. Menu du
jour 18 €. Participant au « menu gourmet ».
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« Le chien qui fume » marie cuisine traditionnelle et créative, tout en
privilégiant les produits de la mer. Dans le petit comedor à l’ambiance
romantique, laissez-vous tenter par les brochettes de langoustines et
leur mousseline à l’ail, ou le filet de porc confit à la sauce mandarine.

Luxe
 RESTAURANT DU PARADOR MOLINO VIEJO

Parque Isabel la Católica
✆ +34 985 370 511
www.parador.es
Ouvert tous les jours de 13h30 à 16h et 21h à 23h30.
Dans le somptueux comedor, dont les baies vitrées donnent sur le
parc, des serveurs tirés à quatre épingles vous servent des plats
régionaux qui laissent rêveurs. Soupe de fruits de mer ou colin au
cidre viennent s’ajouter à la spécialité de la maison… le cassoulet aux
fèves. En dessert, on optera pour un riz au lait fondant ou une
charlota de Gijón, à déguster en regardant les paons déambuler dans
le jardin.

 LA SOLANA
Camino de la Cuesta Gil, 140
A Mareo
✆ +34 985 168 186
www.restaurantelasolana.es
Fermé dimanche soir et lundi. Compter 50/60 €. Participant au « menu
gourmet ».
Dans une maison de style « indiano », entourée d’un magnifique
jardin, on déguste une cuisine moderne de haut niveau. Recommandé
par tous, ce restaurant gastronomique mérite sa renommée. Le chef,
Gonzalo Pañeda, a notamment créé ce plat étonnant : copa de
berberechos con espuma de abadejo ahumado (verrine de coques
avec sa mousse de morue fumée).

Sortir
 Pendant la journée : la bourgeoisie de Gijón aime à se montrer sur
les terrasses de la calle Corrida, la rue piétonne et commerçante.
Dans un esprit plus populaire, les chigres (mot asturien pour désigner
les cidreries) de Cimadevilla – calle Remedios, Salamanca ou Plaza

http://www.parador.es
http://www.restaurantelasolana.es


Periodista Arturo Arias – permettent de se frotter aux buveurs de cidre
qui poussent de temps à autre la chansonnette en dialecte local (el
bable). La sidrería La Casona de Jovellanos est une autre excellente
adresse pour expérimenter le rituel du cidre. Notez les rigoles placées
sous le bar pour recueillir les fonds de verre : on ne boit jamais la
dernière gorgée !
 En fin de journée : boire l’apéro au bar del Cuervo (sur les hauteurs
de la falaise de la Providencia, sur la route de Somió). Un bar très
populaire où les jeunes viennent jouer aux cartes ou aux parchis
(petits chevaux), les grandes fenêtres ouvertes sur le spectacle du
coucher de soleil sur la mer. Dans la chapelle voisine, jetez un coup
d’œil sur les ex-voto dédiés à la Vierge de la Providence, très
populaire dans la région.
 Le soir : les bars des quartiers de Cimadevilla et de Fomento sont
incontournables et emblématiques de la ville.
 Très tard : Gijón a aussi sa route des vins, qui débute à l'ouest de la
calle Corrida, dans le barrio El Carmen. Des centaines de jeunes gens
déambulent de bar en bar, dans les rues Salustio Regueral, Velasco
Heredia et Linares Rivas. Le circuit se poursuit, vers 2h du matin, sur
les quais, du côté de Cimadevilla. Plus loin, face au port de plaisance,
le Café Diario fait salle comble de 18h à 4h du matin. Dans une
ambiance bohème sur fond de jazz, on y joue aux dés et aux parchis,
devant un irish-coffee. Du côté du Jardín del Náutico, d’autres antres
pour finir la nuit.



Manifestations
Gijon s’anime toute l’année, et les événements et fêtes y sont
nombreux. En voici quelques-uns :
 En février, le carnaval d’Antroxu et ses journées gastronomiques.
 En juin, Semana del mar (fêtes de San Juan).
 En août, la Semana Grande et le festival du Cidre.
 En novembre, Festival international de cinéma de Gijón.
Sans compter les multiples réunions gastronomiques tout au long de
l’année. Demandez le programme à l’office de tourisme.
A voir également le marché écologique et artisanal de Gijón, qui se
tient un week-end par mois, toute l’année de 11h à 20h (22h en été).
Pour plus d’infos www.ecologicoartesano.com

Points d'intérêt
Cimadevilla (Cimavilla en asturien et officiellement), situé à la pointe
de la ville, est le quartier historique. Juché sur les hauteurs de Gijón, il
domine le port d'un côté et la plage de l'autre. Ses ruelles et placettes
ensoleillées vous réservent un paseo des plus agréables, à
agrémenter d'un verre de cidre en terrasse d'un des multiples bars du
quartier. En général, les musées de Gijón sont fermés le lundi. Pour
plus d’informations, rendez-vous sur http : //museos.gijon.es
 Gijón se veut à la pointe de la culture et de la technologie. Ces
dernières années, la ville a travaillé à un projet de réutilisation de
l'ancienne université Laboral de Gijón. On y trouve aujourd'hui un
centre dédié à la culture (www.laboralciudaddelacultura.com). Dans la
même veine, le Centre d'art et de création industrielle Laboral aborde
la relation entre art, technologie et création industrielle. Plus d'infos
sur www.laboralcentrodearte.org

Gijón avec les enfants
 AQUARIUM DE GIJON

Playa de Poniente
✆ +34 985 185 220
www.acuariodegijon.com



info@acuariodegijon.com
Ouvert tous les jours de 10h à 19h, le week-end et les jours
fériés jusqu'à 20h/21h, en juillet/août jusqu'à 22h. Entrée 12 €,
enfants 6 €.
Plus de 400 espèces provenant de tous les continents
cohabitent dans ce superbe aquarium très bien conçu. Il est
adapté à tous les âges, avec hublots et bulles de verre vous
immergeant au milieu des tortues, poissons-lunes et autres
curiosités. Le bassin des requins est particulièrement
impressionnant et a de quoi faire frissonner toute la famille. La
visite est très bien commentée, en espagnol comme en
anglais. On finit sur une petite anecdote écologique, rappelant
la fragilité du milieu. En tout, comptez une bonne heure de
visite.

 JARDIN BOTANIQUE ATLANTIQUE
Avenida del Jardín Botánico (face à l’université Laboral)
✆ +34 985 130 713, +34 985 185 132, +34 985 185 130
www.botanicoatlantico.com
Ouvert du mardi au dimanche de 10h à 18h, de juin à
septembre jusqu’à 21h. Entrée 5,70 €, tarif réduit 2,80 €,
gratuit pour les enfants de moins de 6 ans. Audioguide 2,50 €.
Pour s’y rendre, bus n°1, n°2, n°18, n°26 et le Micro 2.
Le Jardin botanique est une oasis de fraîcheur et de paix sur
un espace de 16 hectares, que se partagent plus de 2 000
espèces végétales différentes. On y trouve des plantes
endémiques rares, des expositions, des aires de repos et une
cafétéria. A chacun son bonheur, et la visite peut durer
plusieurs heures. L'été, guettez le festival de musique Musica
con Raices et les spectacles organisés pendant les Noches
magicas del Botanico.

 MUSÉE DU CHEMIN DE FER D'ASTURIES
Plaza de la Estacion del Norte
✆ +34 985 308 575
museoferrocarril@gijon.es
Ouvert d'octobre à mars du mardi au vendredi de 9h30 à
18h30, les week-ends et fêtes de 10h à 18h30 ; d'avril à



septembre du mardi au vendredi de 10h à 19h, les week-ends
et fêtes de 10h30 à 19h. Entrée 2,40 €, tarif réduit 1,40 €,
audio guide 1,60 €, entrée libre le dimanche.
Le musée est situé dans l’ancienne gare du Nord (estación del
norte) de Gijón. Au programme : locomotives à vapeur,
histoire du chemin de fer et voyage à bord d’un antique train
reconstitué !

 FONDATION MUSÉE EVARISTO VALLE
Camino de Cabueñes, 261 - Somio
✆ +34 985 334 000
www.evaristovalle.com
museo@evaristovalle.com
Ouvert de novembre à mars du mardi au samedi de 16h à 18h, le
dimanche de 12h à 14h ; d'avril à octobre du mardi au samedi de 17h
à 20h, le dimanche de 12h à 14h. Entrée 3 €, enfants gratuit, mardi
entrée libre.
L'artiste Evaristo Valle (1873-1951), originaire de Gijón, est ici célébré,
de ses premières peintures parisiennes à ses manuscrits. Le musée
se tient dans une superbe bâtisse entourée de 16 000 m2 de jardins.
Une belle découverte.

 MUSÉE BARJOLA
Calle Trinidad, 17
✆ +34 985 357 939
www.museobarjola.es
mbarjola@asturias.org
Ouvert du mardi au samedi de 11h30 à 13h30 et de 17h à 20h, les
dimanches et fêtes de 12h à 14h. Entrée libre.
Dans un petit palais du XVIIe siècle, dont on a conservé la chapelle et
la façade, ce musée d’art contemporain présente l'œuvre du peintre
Juan Barjola, qui s'est notamment illustré en tant qu'artiste
expressionniste. Au rez-de-chaussée, dans la chapelle, des
expositions temporaires sont organisées.

 MUSÉE CASA NATAL DE JOVELLANOS
Plaza Jovellanos
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✆ +34 985 185 152
www.jovellanos.net
museos@ayto-gijon.es
Ouvert du mardi au vendredi de 9h30 à 14h et de 17h à 19h30, les
week-ends et fêtes de 10h à 14h et de 17h à 19h30. Entrée libre.
Audio guide 1,60 €.
Cette maison-palais de la fin du XVIe siècle abrite un musée dédié à
l'art asturien des XIXe et XXe siècles. Une visite s'y impose pour deux
raisons : la bâtisse fut la propriété de l'artiste renommé Gaspar
Melchor de Jovellano – quelques meubles et objets lui ayant
appartenu y sont d'ailleurs exposés –, et puis, l'édifice se niche au
cœur du quartier de Cimavilla, dans l'ancienne citadelle romano-
médiévale.

 MUSÉE DU PEUPLE D'ASTURIES
Paseo del Dr. Fleming, 877
La Güelga
✆ +34 985 182 960
www.redmeda.com
museopa@gijon.es
Ouvert d'octobre à mars du mardi au vendredi de 9h30 à 18h30, le
week-end et fêtes de 10h à 18h30 ; d'avril à septembre, du mardi au
vendredi de 10h à 19h, les week-ends et fêtes de 10h30 à 19h. Entrée
2,40 €, tarif réduit 1,40 €, gratuit le dimanche. Pour s’y rendre,
emprunter le bus n° 1 ou n° 10.
Situé dans le pavillon des Asturies de l’Exposition universelle de
Séville de 1992, dans l’enceinte de la Feria de Muestras (un
compromis entre grande foire agricole et foire du Trône), qui se tient
tous les ans au mois d’août, le musée est dédié à l'étude de la société
traditionnelle asturienne. A voir, divers spécimens d'habitats
populaires, de moulins et d'horréos (greniers à grains sur pilotis). Une
grande collection de cornemuses en provenance de toute l’Europe y
est aussi conservée. La visite vous donne aussi l'occasion d'une
promenade dans le parc Isabel La Catolica.

 MUSÉE NICANOR PIÑOLE
Plaza de Europa, 28
✆ +34 985 359 594

http://www.jovellanos.net
mailto:museos@ayto-gijon.es
http://www.redmeda.com
mailto:museopa@gijon.es


Ouvert du mardi au vendredi de 9h30 à 14h et de 17h à 19h30, les
week-ends et fêtes de 10h à 14h et de 17h à 19h30 ; Entrée libre.
Audio-guide 1,60 €.
Dans le centre-ville, cette enclave d’art régional, abritée par un édifice
de 1905, est dédiée au peintre Nicanor Piñole, originaire de Gijon et
grand acteur de la peinture asturienne du XXe siècle. Ses carnets
d’aquarelles et de dessins nous replongent dans la vie au début du
siècle précédent, à travers des portraits, des scènes coutumières et
des paysages.

 PALACIO REVILLAGIGEDO - CENTRE CULTUREL CAJASTUR
Plaza del Marqués, 2
✆ +34 985 346 921
Ouvert du lundi au samedi de 11h à 14h et de 17h à 20h, les
dimanches et fêtes de 12h à 14h30. En été, du lundi au samedi de
11h à 14h et de 18h à 21h, les dimanches et fêtes de 12h à 14h30.
Entrée libre.
Dans cet édifice baroque, construit au XVIIIe siècle à partir d'une tour
médiévale, sont organisées des expositions temporaires de grands
artistes contemporains. A côté du musée, l’un des seuls vestiges
monumentaux de Gijón, la petite collégiale gothique de San Juan
Bautista (façade du XVIIe siècle).

 PARC ARCHÉOLOGIQUE-NATUREL DE LA CAMPA TORRES
Cabo Torres
✆ +34 985 185 234
museosarqueologicos@gijon.es
Situé à 7 km de Gijón. Bus n°21.
Ouvert d'octobre à mars, du mardi au dimanche de 10h à 17h ; d'avril
à septembre, du mardi au dimanche de 10h30 à 19h. Entrée adultes
2,40 €, tarif réduit 1,40 €. Entrée libre le dimanche.
Faites un saut dans le passé en découvrant les vestiges
archéologiques d'un village datant de l'époque pré-romaine. Dans le
phare, également sur le site, une exposition raconte l'histoire de la
baie de Gijon, de cette période à nos jours. Une promenade dans le
parc de Campa Torres (50 000 km2) offre une vue sublime sur toute
la côte asturienne.
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 THERMES ROMAINS DE CAMPO VALDES
Campo Valdés
✆ +34 985 185 151
Ouvert du mardi au vendredi de 9h30 à 14h et de 17h à 19h30, week-
end et fêtes de 10h à 14h et de 17h à 19h30. Entrée 2,40 €, tarif
réduit 1,40 €, libre le dimanche.
Découverts en 1903, ces thermes sont les témoins des origines de
Gijón. Révélé au public en 1990, le site présente quelques vestiges,
qui ont permis d'apprendre plus sur les techniques de construction de
l'époque romaine. On peut également aperçevoir quelques peintures
murales dans les salles de bains.

Sport et loisirs
 DEVA GOLF PITCH & PUTT

Camino del Trole
✆ +34 985 133 140
www.devagolf.es
Un long et beau parcours 18 trous

 GOLF EL TRAGAMON
Lugar Castiello
✆ +34 985 365 379
www.madera3.es
Un superbe golf proposant un parcours de 9 trous. 

 GOLF LA LLOREA
Carretera de Ribadesella a Canero, 6779
✆ +34 985 130 801
www.lalloreagolf.com
lalloreagolf@lalloreagolf.com
Un magnifique parcours de golf 18 trous.

 MARINA DE GIJON (PÊCHE EN MER)
Artillería, 24
✆ +34 985 171 970
www.marinadegijon.com
oficina@virgendelmar.eu

 REAL CLUB DE GOLF DE CASTIELLO
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Camino del Golf
✆ +34 985 366 313
www.castiello.com
info@castiello.com
Un golf propsant un beau parcours 18 trous.

 SPEEDY WATER (PLONGÉE SOUS-MARINE)
✆ +34 985 342 227
www.speedywater.com
contacto@speedywater.com
Cours de plongée et location de matériel

 TALASOPONIENTE
Plage de Poniente
digue Est.
✆ +34 984 490 490
www.talasoponiente.com
talasoponiente@talasoponiente.com
Ouvert du lundi au vendredi de 7h30 à 23h, le week-end de 9h à 23h.
Entrée adulte 9,10 €, enfant 4,10 €.
Une bonne option pour les jours de pluie : toboggans, Jacuzzi, sauna,
piscine d'eau de mer, piscines intérieure et extérieure... Un vrai délice.

Plages
Si vous ne craignez pas l’eau fraîche, Gijón et ses environs possèdent
de belles plages. Méfiez-vous des courants et privilégiez les zones de
baignades surveillées. L’office du tourisme peut vous donner un livret
qui commente toutes les plages des alentours. Plus d'infos sur
www.gijon.info

 PLAGE DE PONIENTE
Puerto Deportivo
A côté de la Marina
Plage artificielle de 500 m. Zone nudiste à l'ouest (hors saison d'été).

 PLAGE DE SAN LORENZO
C'est la principale plage de Gijón, en forme de coquille, de 3 km de
longueur, prolongée par Los Moyanes, plage de rochers et de galets.

 PLAGE EL ARBEYAL
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Plage créée en 1995 sur la côte ouest, de 500 m de longueur

 PLAGE LA CAGONERA
Petite plage de sable, difficilement accessible autrement qu’en
bateau, située entre celles du Serín et d’Estaño, également de sable.

 PLAGE PEÑARRUBIA
Accès par la GI-2 à La Providencia.
Plage de 500 m de long, elle se caractérise par un fond rocheux,
baignade avec prudence.

Dans les environs
 VILLA ROMANA DE VERANES

Calle Veranes
Cenero
✆ +34 985 185 129
Ouvert d’octobre à mars, du mardi au dimanche de 10h à 17h ; d'avril
à septembre, du mardi au dimanche de 10h30 à 19h. Entrée 2,40 €,
tarif réduit 1,40 €, audio guide 1,60 €, entrée libre le dimanche. Pour
s’y rendre, prendre le bus en direction d’Oviedo.
Le musée a été inauguré en 2007, sur le site de la ville romaine de
Veranes, connue également sous le nom de Torrexón de San Pedro.
On y verra quelques restes de salles pavées et des sentiers
archéologiques. La pièce la plus impressionnante est une mosaïque
originale provenant d’une des maisons romaines.

Luanco
A une quinzaine de kilomètres de Gijón en direction de Cabo Peñas,
au nord, se trouve le superbe petit village de Luanco. De nombreuses
dentellières y travaillent encore selon les techniques anciennes de las
mallas. Vous pouvez les voir à l’œuvre : renseignez-vous auprès de
l’office du tourisme.

 OFFICE DU TOURISME
Paseo Párroco González Pola
✆ +34 985 882 644
Ouvert de juin à septembre, tous les jours de 10h30 à 14h30 et de
17h à 21h ; du 1er octobre au 31 mai, tous les jours de 10h30 à 14h et
de 16h30 à 19h.



AVILÉS
La troisième ville des Asturies compte 84 692 habitants. Elle est
jumelée avec Saint-Nazaire. En reprenant le chemin de la côte vers
l’ouest, on serait bien tenté de passer au large d’Avilés (à une demi-
heure) sans s’arrêter une seconde. Mais cet important centre
sidérurgique a su préserver, à l’écart des zones industrielles, un cœur
historique tout à fait séduisant. Surnommée en son temps l’ « Athènes
du Nord », Avilés, compte deux églises romanes : San Nicolás de Bari
et Sabugo, ainsi que de nobles palais du XVIIe siècle (de
Camposagrado, del Marqués de Ferrero). Le soir, une promenade
sous les lourdes arcades médiévales de la rue Ferrería mène
directement sur la grande Plaza España (hôtel de ville) : c’est de là
que partent les rues Rivero et San Francisco grouillantes de monde à
l’heure de l’apéritif. De chaleureux moments en perspective, dans ces
vieilles ruelles où l’on déambule gaiement le verre à la main.

Transports

L'arrivée à Avilés
 Voiture. D’est en ouest, prendre l’autoroute A-8 ou la N-634.

 AÉROPORT DES ASTURIES
✆ +34 985 127 500
www.aena.es
servicios-aeroportuarios@aena.es
A Castrillon à 11 km d’Avilés.

 GARE FERROVIAIRE FEVE
Avenida de los Telares
✆ +34 985 525 713
www.feve.es
info@feve.es

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Avenida de los Telares
✆ +34 985 561 277
www.renfe.es

 GARE ROUTIÈRE ALSA

http://www.aena.es
mailto:servicios-aeroportuarios@aena.es
http://www.feve.es
mailto:info@feve.es
http://www.renfe.es


Estación Central
Avenida de los Telares
✆ +34 985 562 221
www.alsa.es
Les bus Alsa desservent toutes les Asturies, et notamment Oviedo et
Gijón.

Se déplacer
 EUROPCAR

Estación Central
✆ +34 985 520 964
www.europcar.es

 TAXIS
Rey
✆ +34 985 570 000, +34 985 562 222
www.taxiaviles.es

Pratique
 BANQUE BANESTO

Emile Robin, 5
✆ +34 985 526 103
www.banesto.es

 HÔPITAL SAN AUGUSTIN
Camino de Heros, 4
✆ +34 985 123 000
www.hsa.es

 INTERNET
Biblioteca Casa de Cultura
Plaza Domingo Alvarez Acebal, 2
✆ +34 985 510 439

 OFFICE DU TOURISME
Calle Ruiz Gómez, 21
✆ +34 985 544 325
www.avilescomarca.info
info@avilescomarca.info

http://www.alsa.es
http://www.europcar.es
http://www.taxiaviles.es
http://www.banesto.es
http://www.hsa.es
http://www.avilescomarca.info
mailto:info@avilescomarca.info


Ouvert en été tous les jours de 10h à 20h ; en hiver, du lundi au
vendredi de 9h à 14h et de 16h30 à 18h30, samedi, dimanche et jours
fériés de 10h à 14h. Visites guidées gratuites de la vieille ville :
samedi à 12h (environ 1h30).
L’office propose de nombreuses idées d’itinéraires pédestres pour
découvrir les alentours : le monde rural, les côtes…

 PHARMACIE CEREZO 24/24
Avenida Fernandez Balsera
✆ +34 985 566 329

 POLICE LOCALE
José Cueto, 23
✆ +34 985 525 410

Hébergement
 HÔTEL LUZANA

Calle La Fruta, 9
✆ +34 985 565 840
www.hotelluzana.es
recepcion@hotelluzana.es
Chambre double de 60 à 100 € (IVA inclus), petit déjeuner compris.
Un grand édifice en brique, de 5 étages, refait à neuf. Les chambres
aux tons pastel donnent sur les toits rouges du vieil Avilés, que
célèbrent aussi les vieux clichés qui décorent les couloirs. Egalement
un restaurant.

 PENSION LA FRUTA
Calle La Fruta, 21
✆ +34 985 512 288
Chambre double de 48 à 53 € (hors IVA), petit déjeuner 4,75 €.
Une petite pension de 6 chambres bien tenues. La réception se fait à
l'hôtel Don Pedro, juste à côté.

Restaurants
 CASA ALVARIN

Calle Los Alas, 2
✆ +34 985 540 113
Menu 30 €. Fermé en octobre et novembre.

http://www.hotelluzana.es
mailto:recepcion@hotelluzana.es


Un bar tapas typique, doté des inévitables jambons accrochés au-
dessus du comptoir. Le menu est extensif, à l'instar de la carte des
vins. A deux pas de la Plaza de España.

 RESTAURANTE CASA TATAGUYO
Plaza del Carbayedo, 6
✆ +34 985 564 815
www.tataguyo.com
Menu du jour 20 €, 45 € à la carte.
Sur une charmante petite place, cet établissement réputé d’Avilés
cultive deux ambiances : un bar à tapas chaleureux et bondé et, dans
une salle joliment décorée, un restaurant raffiné à la décoration
soignée. Le chef propose des spécialités régionales accompagnées
de très bons vins.

Points d’intérêt
Le centre médiéval d’Avilés mérite vraiment une visite : places,
églises, palais, mais également parcs, ruelles étroites et arcades
agrémentent cette ville provinciale.

 CALLE DE LA FERRERIA, RIVERO ET GALIANA
Trois rues emblématiques de l’histoire de la ville, datant
respectivement du Moyen Age, du XVIe et du XVIIe siècle, où flâner
en gardant les yeux bien ouverts.

 FONTAINE DE LOS CAÑOS DE SAN FRANCISCO
C’est le symbole de la ville : la fontaine aux six têtes, du XVIIe siècle.
On dit ici que quiconque boit de son eau, verra ses rêves se réaliser…
A essayer !

 MUSEO ALFERCAM
José Cueto, 60
✆ +34 984 839 115
www.museoalfercam.com
museoalfercam@telecable.es
Ouvert du mercredi au dimanche de 11h à 14h et de 16h à 20h.
Entrée 3 €, enfant 2 €, le mercredi 1 €.
Musée dédié aux musiques et aux instruments traditionnels du monde
entier.

http://www.tataguyo.com
http://www.museoalfercam.com
mailto:museoalfercam@telecable.es


 PLAZA DE ESPANA
C’est le centre de la ville, le point de rencontre de tous les habitants et
l'endroit où sortir.

Manifestations
 Février : carnaval Antroxu ; c’est le règne des femmes pendant une
semaine.
 Mars et avril : semaine sainte. Egalement El Bollo, du nom d’une
pâtisserie locale, le lundi de Pâques.
 Mai : Jira Al Embalse, fête de Prau.
 Juillet : festival interceltique.
 8 septembre : San Adriano, journée des Asturies ; les pèlerins se
rendent à l’ermitage de San Adriano, à Castrillón.

Dans les environs
Au sortir d’Avilés (N-632) et en laissant derrière nous la zone
industrielle d’Ensidesa (poids lourd de la sidérurgie), on pénètre dans
une région côtière aux beaux paysages vallonnés, parsemés de
bosquets d’eucalyptus. Peu avant Cudillero (30 km), on peut faire une
halte sur la plage d’El Aguilar, une longue étendue de sable encadrée
par de hauts rochers herbeux.

CUDILLERO
Un dicton populaire affirme : « Unos por agosto y otros por enero,
pero todos vuelven por Cudillero », soit : « Certains en août, d’autres
en janvier, mais tout le monde revient à Cudillero. » Cudillero
(Cuideiru en asturien) se trouve sur le chemin de Saint-Jacques par la
côte. Le petit port de pêche de 6 000 habitants ayant pris de
l’ampleur, un port plus moderne a été construit en retrait du village,
supprimant, au grand regret de tous, le spectacle des petites barques
multicolores posées la coque en l’air sur la jetée. Cudillero n’en garde
pas moins le charme pittoresque de ses maisons accrochées de façon
précaire à un piton rocheux : une seule rue principale et, tout autour,
un amphithéâtre de petites bicoques colorées. Pas de rues, mais des
escaliers grimpant abruptement jusqu’aux dernières maisons
(expérience recommandée !).



Transports

Train
 GARE FERROVIAIRE FEVE

A San Juan.
✆ +34 985 590 763
www.feve.es
info@feve.es
Liaison avec Gijón (2,60 €, 1 heure 40 de trajet) et Avilés (1,45 €, 50
minutes de trajet). Mais la station est à 3 km de Cudillero.

Bus
 GARE ROUTIÈRE ALSA

A l'entrée du village.
Calle Juan Antonio Bravo
✆ +34 985 561 277
www.alsa.es
Les bus Alsa desservent toute la Côte Nord de l'Espagne.

Voiture
Suivre la N-632. Se garer dans Cudillero même relève de l'impossible,
toutefois continuez la route jusqu'au port de pêche, où se trouve un
grand parking à côté de l’office du tourisme. En été, le village étant
vite saturé, il est vivement conseillé de laisser la voiture à El Pito et de
gagner Cudillero à pied (20 minutes de marche), si vous arrivez dans
l'après-midi.

Pratique
 GUIAS TUR

Plaza de la Marina,
✆ +34 647 503 449
www.guiastourasturias.com
info@guiastourasturias.com
Ces guides organisent des visites guidées de Cudillero sur demande.

 OFFICE DU TOURISME
Sur le port de pêche.
✆ +34 985 591 452, +34 985 591 377
www.cudillero.org

http://www.feve.es
mailto:info@feve.es
http://www.alsa.es
http://www.guiastourasturias.com
mailto:info@guiastourasturias.com
http://www.cudillero.org


turismo@cudillero.org
Ouvert de juillet à septembre, du lundi au vendredi de 10h à 14h et de
17h à 20h, samedi de 11h à 14h et de 17h à 20h, dimanche de 11h à
14h ; d'octobre à juin, du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à
19h, samedi de 11h à 14h et de 16h à 19h, dimanche de 11h à 14h.
L'OT organise aussi des visites guidées de la ville.

Hébergement
Le village est minuscule, et l'offre d'hébergement intra-muros est
proportionnelle. Toutefois les alentours proposent d'agréables
possibilités, notamment aux abords des différentes plages.

 CAMPING L'AMURAVELA
El Pito
✆ +34 985 590 995
www.lamuravela.com
camping@lamuravela.com
Compter environ 10 € pour un adulte et l’emplacement. 49 à 75 €, le
bungalow pour deux. (IVA inclus)
Supermarché, piscine, cafétéria, terrain de jeux pour enfants et
sanitaires nickels ! Un bon camping.

 CASONA DE LA PACA
El Pito
✆ +34 985 591 303
www.casonadelapaca.com
hotel@casonadelapaca.com
Fermeture annuelle du 8 décembre au 11 février. Chambre double de
75,97 à 101,65 € € (IVA inclus), également suites et appartements
pour 2 à 4 personnes. Petit déjeuner 8,56 €.
Cette superbe casona de Indianos, construite en 1877 et entourée
d’un jardin de camélias et d’arbres centenaires, abrite un salon-bar
avec cheminée, bibliothèque et mobilier d'époque. Les chambres sont
agréables et les appartements disposent d’une kitchenette et d’un
petit balcon. Un lieu enchanteur !

 HÔTEL AZPIAZU
Playa de Aguilar
✆ +34 985 583 210

mailto:turismo@cudillero.org
http://www.lamuravela.com
mailto:camping@lamuravela.com
http://www.casonadelapaca.com
mailto:hotel@casonadelapaca.com


www.azpiazu.com
hotel@azpiazu.com
Chambre double standard de 43 € à 75 €, double supérieure de 65 €
à 95 € (IVA inclus). Petit déjeuner 11 €. Parking et wi-fi gratuits.
Fermé du 10 décembre au 10 mars.
Cette grande maison, installée à cent mètres de la plage et à 3 km de
Cudillero, abrite quinze chambres propres et simples, mais un peu
sombres. On apprécie toutefois le calme de l'établissement. Le
restaurant de l'hôtel sert des spécialités de la région, dans une
ambiance familiale. Au menu : anguilles, saumon, merlu et en dessert,
riz au lait ou tarte aux pralines...

 HÔTEL LA CASONA DE PIO
Calle Riofrío, 3
✆ +34 985 591 512
www.lacasonadepio.com
lacasonadepio@lacasonadepio.com
Chambre double de 58 € à 92 €, chambre avec salon de 87 € à 111 €
(IVA inclus), petit déjeuner 7 €. Wi-fi gratuit.
Cette maison de pierre, située en plein cœur de Cudillero, était
autrefois une usine de salaison du poisson. Aujourd'hui, c'est un
excellent hôtel, que l'on remarque pour son accueil très chaleureux,
mais aussi pour le charme de ses chambres. Certaines jouissent de
baies vitrées avec vue sur le port, d'autres sont équipées d'un
Jacuzzi. En bonus, le petit déjeuner maison est un délice !

 PENSION PRADA
A Santa Marina
✆ +34 985 598 231
Fax : +34 985 598 184
Chambre double de 35 € à 45 €, avec petit déjeuner (IVA inclus).
Parking.
Cette superbe maison à l’architecture extravagante abrite une pension
de 20 chambres, à seulement 3 km de la plus belle plage de Cudillero,
la Playa del Silencio. Tout un programme...

Restaurants
 LA CASONA DE LUPA

http://www.azpiazu.com
mailto:hotel@azpiazu.com
http://www.lacasonadepio.com
mailto:lacasonadepio@lacasonadepio.com


San Juan de Piñera
Route principale (ne pas entrer dans Cudillero)
✆ +34 985 590 973
www.hoteleslupa.com
informacion@hoteleslupa.com
Menu à 10 € en semaine et à 15 € le week-end. 30 € à la carte.
Parking et jardin.
Dans cette « casona de indianos » restaurée, on déguste une cuisine
à base de poissons et de crustacés pêchés à Cudillero, qui n'est qu'à
1 kilomètre.

 EL REMO
Fuente de Abajo, 9
✆ +34 985 590 218
Compter 35 €.
Typique taverne de pêcheurs, qui troquent ici leurs cirés pour des
dominos. Tous les poissons et fruits de mer passent du filet à votre
assiette en un clin d'œil. Au menu : poulpe, gambas, calamars, merlu,
au four ou à la plancha, grillades gargantuesques de poisson pour
deux personnes (voire trois !).

Manifestation
 Les 29 et 30 juin et le 1er juillet : fête de l’Amuravela ou de San
Pedro, San Pablo et San Pablín. Le village festoie pendant trois jours.
L’Amuravela est une annonce publique en pixueto (ancien dialecte
des pêcheurs) qui retrace les événements de l’année de façon
humoristique et ironique. On y fait des commentaires sur la
modernisation du village et on danse le perlidango (du nom du tablier
porté par les femmes du village).

Points d’intérêt
Outre l'inévitable promenade dans les ruelles bordées de maisons de
pêcheurs, les visiteurs ont intérêt à accéder aux différents miradors
indiqués sur la carte de l'office de tourisme et qui offrent des superbes
points de vue sur la côte.

 AULA DE LOS PIXUETOS Y LA MAR
Plaza de la Marina

http://www.hoteleslupa.com
mailto:informacion@hoteleslupa.com


✆ +34 984 110 055
Ouvert du mardi au dimanche de 10h30 à 15h30 et de 17h à 20h.
Entrée 1 €.
Rendez-vous dans cette ancienne halle aux poissons, sur la placette
principale de Cudillero, et découvrez la vie des pêcheurs d'antan.

 PLAGE AGUILAR
La playa de Aguilar, surveillée en été, est la plus proche de Cudillero
(à 3 km). Evitez la marée haute car le sable est alors entièrement
recouvert !

CABO VIDIO
A 10 km du village se dressent des falaises abruptes pouvant
atteindre 100 m de hauteur. Un paysage sublime et sauvage, typique
de la Costa Verde.

 MESON REGUEIRIN
Au Cabo Vidio
Oviñana
✆ +34 985 596 113
www.elregueirin.es
info@elregueirin.es
Ouvert du lundi au samedi, dès 9h. Menu du jour entre 8 et 12 €.
Parce que les grandes promenades en bord de mer ouvrent l'appétit,
essayez cette petite cidrerie, bon marché et excellente. Au menu :
salades, tortillas, croquettes...

LUARCA
Le village de pêcheurs de jadis a fait place à un bourg maritime,
encadré par la masse brune des falaises et le long viaduc du
Transcantábrico. Le site, disposé de façon singulière le long des
méandres du Río Negro, conserve beaucoup de caractère.Toutefois,
le petit port paraît un peu décrépit.

Transports-Pratique
 GARE FERROVIAIRE FEVE

Calle Estacion
✆ +34 985 982 380

http://www.elregueirin.es
mailto:info@elregueirin.es


www.feve.es
La ligne dessert Gijon, Oviedo, Ferrol et Cudillero.

 OFFICE DU TOURISME
Calle Caleros, 11
✆ +34 985 640 083
www.ayto-valdes.es
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 13h45 et de 16h30 à 19h15.

Hébergement
 HÔTEL BALTICO***

Paseo del Muelle, 1
✆ +34 985 470 134
www.hotelbaltico.com
Chambre double de 65 € à 90 € (hors IVA), petit déjeuner 4,50 €.
Egalement hôtel 2-étoiles chambre double de 45 € à 60 €.
Chambres avec vue sur le charmant petit port. Un hôtel 3-étoiles bien
tenu qui vient de s'agrandir.

Restaurants
 EL BAROMETRO

Paseo del Muelle, 4
✆ +34 985 470 662
restelbarometro.restaurantesok.com
Compter 25 €.
Un petit resto comme on les aime, avec une ambiance chaleureuse,
une décoration marine et des plats revigorants : la soupe de fruits de
mer ou le cassoulet aux coques, accompagnés d'un petit vin blanc de
la région.

 MESON DEL MAR
Paseo del Muelle
✆ +34 985 640 994
www.mesondelamar.com
meson@mesondelamar.com
Menu du jour 12 €, compter 35 € à la carte.
Dès 10h du matin, des fumets de soupes de poissons et autres
marinades de fruits de mer s'échappent des cuisines de ce restaurant.

http://www.feve.es
http://www.ayto-valdes.es
http://www.hotelbaltico.com
http://restelbarometro.restaurantesok.com
http://www.mesondelamar.com
mailto:meson@mesondelamar.com


De quoi vous mettre en appétit, pour déguster sur le grand zinc,
d'excellentes raciones concoctées à base de produits ultra-frais.

Points d’intérêt
 AULA DEL MAR CEPESMA

A côté de la station de Feve
www.cepesma.com
En cours de réouverture en 2010.
Pour tout savoir sur les calmars géants vivant dans la mer
Cantabrique, entre autres. Une des plus grandes collections au
monde, avec plus de 21 céphalopodes actuellement conservés dans
du formol.

 MUSÉE ETHNOGRAPHIQUE
Calle San Martín
Valdés
✆ +34 985 640 342
A 1,8 km de Luarca
Reconstitution du monde rural du XIXe siècle, de son mode de vie, de
ses coutumes…

Dans les environs
De retour sur la N-634, la route du littoral longe, sur 30 km,
d’inintéressants centres vacanciers. Les fans de surf pourront
toutefois goûter aux rouleaux de Tapia de Casariego, la Mecque des
surfeurs, au même titre que Gijón. Un peu avant Navia, comme une
exception à la règle de l’urbanisation galopante, s'élève Puerto de
Vega. Le village construit sur un rocher a conservé ses créneaux
menacés par un projet d’agrandissement du centre. La douane et la
maison des Trelles datent du XVIIIe siècle. L’église Santa Marina est
baroque jusque dans ses retables récemment restaurés. Navia n’a
d’autre intérêt que d’être la porte d’entrée de sa vallée (voir plus loin
dans le chapitre L'intérien asturien). En route vers Ortiguera, bon
exemple d’architecture populaire, il est conseillé de s’arrêter à
Mohías, où se trouvent les ruines d’un village celte.

CASTROPOL

http://www.cepesma.com


Juchée en haut d’un promontoire, la ville est un balcon sur la ría, face
au côté galicien. Maisons blanches recouvertes d’ardoise, rues
silencieuses, petites places, vieux palais (Montenegro et Valledor)…
Allez vous promener sur le Paseo de la Mirandilla, de l’autre côté du
port, pour avoir une vue panoramique sur la ville et la côte. Pendant
les fêtes du Corpus Christi, les rues où passe la procession sont
recouvertes d’un tapis de fleurs. De Castropol à Taramundi, on se
dirige vers le sud en suivant la ría de Eo. En 1980, la Région a créé
ce centre touristique rural à partir d’un patrimoine existant. On y
trouve des ateliers spécialisés dans le travail du fer ainsi que des
forges, où sont fabriqués, entre autres, des canifs. Il y a également
des minoteries et des métiers à tisser. Le site est riche en forêts et en
cours d’eau rapides. Huit circuits signalisés proposent également des
balades à pied ou à cheval.

 CASA VICENTE
Avenida de Galicia
✆ +34 985 635 051
www.restaurantecasavicente.com
contacto@restaurantecasavicente.com
Chambre double 55 € (IVA inclus), petit déjeuner compris. Wi-fi et
parking gratuits. Pour le restaurant, compter 25 €. Menu du jour 11 €,
uniquement en semaine. Fermé en décembre et janvier.
L'hôtel compte 12 chambres sommaires, dont 8 avec vue sur la ria (à
demander, pour éviter celles donnant sur la route). Côté restaurant,
l'offre est plus réjouissante. Que vous optiez pour les tapas et
raciones, ou pour le dîner plus copieux, vous ne serez pas déçus. Bon
à savoir : le restaurant possède son propre vivier, d’où sortent les
poissons de ses zarzuelas réputées.

 OFFICE DU TOURISME
Calle Los Callejones
✆ +34 985 635 113
www.ayto-castropol.com
Ouvert de juillet à mi-septembre, du vendredi au mercredi de 11h30 à
20h30.

http://www.restaurantecasavicente.com
mailto:contacto@restaurantecasavicente.com
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L’INTÉRIEUR ASTURIEN
A voir absolument parmi les richesses de l'intérieur des Asturies : la
monumentale capitale Oviedo, et ses bâtiments préromans, et le
superbe parc national des Pics d'Europe, qui réserve de superbes
randonnées.

PARC HISTORIQUE DU NAVIA
Navia, à l’embouchure de la rivière du même nom, vit de la pêche. En
août a lieu la descente de la ría. La ville elle-même a peu d’intérêt,
mais elle est le point de départ de la découverte de la vallée du Navia.
Le parcours suit le cours du fleuve Navia, jusqu’à Grandas de Salime,
au milieu de points de vue magnifiques. La région était fortement
occupée à l’âge du fer, et par les Romains, dont il reste ici de
nombreux vestiges, les castros. Les pèlerins ont également laissé leur
empreinte sur la région en y implantant des lieux de culte. Une visite
d’une journée au minimum permet de parcourir des sites naturels
d’une très grande beauté.

Transports
 Voiture. Depuis Navia, suivre la AS-12. C’est la meilleure façon de
découvrir la région.

Pratique
Pour toutes les informations sur le parc, consultez :
www.parquehistorico.org

 OFFICE DU TOURISME DE BOAL
Casa de la Apicultura - Los Mazos, sur la AS-12
✆ +34 985 620 629, +34 985 620 003
www.concejodeboal.net
Ouvert le lundi de 10h30 à 14h, du mardi au vendredi de 10h30 à 14h
et de 16h à 19h30, le samedi de 10h30 à 14h et de 16h à 18h, le
dimanche de 11h30 à 14h.

 OFFICE DU TOURISME DE GRANDAS DE SALIME
Casa de Cultura
✆ +34 985 627 350

http://www.concejodeboal.net


Ouvert de juillet à septembre, du mardi au samedi de 11h30 à 14h et
de 16h à 19h30, le dimanche de 11h30 à 14h30. Fermé le lundi.
Fermé le reste de l'année.

 OFFICE DU TOURISME DE NAVIA
Jardines des Alfonso Iglesia, Avenida de la Darsena
✆ +34 985 473 795
www.ayto-navia.es
Ouvert en semaine de 9h30 à 14h et de 16h à 18h, le samedi de 10h
à 14h et de 16h à 19h, le dimanche de 10h à 13h.
Vous y trouverez des cartes de la vallée.

Points d’intérêt
 CASTRO DE COAÑA

A 7 km sur la AS-12, au sud de Navia
✆ +34 985 978 401
Ouvert d’avril à septembre, du mercredi au dimanche, de 10h30 à 14h
et de 15h30 à 19h ; d’octobre à mars, du mercredi au dimanche de
10h30 à 15h30. Fermé lundi et mardi. Entrée 3 €, gratuit le mercredi.
Un des rares sites celtes parfaitement préservés (on en voit beaucoup
en Galice, mais la plupart sont en ruines). Cet authentique village
entouré de monts verdoyants a gardé plus de 80 maisons encerclées
d’un muret de pierres. Elles étaient autrefois couvertes de toits de
chaume.

 CASTRO DEL CASTELON
Depuis Illano, suivre la AS-12 jusqu’à La Montaña. Visite libre.
Vestiges d’un village fortifié entourés d’une muraille. Le village de
Castelón aurait été occupé dès l’âge du fer, mais ce qui en reste date
de l’époque romaine.

 CUEVA DEL DEMO
A 12 km de Boal, après Doiras, sortir de la route et suivre la piste de
Froseira, à 2 km.
La Cueva del Demo offre le seul exemple de peintures préhistoriques
dans la région. Il s’agit d’une cavité de 15 m de profondeur, ornée des
peintures rouges représentent des animaux et des figures
anthropomorphiques. La visite est libre, mais il faut faire très attention.
Se renseigner à l’office du tourisme de Boal.

http://www.ayto-navia.es


 MIRADOR CASTRO DE PENDÍA
Après le village de Pendía (PK-20), suivre les panneaux de
signalisation.
Le point de vue sur le castro de Pendía est époustouflant.

 MUSÉE ET CASTRO DE CHAO SAMARTIN
A Castro, à 6 km de Grandas de Salime
✆ +34 985 627 143
www.chaosamartin.es
Musée ouvert du mardi au vendredi de 11h à 13h et de 16h à 17h30,
le samedi de 11h30 à 13h et de 16h à 17h30, le dimanche de 11h30 à
13h30. Visites guidées du site et du musée (durée 1 heure) du mardi
au samedi de 13h à 17h30, le dimanche à 13h30. Fermé le lundi.
Entrée 4 €, gratuit le mardi.
Ce musée récent se trouve sur le site des vestiges d’un village fortifié,
habité depuis l’âge du fer et transformé en capitale administrative par
les Romains. Il fournit toutes les explications concernant la vallée et
l’histoire de son occupation. La visite des ruines mène des fosses à la
muraille de protection, de l’acropole aux maisons… Très instructif.

 PÉTROGLYPHES DE LA XORENGA
Après Chao Samartín, sur la AS-28, en direction de Lugo.
Manifestations artisitiques du néolithique et de l'âge du bronze. Il faut
bien les chercher, notamment aux alentours des dolmens. Une vraie
enquête archéologique !

 TUNNELS ROMAINS DE PENAFURADA
Sur la AS-28, à 10 km de Grandas de Salime, prendre à gauche en
direction de Pelou.
Ces canalisations romaines charriaient l'eau de la Sierra del Acebo
vers les mines d'or de Valabilleiro.

FUENTES DEL NARCEA
Située dans l'ouest des Asturies, la région Fuentes del Narcea s'étend
sur 1 282 km². Elle est parcourue de grands fleuves, bordées de petits
villages. Le parc naturel des sources de la Narcea couvre 555 km². A
l’intérieur du parc se trouvent deux réserves naturelles : celle de la
forêt de Muniellos et celle del cueto de Arbás. Dans le parc, se

http://www.chaosamartin.es


pratique la pêche à la truite et au saumon. Les forêts de hêtres et de
chênes, sur des massifs escarpés, abritent l’ours brun cantabrique, le
loup, le chat sauvage et le grand tétras, entre autres. De nombreuses
randonnées sont possibles dans la région.

 MONASTÈRE SAN JUAN BAUTISTA
Corias
Connu sous le nom d’Escurial des Asturies, ce monastère a été l’un
des plus puissants de la région. Fondé au XIe siècle, il fut ravagé par
un incendie en 1763. Seules l’église, la sacristie et la bibliothèque
sont restées intactes. Il conserve deux cloîtres intéressants et, dans
son église du XVIe siècle, de beaux retables baroques. Le Christ
roman, dit de la Cantonesa, est du XIIe siècle. Un parador devrait
bientôt être installé dans le monastère.

 OFFICE DU TOURISME
Plaza Mayor
✆ +34 985 811 498
www.fuentesdelnarcea.com
Ouvert en été, du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 20h, le
dimanche de 11h à 14h ; le reste de l’année, du lundi au samedi de
10h à 14h et de 16h à 19h, le dimanche de 11h à 14h.

PARC NATUREL DE SOMIEDO
Autrefois, dans cette région entre forêts et montagnes, vivaient
plusieurs groupes de vaqueiros de alzada, ces anciens bergers qui
pratiquaient la transhumance. Ils chantaient des mélodies ancestrales
en s’accompagnant de la payetsa, une espèce de poêle qu’ils
frappaient avec une grande clé. On entre dans le parc à partir du col
de Somiedo (1 486 m), qui marque la frontière avec la Castille-León.
La route AS-227 descend vers la vallée. A 12 km de là, le Centre
d’interprétation du parc de Pola de Somiedo vous fournira une carte
de la région, une salle audiovisuelle ainsi qu’un office de tourisme qui
vous conseillera utilement sur les itinéraires et activités possibles.

Pratique
 CENTRE D’INTERPRÉTATION DU PARC NATUREL

Calle Narciso H. Vaquero

http://www.fuentesdelnarcea.com


Pola de Somiedo
PARC NATUREL DE SOMIEDO
✆ +34 985 763 758
www.somiedo.es
adl@somiedo.es
Ouvert de juin à septembre, tous les jours de 10h à 14h30 et de 16h à
21h ; le reste de l’année, du lundi au vendredi et le dimanche de 10h à
14h et de 16h à 19h, le samedi de 10h à 14h30 et de 16h à 21h.
A Pola, vous pouvez également visiter l’Ecomusée ethnographique
consacré aux anciens métiers artisanaux.

Hébergement
 CAMPING LAGOS DE SOMIEDO

Valle de Lago
PARC NATUREL DE SOMIEDO
✆ +34 985 763 776
www.campinglagosdesomiedo.com
Compter 17 € pour deux adultes et une tente.
Un camping perdu en pleine nature, où les instalaltions communes
sont situées dans de petites chaumières en pierre. On y organise des
excursions à cheval dans la Valle de Lago.

 CASTILLO DE VALDES
Plaza de la Campa
SALAS
✆ +34 985 830 173, +34 985 830 174
www.castillovaldesalas.com
hotel@castillovaldesalas.com
Chambre double de 61 € à 91 € (IVA inclus). Petit déjeuner 7,50 €.
Vous serez séduits par la cour pavée, entourée de balcons de bois,
recouverts de lierre. Les 12 chambres de ce bâtiment du XVIe siècle
allient confort et caractère. Le restaurant sert une cuisine typique de
l'intérieur des Asturies.

Balades dans le parc de Somiedo
On vous conseille l'excursion des lacs. On peut monter en voiture
jusqu’au centre du village de Valle de Lago (montée vertigineuse). De
là, on grimpera à pied, sans difficulté, jusqu’au lac d’origine glaciaire,

http://www.somiedo.es
mailto:adl@somiedo.es
http://www.campinglagosdesomiedo.com
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au centre d’un cirque montagneux. Compter 12 km aller-retour. Les
plus courageux pourront continuer jusqu’à d’autres lacs (Saliencia,
Cueva, Cerveriz).

Dans les environs
La route AS-227 suit le cours de la rivière Pigüeña jusqu’à Belmonte.
A Puente San Martín, on prend la route AS-16, qui suit cette fois le
cours du Narcea, une rivière saumoneuse. A Oviñana, à une dizaine
de kilomètres de Belmonte, un peu à l’écart de la route suivie, au
confluent des deux rivières, vous pourrez faire une halte. A
Cornellana, on peut visiter le monastère San Salvador et son église
romane ; il suffit de le demander au curé du village. On peut
également faire un détour par Salas, à 10 km par la N-634, pour
visiter sa collégiale de Sainte-Marie-Majeure et son église Saint-
Martin. Si vous n’êtes pas impressionné par le souvenir de
l’Inquisition, vous pouvez loger dans la résidence épiscopale de
Valdés Salas, inquisiteur général au XVIe siècle.

Région de Téverga
En dehors du parc. A la Plaza, on pourra visiter la collégiale Saint-
Pierre-de-Teverga, un magnifique ensemble roman qui abrite
plusieurs tombes médiévales. Teverga fait partie des vallées de
l’Ours, que l’on peut parcourir à cheval (Cuadra, Sobia, Sobrevilla,
Teverga) et à bicyclette (à louer à l’albergue San Martin, à San Martin
Teverga), sans craindre les ours qui se cachent sur les hauteurs.

 PARC DE LA PRÉHISTOIRE DE TEVERGA
San Salvador de Alesga
TEVERGA
✆ +34 985 764 739, +34 985 764 739
www.atraccionmilenaria.com
Ouvert en janvier, février et décembre, du jeudi au dimanche de
10h30 à 18h ; de mars à mi-juin et de mi-septembre à novembre, du
mercredi au dimanche de 10h30 à 14h30 et de 16h à 19h ; de mi-juin
à mi-septembre, tous les jours de 10h30 à 14h30 et de 16h à 20h.
Entrée 5,50 €, tarif réduit 3,30 €, enfants de moins de 3 ans gratuit.
Les amateurs d’art rupestre pourront admirer des reproductions de
sites majeurs, tels que Altamira, Lascaux, Niaux…, et des outils à

http://www.atraccionmilenaria.com


l’aide desquels ont été gravées ces premières œuvres d’art.

PRAVIA
Pravia fut la seconde capitale du royaume des Asturies et cour du roi
Don Silo. Il en reste une certaine grandeur visible dans les palais,
comme celui de Montas, du XVIIIe siècle, ainsi que l’église collégiale
Sainte-Marie (le retable baroque est exceptionnel) et l’église
Sautraves (774-783), qui annonce déjà le préroman.

 OFFICE DU TOURISME
Parque Sabino Moutas, 2
✆ +34 985 821 204
www.pravia.es
info@pravia.es
Ouvert en été du lundi au samedi de 10h à 13h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h30 à 13h ; le reste de l’année, du mardi au samedi
de 10h à 13h et de 16h à 19h, le dimanche de 10h30 à 13h.

Hébergement – Restaurants
 HÔTEL CASONA DEL BUSTO

Plaza del Rey Don Silo, 1
✆ +34 985 822 771
www.casonadelbusto.es
info@casonadelbusto.es
Chambre simple 54 €, double de 70 € à 100 € (hors IVA). Plats de 15
€ à 25 €.
Près de 22 chambres doubles personnalisées, dans un charmant
palais du XVIIe siècle. On peut profiter d’un patio et d’une chapelle
située dans l’hôtel même. Le restaurant sert une cuisine régionale
appétissante (à signaler, le chou farci à la morue).

 RESTAURANT AL SON DEL INDIANO
Plaza Conde de Casares, 1
Malleza
✆ +34 985 835 844
www.alsondelindiano.com
atencionalcliente@alsondelindiano.com

http://www.pravia.es
mailto:info@pravia.es
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A 14 km de Pravia sur la route de Salas, au sud de Soto del Barco.
Fermé le mardi. Menu dégustation 35 €.
Entouré de forêts de châtaigniers et de plantations d’eucalyptus, ce
restaurant, dont le nom fait référence aux ancêtres partis faire fortune
à Cuba, est régi par Paulino, également patron de la Casa de
Comidas. Il vous dévoilera, avec une verve inimitable, les secrets de
la région tandis que vous savourerez le soufflé aux orties, suivi d’une
grandiose tarte au turrón.
Possibilité de louer, pour le week-end ou la semaine, une petite
maison entièrement équipée pour 2 ou 3 personnes.

Dans les environs
Toujours sur la AS-16, à 8 km de Pravia en suivant les méandres de
la rivière, on arrive à Soto del Barco. Là, on prend la petite route SB-3,
qui va nous conduire à San Juan de la Arena (Saint-Jean-du-Sable).
C’est un joli village qui vit de la pêche des civelles (petites anguilles
très chères), dont les Espagnols sont très friands. Un festival
gastronomique leur est consacré en mars. Ces civelles sont servies
dans de petites écuelles de terre qui conservent longtemps la chaleur.
Une fois les agapes terminées, allez faire une promenade sur la plage
de Los Quebrantos. Vous avez fait une centaine de kilomètres et vous
voilà passé de la montagne à la mer.

OVIEDO
Oviedo la monumentale et Gijón la maritime… Les deux métropoles,
pourtant si proches, entretiennent une âpre rivalité. La capitale de la
principauté des Asturies (226 033 habitants) s’étend sur une verte
plaine au pied du Monte Naranco, où, à la fin du VIIIe siècle, s’installa
la première cour asturienne. Oviedo fut ainsi le berceau de la très
originale architecture préromane, dont les plus brillants spécimens
entourent la ville.
La victorieuse résistance contre l’occupant musulman, point de départ
de la Reconquête, valut à Oviedo le statut de principauté. C’est ainsi
que l’héritier de la couronne d’Espagne porte toujours le titre de prince
des Asturies. Au siècle dernier, la ville devint le centre industriel du
bassin houiller qui s’étend au sud, autour de Mieres. En 1934 un
soulèvement de mineurs se termina par un bain de sang, écrasé



comme il fut par un jeune général qui allait bientôt faire parler de lui :
Francisco Franco. Les zones urbaines, qui se développèrent près du
centre historique, ne sont pas du plus bel effet. Cependant, la
coquette et bourgeoise capitale, décrite par l’écrivain Clarín, au XIXe
siècle, dans La Regenta (le plus célèbre roman espagnol après Don
Quichotte), présente un centre monumental parfaitement conservé
autour de sa belle cathédrale : le quartier ecclésiastique.

Transports
Train
 GARE FERROVIAIRE FEVE-RENFE

Avenida de Santander
A l'angle de la Calle Uría
✆ +34 985 297 656, +34 902 240 202
www.feve.es, www.feve.es
FEVE : à destination des villes de Bilbao, Ribadeo, et Santander.
RENFE : à destination de Barcelone, Madrid, Alicante, León et Avilés.

Bus
 GARE ROUTIÈRE

Avenida de Santander
✆ +34 902 499 949
Départs à destination de Burgos, La Corogne, Madrid, León, Saint-
Jacques-de-Compostelle.

Voiture
 Voiture. La plupart des directions sont indiquées sur le pourtour des
avenues périphériques qui encerclent le centre-ville : A-66 en direction
de Gijón-Avilés, N-634 vers Santander ou, à l’opposé, vers la Galice.
 Parking. Se garer gratuitement en centre-ville est très difficile ;
plusieurs parkings payants sont bien indiqués.

 ATESA
Alcalde Garcia Conde, 4
✆ +34 985 229 940
www.atesa.es

 AVIS

http://www.feve.es
http://www.renfe.es
http://www.atesa.es


A la gare ferroviaire. Calle Uria
✆ +34 985 270 855
www.avis.es

Transports urbains
 TAXIS

C/ Catedrático Adolfo Álvarez Buylla
✆ +34 985 250 000, +34 985 252 500
www.taxioviedo.es

 TRANSPORTS URBAINS TUA
✆ +34 985 222 422
www.tua.es
De 8h à 22h ; 0,90 €.

Pratique
 BANQUE CAJASTUR

Plaza La Escandalera
✆ +34 985 102 222
www.cajastur.es

 CYBERCAFE LASER INTERNET
Calle San Francisco, 9
✆ +34 985 200 066
Ouvert tous les jours de 8h30 à 00h30.

 HÔPITAL CENTRAL DE ASTURIAS
Calle Joaquin Villa Cañal
✆ +34 985 108 000

 OFFICE DU TOURISME DE LA PRINCIPAUTE DES ASTURIES
Calle Cimadevilla, 4
✆ +34 985 213 385
www.infoasturias.com
srt@infoasturias.com
Ouvert tous les jours de 10h à 19h, jusqu’à 20h en été.
Une multitude de dépliants touristiques à éplucher.

 OFFICE MUNICIPAL DU TOURISME
Plaza de la Constitución, 4

http://www.avis.es
http://www.taxioviedo.es
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✆ +34 984 086 060
Fax : +34 985 213 066
www.oviedo.es
turismo-oviedo@ayto-oviedo.es
Ouvert tous les jours de 9h30 à 19h30. Point d'information
uniquement l'été.
Autre adresse : El Escorialín, Marqués de Santa Cruz, 4 Tél. 985 22
75 86

 PHARMACIE NESTARES
Calle Uría, 36
✆ +34 985 223 925

 POLICE MUNICIPALE
Conde de Toreno
✆ +34 985 113 477

 POSTE
Santa Susana, 18
✆ +34 985 208 884
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h à 14h.

Quartiers
Autour de l’hôtel de ville, les rues sont très animées, notamment la rue
Cimadevilla. La cathédrale charrie également beaucoup de monde,
touristes et locaux mélangés. Les commerces sont concentrés dans
les rues Fruela, Pelayo et Uría.

Hébergement
Oviedo possède un large choix d'hébergement, et notamment de
nombreuses pensions et des hôtels bon marché, au cœur du centre-
ville.

Bien et pas cher
 AUBERGE DE JEUNESSE RAMON MENEDEZ PIDAL

Avenida Julián Clavería, 14
✆ +34 985 966 570
www.reaj.com
rjmenedezpidal@princast.es

http://www.oviedo.es
mailto:turismo-oviedo@ayto-oviedo.es
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En dortoir avec petit déjeuner, 19,26 € pour les moins de 30 ans et
25,68 € pour les plus de 30 ans.

 HOSTAL ARCOS
Calle Magdalena, 3
✆ +34 985 214 773
www.hostal-arcos.com
Chambre double de 45 à 55 €.
Cette pension sympathique et bien tenue offre l’avantage d’être située
au cœur d’Oviedo, à deux pas de la plaza Mayor. Pas cher et très
propre.

 HOSTAL BELMONTE
Calle de Uría, 31
(2e étage droite)
✆ +34 985 241 020
www.hostalbelmonte.com
info@hostalbelmonte.com
Chambre double de 35 € à 52 €.
Dans la grande rue commerçante de la ville, à deux pas de la gare,
cette pension de 14 chambres dispose de douches communes. On
vous confie la clé afin que vous puissiez rentrer à l’heure que vous
voulez.

Confort ou charme
 CAMPUS APARTHOTEL

Calle Fernando Vela, 13
✆ +34 985 111 619
www.aparthotelcampus.es
info@aparthotelcampus.es
Appartement pour 1 à 3 personnes de 55 € à 130 € (IVA inclus), petit
déjeuner 9 €. Parking 14 € par jour. Wi-fi gratuit mais limité, haut débit
payant.
Si vous souhaitez séjourner plusieurs jours à Oviedo, ces 65
appartements sont la solution idéale à moindre coût. Dotés d'une
cuisine équipée, certains possèdent un salon/salle à manger avec
télévision et une chambre, d'autres sont aménagés en studios ; mais
tous allient confort et praticité. L'hôtel est situé à une petite dizaine de
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minutes à pied du cœur d'Oviedo. Par ailleurs, l'entrée de l'autoroute
est juste au coin de la rue, ce qui permet de visiter les environs très
facilement, sans avoir à traverser le centre-ville en voiture.

 HÔTEL EL MAGISTRAL
Calle Jovellanos, 3
✆ +34 985 204 242
www.magistralhoteles.com
recepcion@elmagistral.com
Chambre double de 50 € à 130 € (IVA inclus), petit déjeuner 8,35 €.
Wi-fi gratuit. Parking 10 € par jour.
Situé à quelques encablures de la cathédrale, ce grand hôtel moderne
dipose de chambres lumineuses et confortables.

 HÔTEL NH PRINCIPADO
Calle San Francisco, 6
✆ +34 985 217 792
www.nh-hotels.com
Chambre double de 55 € à 133 € (hors IVA), petit déjeuner 13 €.
Parking 11 € par jour. Wi-fi gratuit dans les zones communes.
Grand hôtel des années 1950, remis au goût du jour dans un style
postmoderne adouci par des tons pastel. Un rendez-vous d’hommes
d’affaires recherchant le confort des lits king-size. Chic et classe,
comme la plupart des hôtels de la chaîne NH.

Luxe
 HOTEL DE LA RECONQUISTA

Gil de Jaz, 16
✆ +34 985 241 100
Fax : +34 985 246 011
www.hoteldelareconquista.com
Chambre double a partir de 155 €. Suite à partir de 256 €. 132
chambres doubles et 10 suites. Internet et parking.
Un 5-étoiles aménagé dans l’ancien hospice et hôpital royal de la
principauté, datant du XVIIIe siècle. Décor aussi fastueux que le
gigantesque blason apposé à la façade. Les chambres sont décorées
avec force luxe, tapisseries royales, tons pastel, mobilier évoquant le
style Empire. La promenade dans les galeries intérieures prend

http://www.magistralhoteles.com
mailto:recepcion@elmagistral.com
http://www.nh-hotels.com
http://www.hoteldelareconquista.com


l’allure d’une visite dans un salon d’antiquaire. Bancs et coffres en
bois du XVIIe siècle tapisseries et tableaux anciens, colonnes du
XVIIIe siècle en bois doré… Avec un peu de chance, vous y croiserez
Woody Allen qui y séjourne souvent !

Restaurants
Pour se restaurer, il est conseillé de se diriger vers les rues qui
entourent la cathédrale et d’y essayer une des nombreuses sidrerías.
On y sert toutes les spécialités locales, cochonnailles et fruits de mer,
accompagnés d’un verre de vino de la casa ou d’une bouteille de
cidre.
Les amateurs ne manqueront pas le cabrales, fromage typique des
Asturies. Voici quelques adresses pour gourmets parmi les
nombreuses possibles, car Oviedo ne manque pas de bonnes tables.

Bien et pas cher

Les Asturies, pays du cidre
Le cidre asturien est un vrai délice (à consommer avec
modération !) accompagné du plat traditionnel à base de
haricots, la fabada. Dans les Asturies, la tradition du cidre
s’entoure d’un véritable rituel, pratiqué par tous les
établissements. Voici donc quelques conseils pour vous
permettre d’éviter certaines erreurs, qui seraient de toute
façon vite corrigées par le serveur…
 Leçon n° 1 : on commande rarement un verre de cidre, mais
presque toujours une bouteille (2,50 € en général).
 Leçon n° 2 : laissez toujours le serveur vous servir et vous
resservir ; s’il le faut, demandez-le lui.
 Leçon n° 3 : admirez la technique du serveur car le cidre est
toujours versé d’un bon mètre de hauteur dans un verre
penché à 45 degrés, ce qui explique pourquoi il faut laisser au
serveur le soin de le faire. Le cidre s’oxygène ainsi juste le
temps qu’il faut pour arriver dans votre verre légèrement
mousseux et avec le meilleur goût possible.



 Leçon n° 4 : il faut boire son verre très vite car le cidre perd
rapidement de sa saveur ; le serveur sera là pour vous le
rappeler. Mais, attention ! Il ne faut pas boire les dernières
gouttes du verre, qui doivent être jetées à terre ; des rigoles
au pied des bars sont souvent prévues à cet effet, ce qui
explique aussi l’odeur persistante. Bonne dégustation !

 EL QUINTO DE LA TARDE
Plaza de Riego, 10
✆ +34 985 221 412
Menu à 9 €.
Pour déjeuner rapidement d'une racion ou de quelques tapas, ou pour
prendre un café en terrasse. Le service est souriant et décontracté.

 MARCHE EL FONTAN
Calle El Fontan
✆ +34 985 204 394
Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 20h, le samedi de 8h à 15h30.
Fermé le dimanche.
Pour manger des tapas à l'espagnole, debout au comptoir, dans une
ambiance animée. Vous apprendrez à tenir une assiette, un verre et
des cure-dents en même temps, tout en discutant. Ne vous fâchez
pas si vous vous faites bousculer, c'est aussi cela l'Espagne !

Bonnes tables
 CASA CONRADO

Calle Argüelles, 1
✆ +34 985 223 919
www.casaconrado.com
info@casaconrado.com
Compter 20 à 35 € par plat. Menu 45 €.
Cuisine de solide tradition pour les nostalgiques des recettes
classiques asturiennes. Commencez par des anchois, continuez avec
le délicieux merlu au cidre ou les filets d'agneaux parfaitement cuits.
Outre la qualité évidente de la cuisine, le service est irréprochable.

 CASA FERMIN
Calle San Francisco, 8

http://www.casaconrado.com
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✆ +34 985 216 452
www.casafermin.com
info@casafermin.com
Menu dégustation 58 €. Fermé le dimanche.
Ce restaurant qui a fait couler beaucoup d’encre mérite qu’on s’y
arrête tant la qualité, et surtout l’originalité, de ses plats est réputée à
Oviedo. Le chef propose toutes les spécialités des Asturies cuisinées
d’une façon unique et originale. Des sublimes verrines de gaspacho
aux desserts acidulés, le repas est une fête !

 EL FARO VIDIO
Calle de Cimadevilla 19
✆ +34 985 228 587
farovidio.restaurantesok.com
Compter 50 € à la carte.
Sûrement l'une des meilleures tables d'Oviedo pour déguster fruits de
mer et poissons. Ce restaurant, maintes fois récompensé, a su
préserver son authenticité. C'est un peu cher, mais on y mange
divinement bien !

 LA PUERTA NUEVA
Calle Leopoldo Alas, 2
✆ +34 985 225 227
Fermé le dimanche soir. Menu à 30 ou 50 €. Compter 25 € par plat.
Avec sa belle devanture rétro, ce restaurant nous séduit dès l'entrée.
Dans les assiettes, les bonnes surprises continuent avec des saveurs
imaginatives et audacieuses. Le chef choisit lui-même les vins qui
accompagnent ses plats.

Sortir
Les ruelles qui entourent la cathédrale grouillent de monde à l’heure
de l’apéritif, notamment la calle Gascona, surnommée bulevar de la
sidra. De vieilles sidrerías sont prises d’assaut par tous ceux qui
finissent leur journée. Le rituel du cidre est, ici plus qu’ailleurs, suivi
scrupuleusement. Derrière l’hôtel de ville, la rue Cimadevilla et sa
prolongation concentrent un bon nombre de chigres, où l’on piétine
dans la sciure et le cidre. A côté, la Gran Taberna est effectivement
une grande taverne, sombre et populaire, avec des trophées de
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chasse et des seaux en bois (pour le cidre) répartis un peu partout
dans la salle. A midi, quelques habitués se régalent de callos (tripes
maison). Mais il est bien plus agréable de manger quelques très
bonnes tapas au bar. D’autres bars typiques du côté du centre : la
grande taverne Cabo Peñas, dans Melquiades Alvarez, et, surtout, le
populaire Bernabé (17, San Bernabé), où défilent joyeusement toutes
les couches sociales. Ici, ce n’est plus le cidre, mais le petit rosé de la
maison (clarete) qui coule à flots, accompagné de chaussons au thon
(empanadillas de bonito) et de mini-sandwiches au bleu de cabrales
(pinchos de cabrales). Le soir, à partir de 23h, commence le copeo, la
tournée des bars, dans les lieux à la mode du quartier monumental,
place Riego et dans les rues adjacentes : Altamirano, San Antonio, la
Rúa…

Points d’intérêt
Pas moins de 12 monuments nationaux : vaste programme ! Fort
heureusement, monuments et musées du centre historique sont
réunis à l’intérieur d’un petit périmètre tout à fait pratiquable à pied.
Prévoir quelques heures en plus pour la visite (indispensable) des
églises préromanes. Tout autour de la cathédrale, dans un dédale de
places et de ruelles obscures, Oviedo la vétuste égrène ses palais
baroques et Renaissance. De la place Alfonso II (palais de la Rúa)
jusqu’à la place de l’hôtel de ville (XVIIIe siècle) en passant par les
palais de Toreno et de Campo Sagrado, sur la belle place Porlier, et
l’édifice de l’université (XVIIe siècle), où se tiennent toujours les cours
de la faculté de droit. Enfin, on ne manquera pas de faire un tour sous
les arcades de la place Fontán, à l’atmosphère Opéra de quat’sous.

 VISITES GUIDÉES D’OVIEDO
✆ +34 985 114 433, +34 619 452 178
www.guiasdeasturias.com

Monuments et musées
 CATHÉDRALE CAMARA SANTA, MUSÉE DIOCÉSAIN ET

CLOÎTRE GOTHIQUE
Plaza de la Catedral
✆ +34 985 203 117

http://www.guiasdeasturias.com


Horaires d’été, du lundi au vendredi de 10h à 20h, le samedi de 10h à
18h. Horaires variables le reste de l’année. Fermé le dimanche.
Entrée Cámara Santa 1,50 €, visite complète 3 €, tarif réduit 2,40 €.
Entrée libre le jeudi au musée, entrée libre à la Cámara Santa et au
cloître, le jeudi après-midi.
Difficile de ne pas succomber à son charme. Le clocher (gothique
flamboyant du XVe siècle) est une véritable pièce d’orfèvrerie. Et,
chose rare, l’ensemble n’est pas surdimensionné. A l’intérieur, la nef
centrale mène droit au grand retable, chef-d’œuvre du baroque tardif.
On pénètre par le transept dans le cloître gothique et surtout dans la
Cámara Santa. La Chambre sainte est la chapelle primitive, construite
au IXe siècle sur les ordres des premiers rois asturiens. On y conserve
de précieuses reliques collectées au début de la Reconquista, à
l’heure où Oviedo en était la capitale (IXe siècle). Deux pièces d’un
grand intérêt : la croix des Anges et la croix de la Victoire, incrustées
de camées romains, d’émaux et d’or, sont les deux plus hauts
symboles de la résistance (et de l’identité) asturienne. Voir également
le diptyque en ivoire sculpté d’un raffinement extrême et le très roman
Christ de Nicodemus (XIIe siècle).

 ÉGLISE SAN JULIAN DE LOS PRADOS
Plaza de Santullano
✆ +34 607 353 999
Ouvert de mai à octobre, de 9h30 à 13h00 et de 15h à 19h ; d'octobre
à avril, de 10h à 13h et de 15h à 17h. Lundi fermé. Entrée 1,20 €,
enfants 0,60 €.
Appelée Santullano, cette église est ornée de fresques et de frises
géométriques préromanes. Elle date du IXe siècle. N’hésitez pas à
vous y engouffrer pour profiter de la quiétude des lieux, loin de
l'autoroute voisine.

 FONTAINE DE FONCALADA
Rue Gascona
Construite autour de l’an 900, cette fontaine pré-romane se trouve au
bout de la rue Gascona, non loin de la cathédrale. Son eau provient
d’une source.

 MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE DE LA PROVINCE DES ASTURIES



Calle San Vicente, 5
✆ +34 985 215 405
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 13h30 et de 16h à 18h, le
dimanche de 11h à 13h. Fermé le dimanche.
Situé dans l'ancien couvent de San Vicente, le musée réunit des
pièces témoignant du patrimoine historique et ethnographique des
Asturies. Outils paléolithiques, mosaïques romaines, ou encore
meubles et instruments de musique, ici chaque objet raconte une
histoire.

 MUSÉE DES BEAUX-ARTS
Calle Santa Ana, 1
✆ +34 985 213 061
www.museobbaa.com
museobbaa@museobbaa.com
En juillet et août, ouvert du mardi au samedi de 10h30 à 14h et de 16h
à 20h, les dimanches et fêtes de 11h30 à 14h30 ; le reste de l’année,
du mardi au vendredi de 10h30 à 14h et 16h30 à 20h30, le samedi de
11h30 à 14h et de 17h à 20h, les dimanches et fêtes de 11h30 à
14h30. Fermé le lundi. Entrée libre.
Dans le cadre raffiné du palais de Velarde (XVIIIe siècle), plus de 8
000 œuvres sont exposées. Des collections de peinture religieuse,
dont quelques très belles pièces de l’école flamande du XVIe siècle, à
la saga populiste du peintre régional Alvarez Sala (début XXe), dont le
mineur assassiné lors d’une grève évoque les sanglantes émeutes
ouvrières d’Oviedo, en 1934, ce musée dresse un panorama extensif
de l'art asturien.
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Monte Naranco
Pour apprécier les plus beaux monuments d’Oviedo, il faut sortir de la
ville (prendre le bus n° 3). Sur le mont Naranco, que l’on atteint par
l’avenue Ingeniero Batac (au nord-est), s’élèvent un petit palais et une
église du IXe siècle, joyaux de ce que les experts ont appelé l’art
préroman asturien. Cette architecture raffinée et profondément
novatrice est le résultat du métissage des techniques romaines,
wisigothiques, carolingiennes et byzantines, qui se sont donné
rendez-vous dans la région pour servir les premiers souverains asturs.
Un patrimoine artistique directement précurseur de l’art roman.

 CENTRE D’INTERPRÉTATION PRÉROMAN
✆ +34 985 114 901
Ouvert de juin à septembre, du lundi au vendredi de 10h à 13h30 et
de 16h à 19h30, les samedi, dimanche et fêtes de 11h à 14h et de
16h à 20h ; d’octobre à mai, du lundi au vendredi (sauf mardi) de 11h
à 13h30 et de 16h à 18h, les samedi, dimanche et fêtes de 11h à 14h
et de 16h à 18h30. Fermé le mardi. Entrée libre.
Situé à deux pas de l'église Santa María et San Miguel, ce centre
organise une exposition permanente consacrée à l’art préroman
asturien. De quoi vous donner les clés pour comprendre les environs
d'Oviedo.

 SAN MIGUEL DE LILLO
Située un peu plus haut, l’église San Miguel a été surnommée
« miracle vertical ». Construite à l’origine comme église du palais, elle
fut partiellement amputée de ses absides. Elle n’en conserve pas
moins de magnifiques proportions, tout en recherche d’appui et
répartition de volumes. Sur le seuil, voir le surprenant bas-relief
inspiré par des figures d’un codex byzantin.

 SANTA MARIA DEL NARANCO
Monte Naranco
✆ +34 638 260 163
www.santamariadelnaranco.blogspot.com
prerromanico@santamariadelnaranco.es
Ouvert d’avril à septembre, du mardi au samedi de 9h30 à 13h30 et
de 15h30 à 19h30, dimanche et lundi de 9h30 à 13h30 ; d’octobre à
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mars, du mardi au samedi de 10h à 13h et de 15h à 17h, dimanche et
lundi de 10h à 13h. Entrée 3 €, enfant 2 €. Un seul guide pour les
deux monuments, distants de 200 m. Lundi matin, entrée libre, sans
visite guidée.
Cette église cache le seul et unique bâtiment civil du IXe siècle
existant en Europe : un petit palais érigé en 842 pour le roi Ramiro Ier,
qui y réunissait sa cour pour débattre des questions politiques.
L’étude de sa structure révèle de parfaits appuis dans les parois, avec
des arcades conçues selon la technique byzantine. Les 32
médaillons, également byzantins, sont la face apparente de poutrelles
cylindriques servant à consolider la charge de la voûte. Dans
l’ensemble, des solutions constructives que l’on ne retrouvera que 150
ans plus tard avec le roman tardif. Le roi avait pensé à tout, puisqu’on
découvre au sous-sol une véritable piscine romaine, réplique de celle
que l’on voyait à l’époque dans les villas des consuls.

Shopping
Les spécialités locales sont la céramique asturienne, le cuir et les
bijoux en jais. Pour ces deux dernières, voir dans les quartiers autour
de la place de la cathédrale : Calle San Juan, Felipe Prieto
(maroquinerie, objets régionaux) ; Calle del Aguila, Joyeria Emilio
Prado (colliers, pendentifs et les célèbres cigüas, ou amulettes en
jais). Un atelier de poterie traditionnelle se trouve à Faro (6 km à l’est,
direction Santander).

Dans les environs
 MUSÉE DU CIDRE

Plaza Príncipe de Asturias
✆ +34 985 717 422
www.museodelasidra.com
A 30 km. Pour s’y rendre depuis Oviedo, suivre la A-8 jusqu’à Lieres
puis la N-634 jusqu’à Nava. Ouvert en hiver du mardi au vendredi de
11h à 14h et de 16h à 19h, le samedi de 11h à 15h et de 16h30 à
20h, le dimanche de 11h à 14h. En été, le mardi de 12h à 14h et de
16h à 20h, du mercredi au samedi de 11h à 14h et de 16h à 20h, le
dimanche de 12h à 14h et de 17h à 20h. Entrée 3,50 €, tarif réduit
2,50 €. Entrée libre le mardi.

http://www.museodelasidra.com


Grâce à ce musée, vous saurez tout sur le cidre des Asturies, ses
traditions et son histoire, son procédé de fabrication et son folklore.

Pola de Lena
Au sud d’Oviedo, Pola de Lena abrite l’église Santa Cristina, située à
proximité du col de Pajares. C’est un joyau de l’art préroman du IXe

siècle. Son style est proche de celui de Santa María del Naranco,
mais elle possède plus d’éléments wisigoths.

 MUSÉE DE LA MINE ET DE L’INDUSTRIE (MUMI)
Fundación Nuevas Tecnologías y Cultura San Vicente. El Entrego
✆ +34 985 663 133
www.mumi.es
info@mumi.es
A côté de Langreo, par la A-6 et la A-8. Ouvert de juillet à septembre,
du mardi au samedi de 10h à 20h, le dimanche de 10h à 14h ;
d’octobre à juin, du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 14h. Entrée 4 €, enfants 2 €.
Pour familiariser le public avec le dur labeur de l’extraction du
charbon, moteur économique de la région, le musée présente la
reconstitution grandeur nature d’une mine et des outils de mineurs.
Une exposition retrace l’histoire de l’industrie minière de l’Europe,
depuis l’époque de la vapeur jusqu’à l’apogée de l’industrialisation en
Asturies.

CANGAS DE ONIS
A l’entrée ouest de cet agréable village, où l'on respire déjà l'air pur de
la montagne, on pourra admirer un pont médiéval en dos-d’âne,
élégamment jeté sur le Sella. Exceptionnellement bien conservé, il est
reconnaissable à la grande croix suspendue en son milieu. L’autre
attraction locale est la chapelle Santa Cruz, à l’ouest de
l’agglomération, érigée en souvenir de la bataille de Covadonga.
Cangas de Onis abrite l’unique dolmen de la région, dont une pierre
est ornée de dessins gravés. Cette chapelle et le monastère de
Liébana, près de Potes, figurent parmi les premiers sites chrétiens
bâtis en terre espagnole. A Cangas de Onís, on approche du
sanctuaire de Covadonga, enclave mythique sur le site superbe du
parc national (déviation sur la droite, 11 km). Avec ses nombreux
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magasins et restaurants, le village est le camp de base idéal pour
visiter les environs.

Pratique
Un centre d'information sur les Pics d'Europe est aussi installé à
Cangas de Onis (voir chapitre "Picos de Europa").

 OFFICE DU TOURISME
Avenida de Covadonga, 1
✆ +34 985 848 005
www.cangasdeonis.com
turismo@cangasdeonis.com
Ouvert de juin à septembre, tous les jours de 9h à 21h ; le reste de
l’année, du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 20h, le
dimanche de 10h à 14h.

Hébergement – Restaurant
 HÔTEL AULTRE NARAY

Peruyes
✆ +34 985 840 808
www.aultrenaray.com
aultre@aultrenaray.com
A 9 km de Cangas de Onis
Chambre double de 75,60 € à 108 € (IVA inclus), petit déjeuner 5 ou
10 €. Wi-fi et parking gratuit.
Etabli dans un paisible village aux alentours de Cangas de Onis, cet
hôtel, tenu par Iñaki et Susana, vous assure un confort inégalé. Dans
les chambres, literie de grande qualité et quiétude assurent une
bonne nuit de sommeil. Le réveil, avec un petit déjeuner cuisiné par
les soins d'Iñaki, n'en est que plus agréable. Les pensionnaires
peuvent profiter d'un salon d'été, doté de grandes baies vitrées
donnant sur une vue de carte postale, les montagnes splendides et
majestueuses ; ou d'un salon d'hiver, cosy et intime, qui donne envie
de se lover au coin du feu.

 PARADOR DE CANGAS DE ONIS
À Villanueva
✆ +34 985 849 402
www.parador.es
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cangas@parador.es
Chambre double de 148 à 208 €. Petit déjeuner 17 €.
Le parador est situé dans l’ancien monastère bénédictin San Pedro de
Villanueva (XIIe-XVIIe siècle), déclaré monument national. On peut
visiter le domaine de 17 hectares qui l’entoure et se promener au bord
de la rivière Sella, en admirant la vue splendide sur les montagnes
environnantes.

 RESTAURANT EL PUENTE ROMANO
Avenida de Covadonga
✆ +34 985 848 110
Dans cette antique auberge, on accompagne le cidre de bons plats du
terroir : assiette de jambons de pays, chorizo de sanglier (sur fond de
trophées de chasse), mais aussi une savoureuse soupe de poisson
enrichie d’étrilles et de palourdes.

 RESTAURANT LA SIFONERIA
Calle Pelayo, 24 et 28
✆ +34 985 849 055
Fermé mardi et mercredi matin.
A côté de l'ancienne « sifoneria », où l'on tirait le cidre, cet excellent
restaurant traditionnel sert de délicieux fromages, des tortillas au
merlu, des œufs brouillés au piment ou encore des croquettes de
cabrales. La variété des tapas et raciones est impressionnante.
Accompagnez votre repas d'un verre de cidre et terminez par la tarte
au fromage, considérée comme la meilleure de la région !

Dans les environs
 GROTTE EL BUXU

A Cardes
✆ +34 608 175 467
A 5 km de Cangas de Onís
Accès par la AS-114 en direction de Panes. Visite du mercredi au
dimanche à 10h15, 11h15, 12h15, 13h15. Visites limitées à 25
personnes par jour. Entrée 3 €, tarif réduit 1,50 €, entrée libre le
mercredi.
On y voit des figures sculptées dont la plupart sont plus anciennes
que celles des grottes d’Altamira (20 000 ans av. J.-C.). En particulier,
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un petit cheval préhistorique (asturcón) et une chèvre hispanique
remarquables.

PARC NATIONAL DES PICS D’EUROPE
Les Pics d'Europe sont dessinés par trois massifs : celui du Cornion, à
l'ouest, délimité par les vallées des rivières Sella et Cares ; le massif
d'Andara, à l'est, bordé des rivières Deva et Duje ; et le massif des
Urieles, au centre, le plus impressionnant et inhospitalier des trois. Le
parc national, d’une superficie totale de 646 km2, est réparti sur trois
régions d'Espagne, Asturies, Cantabrie et León. Les Asturies
englobent 245 km2 du parc. Les Pics d'Europe offrent de multiples
opportunités de randonnées, à découvrir dans l'un des centres
d'information installés aux divers accès du parc. A voir notamment, le
mont Naranjo de Bulnes, le sanctuaire de Covadonga et les Arenas
de Cabrales. N'oubliez pas que la montagne est imprévisible. Partez
toujours bien chaussé, équipé d'eau et après avoir vérifié la météo.
Dans le doute, demandez aux offices de tourisme de la région.
 Les Pics d'Europe sont très visités en été, notamment au mois
d'août. Pour découvrir les sites les plus connus, tels que les lacs de
Covadonga, mieux vaut venir hors saison. De toute manière, le parc
national régule l'affluence en haute saison.

Transports
 Voiture. Accessible par le village d’Arenas de Cabrales, par la route
AS-114, puis prendre direction Poncebos. Vous avez la possibilité de
prendre un taxi au Mirador de Cabrales, à Poncebos, ou de continuer
en voiture, si vous c'est hors saison.

 FUNICULAIRE DE BULNES
A Poncebos
✆ +34 985 846 800
Ouvert en été de 10h à 20h, en hiver de 10h à 12h30 et de 14h à 18h.
Toutes les 30 minutes. Billet aller simple 15,70 €, A/R 19,70 € ;
enfants 3,90 € et 5,90 €.
De Poncebos, le funiculaire vous emmène jusqu'à Bulnes.

Pratique



 CENTRE D'INFORMATION SUR LES PICS D'EUROPE À
CANGAS DE ONIS
Casa Dago
Avenida de Covadonga, 49
CANGAS DE ONIS
✆ +34 985 848 614
www.marm.es
gpicos@oapn.es
Ouvert de juillet à septembre, du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30,
samedi et dimanche de 9h à 14h et de 16h à 18h ; le reste de l’année,
du lundi au vendredi de 8h30 à 14h30.
Informations sur les accès au Parc national, recommandations,
sentiers et randonnées guidées (uniquement en été). Demandez le
guide des Picos de Europa pour avoir une carte des routes détaillées.

 CENTRE D'INTERPRÉTATION DES PICS D'EUROPE "PEDRO
PIDAL"
A côté du Lac d'Enol - Sur le parking de Buferrera
Ouvert d'avril à mi décembre, tous les jours de 10h à 18h.
Documentation, maquettes des zones de randonnées, salle
audiovisuelle, ce centre de réception dispose d'une masse
d'informations sur le parc national. Plus complet que l'office de
Cangas de Onis, c'est un véritable musée sur les Pics d'Europe. Il est
nommé d'après Pedro Pidal, marquis de Villaviciosa, qui, en 1916,
inventa le concept de parc national comme espace protégé et est à
l'origine du premier parc national d'Espagne, le parc national de la
montagne de Covadonga.

Hébergement
Pour dormir dans les refuges situés sur les sentiers de randonnée, il
faut réserver sa place avant de partir auprès des centres de visiteurs
ou sur le site Internet officiel. Si vous prévoyez de visiter les Pics
d'Europe au mois d'août, pensez à réserver un mois à l'avance.

 ARCEA GRAN HOTEL PELAYO
Real Sitio de Covadonga, s/n
COVADONGA
✆ +34 985 846 061
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www.arceahoteles.com
granhotelpelayo@arceahoteles.com
Chambre double de 35 à 90 €, en fonction de la saison.
Situé juste en face de la grotte de la Santina (petite sainte) et de la
basilique, dans un édifice d'époque. Les chambres ont des allures
royales, avec leurs rideaux de taffetas et leurs lits à baldaquin.
Certaines possèdent un balcon avec une vue splendide sur les
environs.

 CAMPING NARANJO DE BULNES
LAS ARENAS DE CABRALES
✆ +34 985 846 578, +34 609 950 191
campingnaranjobulnes@yahoo.es
Sur la AS-114 Cangas de Onis - Panes, km 32,5.
Ouvert du 15 mars au 1er novembre. Compter 16 € pour deux adultes
et une tente.
Un camping arboré et agréable, proche de départs de randonnée vers
le Mont Naranjo de Bulnes.

 CAMPING PICOS DE EUROPA
Avin-Onis
CANGAS DE ONIS
✆ +34 985 844 070
www.picos-europa.com
A 16 km de Cangas
Ouvert toute l’année.
Sur la route AS-114, à 16 km de Cangas de Onis, au bord d’une
rivière et entouré de forêts. On peut y louer des cabanes en bois très
confortables. Possibilité de rejoindre à pied le parc national, à travers
de beaux paysages.

 HOTEL EL GARGANTA DEL CARES
PONCEBOS
✆ +34 985 846 463
www.hotelgargantadelcares.com
Chambre double de 45 à 62 € (IVA inclus), petit déjeuner compris.
Un hôtel sans prétention, mais bien tenu et doté de chambres
lumineuses. C'est le camp de base idéal pour randonner autour de

http://www.arceahoteles.com
mailto:granhotelpelayo@arceahoteles.com
http://campingnaranjobulnes@yahoo.es
http://www.picos-europa.com
http://www.hotelgargantadelcares.com


Bulnes.

 HÔTEL PRINCIPADO DE EUROPA
Carretera General
Poo de Cabrales
LAS ARENAS DE CABRALES
✆ +34 985 845 481
www.hotelprincipado.com
info@hotelprincipado.com
Chambre double de 60 € à 90 € avec petit déjeuner inclus (hors IVA).
Un hôtel simple et confortable avec une belle terrasse donnant sur les
Fuente Dé (en Cantabrie).

 MIRADOR DE CABRALES
PONCEBOS
✆ +34 985 846 673
www.arceahoteles.com
info@arceahoteles.com
Chambre double de 55 à 65 €.
Un autre bon point de chute pour partir en randonnée dans les
environs. Chambres simples et propres.

Points d'intérêt
 GORGES DE LA RIVIÈRE CARES

PONCEBOS
Ouvert de juin à septembre, tous les jours de 10h à 22h ; le reste de
l’année, du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 14h.
Elles sont situées à l’intérieur du parc national des Pics de l’Europe,
leur limite sud déborde sur la province de León, sur 2,5 km. Orientée
du nord-est au sud-est, la route des gorges compte 11 km entre les
villages de Caín et Puente Poncebos. Un sentier fut tracé vers 1920
pour la surveillance du canal conduisant l’eau entre les deux villages
en traversant 71 tunnels. Attention aux chutes possibles de pierres !
 Version light. A partir de Cangas de Onis, prendre la route AS-114
jusqu’à Las Arenas, puis la route AS-264 jusqu’au point de départ de
l’excursion facile.

http://www.hotelprincipado.com
mailto:info@hotelprincipado.com
http://www.arceahoteles.com
mailto:info@arceahoteles.com


 Version sportive. Compter 3h30 de marche de Caín à Poncebos.
Au départ de Posada, emprunter la départementale 6312, véritable
chemin muletier toutefois bien asphalté, menant au hameau de Caín
(8 km). Laissez-y voiture et bagages, c’est ici que démarre l’excursion
à pied dans l’un des plus beaux sites des Picos. Longeant le cours
tumultueux du Cares, le premier tronçon du sentier (3 km) vous
réserve les plus fortes émotions : murs rocheux surplombant le lit du
torrent, traversées vertigineuses sur de petits ponts en bois, nature
totalement sauvage à la lisière du parc national de Covadonga.
Randonnée déconseillée aux âmes sensibles et aux femmes
enceintes. D'ici, le chemin se poursuit plus calmement le long du
Cares et redescend jusqu’à Poncebos, point de chute (ou de départ)
de la plupart des randonneurs qui s’aventurent dans les gorges.

 MONT NARANJO DE BULNES
En partie, cette balade exige des randonneurs qu'ils soient équipés et
avertis des dangers de la montagne, les itinéraires pouvant s’avérer
difficiles, voire dangereux. Aussi, avant de s’engager dans l’aventure,
il est conseillé de s’adresser à un office du tourisme de la région. Il
existe de nombreux itinéraires, tous, ou presque, ayant pour but le
mythique mont Naranjo de Bulnes (2 519 m), au cœur de la réserve
naturelle, très fréquentée par les randonneurs et les grimpeurs. Le
principal chemin relie les étapes suivantes : Espinama, Sotres,
Bulnes, Naranjo de Bulnes et Fuente Dé.

SANCTUAIRE ET LACS DE COVADONGA
Covadonga, pour les Espagnols, correspond au sanctuaire de la
Vierge du même nom, installé aux abords du site, l’équivalent de
Lourdes en France. L’importance du lieu est historique : c’est dans les
rochers escarpés de Covadonga que le chef des chrétiens du nord,
Don Pelayo, remporta une première grande victoire sur l’envahisseur
musulman, en 722. La Vierge Marie aurait aidé Don Pelayo dans sa
conquête, déclenchant une avalanche dans la vallée, emportant les
musulmans. D'autres victoires suivront celle-ci, marquant le début de
la Reconquête. Pelayo deviendra roi et Cangas de Onis le siège de sa
cour. C'est dans cette vallée que naît le Royaume des Asturies,
ancêtre du Royaume de Castille.



En été, la petite route qui mène à la chapelle installée au creux de la
grotte est saturée de caravanes. Traditionnellement, on vient y faire
un vœu tout en lançant quelques pesetas dans un bassin. La légende
veut aussi que les jeunes filles qui boivent l’eau de la fontaine, sept
robinets pour sept gorgées d’eau avalées sans respirer, se marient
dans l’année. Le pèlerinage aboutit à la basilique, un grand édifice
néogothique sans intérêt.
 Le véritable but de la promenade se situe bien au-dessus du site
religieux, dans le sanctuaire naturel des lacs Enol et Ercina (à 12 km
en amont). Le chemin asphalté s’arrête d’ailleurs au pied du lac Enol,
où démarre une promenade de santé en bordure des eaux émeraude,
sur de tranquilles prairies fréquentées par des troupeaux de moutons.
Un centre d'information y est installé.

 BUS CTA
✆ +34 985 203 974
www.consorcioasturias.com
lagosbus@consorcioasturias.com
Billet de bus 7 €, enfant 3 €.
Durant les périodes d'affluence (Semaine sainte, ponts et été), il vaut
mieux laisser sa voiture dans l'un des quatre parkings sur la route
entre Cangas et Covadonga (2 € par jour) et prendre l'un des bus qui
montent aux Lacs (entre 9h et 20h). 

LAS ARENAS DE CABRALES
Situé en altitude, Cabrales, un village de 800 âmes, offre un
panorama magnifique. Ici pas de monuments à visiter, mais un cadre
idyllique à apprécier, ainsi qu'un délicieux fromage, assez fort en goût.
Las Arenas de Cabrales est l'une des portes d'entrée des pics
d'Europe. Vous y verrez une immense gorge, suivant le cours du río
Sella, qui donne naissance au défilé de Los Beyos. Ici, la route
sillonne parmi d’immenses blocs de roches calcaires et de fines
cascades (attention, chutes de pierres !). Très encaissé mais
suffisamment large pour laisser pénétrer le soleil, c’est l’un des plus
beaux défilés d’Europe.

 OFFICE DE TOURISME
Plaza de los 4 caños, s/n

http://www.consorcioasturias.com
mailto:lagosbus@consorcioasturias.com


✆ +34 985 846 747
www.cabralesturismo.com
Ouvert en hiver du mardi au jeudi de 9h à 15h, vendredi et samedi de
14h à 20h, fermé dimanche et lundi ; en été du mardi au samedi de
15h à 21h, fermé dimanche et lundi.

http://www.cabralesturismo.com


LA GALICE

La Galice - Galicia
Aux confins de finis terræ, « la fin de la terre » selon les anciens, la
Galice déroule ses 1 716 km de littoral atlantique. Située à l’extrême
nord-ouest de l’Espagne, elle est entourée, à l’est, par les Asturies et
la Castille-et-León et, au sud, par le Portugal. La Communauté
autonome de Galice (Xunta de Galicia) se compose de quatre
provinces : La Corogne, Lugo, Ourense et Pontevedra. Saint-
Jacques-de-Compostelle en est la capitale. 2 796 089 habitants se
partagent les richesses de ce territoire de 29 575 km2, essentiellement
rural, mais où quelques grandes villes se détachent, comme La
Corogne, Vigo, Lugo… Dotée d’un climat humide et brumeux qui
favorise une végétation importante (eucalyptus…), la Galice mérite
amplement son nom d’Espagne verte. Les Celtes, les Romains et les
Portugais font partie intégrante de l’histoire de la Galice. Les Celtes,
qui s’y étaient établis bien avant notre ère, ont laissé dans la région
des traces de leur culture, dite « des Castros », terme qui désignait
les villages fortifiés aux maisons de pierre. Au IIIe siècle av. J.-C., les
Romains arrivent en Espagne, mais ils ne laissent pas à la Galice de
patrimoine vraiment important. La civilisation celte, plus sensible dans
les campagnes, a pu coexister avec la civilisation romaine, qui se
concentrait avant tout sur les villes. Au Ve siècle, la Galice est de
nouveau envahie, cette fois par les Suèves, peuple de l’Elbe, peu
différent des Galiciens. Quant aux Maures, le relief montagneux de la
région a eu raison de leurs velléités d’invasion. Au VIIIe siècle, la
Galice rejoint le royaume des Asturies et devient avec lui le point de
départ de la Reconquête du royaume d’Espagne. Aujourd’hui la région
bénéficie d'un statut autonome, et ce depuis le 25 juillet 1980. Elle
possède ses propres gouvernement et institutions. Son économie
repose sur l’industrie, concentrée sur le littoral : la métallurgie, les
chantiers navals… L’activité agricole est également importante, la



Galice ayant développé l’élevage de bovins et la viticulture dans la
région de Pontevedra. L’un des exemples phares du développement
économique de ces dernières années est donné par la firme Zara,
originaire de La Corogne, symbole du nouveau boom galicien. Terre
encore miraculeusement épargnée par le grand afflux touristique que
connaît le reste de l’Espagne, elle cultive une tradition profondément
maritime assortie, à l’intérieur des terres, de vieilles coutumes
rurales : c’est la Bretagne des pêcheurs sans retour, l’Irlande des
bocages vallonnés et humides, le folklore accompagné du son de la
gaïta, une sorte de cornemuse, le biniou galicien. Les visiteurs ne
résisteront pas à cette bouffée d’air sauvage, rural et pur, symbole
d’une Espagne méconnue et authentique.

Les immanquables de la Galice
 Franchir le seuil de la cathédrale de Saint-Jacques-de-
Compostelle et s'imprégner, au gré des ruelles, de ce haut lieu
de la spiritualité occidentale.
 Passer une journée à Pontevedra, belle ville provinciale,
ponctuée de placettes et de statues.
 A La Corogne, visiter le phare d’Hercule, érigé par les
Romains à l’extrémité de la péninsule. C’est actuellement le
plus vieux phare encore en activité (superbe panorama au
sommet).
 Faire une virée au Cabo Fisterra pour respirer les embruns
de l’Atlantique.
 Manger du poulpe, en sauce verte, à la plancha, mariné... il
est incontournable et divin.
 Parcourir la Galice rurale et ses paysages ponctués
d’hórreos.
 Camper dans le parc naturel des îles de Cíes, face à la baie
de Vigo.
 Explorer les gorges du Sil, aux sublimes paysages
découpés par les canyons, visiter les monastères et sites
sacrés.



 Flâner dans les vignobles et goûter les cépages de la Ribeira
Sacra.

Pèlerinage en Galice
Le Camino de Santiago, ou la route du pèlerinage, est l’itinéraire
touristique le plus fréquenté d’Europe.
La partie finale du chemin menant à Saint-Jacques est sans doute la
plus représentative de ce qu’était le pèlerinage au Moyen Age.
Chaque année, une foule de fidèles se trouve ainsi, le temps d’une
marche, réunie dans une même ferveur. Des centaines de pèlerins
font le chemin à bicyclette, et ils sont même nombreux à le suivre en
voiture, bien que ce dernier moyen ne présente, bien entendu, qu’un
très faible intérêt.
Tous les itinéraires sont balisés de coquilles Saint-Jacques jaunes, et
de nombreux bus couvrent les différents itinéraires, permettant aux
marcheurs fatigués de rallier l’étape suivante. Les auberges de
pèlerins jalonnent le chemin. Que ce soit à pied ou à vélo, le route du
pèlerinage est une expérience difficile mais inoubliable. Les offices du
tourisme locaux tiennent à la disposition des pèlerins des listes
complètes de logements et de diverses commodités (avec des lignes
téléphoniques pour les appels d’urgence).

Pedrafita do Cebreiro
Le chemin du pèlerinage se sépare de la route principale reliant
Ponferrada à Lugo au col de Pedrafita do Cebreiro (1 109 m), qui
marque l’entrée en Galice. Ce lieu quasi désert a vu des centaines de
soldats anglais mourir de faim et de froid lors de la retraite de sir John
Moore vers La Corogne, en 1809. Dans un paysage aussi désolé,
bien peu de monuments sinon les édifices construits au Moyen Age
peuvent héberger les pèlerins ; châteaux en ruine, couvents et
humbles auberges, jalonnent le chemin de Saint-Jacques.

Cebreiro
Le village de Cebreiro est sans doute le plus exposé au vent et à la
neige de Galice. C’est néanmoins un village de caractère, composé
de superbes et ondoyantes huttes celtiques de pierres sèches et de



chaume (pallozas), regroupées autour d’une solide église du IXe

siècle. Plus personne n’habite dans ces pallozas, qui sont désormais
déclarées monuments nationaux.
En haute saison, près de 1 000 personnes par jour traversent le
village. Un guide répond aux éventuelles questions des visiteurs.
Il est possible de trouver refuge pour la nuit dans le monastère qui
jouxte l’église. Aux alentours, quelques paysans persistent à vivre
encore dans les vieilles habitations, mais la nouvelle génération ne
perdure pas la tradition.

Monasterio de Samos
La plupart des endroits qui servaient de halte aux pèlerins du Moyen
Age sont désormais en ruine. Parmi les quelques lieux qui ont
survécu, le monasterio de Samos, connu au Moyen Age pour sa
richissime bibliothèque, a été restauré après l’incendie qui l’avait
sérieusement endommagé en 1951.

Monasterio de Sobrado de los Monjes
Visites tous les jours de 10h15 à 13h30 et de 16h30 à 19h. Sur le
chemin menant à Sarria, le monastère de Sobrado de los Monjes
mérite lui aussi qu’on lui consacre un peu de temps. Laissé à
l’abandon pendant des dizaines d’années, il a été entièrement
restauré grâce à l’intervention du gouvernement provincial. Une
végétation exubérante a envahi la moindre de ses niches, lichens et
fleurs couvrant la quasi-totalité de ses murs aux couleurs de miel.
L’intérieur, d’une architecture maniériste baroque, est magnifique,
avec des perspectives auxquelles l’obscurité confère un aspect très
romantique. A ne pas manquer, une petite chapelle romane, derrière
l’arche du transept nord, et le chœur, dont le bois est
malheureusement assez endommagé.

Sarria
Le village de Sarria constitue une étape logique sur le chemin du
pèlerinage. Pas de monument, mais un très beau vieux quartier en
hauteur et de nombreuses possibilités de logements et de restauration
pour reprendre des forces avant de continuer la route vers Saint-
Jacques.



Un peu plus loin, le village de Portomarin, près du pont sur le Miño, fut
englouti lors de la construction du barrage de Belesar. Cependant,
l’église des chevaliers de Saint-Jean-de-Jérusalem, reconstruite pierre
par pierre dans le nouveau village, sur les hauteurs de la colline
voisine, réserve une halte très agréable avant Lugo.

L'arrivée en Galice
En avion
La Galice compte trois aéroports, Alvedro à La Corogne, Lavacolla à
Saint-Jacques-de-Compostelle et Peinador à Vigo (www.aena.es).

En train
La Galice est reliée par Renfe (www.renfe.es) avec toute l'Espagne.
Feve (www.feve.es) couvre une grande partie de la côte nord de
l'Espagne. Le Transcantabrico (Feve) propose des voyages de
plusieurs jours à travers la région.

En bus
Les deux principales compagnies de bus parcourant la Galice sont
Alsa/Intercar (www.alsa.es) et Monbus (www.monbus.es). Chaque
province est également reliée par des compagnies locales. Le bus
fonctionne très bien en Galice, c'est le moyen de transport privilégié
des Galiciens.

En voiture
La AP-9 (péage) traverse la région du nord au sud, de Ferrol à Vigo,
en passant par La Corogne, Saint-Jacques-de-Compostelle et
Pontevedra. La N-634 relie le nord de la Galice aux Asturies. La A-55
part vers le Portugal. Pour aller de la côté dans les terres, empruntez
la A-6 vers Lugo, la AP-53 (péage) vers Ourense, la A-52 vers
Ourense (de Vigo).

Pratique
Presque tous les villages et villes disposent d'un office de tourisme
municipal. Lugo, Ferrol, La Corogne, Saint-Jacques, Pontevedra,



Vigo, et Ourense possèdent en plus des offices de tourisme régionaux
(Xunta de Galicia).
 Pour plus d'infos, consultez : www.turgalicia.es

Fiche technique
 Superficie : 29 574 km2.
 Population : 2 796 089 (INE 2009).
 Densité : 94,14 hab./km2.
 Capitale administrative : Saint-Jacques-de-Compostelle.
 Autres villes importantes : Vigo, La Corogne, Ourense,
Pontevedra, Lugo.
 Statut d’autonomie : 1981, Communauté autonome.
 Organismes autonomes : Xunta de Galicia ou Junta de
Galicia (en castillan, gouvernement autonome), le Parlement
de Galice (77 députés), le président élu par le Parlement.
 Langues : castillan et galicien.
 Découpage administratif : 4 provinces, 316 communes.
 Festivités : le 25 juillet, fête de l'apôtre saint Jacques à
Compostelle, devant la cathédrale, sur la Plaza Obradoiro. Au
programme : concerts, feux d'artifice et géants traditionnels.

PROVINCE DE LA COROGNE
Ecclectique et fascinante, cette province réunit notamment les
sublimes et sauvages Rías de Muros y Noia, la mythique Saint-
Jacques-de-Compostelle et la très animée ville de La Corogne.

Les Rías de la province
La province de La Corogne se caractérise par ses rías, des
bras de mer qui pénètrent dans le continent en découpant le
littoral. On distingue trois rías : les Rías Altas, les Rías Medias
et les Rías Bajas (baixas).



Les Rías Altas
Les Rías Altas sont situées au nord du golfe d'Artabro. Moins
connues et fréquentées que les Rías Bajas (aux eaux plus
tièdes), elles sont ponctuées de bourgs marins et de falaises
boisées parfaitement vierges. Elles présentent des côtes
escarpées et des falaises abruptes, adoucies par des
étendues de sable. Isolées du centre de la Galice, elles sont
ponctuées de villages de pêcheurs. Les Rías Altas de La
Corogne s'étendent de Viveiro à Cedeira, en passant par O
Barqueiro et Ortigueira ; l’autre partie des Rías Altas
(Ribadeo-Foz) se trouvant dans la province de Lugo.
Les Rías Medias
Dans les Rías Medias (Laxe, Camariñas), la mer ne remonte
qu'un peu dans l’estuaire alors que dans les Rías Bajas, la
mer s’insère dans l’estuaire jusqu’au fond. Elles englobent
également les rías de Ferrol et La Corogne, situées dans le
golfe Artabre, et la Costa de la Muerte.
Les Rías Baixas
Les Rías Bajas, région privilégiée du fait des ressources
fabuleuses de la mer, représentent la seule partie de la Galice
connaissant un réel essor, grâce à l’industrie touristique. Les
estivants, espagnols et portugais pour la plupart, affluent en
saison dans les stations luxueuses comme celle d’A Toxa,
attirés par le calme des plages et la douceur du climat
océanique de cette partie de la côte. Heureusement, cet essor
touristique n’a pas trop défiguré les paysages, qui restent
intacts entre les différents complexes. Du nord au sud se
succèdent quatre rías toutes aussi belles : les rías de Noia et
Muros, dans la province de La Corogne ; d’Arousa, de
Pontevedra et de Vigo, dans la province de Pontevedra.

PORTO DO BARQUEIRO
Dans la province de La Corogne, à Porto do Barqueiro, l’horizon
cantabrique fait place aux eaux enragées de l’Atlantique. Dans ce joli
petit village de pêcheurs, ponctué de maisons colorées accrochées



aux versants des falaises, vous dégusterez une spécialité divine, la
langouste.

Hébergement – Restaurant
 HOSTAL MESON O FORNO

Puerto del Barquero, 1
✆ +34 981 414 124
www.hostaloforno.com
oforno@hostaloforno.com
Chambre double de 35 à 50 €.
Voici une bonne adresse pour passer la nuit dans ce village
enchanteur, dans l'une des chambres avec vue sur les barques
colorées du port. La petite taverne vous servira de bonnes raciones
de fruits de mer très frais, dans une ambiance familiale.

Dans les environs
Au cap de Bares, le port, protégé par le granit du cap, mène une vie
paisible sur fond sonore de cris de mouettes. Longez le phare pour
descendre de la falaise et admirez le coucher de soleil galicien.
Les plus belles plages océanes se trouvent entre Cedeira et Ferrol.
Mais avant d’y arriver, l’itinéraire qui longe le cap Ortegal vous réserve
des paysages à couper le souffle. Entre bois et prés, la petite
départementale pénètre dans la Sierra de la Capelada, habitée par
quelques chevaux sauvages paissant sur fond d’océan. Une halte
s’impose au village de San Andrés de Teixido, perché à flanc de
colline. Son sanctuaire est bien connu des Galiciens, qui assistent par
milliers aux festivités colorées de San Andrés, les 7 et 8 septembre.
Près de l’église, on peut se procurer les ex-voto d’usage,
confectionnés à base de pâte de farine par les femmes du village.
De Cedeira à Ferrol, ne manquez pas d’emprunter les petits chemins
asphaltés menant aux plages – de larges criques sauvages
encaissées dans la falaise, prisées des surfeurs.

FERROL
74 696 habitants. La ville natale de Franco était, de son temps,
nommée « El Ferrol del Caudillo », après la mort du « chef », elle a
été rebatisée Ferrol, ce qui signifie « ville de la mer ». Rien de plus
logique pour ce grand port, qui tente d'effacer discrètement l'ombre du

http://www.hostaloforno.com
mailto:oforno@hostaloforno.com


Général, en mettant en valeur son architecture moderniste et son
activité navale.

Transports
 Voiture. Par la route nationale N-651 en direction de Betanzos, ou
par l'autoroute à péage AP-9A.

 GARE FERROVIAIRE FEVE - RENFE
Paseo da Estacion
✆ +34 981 370 401, +34 981 310 433
www.feve.es, www.feve.es

 GARE ROUTIÈRE
Avenida de Compostela
✆ +34 981 324 751
Compagnies Alsa, Arriba et Monbus.

 RADIO TAXI
C/ Fernando VI
✆ +34 981 355 555

 TRANVIAS DEL FERROL
Avenida dos Arrieiros
✆ +34 981 383 415
Transport urbain qui dessert uniquement le centre-ville et les
alentours.

Pratique
 BANQUE SANTANDER

Calle Real, 2
✆ +34 981 370 512

 BUREAU DE POSTE
Praza de Galicia, s/n
✆ +34 981 353 259

 HÔPITAL ARQUITECTO MARCIDE
Calle San Pedro Leixa
✆ +34 981 334 000

 OFFICE DU TOURISME

http://www.feve.es
http://www.renfe.es


Calle Magdalena, 56
✆ +34 981 944 272
www.ferrol.es
ferrolturismo@ferrol.es
Ouvert du lundi au vendredi de 11h à 14h et de 17h à 20h, le samedi
de 10h à 14h.
Egalement un Point d'information sur le port, Muelle de Curuxeiros,
ouvert le week-end aux mêmes horaires.

 PHARMACIE ARBIZU
Carretera de Castilla, 23 bajo
✆ +34 981 311 259
Ouverte 24h/24

 POLICE NATIONALE
Avenida de Vigo
✆ 091

Hébergement
Il existe un emplacement gratuit pour les caravanes à côté du stade
municipal, Estrada Do Portoa Graña.

 CAMPING AS CABAZAS
Carretera Cobas, s/n
✆ +34 981 365 706
info@campingascabazas.com
Troisième catégorie. Environ 13 € pour un adulte et une tente.
Camping situé dans un très joli cadre, toutefois les installations sont
un peu sommaires.

 HÔTEL REAL
Dolores, 11-13
✆ +34 981 369 255
info@hotelrealferrol.e.telefonica.net
Chambre double de 36 à 50 €. Internet.
Dans cet hôtel 1-étoile, les chambres sont modernes et plutôt
spacieuses. On peut profiter de la cafétéria au rez-de-chaussée pour
prendre son petit déjeuner.

 PARADOR DE FERROL

http://www.ferrol.es
mailto:ferrolturismo@ferrol.es
mailto:info@campingascabazas.com
mailto:info@hotelrealferrol.e.telefonica.net


Calle Almirante Fernández Martín
✆ +34 981 356 720
www.parador.es
ferrol@parador.es
Chambre double à partir de 128 € à 161 € (IVA inclus). Petit déjeuner
16 €. Wi-fi gratuit, pas de parking.
Hommage au caractère marin de Ferrol, cet édifice des années 1960
cultive une ambiance nautique charmante. Instruments de navigation
et mappemondes décorent ce bel hôtel de 36 chambres très
confortables. L'établissement, comme tous les paradores, compte
également un restaurant traditionnel, dont l'atout principal se situe
derrière les grandes baies vitrées avec vue sur le port de Ferrol. Une
fois n'est pas coutume, le menu est plutôt accessible.

 PAZO DE LA MERCED
O Puntal, Santa Maria, à Neda
✆ +34 981 382 200
www.pazodamerced.com
reservas@pazodamerced.com
Chambre double de 107 à 134 €, petit déjeuner inclus (IVA inclus).
Parking.
Au bord de la ría del Ferrol, ce bâtiment des XVIIe et XVIIIe siècles
abrite 8 chambres doubles et un lumineux salon-galerie, décoré de
tableaux de peintres galiciens et de miroirs rococo qui reflètent le
parquet ciré. Dehors, une piscine et un jardin aux arbres centenaires
invitent à la détente et donnent sur un accès direct à la ría.

Points d'intérêt
Malgré sa réputation de ville sans charme, Ferrol mérite une petite
visite, qui pourrait bien surprendre le visiteur. L'architecture
moderniste a clairement frappé cette ville, au milieu du XIXe siècle,
comme en témoignent les nombreux édifices du centre-ville, dont le
superbe marché aux poissons, le long du port. Vous trouverez une
brochure proposant un circuit thématique à l'office de tourisme. A voir
également, Exponav, une exposition permanente dédiée à la
construction navale, au Centro Cultural y Social de la Armada
(www.exponav.org). Enfin, n'hésitez pas à sillonner les trois quartiers
de Ferrol, la vieille ville près du port, la Magdalena, construite au
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XVIIIe siècle pour l'aristocratie ferrolana et Esteiro, l'ancien quartier
ouvrier.

Dans les environs : Pontedeume
La route qui mène à La Corogne (61 km) traverse des villages
paisibles. C’est le cas de Pontedeume, une bourgade de pêcheurs
dont les rues escarpées respirent la tranquillité. Le samedi, la ville se
réveille à l’heure du Feirón, le grand marché qui, depuis le Moyen
Age, rassemble tous les fermiers et artisans de la région. En longeant
la ría, vous aurez la possibilité, à la hauteur de Miño, de prendre un
bain de mer au bord des plages de Ber et de Perbes, classées pour
leur propreté. La ville a un passé médiéval, elle avait accueilli la cour
du roi de Galice. Elle en a gardé des maisons aux balcons de bois et
aux galeries vitrées. C’est dans la Rúa Real que se concentrent tous
les bars. Le Palacio Bartolomé Rajoy est de style baroque et le temple
Santa María de Azougue, du XIVe siècle. Faites une halte dans les
jardins de Lombardeo, avant de visiter l’église de Santiago, de style
ogival, et la tour féodale. Le parc naturel Fragas de Eume se trouve à
seulement 12 km : un magnifique exemple de conservation de la forêt
autochtone. Depuis Pontedeume, on suit le cours de la rivière Eume à
partir du pont aux cinquante arches de l’estuaire.
Les rives, qui sont d’abord inclinées légèrement, se raidissent peu à
peu, jusqu’à se convertir en un étroit canyon où la rivière est
encastrée entre des parois de granit. On arrive aux ruines du
monastère de Carveiro, fondé au Xe siècle par San Rosendo. A partir
de là, on doit parcourir à pied les 17 kilomètres qui nous séparent du
barrage de l’Eume, à l’extrémité orientale du parc. On peut aussi faire
la balade à vélo et poursuivre la route au sud jusqu’à un autre
monastère, celui de Monfero, du XIIIe siècle. La façade de l’église
baroque présente un damier noir et blanc, d’ardoise et de granit ; le
cloître fut dessiné par Juan de Herrera. A travers prés et marais
brumeux, on atteint le bourg médiéval de Betanzos. Déclaré ensemble
historique artistique, il se prête à la visite des monuments : les églises
Santa María del Azogue, San Francisco et Santiago, toutes trois
gothiques, ainsi que les nobles demeures du quartier historique
témoignent de la vitalité de ce riche centre agricole aux XIVe et XVe



siècles. La Corogne se trouve à une demi-heure de là (nationale et
autoroute).

LA COROGNE - LA CORUÑA - A CORUÑA
La capitale de la province est, avec Vigo, la ville la plus peuplée de
Galice (246 056 habitants). Son site, une presqu'île qui s'avance dans
l'océan ainsi qu'une vaste baie, est éminemment stratégique ; il
constitue un carrefour commercial pratiqué par tous et de tout temps,
à commencer par les marchands phéniciens, carthaginois et romains,
qui le nommaient Portus Magnum Artaborum. Témoin de cette
époque, le phare d’Hercule, érigé par ces derniers à l’extrémité de la
péninsule, et aujourd’hui phare le plus ancien du monde encore en
fonctionnement. L’irruption de l’industrie n’a pas défiguré la
physionomie du bourg, bien au contraire : le vieux quartier médiéval
(ciudad vieja), situé sur la péninsule, se prolonge par une élégante
promenade maritime bordée de façades vitrées du XIXe siècle, d’où le
fier surnom de « ville de cristal ». Un ambitieux projet, lancé il y a une
dizaine d’années, a ouvert la ville à la mer, qui l’entoure presque de
toutes parts. Un boulevard maritime longe aujourd’hui la péninsule,
permettant d’agréables promenades en voiture, mais surtout à pied, à
bicyclette ou en tramway, puisque cette longue digue est équipée
pour ces transports écologiques.
La Corogne est une ville tranquille et étonnante. On dit ses habitants
amicaux, tolérants et libéraux. Preuve de son originalité, la place de
l'humour (Plaza del Humor), située près du marché de San Agustín,
rappelle que la légèreté est un style de vie prisé des Coruniens.

Transports

Transports

Avion
 AÉROPORT DE ALVEDRO

Alvedro s/n, Culledero
✆ +34 981 187 200
Situé à 8 km au sud de La Corogne
Liaisons avec Madrid, Barcelone, Bilbao, Séville et Londres, Lisbonne.
 Un service de bus dessert l’aéroport : ASICASA : 981 23 12 34



Train
 GARE RENFE SAN CRISTOBAL

Avenida Joaquín Planelles, s/n
✆ +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
A destination de Madrid, Barcelone et Saint-Jacques-de-Compostelle.

Bus
 GARE ROUTIÈRE

Calle Caballeros, s/n
✆ +34 981 184 335
Principales compagnies : ALSA, Monbus, Arriva, qui desservent la
région et le pays.

Voiture
Prendre la A-9 (Tuy, frontière portugaise), la A-6 (Madrid) ou la A-52
(Ourense). La N-634 relie le nord de l’Espagne jusqu’à la France.

Transports urbains
 RADIO TAXI

C/ Fernando VI
✆ +34 981 243 333, +34 981 243 377
www.radiotaxicoruna.es

 TRANVIA - TRAMWAY
✆ +34 981 250 100
www.tranviascoruna.com
trafico@tranviascoruna.com
Tramway (service circulaire) pour faire le tour de la ville ; compter 1 €.
Et bus desservant la ville, de 6h15 à minuit, pour 1 €.

Location de voiture
 EUROPCAR

Avenida de Arteixo, 21
✆ +34 981 143 536
www.europcar.fr

 NATIONAL ATESA

http://www.renfe.es
mailto:comunicacion@renfe.es
http://www.radiotaxicoruna.es
http://www.tranviascoruna.com
mailto:trafico@tranviascoruna.com
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Avenida Joaquín Planelles, à la gare Renfe.
✆ +34 981 231 242
www.atesa.es

Pratique
 HÔPITAL JUAN CANALEJO

Jubias de Arriba, 24
✆ +34 981 178 000

 INTERNET
Fundación museo Caixa Galicia
Médico Rodríguez, 2-4 Canton Grande
Au sous-sol, accès Internet gratuit.

 OFFICE DU TOURISME MUNICIPAL
Plaza de María Pita,6
✆ +34 981 923 093
www.turismocoruna.com
info@turismocoruna.es
Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 20h30, le samedi de 10h à 14h et
de 16h à 20h, le dimanche de 10h à 15h. En hiver, fermeture avancée
d’une heure.
Une mine d’informations sur la ville, avec un beau livret en français et
des suggestions de promenades à thèmes (Itinéraire Picasso, Vieille
ville, Art nouveau…).

 OFFICE DU TOURISME RÉGIONAL
Dàrsena de la Marina
✆ +34 981 221 822
www.turgalicia.es
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le samedi
de 11h à 14h et de 17h à 19h, le dimanche de 11h à 14h.

 PHARMACIE VILLAR
Calle Real, 82
✆ +34 981 221 654

 POLICE LOCALE
A la mairie
✆ +34 981 184 225

http://www.atesa.es
http://www.turismocoruna.com
mailto:info@turismocoruna.es
http://www.turgalicia.es


 POSTE
Alcalde Manual Casas
✆ +34 981 225 175
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.

Hébergement
Bien et pas cher
 AUBERGE DE JEUNESSE GANDARIO

Cornide, 20, à Bergondo
✆ +34 981 791 005
www.gandario.net
albergue.gandario@xunta.es
Compter de 7,50 à 11 €, selon l’âge, carte REAJ obligatoire. Petit
déjeuner 2,50 €.
A 20 km de La Corogne, soit une demi-heure en autobus, cette
auberge de jeunesse est installée au bord de la plage de Gandarío.
L'auberge, qui accueille souvent des groupes scolaires – votre
tranquillité risque d'en être dérangée –, possède de grands jardins,
des installations sportives, ainsi qu'un salon/salle de jeux.

 PENSION PALACIO
Plaza de Galicia, 2, au 4e étage
✆ +34 981 122 338, +34 606 618 666
www.hostalpalacio.com
hostalpalacio@terra.es
Chambre simple de 17 à 28 €, double de 25 € à 38 € (IVA inclus).
Cette pension vous donne l'occasion de pénétrer l'un des beaux
immeubles de la Corogne. Manolo et Flora vous accueillent
chaleureusement dans des chambres simples. Le rapport qualité-prix
est intéressant, mais il faut toutefois souligner les relents de
canalisations ponctuels qui envahissent les pièces proches des salles
d'eau.

 PENSION VENECIA
Plaza de Lugo, 22
✆ +34 981 222 420
Chambre double de 25 à 34 €.

http://www.gandario.net
mailto:albergue.gandario@xunta.es
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Au premier étage de cet immeuble du début du siècle dernier, on
découvre une vingtaine de chambres vastes et bien tenues. Difficile
d'être plus central en étant aussi économique. Un bon plan pas cher.

Confort ou charme
 HÔTEL RIAZOR

Avenida Pedro Barrié de la Maza, 29
✆ +34 981 253 400
www.riazorhotel.com
reservas@riazorhotel.com
Chambre double de 75 € à 110 € (hors IVA). Wi-fi gratuit, parking
payant.
Cet hôtel moderne 3-étoiles jouit d'une vue de plain-pied sur l’océan.
En marchant quelques minutes le long du paseo Maritimo, vous
accédez au centre historique et commercial de la Corogne.Les
chambres sont récentes et aménagées avec un grand confort.

 PENSION ALBORAN
Riego de Agua, 14
✆ +34 981 222 562
r.alboran@gmail.com
Chambre simple de 25 à 30 €, double de 35 à 52 €. Wi-fi gratuit.
Situé à 20 mètres de la charmante Plaza Maria Pita, cette pension de
trente chambres offre un séjour tout confort. Les pensionnaires
pourront profiter de la Calle Franja, à quelques pas de là, pour goûter
les meilleures tapas de la Corogne.

Luxe
 ATTICA 21 CORUNA

Calle Enrique Mariñas
✆ +34 981 179 299
www.attica21hotels.com
reservas.coruna@attica21hotels.com
Chambre double de 65 € à 120 €, jusqu'à 213 € pour les chambres
supérieures (hors IVA), petit déjeuner 12 €. Parking 9 €, wi-fi gratuit.
Huit étages de modernisme et de style. Cet hôtel quatre étoiles sait
comment épater sa clientèle, grâce à une architecture intérieure
sublime, un petit déjeuner excellent et des chambres spacieuses. Les
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multiples halls et salles communes, au design épuré et lumineux,
ajoutent au cachet de l'endroit. Les plus sportifs pourront même
profiter de la salle de gym. Un seul bémol, l'hôtel est un peu excentré,
à 10 minutes en voiture du centre-ville.

Restaurants
Les petits restaurants et bars à tapas se succèdent dans le quartier
des pêcheurs (Pescadería) et dans la calle Franja. Flânez également
dans la calle Galera, où vous trouverez d'excellentes jamonerías. Un
peu moins authentique, mais pourtant prise d'assaut, l’avenida de la
Marina, qui longe le port, compte de nombreuses terrasses. Vouc
découvrirez bien vite que le poulpe est la spécialité de la ville, en
regardant les vitrines des échoppes... l'animal y gît tous tentacules
déployés...

Bien et pas cher
 LA BOMBILLA

Calle Torreiro, 6-8
✆ +34 981 224 691
Ouvert tous les jours. Compter 1 € par tapa.
Une des institutions à tapas de La Corogne. Dans une ambiance
populaire et animée, on picore des torillas, du pain à la tomate, du
jambon, des calamars dans leur encre, du poulpe mariné, tout en
sirotant un petit vin de pays ou une bière locale.

 CASA JESUSA
Calle Franja, 8
✆ +34 981 221 900
Compter entre 20 et 30 €. Ouvert tous les jours.
Cantine de luxe des employés du coin, au décor à tendance
postmoderne. Les plats maison sont soigneusement préparés : riche
soupe de poissons, colin à la galicienne, langoustines au whisky. Une
des meilleures adresses de la fameuse calle Franja. Avisez les
énormes poulpes en vitrine, surprenant !

 CASA SAQUES
Avenida General Sanjurjo, 115
✆ +34 981 286 063
Fermé le lundi. Environ 30 € le repas.



Petite taverne familiale qui, depuis 70 ans, fait perdurer les traditions
culinaires régionales. La grande spécialité de la maison, ce sont les
succulentes empanadas de thon, de viande, de poulpe… Vous aurez
envie de les goûter toutes, avec une des bonnes bouteilles de la
bodega.

 EL SERRANO
Calle Galera, 21
✆ +34 981 220 353
Ouvert tous les jours.
De gros jambons suspendus, des tonneaux de bois pour s'accouder et
une odeur caractéristique, vous voilà dans l'une des jamonerias de La
Corogne. On y déguste du jambon, bien sûr, mais aussi des pimientos
grillés, du poulpe, bien évidemment, et des croquettes aux épinards.

Bonnes tables
 LA PENELA

Plaza María Pita, 12
✆ +34 981 209 200
www.lapenela.com
Compter 40 €, vin compris. Fermé le lundi.
Situé sur la majestueuse Plaza María Pita, ce restaurant de cuisine
régionale jouit d'une très grande réputation. Au menu : moules farcies,
poulpe aux pommes de terre, colin à la galicienne. A recommander
également, le veau rôti à la galicienne et la succulente omelette
espagnole aux pommes de terre. Au dessert, ne pas manquer la leche
frita. On dîne dans de petits kiosques de verre, sur la place.
Charmant !

 PIMENTON
Calle María Luisa Duran Marquina, 6
✆ +34 981 143 488
Prix moyen 35 €.
Temple de la cuisine créative galicienne, Pimenton séduira tous les
palais. Goûtez à l'étonnant gâteau à l'araignée de mer, ou aux
excellents riz aux fruits de mer et poissons. En dessert, optez pour le
fromage blanc à la framboise.

 RESTAURANTE CORAL

http://www.lapenela.com


Callejon de La Estacada, 9 - Avenida de la Marina
✆ +34 981 200 569
www.restaurantemarisqueriacoral.com
Fermé le dimanche. Compter 40 €. Parking accessible à 20 mètres.
Depuis 1954, ce restaurant est tenu par une famille galicienne
dévouée à la cuisine régionale. Les plats sont uniquement élaborés à
partir de poissons et fruits de mer ultra-frais. C’est l’occasion de
déguster le mythique et onéreux percebe (pouce-pied), considéré
dans la région comme le roi des crustacés.

 RESTAURANTE SUSO
Calle Angel Rebollo, 50
✆ +34 981 200 069
suso.restaurantesok.com
Prix moyen 35 €. Fermé le lundi et en octobre.
Situé un peu à l’écart du centre-ville dans une rue peu touristique
proche de la Casa del Hombre, ce restaurant est spécialisé dans les
poissons frais et les fruits de mer à des prix particulièrement
intéressants. Un vrai plan futé.

Luxe
 CASA PARDO

Calle Novoa Santos, 15
✆ +34 981 280 021
www.casapardo-domus.com
Fermé le dimanche et les jours de fête. Menus à partir de 42,80 €.
Parking gratuit pour les clients.
Dans le quartier de Cuatro Caminos, à proximité du Corte Inglés, cette
cuisine galicienne actualisée a été récompensée d'une étoile au
Michelin. Dans un décor soigné et design, on s'y presse pour goûter la
spécialité de la maison, la lotte.

Sortir
A l’heure de l’apéritif, les petits bars du quartier de la Pescadería (rues
Franja, Olmos, Galera) sont pleins à craquer. Avec, pour fidèle
compagnon, le vin de Ribeiro.

Bars

http://www.restaurantemarisqueriacoral.com
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http://www.casapardo-domus.com


En été, les terrasses de cafétérias de l’avenida Marina sont un autre
rendez-vous classique pour prendre un pot à la belle étoile. Plus tard
dans la soirée, on peut boire un cocktail dans les pubs de la vieille
ville ou à proximité de la Playa del Orzán, rue Juan Canalejo. Ceux
qui cherchent la route des vins devront se rendre Calle Franxa, Galera
et Estrella, derrière l’avenida Marina.

 CASA RAMÓN
Calle Oliva, 3
✆ +34 981 227 033
Une taverne populaire aux murs ocre tapissés de posters de foot. Le
vin de Ribeiro, tiré directement du tonneau, est servi dans de typiques
bolées (tazas).

Discothèques
La jeunesse locale se retrouve sur la plage de Riazor, dans les
discothèques, pour danser jusqu’au petit matin, ou dans les bars du
quartier Orzan, toujours pour se déhancher ou écouter un bon
concert, comme au Jazz Filloa, Calle Orzan. Pour une ambiance plus
alternative, rendez-vous dans le quartier Monte Alto, à l’ouest de la
plaza de España.

Points d’intérêt
 MAISON DE L’HOMME - DOMUS

Calle Santa Teresa, 1
✆ +34 981 189 840
www.casaciencias.org
info@casaciencias.org
Ouvert de septembre à juin, tous les jours de 10h à 19h ; en juillet et
août, de 11h à 21h. Entrée 2 €, tarif réduit 1 €.Egalement Cine IMAX,
7 €.
Chef-d’œuvre de l’architecte japonais, Arata Isozaki, ce splendide
musée interactif, entièrement consacré à l’homme, est situé sur une
falaise dominant la baie de Riazor. Conçu comme une voile gonflée
par le vent, le bâtiment se caractérise par des murs incurvés, qui
supportent les vents de l’Orzan.

 MAISON DES POISSONS - AQUARIUM FINISTERRAE
Paseo Alcade Francisco Vázquez, 34

http://www.casaciencias.org
mailto:info@casaciencias.org


✆ +34 981 189 842
www.casaciencias.org
info@casaciencias.org
Ouvert de lundi au vendredi de 10h à 19h, samedi, dimanche et fêtes
de 10h à 20h ; en juillet et août, tous les jours de 10h à 21h. Entrée 10
€, tarif réduit 4 €.
La maison des poissons accueille 427 espèces, des expositions et un
système qui explique le phénomène des marées, el Paraíso Marino.
Au sous-sol, on plonge dans la mer comme à bord du Nautilus.
Dehors, on assiste au repas des phoques.

 MAISON DES SCIENCES - PLANETARIUM
Parque de Santa Margarita
✆ +34 981 189 844
www.casaciencias.org
planetarium@casaciencias.org
Ouvert tous les jours, de septembre à juin, de 10h à 19h ; en juillet et
août, de 11h à 21h. Entrée 2 €, tarif réduit 1 €. Planétarium 2 €.
Situé au milieu d’un grand parc, ce musée des sciences, où il est
interdit de ne pas toucher, présente diverses expositions interactives,
ainsi qu’un planétarium.

 MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE ET HISTORIQUE
Castillo de San Antón, Paseo Marítimo Alcalde Francisco Vázquez
✆ +34 981 189 850
www.turismocoruna.com
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 19h30, le dimanche de 10h à
14h30 ; en juillet et août, du mardi au samedi de 10h à à 21h, le
dimanche de 10h à 15h. Entrée 2 €, tarif réduit 1 €, gratuit le samedi.
Le musée est aménagé à l’extrémité de la vieille ville, dans le Castillo
San Antón, une forteresse édifiée au XVIe siècle à l’entrée du port.
Entre-temps, on y avait installé une prison militaire devenue tristement
célèbre sous le régime de Franco. Dans la cour, dès l’entrée, une
collection de pièces sculptées (sépulcres, éléments de portails,
blasons héraldiques) a envahi les anciens cachots. Au fond, derrière
la lourde grille d’une geôle, se dissimule l’importante salle du Trésor
qui abrite de précieuses pièces d’orfèvrerie de la culture celte, parmi
lesquelles un diadème et un récipient de cérémonie en or finement
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ouvragés. La visite continue au 1er étage, avec d’autres reliques
archéologiques d’origine celte et romaine.

 MUSÉE CASA EMILIA PARDO BAZÁN
CalleTabernas, 11
✆ +34 981 227 141
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h30 et de 16h à 18h30.
Fermé en août. Entrée libre.
Ce qui était la demeure de la Comtesse Pardo Bazan (1851-1921)
abrite désormais l’Académie royale de la langue galicienne. On peut y
découvrir des éléments de la vie et de l’œuvre de l’écrivaine et critique
espagnole, dont les nouvelles introduisirent le naturalisme dans la
littérature espagnole.

 MUSÉE CASA MARÍA PITA
Calle Herrerias, 28
✆ +34 981 189 853
Ouvert du mardi au samedi de 10h30 à 14h et de 17h30 à 20h, le
dimanche de 10h30 à 14h. Entrée libre.
Cet espace retrace la vie de l’héroïne galicienne (1564-1643), qui a
défendu sa cité contre l’invasion des troupes anglaises commandées
par le corsaire Sir Francis Drake, en 1589. L’occasion de plonger
dans l’histoire espagnole des XVIe et XVIIe siècles.

 MUSÉE CASA PICASSO
Calle Payo Gómez, 14
✆ +34 981 184 278
Ouvert du jeudi au samedi de 10h30 à 14h et de 17h30 à 20h,
mercredi, dimanche et fêtes, de 10h30 à 14h. Fermé lundi et mardi.
Entrée libre.
Pablo Picasso a étudié à l’école des Beaux-Arts de La Corogne et y a
fait sa première exposition. On retrouve l’atmosphère de cette époque
dans l’ancienne maison de ce peintre légendaire.

 MUSEE D’ART CONTEMPORAIN
Avenida Arteixo, 171
✆ +34 981 911 476
www.macuf.com

http://www.macuf.com


Ouvert du mardi au samedi de 11h à 14h et de 17h à 21h30,
dimanche et fêtes de 11h à 14h. Fermé le lundi. Entrée libre.
Expositions temporaires mettant en scène les artistes galiciens.

 MUSÉE D’ART SACRÉ DE LA COLLÉGIALE
Puerta de Aires, 23
✆ +34 981 203 186
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 13h et 17h à 19h, samedi de
10h à 13h, en juillet et août du mardi au vendredi de 9h à 14h, samedi
de 10h à 13h. Fermé dimanche et lundi. Entrée libre.
Exposition de pièces d’orfèvrerie religieuse du XVIe au XXe siècle.

 MUSÉE DES BEAUX-ARTS
Calle Zalaeta
✆ +34 981 223 723
http://museobelasartescoruna.xunta.es
Ouvert du mardi au vendredi de 10h à 20h, le samedi de 10h à 14h et
de 16h30 à 20h, le dimanche de 10h à 14h. Fermé le lundi. Entrée
2,40 €, tarif réduit 1,20 €. Entrée libre le samedi après-midi et le
dimanche.
Dans l’élégant couvent des capucines, vous pourrez découvrir
d’importantes collections de peinture espagnole et européenne du
XVIe au XXe siècle (Murillo, école de Zurbarán, Sorolla, Rubens,
Picasso) et, en particulier, une précieuse série de gravures de Goya.
Au premier sont exposées quelques toiles représentatives de l’art
galicien (XIXe-XXe siècles), notamment les flamboyants Déjeuner de
noces et Fête populaire, peints par Sotomayor.

 PASEO MARITIME
La Corogne compte le paseo maritime le plus long d’Europe avec pas
moins de 13,5 kilomètres. Il débute au Château de San Anton et longe
la vieille ville, la Tour d’Hercule, puis le quartier Ensanche, où
s’élèvent de grands immeubles modernistes, adoptés par la
bourgeoise locale, notamment Plaza de Lugo et de Pontevedra. Les
grandes entreprises de mode ont envahi les rues adjacentes, au
grand bonheur des amateurs d’Adolfo Dominguez, Maje ou Loewe.
Retour sur le paseo, qui atteint désormais les plages Matadero, Orzan
et Riazor, s’étendant sur 1 400 mètres, puis aboutit au charmant petit
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port Portiño et au parc de Bens. Une belle promenade sur le front de
mer, qui permet d’apprécier les différentes facettes de la Corogne.

 TOUR D’HERCULE
Avenida de Navarra
✆ +34 981 223 730
Ouvert de 10h à 17h45 (d’octobre à mars), jusqu’à 18h45 (avril, mai,
juin et septembre), à 20h45 (juillet et août), à 23h45 vendredi et
samedi d’été. Fermé les jours de tempête. Entrée 2,50 €, gratuit le
lundi.
Emblématique de La Corogne, le phare est classé au patrimoine
mondial de l’humanité et c’est le seul phare romain du monde encore
en fonctionnement. Construit au IIe siècle, il est en réalité enserré
dans une carapace du XVIIIe siècle. La structure d’origine se visite de
l’intérieur en grimpant les douze étages qui mènent à un balcon
panoramique, à 112 m de hauteur. Endroit idéal pour admirer les
humeurs de l’océan. C’est bien ici que prend naissance la turbulente
côte de la Mort qui fait chaque hiver de nombreuses victimes parmi
les pêcheurs locaux. Le phare, situé sur un site battu par les
tempêtes mais mis en valeur par plusieurs groupes de sculptures
modernes d’inspiration celte, a été l’objet d’une récente restauration
qui a permis la mise au jour de ruines romaines que l’on
doit maintenant traverser pour accéder au monument.

 VIEILLE VILLE
Ce petit ensemble médiéval entrelacé de ruelles et de squares se
visite au départ de l’élégante place María Pita, dominée par l’hôtel de
ville du XVIIIe siècle. En remontant une ruelle escarpée, on parvient
presque aussitôt à la fraîche fontaine de la Plaza Azcárraga, autrefois
place principale de la ville car bordée d’importants bâtiments
administratifs. Baptisée à l’époque Place de la Farine, elle accueillait
le marché aux grains et les fêtes publiques. A proximité, deux églises
romanes : la plus ancienne, Santiago (XIIe siècle), présente un portail
sculpté uniquement d’un agneau – représentation presque animiste.
Un peu plus loin derrière la place, la collégiale Santa María del
Campo, baptisée ainsi car elle a sans doute été construite à l’extérieur
de l’enceinte de la ville. Elle fut dès le début adoptée par les marins et



les commerçants. A 50 m, le couvent Santa Bárbara se blottit au fond
d’une agréable petite place du même nom où l’on prend le frais les
soirs d’été. Les vieilles rues conduisent au jardin romantique San
Carlos où repose Sir John Moore, mortellement blessé alors qu’il
défendait la ville contre les troupes napoléoniennes du maréchal
Soult. En sortant de cet ancien bastion, détruit par l’explosion de sa
poudrière au XVIIe siècle, ne ratez pas le belvédère qui offre une vue
magnifique sur la baie. Juste à côté, à deux pas de l’église San
Francisco, s’ouvrent également les jardins de la Maestranza qui
offrent une splendide vue panoramique sur la Ría et l’entrée du port
(la bocana) dominée par la toute nouvelle tour de surveillance
maritime. Sur l’avenue de la Marina, derrière l’office du tourisme, une
série de façades vitrées des maisons du XIXe reflètent le soleil
couchant. L’architecture caractéristique de la ville : les Galerías.

Manifestations
 Carnaval : mardi gras compte de nombreux aficionados à La
Corogne. La fête la plus célèbre, A Festa dos Choqueiros, se passe
dans le barrio Monte Alto, calle de la Torre. Au programme,
couronnement de la Reine, concours de carosses, enterrement de la
sardine et laconada (pot-au-feu local).
 23 et 24 juin : la nuit de la Saint-Jean, où les plages du centre-ville
s’embrasent, au rythme des festivals de musique et des légendes
anciennes.
 Août : les fêtes se succèdent, de la foire d’artisanat au marché
médiéval, en passant par divers festivals et compétitions sportives.
 7 octobre : fête de la Vierge du Rosario, patronne de La Corogne,
qui libéra la ville des troupes anglaises en 1589.

LA COSTA DE LA MUERTE
A l’ouest de La Corogne, entre Malpica de Bergantiños et le cap
Fisterra (110 km), le littoral déchiqueté égrène ses villages de
pêcheurs dans cette contrée, cousine de la Bretagne, qui ne compte
plus ses naufrages. C’est le pays des percebes (pouces-pieds), ces
savoureux crustacés accrochés aux rochers battus par les vagues et
qu’il faut aller dénicher en cordée. Les victimes avalées par les flots



ont inspiré bon nombre de légendes locales peuplées de sirènes
maléfiques.

Malpica de Bergantiños
Cette enclave marine en pleine expansion est l’occasion de faire une
pause gastronomique au restaurant O’Burato (Plaza Villar Amigo),
situé à côté de la Maison du Pêcheur. On s'y presse pour déguster
ses spécialités de la mer, notamment les savoureuses palourdes
marinières. De la grande salle panoramique d’O’Burato, on ne perd
rien du spectacle de l’activité portuaire.

Buño
La capitale de la poterie et de la céramique, ainsi que le dolmen de
Pedra da Arca, se trouvent à 10 km de Malpica, sur la LC-114 vers
l’intérieur des terres.

 CASA DE LAXE
O'Rueiro
20 Calle de Camposa
✆ +34 981 711 072
A 10 km de Malpica de Bergantiños
Chambre double de 40 € à 50 €. Petit déjeuner 4,50 €.
Située à 200 m des ateliers des potiers, cette « casa rural », une des
premières de la région, dispose de cinq chambres confortables et
tranquilles.

Carballo
A l’intérieur de la Costa de la Muerte, pas très loin de Buño, par
l’autoroute A-55 depuis la Coruña ou la AC-414 depuis Malpica, on
arrive à Carballo. De là, une déviation conduit à Sisamo, à 2 km.

 PAZO DO SOUTO
La Torre, 1, Sisamo
✆ +34 981 756 065
www.pazodosouto.com
reservas@pazodosouto.com
Chambre simple de 39 € à 55 €, double de 55 € à 75 € (IVA inclus).
Petit déjeuner 6 €.

http://www.pazodosouto.com
mailto:reservas@pazodosouto.com


Cette superbe maison du XVIIe siècle est l'ancienne demeure de la
puissante famille Montenegro, dont on voit le blason sur la porte.
Certaines chambres mansardées donnent sur les châtaigniers du
jardin. Un jardin potager et des serres alimentent la cuisine. Une
fontaine et un petit étang, où coassent les grenouillent, agrémentent le
tout.

Laxe
7 km avant Laxe, lancez-vous dans une petite expédition
archéologique pour découvrir un important castro celtique en ruine,
caché dans une pinède près de Baio. Ne ratez pas le grand dolmen
de Dombate, parmi les mieux conservés de Galice. Malgré son aspect
commercial, Laxe préserve son aspect rural (horréos, ou greniers en
granit, et vieilles masures sur les hauteurs) et possède une jolie plage
de sable blanc : un endroit tout indiqué pour se reposer quelques
jours au bord de la mer. Grimpez en haut du phare pour obtenir une
vue panoramique.

Camariñas
Haut lieu de la dentelle au fuseau, Camariñas voit, quand les beaux
jours reviennent, son paseo le long du port se peupler de
« palilleiras » faisant cliqueter leurs fuseaux. Ces travaux d’une
exquise finesse ont été de tout temps l’affaire des femmes du village,
et le sont encore. Pour un choix varié et au meilleur prix, on pourra se
rendre dans le magasin Encaixes Melania.

 ENCAIXES MELANIA
Avenida A Coruña.
✆ +34 981 736 219
L'adresse pour un choix varié et un petit prix pour ces magnifiques
dentelles au fuseau.

Cap Finisterre
Un long promontoire rocheux, propice à la balade. Le bourg du même
nom, un petit point sur la carte, déçoit par ses nombreuses
constructions récentes. Du vieux phare ou du Vista Monte do Facho
(en haut du chemin, en zigzag derrière le phare), on peut cependant



profiter d’un superbe panorama sur l’Océan et la baie, et se sentir au
bout du monde.

 HÔTEL FINISTERRE
Federico Avila, 8
Fisterra
✆ +34 981 740 000
www.finisterrae.com
Chambre double de 42 € à 50 € (IVA inclus). Petit déjeuner 4 €.
Parking 6 €.
Hôtel bien tenu et service aimable. Accès à Internet.

RÍAS BAIXAS
Les Rías Baixas (Rías Bajas) s'étendent de Muros, au nord, à Baiona
au sud, le long de la côte galicienne. Les rías de Muros et Noia
appartiennent à la province de La Corogne. Les rías de Arousa,
Pontevedra et Vigo sont incluses dans la province de Pontevedra. Les
températures y sont particulièrement douces, ce qui rend la zone très
touristique. Les forêts verdoyantes abondent, ainsi que les champs de
culture. Les produits de la mer y sont bien évidemment très présents,
ainsi qu'une grande variété de vins, appelés rías baixas.

Ría de Noia
A Eiroa, à l’entrée de Noia, se trouve un très beau cruceiro avec une
descente de la croix du XIVe siècle. En direction de Noia (35 km), la
route qui contourne la ría enchaîne ses lacets à travers de beaux
paysages lacustres, où apparaissent les premiers parcs à moules
flottants.
Au moment de traverser le Río Tambre, plutôt que d’emprunter le pont
ultramoderne, prenez la direction Ponte Nafonso : ce détour de 3 km
vous vaudra d'emprunter un pont médiéval tout en savourant la
tranquillité du site. Et voici Noia, petite cité laide et moderne au
premier abord. Son quartier monumental mérite cependant une visite,
en particulier l’église romane Santa María et son très vieux cimetière
(pierres tombales du Xe au XVIe siècle, calvaire médiéval) envahi par
une colonie de chats. Dans le centre du vieux bourg, l’église San
Martín présente un très beau portail peuplé d’apôtres et d’archanges
et une magnifique rosace sculptée. Si vous avez faim, dirigez-vous
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sous les arcades de la rue Escultor Ferreiro (au n° 18), qui abrite une
auberge ancestrale, Mesón Senra. Derrière la lourde porte d’écurie,
une grand-mère aux fourneaux prépare ses spécialités : empanadas
de maïs aux coques (berberechos), soupes et plantureux ragoûts
accompagnés d’un ribeiro maison.

Castro de Baroña
20 km après Noia, le parcours côtier vous fait découvrir un site
inoubliable et méconnu : le Castro de Baroña.
Depuis le bar O Castro situé au bord de la route, suivez le sentier de
dalles rocheuses qui traverse la pinède.
A 200 m s’étend une vaste plage désertique avec, à son extrémité, un
ancien village celte dont les murets circulaires s’échelonnent sur le
promontoire. L’émotion est plus intense encore en fin de journée. On
se surprend alors à adorer le soleil, l’océan et les astres…
Hébergement possible au bar, qui dispose de 4 chambres au 1er
étage. Sans quitter le littoral (déviation à Xuño), la route débouche sur
le village de Corrubedo et son cap aux allures de véritable finis terræ.
En chemin, les dunes se succèdent jusqu’à la longue plage de
Ladeira, abritée dans un décor lunaire.

Ría de Muros
Bien moins fréquentée que la ría d’Arousa qui lui succède, la ría de
Muros s’adresse aux amateurs de sites naturels et tranquilles. En
quittant la côte de la Mort, la route de corniche (C-550) permet de
rejoindre l’agréable bourg maritime de Muros, à 50 km au sud de
Finisterre, à l’entrée de la ría du même nom. En chemin, quelques
occasions de s’arrêter. En premier lieu, à Carnota : ce hameau d’un
autre âge, composé de vieilles fermes en granit serrées autour de la
paroisse, possède un horréo long de 35 m, estimé, non sans fierté,
comme étant le plus long de Galice. La plage de Carnota, vaste et
encadrée de dunes, inaugure une série de longues plages sauvages
bordées de pinèdes : celle de Lariño, puis celle d’Ancoradoira,
propices à la baignade océanique. Louro réserve une baignade plus
familiale, sur la plage abritée de San Francisco. Avec la possibilité
d’hébergement chez les pères franciscains, dans le couvent
partiellement aménagé en pension. A quelques kilomètres, on atteint



Muros, un camp de base idéal pour partir à la découverte de la région.
Vous trouverez où loger sur la promenade du bord de mer.

Transports – Pratique
 OFFICE DU TOURISME DE MUROS

Curro da Plaza, 1
✆ +34 981 826 050
www.muros.es
Ouvert en été du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 16h00 à 19h,
samedi de 10h à 14h, dimanche de 11h à 14h : en hiver, du lundi au
dimanche de 8h à 15h.

 POLICE LOCALE
Curro da Plaza
✆ +34 981 827 266

 TAXIS MUROS
Rua Alameda
✆ +34 981 763 588

Hébergement – Restaurant
 HOSTAL RIA DE MUROS

Calle Castelao, 53
✆ +34 981 826 056
Chambre double de 40 € à 70 €, avec salle de bains.
Une pension familiale proposant quelques vastes chambres avec
véranda. On y va pour les vues sur le port.

 PENSION PADRES FRANCISCANOS
Rúa do Convento, à Louro
à 100 m de la plage
✆ +34 981 826 146
ofmlouro@yahoo.es
Ouvert de juin à septembre. Chambre simple de 20 à 32 €, double de
30 à 42 €. Petit déjeuner 4 €.
Le confort est spartiate, la discipline un peu stricte, pas question de
rentrer tard le soir… Mais le site est superbe : une demeure ancienne
en pierre entourée d’un grand parc.

 PENSION RESIDENCIA ARLI

http://www.muros.es
mailto:ofmlouro@yahoo.es


Carretera Convento, à San Francisco
✆ +34 981 827 801
www.arli.es
reservas@arli.es
Ouvert de juillet à mi-septembre. Chambre double de 39 € à 40 €, IVA
incluse. Petit déjeuner de 2,50 à 3,50 €.
Chambres bien tenues par l’adorable Carmen, qui connaît bien sa
région. Une bonne adresse, au calme.

SAINT-JACQUES-DE-COMPOSTELLE
La capitale de la Galice compte 95 092 habitants. C’est également la
troisième Ville sainte, après Jérusalem et Rome, et le but ultime des
longues marches d’innombrables pèlerins depuis le Moyen Age. A
l'origine de cette ville, une légende : celle de l’apôtre saint Jacques,
disciple et ami intime de Jésus-Christ, qui serait venu en personne
prêcher l’Evangile dans la lointaine province romaine d’Hispania. A
son retour en Palestine, il fut décapité par Hérode. Sa dépouille,
déposée par un groupe de disciples dans une embarcation, aurait
miraculeusement échoué à l’embouchure de l’Ulla, près d’Iria Flavia
(l’actuel Padrón, à 20 km au sud de Saint-Jacques). Tombée dans
l’oubli, la précieuse arche aurait été découverte par un ermite, en l’an
813, sur le campus stellae (champ de l’étoile) éclairé d’une lueur
divine. Et c’est là que l’histoire reprend son cours : informé de la
découverte, le roi Alphonse II s’empresse de faire construire une
basilique – sur les lieux de l’actuelle cathédrale – et proclame saint
Jacques (Santiago), patron du royaume. Le site devient aussitôt un
pôle d’attraction majeur pour le christianisme européen, alors
sérieusement menacé par l’invasion musulmane. Avec l’emblème de
la coquille Saint-Jacques, le monde médiéval en crise retrouve la foi
et dès lors des milliers de pélerins affluent de partout en Europe,
donnant naissance à divers chemins de Saint-Jacques. Bien plus tard,
ces pèlerinages ont pris également un caractère touristique. La
cathédrale de Saint-Jacques-de-Compostelle est somptueuse ; son
bourg médiéval, composé de palais, de demeures à arcades,
d’églises romanes et baroques, dans une débauche de granit doré,
est parmi les mieux conservés d’Europe. La « cité de pierre » a de
quoi susciter des vocations. Déclarée patrimoine mondial de
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l'humanité par l'Unesco en 1985, la très sainte Compostelle n’est pas
uniquement imprégnée de mysticisme. C’est aussi un important
carrefour universitaire : plus de 30 000 étudiants accourent chaque
année vers la capitale de la Galice, ajoutant à la ferveur ambiante une
vie culturelle et nocturne très animée.

Transports
Avion
 AÉROPORT INTERNATIONAL DE LAVACOLLA

Lavacolla - Santiago
✆ +34 981 547 501
www.aena.es
aenainternacional@aena.es
A 10 km, sur la route de Lugo, aux abords du légendaire ruisseau
dans lequel des générations de pèlerins ont lavé leur fond de culotte
(d’où le nom du site) avant de se présenter devant saint Jacques. Vols
depuis Paris et pour toute l’Espagne. Pour rejoindre Saint-Jacques,
compter 19 € en taxi ou 3 € en bus Freire (www.tussa.org).

Train
 GARE FERROVIAIRE RENFE

Au bout de la Calle Hórreo.
✆ +34 981 591 859
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Liaisons régionales (Orense, Vigo, La Corogne) et nationales (Madrid,
Bilbao, Hendaye).

 EL TRANSCANTABRICO
✆ +34 902 595 902
www.transcantabrico.feve.es
eltranscantabrico@feve.es
Dans la gare ferroviaire RENFE.
Environ 2 500 € par personne pour les 8 jours, en pension complète.
Un convoi de salons d’époque et de voiture-lits parcourt près de 800
km entre Saint-Jacques de Compostelle et Léon. Spectacles, étapes
gastronomiques et excursions en autocar (Saint-Jacques-de-
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Compostelle, Oviedo, Gijón, parc des Picos de Europa, Santander,
Bilbao…). Intemporel, superbe et coûteux.

Bus
 GARE ROUTIÈRE

Plaza Camilo Diaz Valiño
✆ +34 981 542 416, +34 981 587 700
Compagnies Intercar, Alsa (Eurolines) et Monbus. Destinations
régionales, nationales et internationales.

Voiture
 Routes. La A-9 menant à La Corogne ou (au sud) vers Pontevedra
et la AP-53 vers Vigo (péage) ; la N-634, à l’est, vers l’aéroport ; la N-
547 vers Lugo et Madrid ; la N-525 vers Orense.
 Circulation. Toutes les routes aboutissent aux artères qui ceinturent
le centre historique jusqu’à la plaza Galicia. Laisser impérativement sa
voiture dans l’un des parkings, sous peine de la voir emportée à la
fourrière.
 Parkings. Plaza de Galicia (le plus pratique), Avenida Juan XXIII (au
nord de la ville) et Plaza San Clemente.

Transports urbains
 BUS TRAPSA
✆ +34 981 581 815
www.tussa.org
Bus n° 5 vers la station d’autocars (arrêt : Plaza de Galicia, toutes les
20-30 minutes, compter 1 € le trajet).
Les autres trajets en ville se font aisément à pied.

 RADIO TAXI 24H/24
✆ +34 981 569 292

Location de voiture
 EUROPCAR

Gare ferroviaire Renfe, calle Horreo
✆ +34 981 597 476
www.europcar.es

 NATIONAL ATESA

http://www.tussa.org
http://www.europcar.es


Avenida Lugo, 2
✆ +34 981 599 007

Pratique
 ACCUEIL DES PÈLERINS

Calle do Vilar, 1
✆ +34 981 562 419, +34 981 568 846
www.archicompostela.org
à l’étage
Ouvert tous les jours, en été, de 9h à 21h ; le reste de l’année, du
lundi au samedi de 10h à 20h, les dimanche et fêtes de 10h à 14h et
de 16h à 20h.
On s’y rend pour recevoir la Compostela, preuve écrite qu’on a
terminé le pèlerinage.

 BANQUE CAIXA GALICIA
Montero Ríos, 7
✆ +34 981 953 000

 HOSPITAL CLÍNICO
Travesia Choupana
✆ +34 981 950 000

 INTERNET CIBERNOVA
Calle Nova, 50
Ouvert tous les jours.

 OFFICE DU TOURISME DE GALICE
Calle do Vilar, 30-32
✆ +34 981 584 081
www.turgalicia.es
cir.turgalicia@xunta.es
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 20h, le samedi de 11h à 14h et
de 17h à 19h, les dimanches et fêtes de 11h à 14h.

 OFFICE MUNICIPAL DU TOURISME
Calle do Vilar, 63
✆ +34 981 555 129
www.santiagoturismo.com
info@santiagoturismo.com

http://www.archicompostela.org
http://www.turgalicia.es
mailto:cir.turgalicia@xunta.es
http://www.santiagoturismo.com
mailto:info@santiagoturismo.com


Ouvert tous les jours, en été, de 9h à 21h ; d’octobre à mai, de 9h à
14h et de 16h à 19h.
Très efficace et serviable. Demandez le guide mensuel Culturall, qui
présente toutes les activités culturelles de la ville jour par jour. Un
autre office à l’aéroport qui s'occupe uniquement du logement.

 PHARMACIE BESCANSA
Calle El Toural, 11
✆ +34 981 585 940

 POLICE MUNICIPALE
Plaza do Obradoiro
✆ +34 981 542 323

 POLICE NATIONALE
Calle San Pedro de Mezanzo
✆ +34 981 551 100

 POSTE
Calle do Franco
✆ +34 981 581 252

Quartiers
Une ville et pourtant deux ambiances : fascinante, mythique et
historique dans la vieille ville, ou plutôt commune, voire sans intérêt
dans la partie moderne.
La vieille ville, extraordinaire concentration de palais, d’églises et de
monastères, est interdite aux voitures. Elle se laisse aborder par la
Puerta Fajera (au sud), point de jonction entre les deux secteurs.
S’enfonçant, par la calle do Franco et sa parallèle la calle del Villar,
dans une succession de bars à tapas et de petites pensions, l’humble
marcheur parvient en quelques minutes au pied de la cathédrale.
Après une visite toujours solennelle, la tournée monumentale dans les
sites environnants requiert une bonne journée, mais les distances
sont très courtes. Un petit secteur commercial au parfum désuet se
maintient le long des rues Preguntoiro, Calderería et Huérfanas,
animées à l’heure du shopping, avec, de part et d’autre, l’honorable
université, fondée en 1532 (mais logée dans un édifice XVIIIe siècle),
et la calle Nova, bordée d’arcades et de fières demeures. Au-delà de



la Puerta Fajera s’étend l’agréable jardin de la Herradura, suivi du
vaste fief estudiantin : le campus universitaire.
La ville nouvelle, qui s’ouvre à deux pas, paraît d’autant plus bétonnée
que l’on quitte tout juste un décor de cape et d’épée. Saint-Jacques
devient alors une anodine cité provinciale, avec ses buildings, ses
cafétérias, ses pubs-discothèques.

Hébergement
Eté comme hiver, Saint-Jacques ne connaît pas de repos et, bien que
fidèles, étudiants et touristes se relaient dans les hôtels et pensions,
les prix restent raisonnables. On conseille tout de même aux petits
budgets de réserver leur hébergement en période estivale.

Bien et pas cher
 HOSTAL MÉXICO

Republica Argentina, 33
✆ +34 981 598 000
www.hostalmexico.com
recepcion@hostalmexico.com
Chambre simple de 30 à 35 €, chambre double de 45 à 59 €, chambre
triple de 56 à 75 €. Wi-fi gratuit.
Cet hostal se trouve dans le quartier moderne de Saint-Jacques. Il
compte 56 chambres, réparties sur quatre étages. Les chambres sont
spacieuses, classiques et fonctionnelles. Possibilité de disposer du
garage payant (sous réservation). Un bon rapport qualité-prix.

 O FOGAR DE TEODOMIRO
Calle Algalia de Abaixo, 2
✆ +34 981 582 920, +34 699 631 592
www.fogarteodomiro.com
Dortoir à partir de 15 €. Accès Internet. Laverie.
Une sympathique auberge de jeunesse, avec cuisine et salon, à 10
minutes de la cathédrale.

 PENSION BARBANTES LIBREDON
Plaza de Fonseca, 5
✆ +34 981 576 520
www.libredonbarbantes.com
info@libredonbarbantes.com

http://www.hostalmexico.com
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Chambre double de 48 € à 68 € (IVA inclus). Wi-fi à la réception.
Située sur la placette Fonseca et sa fontaine, cette pension propose
une vingtaine de chambres simples et propres, avec vue sur les
ruelles animées. En face, une annexe de la pension, au-dessus du
restaurant Barbantes, propose le même service.

 PENSION LINARES
Algalia de Abaixo, 34
✆ +34 981 580 443
www.hostallinares.com
linares@hostallinares.com
Chambre double de 40 à 45 € (IVA inclus).
Une charmante pension familiale située au nord de la vieille ville, face
à la petite place du même nom (où l’on trouve quelques rares places
de parking). Les chambres, impeccablement tenues, offrent le beau
contraste du granit rêche et de la chaux.

 PENSION MAPOULA
Calle Entremurallas, 10 – 3e étage
✆ +34 981 580 124
www.mapoula.com
Chambre double de 40 à 49 €, (IVA inclus). Wi-fi.
Proche de la plaza de Galicia, cette pension, avec ses quelques
chambres au mobilier en bois massif et aux tentures rouges, donne
sur une ruelle calme avec vue sur les toits. Bon marché, mais l’accueil
est un tantinet désagréable.

 PENSION SUSO
Calle do Villar, 65
✆ +34 981 586 611
Chambre double 40/45 €.
La moitié de la planète a mis les pieds chez Suso, qui exhibe avec
fierté sa collection de cartes postales cosmopolites. Abritée sous les
arcades de cette rue historique, l’antique auberge possède tout juste
une dizaine de chambres, chaleureuses et fonctionnelles. Le petit café
du rez-de-chaussée, fréquenté par des étudiants, offre de bons
croissants du matin.

Confort ou charme

http://www.hostallinares.com
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 ALTAIR
Rúa Loureiros, 12
✆ +34 981 554 712
www.altairhotel.net
info@altairhotel.net
Chambre simple de 70 à 85 €, chambre double de 90 à 140 € (hors
IVA). Petit déjeuner 8 €. Wi-fi gratuit.
Dans le centre historique de la ville, l’ambiance zen de cet hôtel
pourra vous faire profiter de votre séjour d’une manière détendue. Le
design travaillé et l’ambiance chaleureuse de l’hôtel en font une
excellente adresse. De nombreux services sont offerts pour un confort
maximum. Une bonne adresse.

 COSTA VELLA
Rúa Porta Da Pena, 17
✆ +34 981 569 530
www.costavella.com
hotelcostavella@costavella.com
Chambre simple 50 à 55 €, chambre double de 65 à 90 € (hors IVA).
Petit déjeuner 6 €.
A quelques pas de la cathédrale, on trouve ce petit hôtel, tout à fait
charmant avec ses murs apparents et ses poutres en bois, où l’on se
sent comme chez soi. Un des gros avantages de Costa Vella est sa
vue à couper le souffle sur les vallées de Saint-Jacques que l’on
pourra admirer en prenant le petit déjeuner du balcon ou depuis le
superbe jardin de l’hôtel si le temps le permet.

 HÔTEL AS ARTES
Travesia de dos Puertas, 2
✆ +34 981 555 254
www.artes.com
Chambre double de 67 € à 130 €, en fonction de la période et de la
taille des chambres (IVA inclus). Petit-déjeuner 10 €. Wifi gratuit.
Charlie Chaplin, Auguste Rodin ou Isadora Duncan, autant d’artistes
et créateurs célèbres qui prêtent leur nom aux adorables chambres de
cet hôtel. Situé à deux pas de la cathédrale, As Artes est tenu par une
ancienne élève des Beaux-Arts, parfaitement francophone. Les

http://www.altairhotel.net
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chambres, véritables nids douillets, vous séduiront par leurs murs de
pierre, leur décoration soignée et leurs vues sur la ville.

 HOTEL GASTRONÓMICO SAN MIGUEL
Plaza de San Miguel dos Agros, 9
✆ +34 981 555 779
www.sanmiguelsantiago.com
hotel@sanmiguelsantiago.com
Situé dans le centre historique, cet hôtel propose des chambres au
design moderne. Sa particularité première reste son restaurant, le
Broa, qui sert une cuisine traditionnelle mais souvent revisitée à
travers de nombreux plats. Une très bonne adresse pour un séjour
reposant et savoureux

 HÔTEL HERRADURA
Avenida Juan Carlos I, 1
✆ +34 981 552 340
www.hotelherradura.es
info@hotelherradura.es
Chambre simple de 68 à 75 €, chambre double de 80 à 90 € (hors
IVA). Deux formules petit déjeuner à 6 ou 8 €.
Cet hôtel, tout près des jardins de l'Alameda, se situe entre le centre
moderne et la zone monumentale, parfait pour alterner shopping et
visites. Les chambres sont confortables et le petit déjeuner copieux.

 HÔTEL PAZO DE ALTAMIRA
Rúa Altamira, 18
✆ +34 981 558 542
www.pazodealtamira.com
reservas@pazodealtamira.com
Chambre simple de 90 à 120 €, chambre double 90 à 135 € (hors
IVA). Petit déjeuner 12 €. Wi-fi.
En plein centre historique de Saint-Jacques-de-Compostelle, près de
la place du marché, l’hôtel, récemment ouvert, offre un traitement de
haute qualité à ses invités. Seulement 16 chambres épurées pour
offrir une tranquillité et un service personnalisé. On y trouve aussi un
très bon restaurant de cuisine traditionnelle galicienne.

http://www.sanmiguelsantiago.com
mailto:hotel@sanmiguelsantiago.com
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 HÔTEL SAN LORENZO
Calle San Lorenzo, 2
✆ +34 981 580 133
www.hsanlorenzo.com
Chambre double de 68 € à 139 € (hors IVA), petit déjeuner 8 €.
Parking 8 €, wi-fi gratuit dans le hall.
Cet hôtel 3-étoiles se situe à une dizaine de minutes à pied de la
cathédrale, juste à côté du grand parc Alameda et du campus
universitaire. On apprécie son confort, son calme et son service
impeccable. Il compte un salon wi-fi, une cafétéria et une grande salle
de restaurant. La demi-pension ou pension complète est d’ailleurs en
option. L’hôtel accueille régulièrement des groupes de pèlerins, ce qui
ajoute au caractère authentique de l’établissement.

Luxe
 HÔTEL MONUMENTO DE SAN FRANCISCO

Campillo de San Francisco, 3
✆ +34 981 581 634
www.sanfranciscohm.com
hotel@sanfranciscohm.com
Chambre double de 90 € à 165 € (hors IVA), petit déjeuner 14,50 €.
Parking gratuit.
Vivre dans un couvent mais pas dans l’austérité ? Voici ce qu’offre
l’hôtel San Francisco à ses heureux pensionnaires. Des chambres
sublimes, un jardin-cloître précieux, une piscine intérieure, l’hôtel
alterne préservation de l’architecture du XVIIIe siècle et touches de
modernité. Une splendide réussite. Le restaurant « De Profundis »
propose une cuisine traditionnelle, préparée à base de légumes du
jardin du monastère, cultivés par les moines franciscains. L'hôtel se
trouve à 150 mètres de la cathédrale et le bâtiment originel du
XVIIIème siècle a été déclaré Propriété d'Intérêt Culturel par
l'UNESCO.

 PARADOR REYES CATOLICOS*****
Plaza Do Obradoiro, 1
✆ +34 981 582 200
Fax : +34 981 563 094

http://www.hsanlorenzo.com
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www.parador.es
santiago@parador.es
Sur la place de la cathédrale. Chambre double à partir de 225
€.Parking, wi-fi.
Derrière la superbe façade plateresque de ce parador 5-étoiles se
cache, dit-on, le plus ancien hôtel du monde. Le très noble hôpital,
fondé par les Rois Catholiques en 1499 à l’intention des pèlerins, se
visite aujourd’hui comme un musée (à moins d’y passer une
inoubliable nuit de noces dans l’une des alcôves à baldaquin). Par
petits groupes limités à 2 ou 3 personnes, on découvrir les quatre
patios accolés (XVIe et XVIIIe siècles) et leurs fontaines Renaissance.
En été, les cours sont investies par les très folkloriques tunas, des
groupes d’étudiants costumés en gentilshommes troubadours et
jouant de la cornemuse pour la plus grande joie des touristes.

Restaurants
Pélerins affamés ou touristes gourmets trouveront facilement leur
bonheur à Saint-Jacques. Déambulez le long de la calle do Franco, où
s'alignent des tavernes aux menus économiques, proposant
également des tapas de poulpe et calmar, ainsi que des coquilles...
Saint-Jacques évidemment. Autres endroits très connus pour leurs
cafétérias agréables et tranquilles : la plaza da Quintana, la calle Do
Vilar et la calle Nova.

Bien et pas cher
 CAFE CASINO

Calle do Vilar, 35
✆ +34 981 577 503
Menu du jour 11 €.
Avec son décor baroque, cet ancien casino transformé en bar-
restaurant compte une terrasse, un salon et un restaurant.On y va
pour un sandwich ou un café entre deux visites.

 CAFE LITERARIOS
Plaza da Quintana, 1
✆ +34 981 565 630
www.cafeliterario.com
Ouvert tous les jours, sauf le dimanche, dès 8h.

http://www.parador.es
mailto:santiago@parador.es
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Avec sa petite terrasse qui domine la place, cet agréable café permet
au visiteur de se reposer en appréciant la beauté de Saint Jacques de
Compostelle. Goûtez aux délicieux chocolats.

 COMARCA 54
Calle San Clemente, 11
✆ +34 981 104 586
Menu 9 €.
Voici un petit restaurant bio, qui sert d'excellentes lasagnes, une
grande variété de pâtes fraîches et des desserts principalement à
base de soja. Pour manger sain et pas cher.

 CRE-COTTÊ
Plaza de la Quintana, 1
✆ +34 981 577 643
www.crecotte.com
Menu du jour à 11€. Compter entre 15 et 20 € à la carte.
Idéalement situé à coté de la place Quintana, on y propose une
sélection de crêpes de froment salés et sucrés mais aussi des
viandes, des brochettes de poulet ou de poisson. Service impeccable
et personnel très sympathique.

 EL SUBMARINO
Calle Do Franco, 49
✆ +34 981 582 412
Compter 10/20 € le repas. Fermé les mardi et dimanche soirs.
Un peu plus loin, ce bar intemporel séduit les petits budgets. Menus
réduits mais appétissants : poulpe, empanada (tourte) aux fruits de
mer, chorizo maison… Vous avez aussi l'occasion de goûter au
rustique lacón con grelos, typiquement galicien : jambonneau garni de
feuilles de navet. Si cela ne vous tente pas, optez pour la spécialité, la
viande braisée sur une pierrade.

Bonnes tables
 BODEGON DE XULIO

Calle do Franco, 24
✆ +34 981 584 639
www.bodegondexulio.com
Menu de 31 à 38 €.

http://www.crecotte.com
http://www.bodegondexulio.com


Cette taverne familiale offre dans sa grande salle un menu généreux
avec soupe de poissons, côtes d’agneau, tripes du terroir. Plusieurs
tapas sont aussi à picorer. Et, réservée aux jours fastes, la grillade
spéciale de poissons et coquillages pour deux personnes.

 RESTAURANTE SAN CLEMENTE
Calle San Clemente, 6
A 200 m de la cathédrale
✆ +34 981 565 426
www.restaurantesanclemente.com
Menu du jour 20 € ; 35 € à la carte. Ouvert de 13h à 16h30 et de 20h
à 23h. Fermé le mardi et en janvier.
On vient ici pour les fruits de mer et poissons pêchés dans la ría et
accomodés de mille manières. La décoration du restaurant est un peu
banale, mais l'expérience culinaire est agréable et le service aussi.

 LA TACITA DE JUAN
Calle Horreo, 31 (bajo)
✆ +34 981 562 041, +34 981 563 255
www.latacita.com
Ouvert de 13h30 à 16h et de 20h30 à 23h30. Fermé le dimanche et
du 15 au 31 août. Compter 40 € le repas.
Tenu par Juan Perez, ce restaurant sert une "cuisine du marché", dont
les produits sont finement sélectionnés et préparés. La carte change
régulièrement, offrant des plats de saison. La Tacita est l'une des
bonnes tables de Santiago, qui a su établir une réputation solide.

Luxe
 CASA MARCELO

Calle das Hortas 1
✆ +34 981 558 580
Marcelo Tejedor a su imposer son style culinaire à Saint-Jacques, en
séduisant les locaux grâce à sa cuisine apparemment simple et
pourtant très sophistiquée. Dans le petit comedor, on vous sert des
plats soigneusement présentés, aux saveurs simples et légères. Il
vous faudra goûter l'une des spécialités, la soupe de champignons.
Ce restaurant est considéré comme l'un des meilleurs établissements
de cuisine moderne de Galice.

http://www.restaurantesanclemente.com
http://www.latacita.com


 RESTAURANT VILAS
Rosalía de Castro, 88
✆ +34 981 592 170
Fermé le samedi soir et dimanche. Menus de 18 et 29 €. Compter 50
€ à la carte
Fondé en 1915, ce relais gastronomique offre le meilleur de la Galice.
Ramón Vilas, le patron, accueille avec simplicité une clientèle plutôt
huppée dans sa chaleureuse auberge décorée du portrait de sa mère,
le chef du clan. Parmi les spécialités : tripes galiciennes, empenadas
maison et jarret de veau.

Sortir
La vieille ville est très animée jusqu’aux alentours de minuit. La calle
do Franco et sa succession de petits bars se prêtent tout
particulièrement à la traditionnelle tournée éthylique. Pour poursuivre
la soirée, deux endroits font exception au fatidique couvre-feu qui
semble frapper la partie ancienne de la ville. Le pub Modus Vivendi, à
côté de la cathédrale (Plaza Feixoo, 1), est un bar à cocktail à
l’ambiance feutrée. Et l’étonnant Paraíso Perdido, San Paio de
Antealtares, 3, un petit temple du rock, aménagé dans une grotte au
décor hétéroclite (masques, poupées, assiettes) et recouverte de
graffitis.

 BODEGA ABRIGADOIRO
Carreira do Conde, 5
✆ +34 981 563 163
Fermeture à minuit.
Sur les extérieurs de la vieille ville, cet « abrigadoiro » (refuge en
galicien) est une vaste cave médiévale convertie en bar à vin. Le
décor y est aussi brut que les vins sont moelleux. Au fond de la salle,
un moulin à eau tient justement au frais les bouteilles de ribeiro qui
dorment dans la grande vasque en granit. Au comptoir, on débite du
jambon et du fromage du pays, servis sur papier gras de charcutier,
pour accompagner le petit blanc.

 CASA DAS CRECHAS
Vía Sacra, 3 - à l'angle de la calle Acibecheria

✆ +34 981 560 751



Sans aucun doute le bar le plus sympathique de Saint-Jacques. En
terrasse ou à l'intérieur, vous pourrez profiter de cette ambiance jeune
et alternative en écoutant de la musique folk galicienne. Autour du
grand comptoir, les luminaires oranges et les murs de pierre confèrent
au lieu une atmosphère intime et chaleureuse.

Points d’intérêt
Saint-Jacques compte plus de 40 monuments : églises, palais,
monastères… Que l’on se rassure, les plus significatifs se trouvent
dans le périmètre de la cathédrale. Pour le reste, il ne s’agira pas ici
de pèlerinage, mais plutôt de déambulation au gré des ruelles de la
cité. Car les Compostellans le disent bien : « Ici, chaque pierre parle !
» En remontant derrière la cathédrale, on découvre le Monasterio San
Martin Pinario, qui préside la place San Martín d’une superbe façade
composée d’un retable plateresque et précédée d’un escalier à double
volée. En entrant dans l’église, on est frappé de l’ampleur de la nef
unique. Admirez la belle voûte à caissons, éclairée par une lanterne
sans tambour caractéristique du style byzantin. Le retable du maître-
autel, dessiné par l’architecte Casas y Novoa en 1730, est de style
churrigueresque. La visite ne s’arrête pas là, bien au contraire : palais
Gelmírez, Casa del Cabildo, églises (romanes) San Fix, Santa María
Salomé… Si vous avez le temps, visitez aussi le grand parc de
l’Alameda, le principal, et celui de Santo Domingo de Bonaval, qui
réunit les musées d’Art contemporain, du Peuple galicien, l'église
Santo Domingo de Bonaval, où repose, parmi les gerbes de roses, la
poétesse Rosalía de Castro et le couvent de Santo Domingo de
Bonaval.

Los Caminos (les chemins de Saint-
Jacques-de-Compostelle)

« Il y a de nombreuses portes à Saint-Jacques et chacune
d’elles correspond à l’origine de ceux qui y arrivent. Les
Portugais entrent par celle de Mámoa, les Français par celle
de Saint-François. » Au Moyen Age, il n’y avait pas de route
tracée, le pèlerin devait chercher le chemin le plus facile, les
endroits où dormir, les fontaines, les ponts pour traverser les



rivières. Peu à peu se profila une route permanente marquée
par la trace du passage de milliers de pèlerins. Ces derniers
étaient protégés par les lois canoniques et civiles. Le pape
excommuniait ceux qui les volaient ou les maltraitaient. Les
lois disaient : « Que personne ne se risque à les attaquer ou à
leur faire du mal. » Un long bâton, appelé bourdon, servait
d’appui aux pèlerins, mais aussi à les défendre contre les
loups et les malfaiteurs. Depuis le nord de l’Europe, la masse
des pèlerins arrivait dans les Pyrénées par quatre routes
françaises. La Toulousaine allait d’Arles au Somport en
suivant les chaussées romaines et passait par Toulouse. Les
trois autres routes (celles de Paris, du Vézelay et du Puy) se
rejoignaient pour entrer par Saint-Jean-Pied-de-Port et
Roncevaux. Toutes les quatre convergeaient près de
Pampelune pour former le chemin français. Un autre itinéraire,
le plus ancien, partant également de France, traversait le
Pays Basque en suivant la côte, continuait par la Cantabrie et
Oviedo en Asturies, pour entrer en Galice par Lugo. C’est le
chemin du Nord. D’autres pèlerins venant de la Méditerranée
entraient en Catalogne, passaient par Perpignan, Gérone,
Barcelone et traversaient Los Monegros jusqu’à Saragosse. A
Logroño, ils rejoignaient le chemin français. C’est le chemin
catalan. Les pèlerins arrivant en bateau des îles britanniques
et des pays scandinaves débarquaient à Ferrol ou à La
Corogne. C’est le chemin anglais. Les pèlerins du sud de
l’Espagne empruntaient, depuis Séville, la Vía de Plata (la
route de l’argent), une chaussée romaine qui traversait
l’Estrémadure et Salamanque pour arriver en Galice par Verin
et Orense. Le chemin portugais était pratiquement une ligne
droite, qui entrait en Galice par Tui et Pontevedra.
L'année sainte compostellane
L’année sainte compostellane est la plus ancienne de
l’histoire ; elle fut instituée par le pape Calixto II en 1119 et
ratifiée en 1179 par le pape Alexandre III. Chaque fois que le
25 juillet, jour de la Saint-Jacques, tombe un dimanche,
l’année est déclarée sainte. Cette année-là s’ouvre la porte
sainte au-dessus de laquelle trône l’apôtre saint Jacques vêtu



en pèlerin. Il suffit de passer par cette porte pour obtenir le
jubilé, c’est-à-dire le pardon de toutes les fautes commises. La
prochaine année sainte sera en 2021.
La Compostela
C’est un document qui, selon une coutume du XIVe siècle, est
délivré à ceux qui peuvent prouver avoir effectué un certain
nombre de kilomètres sur le chemin de Saint-Jacques (100
km à pied ou à cheval, 200 km à bicyclette). Existe également
la credencial, obligatoire en Espagne, que l'on fait tamponner
dans les auberges de passage. On peut la demander au
bureau d’accueil du pèlerin.
A lire
 Camino de Santiago, Revista Peregrina (bimestriel).
Revue écrite par et pour les pèlerins, se la procurer à
l’adresse suivante : C/Hortelanos, 10 à Burgos
(suscripciones@revistaperegrina.com).
 Le Pèlerin de Compostelle, Paulo Coelho.
 Bon Camino, Francisco del Camino.
A voir
 La Voie lactée, de Luis Buñuel (1969). Le pèlerinage de
deux mendiants à Compostelle, vu par un « athée par la grâce
de Dieu » (comme Buñuel aimait à se définir). On y fusille le
pape.
 La Lengua de las mariposas (La Langue des papillons),
film de José Luis Cuerda, tourné en 1999, en Galice, d’après
un scénario basé sur trois nouvelles de Manuel Rivas (dont
une donne son titre au film).
Pratique
Il existe un livret gratuit donnant la liste des auberges ouvertes
aux pèlerins tout au long des différents chemins jusqu’à Saint-
Jacques. On peut le demander dans les offices du tourisme.

 ACCUEIL DES PELERINS
Calle Vieja, 3
✆ +34 941 245 674



Uniquement en juillet et août.

 SOCIÉTE FRANÇAISE DES AMIS DE SAINT-JACQUES
8 rue des Canettes
75006 Paris
✆ +33 1 43 54 32 90
www.compostelle.asso.fr
secretariat@compostelle.asso.fr

 AYUNTAMIENTO (HÔTEL DE VILLE)
Face à la cathédrale, dans l’ancien palais de Raxoy
Sa façade, très classique, est l’œuvre du Français Charles Lemaur
(XVIIIe siècle). Il sert actuellement aussi de siège à la présidence de la
Xunta (Communauté) de Galicia.

 CATHÉDRALE
Ouvert tous les jours de 7h30 à 21h. Messes du lundi au samedi à
9h30, 12h, 19h30 ; le dimanche à 10h, 12h, 13, 18h et 19h.
« Au bout du chemin, la cathédrale. » Traditionnellement, les pèlerins,
qui arrivaient au sommet de la colline surplombant Saint-Jacques à
l’est et qui apercevaient enfin le but de leur voyage, tombaient à
genoux et faisaient un large signe de croix en s’écriant « Montjoie ! ».
C’est donc tout naturellement que cette colline fut appelée Monte del
Gozo (mont de la Joie). Il ne leur restait alors plus que quelques
minutes de marche pour enfin atteindre la cathédrale. Avant de s’y
engager, sinon à genoux du moins avec fébrilité, il est bon d’en
apprécier les multiples façades. La Puerta de las Platerías (portail des
Orfèvres), la plus ancienne, présente un porche à doubles arcatures
romanes finement sculptées, selon le procédé de Sangüesa et de
Leyre. A droite, la tour de l’Horloge fut élevée à la fin du XVIIe siècle.
Succédant à la première basilique, bâtie sur la tombe de l’apôtre
quelque temps après sa découverte, et à celle d’Alfonso III, détruite
en 997 par le raid du vizir musulman de Cordoue Al-Mansour, la
cathédrale actuelle date presque entièrement des XIe et XIIe siècles.
Autour du XVIIIe siècle, le riche clergé de la ville entreprit une
ambitieuse série de grands travaux : la façade de l’Obradoiro en est le
plus bel exemple. Conçue comme un retable de pierre par un obscur



architecte de Santiago, Fernando Casas y Novoa, cette monumentale
prouesse du baroque compostellan projette ses hautes tours à près
de 80 m. L’escalier, tout aussi imposant, aboutit au pied du portail de
la Gloire, habilement dissimulé derrière de lourdes portes. La
débauche de classicisme fait place ici à l’harmonie extatique du
roman. Avec pour thème « gloire apocalyptique du Jugement
dernier », la géniale statuaire conçue par maître Mateo vers la fin du
XIIe siècle illustre la vaste épopée de l’Evangile. Surtout, elle tient lieu
de manifeste architectural du gothique espagnol. Rosalia de Castro, la
grande femme de lettres galicienne, en célèbre l’émotion : « Saints et
apôtres, voyez ! On dirait que les lèvres remuent, qu’ils parlent à voix
basse les uns avec les autres… Seraient-ils vivants ? Seraient-ils de
pierre, ces visages qui paraissent si vrais, ces tuniques merveilleuses,
ces yeux emplis de vie ? » Au-dessus des deux portails latéraux sont
représentées les deux scènes du Jugement dernier et du Purgatoire.
Sur le tympan du portail central, un superbe christ en gloire est
entouré des quatre évangélistes tandis qu’à l’archivolte siègent les 24
vieillards de l’Apocalypse, jouant une musique céleste. Les piédroits
sont couverts de statues d’apôtres et de prophètes. Enfin, sur le
meneau, au bas de l’arbre de Jessé, sous la statue de Saint-Jacques,
l’empreinte d’une main est creusée : c’est là que les pèlerins viennent
depuis toujours poser la main et le front en signe d’entendimiento. De
l’autre côté, maître Mateo s’est lui-même représenté à genoux face au
maître-autel. Cette statue du « saint aux bosses » aurait la vertu de
donner mémoire et intelligence à quiconque vient y poser la tête.
A l’intérieur, la nef tout en élévation confère au Lieu saint sa
légendaire clarté céleste. L’immense cathédrale romane est restée
pratiquement intacte. On peut y retrouver de nombreux éléments
communs à toutes les églises de pèlerinage : large déambulatoire
pour la circulation des pèlerins, triforium, ou encore vastes proportions
de l’ensemble. Il convient d’admirer combien la nef principale et le
vaste transept allient sobriété et majesté de façon inoubliable. Les
jours de grande fête (se renseigner à l’office du tourisme), un
immense encensoir, appelé botafumeiro, accroché à la clé de voûte
de la croisée du transept (sinon, visible dans la bibliothèque), est
balancé jusqu’aux voûtes par un ingénieux système de poulies au
bout d’une corde tirée par huit hommes, spectacle grandiose, et



inoubliable si vous avez la chance de le voir. Il pèse 80 kg et il est
tombé quatre fois sans tuer personne. On peut le voir les 25 et 30
décembre, le 6 janvier, pour Pâques, pour la fête de l’ascension de
saint Pierre, à la Saint-Jacques et le 23 mai. Le maître-autel (alta
mayor), étrangement une pure création churrigueresque du XVIIIe
siècle, est surmonté d’une statue de saint Jacques, du XIIIe siècle,
somptueusement parée. Par un escalier derrière l’autel, les pèlerins
peuvent venir baiser le manteau du saint et l’étreindre. Sous le maître-
autel se trouve une crypte où sont conservés les restes de saint
Jacques et de ses deux disciples (saint Théodore et saint Athanase).
L’histoire raconte que les restes furent perdus une deuxième fois, en
1700, après avoir été cachés en raison d’une invasion anglaise et ne
furent retrouvés qu’à l’occasion de travaux en 1879. Trois squelettes
furent découverts, et nul ne douta qu’il s’agissait bien de l’apôtre et de
ses deux disciples ; restait à savoir lequel était l’apôtre. Ce problème
fut heureusement résolu par une église de Toscane, qui possédait
une relique de saint Jacques qui s’avéra être bien la partie manquante
d’un des squelettes. Cette identification fut confirmée en 1884 par le
pape Léon XIII, et la visite de Jean-Paul II, en 1982, fut probablement
une manière de réaffirmer la véracité des identifications des reliques.
Parmi toutes les beautés de cette cathédrale, ne manquez pas la
magnifique grille et la voûte de la chapelle de Mondragon (capilla de
Mondragon), ainsi que les portes Renaissance de la sacristie
(sacristia) et du cloître (claustro) dans le croisillon sud.

 COLEGIO SAN JERONIMO
Praza do Obradoiro
Cet édifice construit au XVIIe siècle arbore un joli portail du XVe

présentant de nombreuses réminiscences romanes. Il abrite le
rectorat de l'université de Saint-Jacques. Dans la calle do Franco, qui
débute à gauche du Colegio, on peut admirer d’anciens collèges,
comme celui de Fonseca, datant de la Renaissance.

 COLEXIATA SANTA MARIA DE SAR
✆ +34 981 562 891
Musée ouvert du lundi au samedi de 10h à 13h et de 16h à 19h.
Entrée 1 €.



Seul monument présentant un réel intérêt hors du circuit de la vieille
ville. On l’atteint en remontant la Calle Castron d’Ouro (à environ 2 km
à l’est). De l’extérieur, cette curieuse église romane du XIIe siècle
présente de frappants contreforts ajoutés au XVIIIe siècle. Leur utilité
apparaît évidente quand on entre dans l’église, où l’on peut en effet
observer le saisissant déversement des murs sous l’action des
poussées de la voûte.

 HOSTAL DE LOS REYES CATOLICOS (HÔTELLERIE DES ROIS
CATHOLIQUES)
A gauche de la cathédrale, sur la Praza do Obradoiro
Il fut fondé par Ferdinand d’Aragon et Isabelle de Castille pour servir
d’hôpital et d’auberge aux pèlerins. Son imposante façade est ornée
d’un magnifique portail plateresque. Son plan, comme pour tous les
hôpitaux de l’époque, suit la forme d’une croix inscrite dans un carré
délimitant quatre patios plateresques. Converti désormais en hôtel,
c'est l'un des plus beaux paradores d’Espagne.

 MUSÉE DE LA CATHÉDRALE, PALACIO ARZOBISPO
XELMIREZ
Plaza do Obradoiro
✆ +34 981 569 327
www.catedraldesantiago
Ouvert de juin à septembre de 10h à 14h et de 16h à 20h ; en hiver,
de 10h à 13h30 et de 16h à 18h30. Fermé le dimanche après-midi.
Entrée 5 €, tarif réduit et pèlerins 3 €, gratuit pour les moins de 12
ans.
Situé à gauche de la cathédrale, le palais abrite l’archevêché. A
l’intérieur, on peut admirer quelques salles gothiques du palais
construit au XIIe siècle, dont, en particulier, le vaste salon synodal aux
superbes voûtes d’ogives sculptées. Pour visiter le Tesoro y la Capilla
de las Reliquias (trésor et chapelle des Reliques), le cloître et le
Musée archéologique, il faut acheter un billet collectif. Abrité sur le
côté droit de la nef dans une chapelle gothique, le Trésor comprend
une magnifique custode d’or et d’argent réalisée par Antonio de Arfe
(1539-1566).
Conçue par Juan de Aleva dans un style plateresque, la chapelle des
Reliques, située tout à côté, abrite la tête de saint Jacques le Mineur.

http://www.catedraldesantiago


Sur la droite, on pénètre dans le musée. Il présente, sur quatre
niveaux, une vaste collection d’art sacré dont les pièces les plus
précieuses sont situées dans les fondations de la vieille cathédrale du
IXe siècle. On y trouve notamment des fragments de l’ancienne
façade romane de l’Obradoiro sculptée dans le plus pur style matéin
(de maître Mateo, fin XIIe).
La crypte renferme également le plus précieux, du moins le croit-on,
des trésors : une urne en argent contenant la dépouille de saint
Jacques. A l’étage, on peut voir une collection de tapisseries réalisées
au XVIIIe siècle d’après des cartons de Goya, de Rubens et d’autres
maîtres flamands. Des balcons, vous avez un superbe point de vue
sur la place de l’Obradoiro et les toits de Saint-Jacques.

 MUSEO DO ACIBECHE - MUSÉE DU JAIS
Plaza de Cervantes, 12
✆ +34 981 552 807
Ouvert le lundi et du mercredi au samedi de 11h à 14h et de 17h à
21h, le dimanche de 11h à 14h Entrée libre.
Pour tout savoir sur le jais (acibeche en galicien), un charbon fossilisé
extrait dans les Asturies et caractérisant l’artisanat de Saint-Jacques.
Il est utilisé comme amulette et aujourd’hui vendu sous forme de
bijoux les plus divers.

 MUSEO DO POBO GALEGO - MUSÉE DU PEUPLE GALICIEN
Calle de San Domingos de Bonaval
✆ +34 981 583 620
www.museodopobo.es
info@museodopobo.com
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 20h, le
dimanche de 11h à 14h. Entrée libre.
Très certainement le musée des traditions populaires le plus complet
de la région. Tout y est présenté avec une minutie et un sens
didactique exemplaires : la mer (barques et instruments de pêche), les
petits métiers (forgerons, tailleurs de pierre, rémouleurs), les travaux
des champs, la vannerie, la dentelle… On assiste ainsi à la
métamorphose d’une bûche en sabot (zoco). De fascinantes
maquettes nous permettent d’explorer l’habitat galicien, avec le
typique hórreo en granit. Mais la pièce maîtresse de ce musée est

http://www.museodopobo.es
mailto:info@museodopobo.com


peut-être le triple escalier hélicoïdal rencontré au cours de la visite :
chef-d’œuvre insensé de l’architecte Domingo de Andrade qui vous
fera perdre la tête.

 PRAZA DA QUINTANA
Célèbre lieu de la vie estudiantine, elle est bordée au sud par
l’ancienne maison du Chapitre (Casa de la Canonica), dont on peut
admirer les arcades très sobres et bien rythmées. Sur l’aile, le
monastère San Pelayo présente des murs austères ornés de fenêtres
barrées de magnifiques grilles anciennes. Il renferme un couvent de
clôture, célèbre dans toute la ville pour les délicieuses madeleines et
les galets au citron confectionnés par les sœurs (en vente à l’entrée,
derrière le guichet).

 PUERTA DEL PERDON OU PUERTA SANTA
Elle est l’œuvre de Fernandez Lechuga (1611). Celui-ci réutilisa les
statues de prophètes et de patriarches qui ornaient l’ancien chœur
roman sculpté par maître Mateo. Cette porte n’est ouverte que les
années saintes, donc en 2021 ! Enfin, en haut du grand escalier, on
peut admirer, la Casa de la Parra (maison de la Treille), une belle
construction baroque datant du XVIIe siècle.

 VISITES GUIDÉES
L'office de tourisme organise de nombreuses visites guidées,
généralistes ou thématiques. Pour plus de renseignements, rendez-
vous sur place ou sur le site Internet : www.santiagoturismo.com –
rubrique "que hacer" (que faire). Au programme, visite des toits de
Saint-Jacques, des églises, ou encore route gastronomique et
découverte de la ville de nuit.

Shopping
Autour de la plaza Platerias, de nombreuses boutiques vendent des
bijoux en jais ou en argent frappé, mais aussi toutes sortes d’articles
où figure, apposée, la fameuse coquille. Quant aux spécialités
gastronomiques, les plus intéressantes sont les tartes sucrées et les
fromages.

 AMBOA
Rúa Nova, 44



✆ +34 981 583 359
www.amboamaeloc.com
info@amboamaeloc.com
On trouve trois bijouteries Amboa dans Saint-Jacques. Des travaux
originaux et artisanaux sous forme de magnifiques bagues et colliers.
Un vrai travail d’orfèvre qui s’exprime en grande partie avec le jais,
une pierre noire utilisée pour les bijoux traditionnels comme pour les
plus avant-gardistes.

 AS MONXAS
Rúa Xelmírez, 15-17
Cette épicerie fine vend, entre autres, la fameuse tarte de Saint-
Jacques (à base d’amande) ornée d’une croix. Egalement à rapporter
chez soi ce célèbre fromage aux formes girondes, dénommé tetilla.

 GALERIA SARGADELOS
Calle Nova, 16
✆ (981) 577 471
www.sargadelos.com
sargadelos@sargadelos.com
Ouvert du lundi au samedi de 10h30 à 13h45 et de 16h30 à 20h30.
L’un des points de vente de la célèbre et très ancienne fabrique de
porcelaine d’Espagne (située dans la province de Lugo). Un vaste
choix de figurines décorées à la main représentant des personnages
et des thèmes populaires de la Galice. La finition est impeccable, le
goût variable.

 SOMBRERERIA
Calle do Vilar, 34
Un magasin qui fabrique des chapeaux et les vend depuis 1916.

PROVINCE DE PONTEVEDRA
Peut-être moins attendue que le reste de la région, cette province
possède toutefois le charme des Rías Baixas, ainsi que l'attrait certain
de la petite ville de Pontevedra. La zone abrite aussi Vigo, ville
industrielle et cité la plus peuplée de Galice.

PONTEVEDRA

http://www.amboamaeloc.com
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La capitale de la province, avec ses quelque 81 576 habitants, se fait
toute petite au fond de sa ría. Le vieux Pontevedra, coincé entre la
tumultueuse ría d’Arousa et l’industrielle Vigo (27 km), plante son
décor de théâtre en bordure du Río Lérez : une petite enceinte
médiévale, peuplée de tavernes et d’anciennes demeures conçues à
échelle humaine. Son port de commerce, parmi les plus dynamiques
du littoral galicien, connut son heure de gloire du Moyen Age jusqu’au
XVIIIe siècle.
Toutefois, la ría s’est ensablée et c’est Marín, à 7 km, qui a hérité du
port et du complexe industriel. Ainsi préservée, Pontevedra est une
halte charmante, qui réserve de nombreuses surprises.

Transports
 GARE FERROVIAIRE RENFE

Avenida de Calvo Sotelo
✆ +34 986 851 313, +34 902 240 202
www.renfe.com
Reliée à Madrid par voie rapide (2 trains par jour), à La Corogne (12
trains par jour), à Vigo (20 trains par jour).

 GARE ROUTIÈRE
Paseo da Estacion
✆ +34 986 852 408
A destination de La Corogne, Saint-Jacques-de-Compostelle,
Ourense, Lugo et Vigo.

Voiture
Accès de Vigo par la AP-9 (autoroute à péage), de Saint-Jacques-de-
Compostelle et La Corogne par la N-550.
 Toutes les voies d’accès convergent vers la plaza de la Peregrina,
aux abords de la vieille ville : circulation compliquée et voiture inutile,
autant la laisser au parking (Plaza España). De l'autre côté du fleuve,
à côté du Pavillon des sports et de l'université, il y a un grand parking
gratuit, Parque Rosalia de Castro.

 NATIONAL ATESA
Avenida de Calvo Sotelo (à la gare Renfe)
✆ +34 986 842 815

http://www.renfe.com


www.atesa.es
Location de voitures.

Pratique
 CYBERCAFE DOBLECLICK

Calle da Virgen del Camino, 21
✆ +34 986 844 217

 HÔPITAL PROVINCIAL
Doutor Loureiro Crespo, 2
✆ +34 986 800 000

 OFFICE DE TOURISME DES RÍAS BAIXAS
Plaza Santa Maria
✆ +34 986 842 690
www.riasbaixas.org
info.riasbaixas@depo.es
Ouvert en été du lundi au vendredi de 9h à 21h, le week-end de 10h à
14h30 et de 16h30 à 20h ; en hiver du lundi au vendredi de 8h à 20h,
le week-end de 10h à 14h.
Informations sur la région de Pontevedra et ses rías.

 OFFICE DU TOURISME DE GALICE
Calle del Marquès
✆ +34 986 850 814
www.turgalicia.es
cir.turgalicia@xunta.es
Ouvert, en été, du lundi au vendredi de 9h30 à 14h et de 16h30 à
19h30, le samedi de 10h à 14h et de 16h30 à 19h30, le dimanche de
10h à 14h ; en hiver, du lundi au vendredi de 9h30 à 14h et de 16h à
18h, le samedi de 10h à 14h30.
Peu de renseignements utiles.

 OFFICE MUNICIPAL DU TOURISME
Casa da Luz, Plaza Verdura
✆ +34 986 090 890
www.visit-pontevedra.com
info@visit-pontevedra.com

http://www.atesa.es
http://www.riasbaixas.org
mailto:info.riasbaixas@depo.es
http://www.turgalicia.es
mailto:cir.turgalicia@xunta.es
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mailto:info@visit-pontevedra.com


Ouvert tous les jours de 9h30 à 14h et de 16h30 à 19h30. En été,
jusqu'à 20h30. Fermé le dimanche après-midi.

 POLICE LOCALE
Calle Alexandre Bóveda
✆ +34 986 833 081

 POSTE
Calle Oliva, 19-21
✆ +34 986 868 160
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.

Hébergement
Bien et pas cher
 PENSION CASA ALICIA

Avenida Santa María, 5
Au 1er étage
✆ +34 986 857 079
Chambre double de 25 € à 40 €.
Au cœur du centre-ville, dans un vieil immeuble, voici trois petites
chambres proprettes à un prix imbattable. Sachez tout de même que
vous dormez chez l'habitant, au demeurant très sympathique.

 PENSION CASA MARUJA
Avenida Santa María, 12
✆ +34 986 854 901, +34 639 252 773
Chambre double de 30 € à 40 €.
Face à la Casa Alicia, cette pension propose elle aussi quelques
chambres bon marché. Attention, toutefois, l'accueil est glacial.

Confort ou charme
 HÔTEL COMERCIO

Calle de Augusto González Besada, 5
✆ +34 986 851 217
www.hcomercio.com
info@hcomercio.com
Chambre simple de 30 € à 40 €, double de 40 € à 50 €. Petit déjeuner
3 €. Laverie et wi-fi gratuit.

http://www.hcomercio.com
mailto:info@hcomercio.com


Environ 25 chambres sont réparties dans les étages de cet édifice
moderne (muni d’ascenseur), situé à 5 minutes du centre historique.
L'adresse est bien connue des élèves de l’Ecole navale de Marine qui
y descendent le week-end. Les chambres sont fonctionnelles et
ponctuées de quelques touches de satin rose fleurant la garçonnière.

 HÔTEL - RESTAURANT RUAS
Calle Padre Sarmiento, 37
✆ +34 986 846 416, +34 986 863 944
hotelruas@terra.es
Chambre double de 45 € à 60 € (hors IVA). Wi-fi et cafétéria.
Ce petit hôtel est idéalement situé, au cœur de Pontevedra, près de la
Plaza Leña. Derrière la façade en granit galicien, on découvre une
vingtaine de chambres, simples mais bien équipées. Au rez-de-
chaussée, le restaurant Ruas sert un excellent menu à 12 €, à
déguster en terrasse sur la placette. Une très bonne adresse où il fait
bon séjourner.

Luxe
 PARADOR DE PONTEVEDRA

Calle Barón, 19
✆ +34 986 855 800
www.parador.es
pontevedra@parador.es
Chambre double de 127 à 160 € (IVA inclus), petit déjeuner 15 €. Wi-fi
gratuit, parking limité.
Dans un recoin de Pontevedra, cet authentique manoir galicien, le
pazo des comtes de Maceda, abrite le parador. Malgré ce que laisse
penser la façade presque trop bien restaurée, le manoir date bien des
XVIe et XVIIIe siècles. Un somptueux escalier en granit clair mène aux
alcôves, toutes tendues de tapisseries et de dentelles à l’ancienne.
Notez, la belle cheminée à l’âtre aménagé à l’image des cuisines
d’antan. En guise d’aperçu, on peut savourer quelques plats de la
cuisine régionale (poulpe feria, coquilles Saint-Jacques, turbot) dans
la très chic salle de restaurant ou sur la terrasse du petit jardin
intérieur.

 RIAS BAJAS

mailto:hotelruas@terra.es
http://www.parador.es
mailto:pontevedra@parador.es


Calle Daniel de la Sota, 7
✆ +34 986 855 100
www.hotelriasbajas.com
contacto@hotelriasbajas.com
Chambre double de 80,25 € à 107 €. Petit déjeuner 6,42 €. Wi-fi
gratuit.
Une centaine de chambres se partagent les 9 étages de ce grand
immeuble moderne et sans charme. L’intérieur affiche un luxe discret,
habillé de tons saumon et de mobilier de style en bois précieux.
Parking disponible en face.

Restaurants
Bien et pas cher
Pontevedra possède de charmantes cantines populaires, où se
pressent les locaux. Les touristes apprécieront de se glisser entre
deux tables pour déguster quelques spécialités typiques.

 BAR RIANXO
Plaza de la Leña, 6
✆ +34 986 855 211
Compter 10 €.
Une taverne populaire connue pour ses bons petits plats maison
(tripes, poulpe) accompagnés d’une bolée (taza) de ribeiro local. On
apprécie le service agréable et surtout la jolie place de la Leña.

 CASA FIDEL O PULPEIRO
Calle San Nicolás, 7
Dans la vieille ville
✆ +34 986 851 234
Fermé le mercredi.
Cette auberge ancestrale a nourri au poulpe des générations de
Galiciens. La patronne se tient invariablement près de l’entrée, les
ciseaux à la main, pour découper du poulpe servi selon la tradition sur
de petites tablettes en bois, avec un trait d’huile d’olive, du paprika et
du gros sel : c’est le poulpe feria. Typique.

 RESTAURANTE SOTO
Calle Vírgen del Camino, 20

http://www.hotelriasbajas.com
mailto:contacto@hotelriasbajas.com


✆ +34 986 856 565
Fermé le dimanche.
C’est la cantine des employés de l’hôpital et du commissariat tout
proches, qui apprécient les bons plats de fruits de mer, très bon
marché, servis sur des tables en Formica nappées de papier. Plantée
derrière les fourneaux, une matronne coiffée d’un fichu prépare la
goûteuse paella, les gambas à l’ail et autres fritures.

Bonnes tables
 JAQUEYVI

Doña Tareixa, 1
✆ +34 986 861 820
Compter environ 15 €.
Une taverne tout ce qu'il y a de plus typique, avec ses jambons
accrochés au-dessus du comptoir, ses fromages aux formes girondes
exposés en vitrine et ses vins régionaux. On y partage d’excellentes
tapas pour gourmets, dans une ambiance locale et décontractée.

Sortir
Selon un poème en galicien : « Pontevedra est une bonne ville qui
donne à boire à ceux qui passent à la fontaine de la Herrería. » Les
terrasses sont un des charmes de Pontevedra, et celle dans les
jardins de las Palmeras, à l’ombre des cèdres, est idéale pour les
jours de chaleur. La plaza de la Herrería, à côté de l’église de la
Peregrina, offre ses bancs et ses terrasses aux promeneurs du
dimanche. Par grand soleil, ne manquez pas de faire une halte sur la
terrasse du Carabela, où règne une élégance décadente. A voir aussi
l'adorable placette Leña, où cohabitent trois petits restaurants
typiques.

Bars
A l’heure de l’apéro, le soir venu, le vieux Pontevedra dévoile ses
charmes. Moment idéal pour parcourir les ruelles médiévales (Gomez
Chariño, San Nicolás, Isabel II, Princesa, Real) un verre à la main.

 CHIQUITO BAR
Calle Paio Gómez Charino, 23
✆ +34 986 862 192



Un petit temple du rock 'n' roll, tenu par deux joyeux lurons qui se
relaient derrière le comptoir, le temps d’exécuter quelques passes
entre les tables au son du King. Ambiance gominée.

 DR LIVINGSTONE SUPONGO ?
Calle Alta, 4
Menu du jour 9 €.
Un étrange nom pour cette cerveceria, qui accueille régulièrement des
concerts dans une ambiance plus que détendue. On y boit une bière à
la fraîche, dans la courette, avant de pénétrer dans l'antre du célèbre
explorateur... Amusant à toute heure de la journée.

 OS MARISTAS
Plaza Verdura, 4

✆ +34 986 844 075
Avec sa clientèle mélangée, sa terrasse meublée de tables en bois et
ses tapas savoureuses, Os Maristas a tout bon. Et c'est pour cela que
les locaux s'y pressent, un verre de vin à la main.

Points d’intérêt
Le bourg ancien est à lui seul un monument : à visiter au gré de la
tournée des églises et des tavernes (enchaînement tout naturel en
Espagne). La plaza de la Leña, avec ses arcades et son calvaire naïf,
reconstitue à la perfection une place de village médiéval. Non loin, la
plaza Teucro, au blason spectaculaire, est visiblement marquée par la
noblesse locale. Sur la place de Mugartegui, un palais abrite le Musée
ethnographique, et la place de la Herrería possède une fontaine dans
les jardins devant l’église San Francisco. Au détour de votre
promenade, repérez les multiples statues de bronze, fantomatiques
personnages, qui rendent Pontevedra intrigante quand la nuit tombe.

 BASILIQUE SANTA MARIA
Sur la place du même nom
Sa façade plateresque, richement sculptée au XVIe siècle, se
contemple comme un retable : beauté ordonnée de la Renaissance.
Remarquez les pêcheurs et leurs filets, tout en haut de l'œuvre.
L'édifice est le symbole du pouvoir du corps de navigants à la
Renaissance. Les rues qui entourent le bâtiment font partie de
l'ancienne « juderia », le quartier juif.



 ÉGLISE DE SAN BARTOLOME
Arcos de San Bartolomeu
Construite aux XVIIe et XVIIIe siècles par les jésuites, l'église abrite la
Virgen de la O, patronne de Pontevedra, que l'on fête le 18 décembre.
A voir aussi, l'ensemble de retables baroques.

 MUSÉE PROVINCIAL DE PONTEVEDRA
Pasantería, 2-12
✆ +34 986 851 455, +34 986 843 238
www.museo.depo.es
Ouvert de juin à septembre, du mardi au samedi de 10h à 14h et de
16h30 à 20h30, les dimanche et fêtes de 11h à 14h ; d’octobre à mai,
du mardi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, les dimanche et
fêtes de 11h à 14h. Entrée libre.
La visite se limite à l'enceinte prestigieuse de deux pazos contigus du
XVIIIe siècle. Dans l’édifice de droite, une salle archéologique
conserve des pièces de verrerie romaine et une curieuse collection
d’ex-voto étrusques en terre cuite (frères jumeaux des figurines en
cire que l’on trouve dans les églises galiciennes). Suit une série de
bijoux de l’âge du bronze et de la culture celte (bracelets torques en
or). Au premier étage, une collection de peintures religieuses des XIVe

et XVe siècles réparties dans quatre petites salles : œuvres de
Zurbarán, Murillo, école du Greco, parmi les plus précieuses. Le
second bâtiment est principalement consacré à la marine, autour
d’objets ayant appartenu à l’amiral Mendez Nuñez, grand héros
militaire du XIXe siècle : marines, coffres, pistolets et, au sous-sol, une
étonnante reconstitution de la cabine de commande de son voilier.
L’île des sculptures, un espace de Land Art, est située dans la ría de
Pontevedra. 12 artistes se partagent l’espace en bonne intelligence.
Ainsi, Robert Morris a réalisé un labyrinthe de 2 m de hauteur, à
quelques kilomètres d’un autre labyrinthe pétroglyphe archéologique.
Ulrich Ruckriem a installé un menhir de granit rose, de 5 m de
hauteur, à la croisée des chemins ; Enrique Velasco a ouvert des
voies d’eau à la mer ; Francisco Leiro a préféré installer une maison
flottante dans Illa de Xunqueira.
Le musée compte plusieurs annexes dans Pontevedra, dont les ruines
de Santo Domingo.

http://www.museo.depo.es


 RUINES DE SANTO DOMINGO
Alameda del Arquitecto Sesmero
Construite par les dominicains au XIVe siècle, il ne reste de cette
église que son chevet, avec ses cinq absides. C'était autrefois la plus
grande église dominicaine de Galice, mais elle a été abandonnée au
XIXe siècle et laissée à l'état de ruine. Elle abrite aujourd'hui l'un des
bâtiments du Musée provincial.

 SANCTUAIRE DE LA VIRGEN PEREGRINA
Plaza da Peregrina
De style néoclassique (fin XVIIIe siècle), il est bâti sur plan semi-
circulaire, dit de coquille Saint-Jacques. Le sanctuaire est l'un des
symboles de la ville, étant dédié à la patronne de la province de
Pontevedra et du chemin de Saint-Jacques portugais. La nuit, ses
vitraux scintillent avec une étrange magie.

RÍA DE AROUSA
A l’embouchure du Río Ulla, c’est la plus grande et la plus découpée
de toutes les rías. Nichée dans une profonde échancrure, la ría de
Arousa, encore paisible il y a quelques années, est devenue
l’épicentre du tourisme estival. Le développement de Vilagarcía de
Arousa, grand port industriel, et de la petite péninsule d’O Grove, où
se concentrent des milliers de vacanciers, est en passe d’asphyxier
cette partie de la côte. Ribeira est un important port de pêche aux
vastes entrepôts qui ne présente qu’un très faible intérêt. En
remontant la C-550 vers Padrón, ne manquez pas de monter au
sommet de la Curota (498 m, à 10 km de la côte au départ de Puebla
del Caraminal) ; du mirador de la Curota, vous pourrez profiter d’un
magnifique panorama sur les quatre Rias Bajas. Par temps clair, la
vue s’étend du cap Finisterre au Rio Miñho. On peut rejoindre
directement Padrón par une C-550 active et surchargée. L’ex-Iria
Flavia, capitale de la Galice romaine, fut, selon la légende, l’illustre
site de débarquement de l’apôtre Jacques, saint patron de l’Espagne.
La ville tient d’ailleurs son nom de la grosse pierre qui aurait servi à
amarrer la barque contenant sa dépouille, une borne romaine
exposée sous l’autel de l’église Santiago del Padrón. Padrón fut
également le berceau de deux grandes figures littéraires : Rosalía de



Castro, promotrice de la langue galicienne, et Camilo José Cela, Prix
Nobel de littérature en 1989. Avant de partir, n’oubliez pas de goûter à
la spécialité du coin : les piments verts, servis grillés en tapas dans
tous les bars. Attention, palais sensibles s’abstenir !

Hébergement
 CAMPING PLAYA RIA DE AROUSA

Playa de Cabío
✆ +34 902 321 010
www.campingriadearosa.com
Compter environ 18 € pour une tente et 2 adultes.
Situé au bord de la plage, ce grand camping dispose de toutes les
commodités, du cybercafé au supermarché, en passant par un
restaurant, des jeux pour les enfants et une école de surf. Un bon
camp de base pour visiter les environs.

 CASA ANTIGA DO MONTE
Boca do Monte
A Lestrove - Padron
✆ +34 981 812 400, +34 610 567 964
Fax : +34 981 812 401
www.susavilaocio.es
informacion@susavilaocio.es
Chambre double de 54 € à 65 €, minimum de 2 nuits.
Rosalía de Castro, qui vivait à Padrón, évoquait de la pluie fine
tombant sur Lestrove. Des fenêtres des chambres, on voit les derniers
toits de Padrón et les prés qui entourent la maison. Les sportifs
apprécieront l'accès gratuit à la salle de fitness, à la piscine, aux vélos
et au parcours de golf.

Cambados
Le bourg seigneurial de Cambados pullule d'élégantes demeures en
granit, dont deux authentiques pazos galiciens : le manoir de
Fefiñanes (XVIe siècle) et celui de Bazán (XVIIe siècle), aujourd’hui
aménagé en parador, face à la ría de Arousa. Une terrasse permet de
prendre l’apéritif dans le jardin. De Cambados, on aperçoit l’île
d’Arousa, reliée à la terre ferme par un long pont construit
récemment ; les villas y poussent d'ailleurs comme des champignons.

http://www.campingriadearosa.com
http://www.susavilaocio.es
mailto:informacion@susavilaocio.es


Hébergement
 PARADOR DEL ALBARIÑO

Paseo de la Calzada
✆ +34 986 542 250
www.parador.es
cambados@parador.es
Chambre double de 127 à 274 €. Wi-fi gratuit dans les zones
communes. Parking limité.
Situé dans l'ancien pazo (manoir) de Bazan, ce parador compte des
chambres lumineuses et spacieuses, où se mêlent colonnes de pierre
et poutres en bois. Le jardin, sublime, réserve d'agréables
promenades, parmi les palmiers et les fontaines. Par beau temps, on
peut profiter de la piscine. Du luxe à l'état pur !

Points d’intérêt
Promenez-vous à l’arrière du bourg, parmi les ruines de la paroisse de
Santa Mariña (XIIe siècle) dont seuls subsistent les arcs de voûte
singulièrement désossés. Sur l’arche centrale, notez l’allégorie de la
Paresse : un homme mangeant ses propres excréments. Le soir, dans
un mouvement général, l’animation se déporte vers Sanxenxo, sur la
rive opposée de la péninsule (ría de Pontevedra). C’est également ce
que font les vacanciers d’O Grove (et ceux de Barcelone, Madrid et
Milan).

Dans les environs
La petite île de la Toja, reliée par un pont Belle Epoque, est une
enclave aristocratique, dotée d'un palace 5-étoiles, avec casino et
golf. Egarée à l’entrée du grand hôtel, une jolie petite chapelle est
recouverte de coquilles Saint-Jacques. Le tour de la presqu’île vous
fera découvrir quelques criques enfouies derrière les pins.
Un peu plus bas sur la route, San Vicente do Mar est déjà envahi de
constructions. Au pied du village, la célèbre plage de la Lanzada
s’étend sur plusieurs kilomètres. Sur cette plage, un sanctuaire roman
est l’objet d’une croyance. Le dernier dimanche d’août, les femmes
qui veulent devenir mères prennent "le bain des neuf vagues" avec
l’espoir de voir leurs vœux réalisés. Valle Inclán en parle dans ses
Sonatas.

http://www.parador.es
mailto:cambados@parador.es


A Sanxenxo, on retrouve la frénésie nocturne qui fait les nuits
blanches de Madrid. La marcha (l’ambiance) se concentre dans les
pubs-discothèques de la plaza del Pazo. De Sanxenxo, prenez la 550
jusqu’à Samieira et ensuite la petite route de Meaño, pour arriver au
monastère de la Armenteira, bel exemple d’art roman cistercien.

Vilanova de Arousa
Au nord de Cambados, face à l'île d'Arousa, se tient le joli port de
pêche de Vilanova de Arousa. Avec ses quelque 10 000 habitants,
c'est une charmante étape le long de la ría.

 CAMPING EL TERRON
Playa del Terrón
✆ +34 986 554 394
www.campingelterron.com
info@campingelterron.com
Compter 12 € par tente pour 2 personnes.
Voici un beau camping, les pieds dans l’eau de la plage de Terron.
Les sites y sont ombragés, et les zones communes rénovées et
propres.Les clients ont accès au restaurant et au parking (gratuit).

 HOTEL LEAL
Playa de las Sinas
✆ +34 986 554 112
www.hotel-leal.com
info@hotel-leal.com
Chambre simple de 21 à 36 €, double de 33 à 50 €. Petit déjeuner 4 €.
Situé sur la plage, cet hôtel est à moins de 1 km de Vilanova de
Arousa. Doté de 60 chambres sommaires, il compte également un
parking privé. Tristement fonctionnel mais bien placé.

Cuntis
Cuntis est un petit village du nord de la province, une station thermale
qui existe depuis l’époque romaine. Les environs proches ont gardé
de multiples traces d’habitations plus anciennes : pétroglyphes,
vestiges de villages, ainsi que de nombreux hórreos.

 CASA SUEIRO
Teaño, 20 - Estacas, à 3 km de Cuntis

http://www.campingelterron.com
mailto:info@campingelterron.com
http://www.hotel-leal.com
mailto:info@hotel-leal.com


✆ +34 986 548 207, +34 606 920 661
www.casasueiro.com
Chambre simple de 34 à 44 €, double 50 à 62 €, petit déjeuner 4 €
(IVA inclus). Dîner 18 €.
Cette ancienne maison de famille compte 10 chambres, un salon, une
salle à manger et un grand jardin avec quelques animaux (poules,
oiseaux) et un hórreo. Le tout au calme, dans une région rurale, à
seulement 25 km de Saint-Jacques-de-Compostelle et de Pontevedra.
De nombreuses activités sont proposées afin de découvrir la région.
Un havre de paix, une maison accueillante et une cuisine savoureuse.

RÍA DE PONTEVEDRA
La ría de Pontevedra s'étend de la Punta Cabicastro au nord et la
Punta Centoleira au sud. En face flottent les îles d'Ons, habitées
depuis l'Antiquité. Si leur profil intérieur est plutôt régulier, leur littoral
ouest est abrupt, marqué par les falaises et les furnas comme la Cova
do Inferno (caverne de l'enfer). La ría abrite aussi les villages de
Marin, Bueu, Sanxenxo, Combarro et O Grove.

O Grove
Au bout de la presqu’île, le port d’O Grove a deux activités : la
mytiliculture (voir l’armada de plate-formes à moules barrant l’horizon)
et le tourisme. En dépit de nombreux hôtels qui ont entièrement
annexé ses ruelles, O Grove est saturé pendant la majeure partie de
l’été. Pour ceux que l’aventure tente quand même, vous trouverez des
formules de chambre chez l’habitant dans la rue Luis Seoane, environ
24 € la double, sans service de chambre ; renseignez-vous chez les
commerçants.

 AQUARIUM
Punta Moreiras à Reboredo
✆ +34 986 731 515
www.acquariumgalicia.com
Ouvert du mardi au dimanche de 10h à 14h et de 16h30 à 19h30.
Entrée adultes 10 €, enfants de 6 à 12 ans 6,50 €.
L’aquarium dispose d’un tunnel intérieur où l’on peut voir évoluer les
requins. On y rencontre 15 000 spécimens de 150 espèces. Vous y

http://www.casasueiro.com
http://www.acquariumgalicia.com


découvrirez notamment des poulpes vivants, emblématiques de la
Galice.

 AQUAVISION
Calle Hospital
✆ +34 986 731 246
Différentes promenades en catamaran sont proposées. Le bateau est
équipé de 50 m2 de hublots protégés, placés à 1,70 m sous la mer. La
promenade dans la ría d’Arousa – la plus courante – dure 1 heure 30
min, avec deux arrêts pour voir une forêt d’algues et une plate-forme
d’élevage de moules.

Combarro
En rejoignant Pontevedra, ne manquez surtout pas de vous arrêter à
Combarro, l’antithèse des complexes d’été jusqu'ici rencontrés. Ce
petit bourg de pêcheurs typique présente une succession de vieilles
bicoques et d’horréos en granit s’alignant côte à côte les pieds dans
l’eau. Pour l’aborder, il faudra laisser sa voiture sur le terre-plein
central et emprunter le sentier pavé de rochers, sur le côté. On
débouche bientôt sur le restaurant O Peirao de Rial. Sur son
accueillante terrasse avec paillotes, on vous servira un ribeiro frais et
de fondantes tapas d’empanada. Pontevedra se trouve 7 km plus loin.

RÍA DE VIGO
A l'inverse de ses consœurs, la ría de Vigo se rétrécit en son centre,
avant de se rouvrir et de former l'anse de San Simon, avec l'île du
même nom. A l'entrée de la ría, trois blocs de pierre échoués forment
les îles Cies. Outre le célèbre port de Vigo, elle héberge aussi la
station balnéaire de Baiona. La ría est extrêmement belle, surtout à la
hauteur de Domaio, où les versants boisés en pente raide se
rapprochent et où l’étroit chenal se couvre de moulières (mytiliculture).

Parc naturel des îles Cies
A l’embouchure de la baie de Vigo, à 14 km du littoral. C’est un petit
archipel composé de trois îlots encore vierges, appelés par les
Romains « îles des dieux ». L’excursion mène sur deux de ces îlots
paradisiaques, reliés entre eux par une langue de sable : paysages



totalement sauvages composés de falaises abruptes et de longues
plages de sable fin bordées de végétation.

 CAMPING ISLAS CIES
✆ +34 986 438 358
www.campingislascies.com
info@campingislascies.com
Ouvert du 15 juin au 15 septembre. 8,25 € l’emplacement, 7,95 € par
adulte, 5,95 € par enfant.
Pour profiter du superbe environnement des îles, optez pour ce
camping, sommaire mais indéniablement bien placé. Attention, pour
obtenir la carte de campeur obligatoire, il faut réserver à l’avance à la
gare maritime de Vigo.

 FERRY NAVIERA MAR DE ONS
Estación Marítima de Vigo
✆ +34 986 225 272
www.mardeons.com
info@mardeons.com
Liaisons en ferry depuis l’embarcadère de Vigo, du 2 juin au 7
septembre. Départs entre 9h45 et 19h. Retours de 12h à 20h.
Traversée 50 minutes ; aller-retour 18,50 € par adulte, 6 € par enfant.
Les horaires et tarifs sont susceptibles de changement.

Baiona
Dominant la baie de Baiona, la forteresse de Monterreal ceinture le
promontoire de ses murailles crénelées. L’enceinte, fortifiée dès le IIe
siècle av. J.-C., joua un rôle crucial lors des attaques intempestives
des pirates au cours des siècles. C’est du haut de ce site que l’on
apprit en exclusivité la nouvelle de l’existence d’un Nouveau Monde,
rapportée par la caravelle La Pinta, en 1493. Les murailles abritent
aujourd’hui l’un des plus impressionnants paradores d’Espagne,
installé dans les luxueux quartiers d’un édifice de type pazo galicien.

 OFFICE DU TOURISME
Paseo Ribeira
✆ +34 986 687 067
www.baiona.org
info@baiona.org

http://www.campingislascies.com
mailto:info@campingislascies.com
http://www.mardeons.com
mailto:info@mardeons.com
http://www.baiona.org
mailto:info@baiona.org


Ouvert en été de 10h à 15h et de 16h à 21h, en hiver de 10h à 14h et
de 15h à 19h.

Hébergement – Restaurants
Si vous comptez séjourner à Baiona, pensez impérativement à
réserver.

 CAMPING BAYONA PLAYA
Playa Ladeira - Sabarís
✆ +34 986 350 035
www.campingbayona.com
campingbayona@campingbayona.com
Compter 21 € pour une tente et 2 adultes. Ouvert toute l’année.
Camping tout confort, doté entre autres d'une piscine gigantesque
avec de grands toboggans. Pris d'assaut l'été.

 PARADOR CONDE DE GONDOMAR
Castillo Monterreal
✆ +34 986 355 000
www.parador.es
baiona@parador.es
Chambre double à partir de 198 €.
Situé sur la péninsule de Monterreal, cet hôtel est à mi-chemin entre
la forteresse médiévale et le domaine seigneurial. Perché face à
l'océan, il compte quelques superbes chambres avec vues. Ses murs
sont entourés d'un jardin-forêt luxuriant. A l'intérieur, un majestueux
escalier de pierre mène à l'étage. Au rez-de-chaussée, un restaurant
gastronomique réserve quelques savoureuses spécialités galiciennes.

Points d’intérêt
La très touristique Baiona a préservé sa physionomie de bourg
maritime. Le parcours de ses vieilles ruelles bordées de demeures
seigneuriales mène jusqu’à la collégiale romano-gothique Santa
María, elle-même surmontée d’une tour fortifiée.

La Guardia - A Guarda
La route qui mène à La Guardia (frontière portugaise) s’accompagne
d’un spectacle grandiose, ponctué d’explosions de vagues
océaniques se brisant sur une longue barrière rocheuse. La plage de

http://www.campingbayona.com
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sable de Camposancos, au sud de La Guardia (ou A Guarda), abrite
des fouilles archéologiques où l’on a découvert des restes humains
datant du Paléolithique.
Ici, le transbordeur de Pasaxe coûte 2,80 € pour la voiture et 0,70 €
par personne, pour aller à Caminha, au Portugal. A 5 km de La
Guardia, à l’intérieur des terres (3 km jusqu’à Gandara et 2 km après
avoir tourné à gauche), vous attendent les vins d’O’Rosal, parmi les
plus réputés de Galice. Les calvaires de granit sont nombreux dans la
région.
Pour atteindre le Portugal par la route, il vous faudra emprunter le
long pont qui traverse le Minho à Tuy (28 km à l’intérieur des terres)
ou prendre le ferry à Goian, à 10 km de La Guardia : traversées toutes
les 20 minutes jusqu’à Villa Nova da Cerveira, au Portugal.

Hébergement – Restaurants
 CAMPING SANTA TECLA

La Guardia
Carretera Tui
A Salcidos
✆ +34 986 613 011
www.campingsantatecla.com
campingsantatecla@telefonica.net
Compter 5,50 € l’emplacement, 5,50 € par adulte et 4,10 € par enfant.
Bien situé, ce camping dispose de nombreux équipements :
supermarché, laverie, location de matériel de camping et de vélo, bar-
restaurant et presse quotidienne. Par beau temps, la piscine s'avère
aussi très agréable.

 HÔTEL COVENTO DE SAN BENITO
Plaza de San Benito
✆ +34 986 611 166
www.hotelsanbenito.es
correo@hotelsanbenito.es
Chambre simple de 47 € à 53 €, double de 57 € à 77 €, hors IVA. Petit
déjeuner 6 €. Parking 6 €. Wi-fi gratuit.
Une manière sublime de se loger. Dormez dans la cellule d’un moine
bénédictin comme en 1561 (date de la fondation du couvent) ou
presque. Les chambres et la décoration n'ont plus grand-chose à voir

http://www.campingsantatecla.com
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avec le confort spartiate du XVIe siècle, mais les vieilles pierres sont
toujours là. Chaque chambre-cellule ouvre sur un cloître où bruit une
fontaine. Un lieu apaisant, qui invite à la réflexion.

 HÔTEL-RESTAURANT PAZO SANTA TECLA
Calle Apartado, 4, Monte Santa Tecla
✆ +34 986 610 002
Chambre double de 37 à 53 €.
Les chambres avec leurs belles terrasses permettent d’embrasser du
regard un large panorama qui s’étend sur l’estuaire du Minho et les
rives portugaises. Le restaurant sert de délicieuses soupes de
poisson.

 RESTAURANT ANDURIÑA
Calle do Porto, 58
✆ +34 986 611 108
www.restauranteandurinha.com
restauranteandurinha@elimarhotel.com
Dans le port de pêche
Compter 25 € à 45 €. Ouvert de 13h30 à 16h30 et de 19h30 à 23h30.
Fermé le dimanche soir en hiver et tout le mois de novembre.
Joli restaurant en face du port de pêche. Au menu : langoustes aux
deux sauces, calmars farcis ou merlu marinière. Une cuisine de la mer
familiale et roborative.

 RESTAURANT BITADORNA
Calle do Porto, 30
✆ +34 986 611 970
www.bitadorna.com
Environ 35 € à la carte. Ouvert de 13h à 16h et de 21h à 23h30.
Fermé les dimanche et lundi soir et la première quinzaine d’octobre.
La décoration moderne et épurée sied très bien à ce restaurant de
bord de mer un peu chic. Les aliments sont accomodés de manière
originale, sans perdre le goût de la cuisine traditionnelle. Chus Castro,
le chef qui règne sur ce restaurant, met tout en œuvre pour préserver
cette ambivalence. Un deuxième restaurant vient d'ouvrir à Vigo, calle
Ecuador.

Points d’intérêt

http://www.restauranteandurinha.com
mailto:restauranteandurinha@elimarhotel.com
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Ne manquez pas au passage de grimper sur les hauteurs du Monte
Santa Tecla, route à lacet ou sentier de randonnée. Vous serez
doublement récompensé par la visite d’un castro, dont les huttes
coiffées de paille, selon le modèle primitif, se détachent sur l’océan, et
par la vue époustouflante du fleuve Miño qui y termine sa course.

Tuy - Tui
Ville frontalière de 25 000 habitants, Tuy conserve une cité médiévale
dotée d’une cathédrale aux allures de château féodal. L’édifice, élevé
au XIIIe siècle à l’ère des pèlerinages, présente un portail sculpté
d’apôtres et de prophètes, rappelant singulièrement le portail de la
Gloire de Saint-Jacques. Les ruelles silencieuses encerclant la
cathédrale serpentent parmi les vieux murs des demeures, églises et
couvents qui s’étagent jusqu’aux abords du Miño. De Tuy, on a une
splendide vue sur le Portugal voisin.

Transports
 COMPAGNIE ATSA
✆ +34 986 373 411
La compagnie relie Tuy à Vigo, en passant par Baiona.

 GARE FERROVIAIRE
A Caldelas de Tui et à Guillarei
✆ +34 902 240 202
Trains à destination de Vigo, un départ à 10h et un autre à 22h.
Compter 3,25 €.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Paseo da Corredoira
✆ +34 986 601 789
oficina.turismo.tui@xunta.es
Ouvert du 22 avril au 22 décembre, du lundi au vendredi de 10h à
20h, le week-end de 10h30 à 14h30 et de 15h30 à 19h30.

Hébergement
 PARADOR SAN TELMO

Avenida Portugal
✆ +34 986 600 300

mailto:oficina.turismo.tui@xunta.es


www.parador.es
tui@parador.es
A la sortie de la ville en direction du Portugal. Chambre double à partir
de 137 €. Wi-fi gratuit dans les zones communes.
Cet ancien manoir galicien abrite désormais un beau parador, dont la
rénovation met en valeur son architecture aux accents médiévaux. De
terrasses en jardins, le lieu réserve de nombreux points de vue sur
l'historique Tuy et la mer qui l'entoure. Un endroit assez magique.

Restaurants
 RESTAURANT O CABALO FURADO

Plaza do Concello,30
✆ +34 986 601 215
Prix moyen 30 €. Menu à 15 € en semaine uniquement. Fermé
dimanche et lundi soir.
Voici un grand classique de Tuy. Quand c'est la saison, on y sert une
spécialité étrange, la civelle (angula) et de la lamproie, tout aussi
étonnante. Du manière générale, les poissons du Miño arrivent tout
frais dans votre assiette.

Points d’intérêt
En suivant le cours du Miño, on découvre les pazos (manoirs) de la
Moreira (XVIIIe siècle), de Almuiña (du XVIIe siècle) et de Pombeiros.
Le 29 juillet, à l’ermitage San José de Ribarteme de As Neves (le
village précédent), on célèbre une insolite procession de cercueils.

PÉNINSULE DE MORRAZO
A Mogor se trouve un labyrinthe, datant de 3000 av. J.-C. A Bueu,
vous aurez l’occasion de vous embarquer vers l’île d’Ons. Vierge
d’infrastructures, elle est le paradis du camping sauvage et des
amoureux d’espaces naturels.
A l’extrémité de la péninsule, entre Bueu et Cangas, la route côtière
longe un secteur bordé de petites criques et de plages parfaitement
désertes, d’accès parfois difficile. Dirigez-vous d’abord vers le cap
d’Udra, au niveau de Beluso. La plage de Beluso donne accès à celle
de Tuya, l’une des plus sauvages et préservées de la région. Vous y
trouverez également le Picadero de Puebla Nueva, un manège qui

http://www.parador.es
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propose de magnifiques balades à cheval, sur la plage et les hauteurs
du promontoire.
A Aldán, le petit camping local donne accès à de paisibles criques
protégées des grands courants par l’île d’Ons. Un peu plus loin, le
village de Hio possède une chapelle romane perchée sur la colline. A
l’avant, un imposant calvaire du XIXe siècle, avec une descente de
Croix richement ouvragée : tout le raffinement des tailleurs de pierre
galiciens.
L’indication « Nerga Praias » vous mènera au cap d’Home aux plages
paradisiaques : celle de Nerga, suivie de celle de Barra, encadrée de
dunes et de végétation à perte de vue. Le nudisme est fréquent à
Cottoredondo. Une tour permet une vue panoramique sur Vigo d’un
côté et Pontevedra de l’autre. L’itinéraire se poursuit vers Vigo par la
nationale et l’autoroute A-9.

VIGO
Avec 299 088 habitants, Vigo est la ville la plus peuplée de Galice. On
peut l'apercevoir dès Cangas et Moana situés sur la ria, se répandre
sur toute la colline, de l’autre côté du bras de mer. Les Romains lui
ont donné le nom de Vicus Spacorum, lieu des commerçants, racine
du nom actuel qui augurait de son activité. Vigo est notamment
célèbre pour cette anecdote historique : en octobre 1702, une flotte
composée de 19 galions protégés par 23 bateaux français d’escorte
entre dans l’estuaire de Vigo en provenance du Mexique. Le
chargement de 108 millions de pièces d’or et d’argent et autres
marchandises précieuses attire les convoitises. Une escadre anglo-
hollandaise livre alors une bataille navale acharnée contre la flotte
hispano-française. 40 navires coulent à pic. On estime que plus de 50
millions de pièces dorment encore dans un lit de vase au fond de la
baie. Jules Verne, en février 1868, en a fait remonter une partie par
les scaphandriers du capitaine Némo, à bord du Nautilus. Mais, une
grande partie du trésor reste à chasser...
Ce port, que l'on dit facile d'accès et bien protégé, est relié à ceux du
Havre, de Southampton et de New York. Pour les Espagnols, Vigo est
synonyme de pêche (c’est le plus grand port du pays) et d’émigration
(Vigo fut le point d’embarcation de milliers de Galiciens qui prirent le
chemin de l’exode vers les Amériques dès le XVIIIe et surtout au



début du XXe siècle). Fidel Castro, fils d’un riche planteur de canne à
sucre d’origine galicienne, en est le plus célèbre représentant. Malgré
ce riche passé, la grande métropole industrielle est dénuée de tout
charme. Seuls le vieux quartier de pêcheurs du Berbés et le parc du
Castro qui domine la ville méritent un détour.

Transports
Avion
 AÉROPORT DE PEINADOR

Situé à 9 km de la ville de Vigo - Avenida de Aeroporto
✆ +34 986 268 200
Vols quotidiens à destination de Barcelone, Madrid, Séville, Tenerife,
Valence, Bilbao. La compagnie Vitrasa dessert l'aéroport (Bus n° 9),
arrêt Calle Policarpo Sanz (centre).

Train
 GARE FERROVIAIRE RENFE

Avenida de Madrid, 57
✆ +34 986 431 114, +34 902 240 202
www.renfe.es
Le train dessert La Corogne, Pontevedra et le Portugal.

Bus
 GARE ROUTIÈRE

Avenida de Madrid
✆ +34 986 373 411
La compagnie ATSA dessert les villes de Baiona et Tuy. La
compagnie Monbus dessert Pontevedra, et La Corogne. La
compagnie Auto Res rejoint Madrid.

Voiture
 Voiture. A-9 vers le nord (Saint-Jacques, La Corogne) et vers le sud
(Portugal) ; A-52 vers Orense. Arrivé en ville, votre seule solution est
le parking payant, se garer dans les rues de Vigo relève du miracle.

 NATIONAL ATESA
A la gare ferroviaire
Avenida de la Estación

http://www.renfe.es


✆ +34 986 229 211
www.atesa.es
Location de voitures.

Taxi
 CENTRALE DE RADIO TAXI

Travesia Provincial
✆ +34 986 470 000, +34 986 470 033

Pratique
 BANCO PASTOR

Bolivia, 4
✆ +34 986 493 503
www.bancopastor.es

 CYBERNET
Traversía Vigo, 7
✆ +34 986 275 283

 HÔPITAL GENERAL
Calle Pizzaro, 22
✆ +34 986 816 000

 OFFICE DU TOURISME MUNICIPAL
Plaza do Rei
✆ +34 986 810 209
www.turismodevigo.es
Ouvert en été du lundi au vendredi de 8h à 14h, en hiver jusqu'à 15h.
Un autre point d'information se trouve Calle Teofilo Llorente, 5.

 POLICE LOCALE
Plaza do Rei
✆ +34 986 811 001

 POSTE
Plaza de Compostella, 3
✆ +34 986 438 144
www.correos.es
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.

http://www.atesa.es
http://www.bancopastor.es
http://www.turismodevigo.es
http://www.correos.es


Hébergement
 AUBERGE DE JEUNESSE ALTAMAR

Calle Cesáreo González, 4
✆ +34 986 290 808
www.reaj.com
Auberge excentrée mais fonctionnelle. On ira s'il est impossible de se
loger à bon prix dans Vigo, mais, honnêtement, les équipements
sommaires et la localisation géographique n'en font pas un excellent
plan de repli.

 CAMPING CANIDO
Accès par la carretera Vigo-Baiona
Canido Playa, 151
✆ +34 986 462 072
campcanido@terra.es
Compter 20 € pour deux adultes et une tente. Ouvert du 1er juin au
30 septembre.
Ce camping de deuxième catégorie, situé au bord de la plage,
propose de nombreux services. Supermarché, laverie, restaurant,
connexion Internet ou encore jeux pour enfants sont à la disposition
des clients.

 HÔTEL PALACIO DE VIGO
Avenida García Barbón, 17-19
✆ +34 986 433 643
www.nh-hoteles.com
Chambre double à partir de 90 € (IVA inclus). Parking, wifi.
Dans un beau bâtiment 1900 entièrement réhabilité, cet hôtel 4-étoiles
abrite de belles chambres aux tons lumineux. L'établissement
appartient à la chaîne d'hôtels de luxe NH, le service est donc de
haute qualité, à l'instar des équipements (Jacuzzi dans les chambres)
et de la décoration, discrète et chic.

 HÔTEL PUERTA DEL SOL
Puerta del Sol, 14
✆ +34 986 222 364
www.alojamientosvigo.com
info@alojamientosvigo.com

http://www.reaj.com
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Chambre simple de 43 € à 47 €, double de 55 € à 60 €. Appartement
à partir de 45 € par personne.
Face à la statue en acier de l’homme sirène (El Sireno), belle
démonstration d’art moderne qui a soulevé bien des polémiques, le
seul et unique hôtel de charme de Vigo allie fonctionnel et bon goût :
17 chambres bien tenues, aux tons rose et noir, certaines avec vue
sur la belle Plaza de la Constitución, la mer et les toits du Berbés.
Accueil attentionné. Vous avez aussi la possibilité de louer des
appartements, dans le même style. Une bonne option pour ceux qui
restent plus longtemps à Vigo.



Restaurants
Méfiez-vous des restaurants qui distribuent des prospectus, face au
port sous les arcades du Berbés : ils sont chers, touristiques et
médiocres. Les bonnes adresses n'ont pas besoin d'attirer le chaland.
Dans la calle Pescadería, on peut déjeuner dans la rue d’une
douzaine d’huîtres, provenant d’une bourriche récemment débarquée,
ouvertes par une écaillère.

 EL CASTILLO
Parque del Castro
✆ +34 986 421 111
Fermé les dimanche soir et lundi. De 27 à 30 €.
Le château fut construit illégalement, en 1948. Il prend appui sur l'une
des murailles de la forteresse Nuestra Señora del Castro. On dîne
dans une ambiance quelque peu fantasmagorique, en profitant des
vues sur la ville et la mer. En plus, l'accueil est agréable.

 EL TIMON
Calle Montero Ríos, 6
Devant le Real Club Náutico
✆ +34 986 439 107
Compter 25 € le repas.
Au choix, une belle entrecôte saignante relevée de pimientos ou un
merlu à la galicienne. Cette cantine populaire sert un menu iodé, mais
adaptable à tous. Un vrai restaurant pas cher, comme on les aime.

 EL MOSQUITO
Plaza da Pedra, 4
✆ +34 986 433 570
www.elmosquitovigo.com
Compter 45 €. Fermé le dimanche.
Voici l'une des adresses gastronomiques de Vigo, où l'on se presse
depuis des décennies. Le restaurant est réputé pour ses fruits de mer
et poissons (sole, bar grillé) pêchés dans la ria. Goûtez aux croquetas
de mariscos, aux moules à l'escabeche et à l'inévitable poulpe.

 LA OCA
Calle Purificación Saavedra, 8

http://www.elmosquitovigo.com


✆ +34 986 371 255
www.laoca.com
Fermé samedi et dimanche. De 25 € à 30 €.
Le chef, Juan Cisneros, s'applique à faire évoluer une cuisine
créative, inspirée de la tradition culinaire galicienne. Les produits,
essentiellement sélectionnés au marché du Teis, situé juste à côté,
sont de première qualité. Au menu : entrecôte de Buey sauce
pimentée ou sorbets au citron.

Sortir
Vigo jouit d'une grande diversité d'ambiances nocturnes, où chacun
peut y trouver son compte. Généralement, la population se concentre
dans les rues Rosalia de Castro et Areal, autour de la plaza de
Portugal, dans les rues Churruca, Alfonso XIII et dans le quartier d'As
Travesas. La plage de Samil accueille également quelques clubs.

Points d’intérêt
 MUSÉE MUNICIPAL DE VIGO - QUINONES DE LEÓN

Parque de Castrelos s/n
✆ +34 986 295 070
www.museodevigo.org
museocastrelos@vigo.org
Ouvert mardi, jeudi, vendredi de 10h à 13h30 et de 17h à 20h,
mercredi de 10h à 20h, samedi de 17h à 20h et dimanche de 10h à
13h30. Fermé le lundi. Entrée libre.
Au cœur du parc de Castrelos, le musée de la ville est installé dans
un typique pazo galicien, la demeure seigneuriale de Quiñones de
Leon. Collections d’art, d’archéologie et exposition sur l’histoire de
Vigo. La Pinacothèque contient notamment l'une des plus importantes
collections de peintures galiciennes du XXe siècle.

 PARC ET FORTERESSE DEL CASTRO
Ce poumon vert enclavé en plein centre-ville offre un grand bol d'air
pur. Il y a bien quelques vestiges de l’ancien castro bâti par une
peuplade protohistorique, pour ne pas dire celte, deux à trois siècles
avant J.-C. Une forteresse s’est installée par la suite sur le haut de la
colline. On en parcourt le chemin de ronde (XVIIe siècle), pour obtenir
une vue panoramique.

http://www.laoca.com
http://www.museodevigo.org
mailto:museocastrelos@vigo.org


 QUARTIER DU BERBÉS
Le poète et dramaturge galicien Alvaro Cunqueiro décrit ce quartier
comme suit : « Le Berbés conserve encore sa personnalité avec ses
porches, ses petites maisons aux balcons de fer ou de bois et ses
tavernes où le voyageur peut profiter d’une excellente caldeirada
(ragoût de poissons) accompagnée d’une bolée de ribeiro. La visite à
Berbés est indispensable. »

 SCULPTURE « O SIRENO » DE FRANCISCO LEIRO
Puerta del Sol
Cette sculpture contemporaine, représentant une créature mi-homme
mi-poisson, a soulevé la polémique lors de son inauguration par
l'artiste Francisco Leiro. Aujourd'hui, elle est devenue emblématique
de Vigo. Première sculpture européenne réalisée en acier inoxydable,
elle s'élève sur deux colonnes en granit noir.

Shopping
Dans l’étroite rue Cesteiros, devant chaque porte, sont exposés des
objets d’artisanat de l’osier, à bon prix.
Le dimanche, sur la place de la Constitution, se tient un marché de
timbres et de monnaies.

 FARO VILANO
Plaza de la Iglesia, 1
On trouve ici les fins ouvrages en dentelle confectionnés par les
femmes de Camariñas. Pour ceux qui n’auraient pas l’occasion de
parcourir la côte de la Mort. Egalement sur la même place : bel
artisanat de terre cuite, services à vin de Ribeiro (cruches et bolées)
en céramique.

PROVINCE D’OURENSE
La province d'Ourense abrite notamment le petit bourg médiéval de
Ribadavia et les magnifiques gorges du Sil, où s'étend la zone de la
Ribeira Sacra. Les citadins pourront passer une après-midi à
Ourense.

RIBADAVIA



A 30 km d’Orense, le bourg de Ribadavia se réfugie en contrebas de
la route. Erigé au bord du Miño, il possède un vieux quartier juif
figurant parmi les mieux conservés d’Europe ; au XVe siècle, les juifs
représentaient la moitié de la population de Ribadavia. Le tracé
médiéval de la ville est jalonné d’églises romanes et gothiques.
L’église San Xoan, la plus ancienne du village, côtoie un petit musée
œnologique constitué autour de l’ancestrale culture du ribeiro, proche
parent du vinho verde portugais. Sous les lourdes arcades de la Plaza
Mayor, on trouvera le Bodegón Tielas, une taverne-cave tout indiquée
pour goûter le petit blanc tiré directement au tonneau.

 OFFICE DU TOURISME
Plaza Mayor, 7
✆ +34 988 471 275
Fax : +34 988 471 275
www.ribadavia.travel
turismo@ribadavia.es
Ouvert tous les jours de 9h à 13h30 et de 16h à 20h.

ORENSE - OURENSE
108 358 habitants. Les Romains ont très vite apprécié les sources
thermales (68 °C), ainsi que les eaux aurifères (d’où le nom de la ville)
du fleuve Minho, coulant sous un long pont construit à cette époque.
Outre ce tourisme thermal, Orense tente de mettre en valeur son
centre historique, au demeurant plutôt coquet. Toutefois, la ville ne
parvient pas à masquer l'urbanisation galopante qui la défigure.
Orense ne mérite pas plus qu'une demi-journée de balade. On y
passera surtout avant de partir vers les Gorges du Sil. Avis aux initiés,
la ville est aussi le fief du créateur Adolfo Domínguez, chef de file de
la mode espagnole.

Transports
 Voiture. A-52 en direction de Vigo ou de Porto, AP-53 (péage) vers
Saint-Jacques ou, A-52 au sud, vers le Portugal et l'est de l'Espagne.

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Calle Eulogio Gómez Franqueira
✆ +34 902 240 202, +34 988 373 997

http://www.ribadavia.travel
mailto:turismo@ribadavia.es


www.renfe.es

 GARE ROUTIÈRE
Carretera de Vigo, 1
✆ +34 988 216 027
La compagnie Monbus dessert Saint-Jacques-de-Compostelle.

 TAXI
✆ +34 988 232 716
Service continu

Pratique
 CENTRE DE SANTE NOVOA SANTOS

Juan XXIII, 6
✆ +34 988 385 580

 OFFICE DU TOURISME MUNICIPAL
Calle Burgas, 12
✆ +34 988 366 064
www.turismourense.com
Ouvert du lundi au vendredi de 9h à 14h et de 15h à 20h, le samedi et
le dimanche de 11h à 14h.
Un office de tourisme de la Province est ouvert calle Progreso 28 ; et
un office de Galice se situe Ponte Romana.

 POLICE MUNICIPALE
Calle Mestre Vide, 4
✆ +34 988 391 771

 POSTE
Calle do Progreso, 53
✆ +34 988 223 083
Ouvert du lundi au vendredi de 8h30 à 20h30, le samedi de 9h30 à
14h.

Hébergement
Sachez qu'à 100 km de la côte galicienne, les prix des logements
baissent de moitié. Orense permet donc aux petits budgets de se faire
plaisir. Toutefois, l'offre reste un peu sinistre.

http://www.renfe.es
http://www.turismourense.com


 HÔTEL ZARAMPALLO
Calle Hermanos Villar, 19
✆ +34 988 230 008
www.zarampallo.com
Chambre double 50 €. Wi-fi gratuit.
Enfin un petit hôtel de charme, aménagé dans une ancienne demeure
de la vieille ville. Sobres et de bon goût, les chambres jouent sur les
tons kaki et beiges pimentés d’audacieuses toiles d’art moderne. Le
restaurant sert une cuisine traditionnelle, simple et sans prétention.

 PAZO DE BENTRACES
Bentrances
A Barbadás
✆ +34 988 383 381
www.pazodebentraces.com
info@pazodebentraces.com
Chambre simple 84 €, double de 105 € à 115 €. Petit déjeuner 6 €.
Parking.
A 5 km au sud d’Orense, on pourra dormir en pleine nature, dans une
bâtisse du XVe siècle, ancienne résidence épiscopale. On y a
aménagé neuf chambres coquettes. Profitez des environs boisés en
empruntant des vélos au manoir, ou bien laissez-vous aller au
farniente au bord de la piscine.

 PENSION CANDIDO
Calle Hermanos Villar, 15
✆ +34 988 229 607
Chambre simple 29 €, double 39 €. Wi-fi gratuit.
Dans un immeuble ancien face à la jolie placette du Cid, cet hostal
très central compte 10 chambres très propres, dont la plupart avec
salle de bains. On appréciera l'accueil chaleureux et concerné. Il faut
également souligner la qualité et la fraîcheur des produits proposés au
restaurant (très bon vin blanc, plats copieux de poissons et
crustacés).

Restaurants
 HABANA 83

Avenida de la Habana, 61

http://www.zarampallo.com
http://www.pazodebentraces.com
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✆ +34 988 228 319
Ouvert de 13h à 16h et 20h30 à minuit. Fermé le dimanche et du
1er au 15 août. Menu du jour 10 €, à la carte 25 €.
Habana 83 reprend la cuisine traditionnelle galicienne en y ajoutant
des touches de modernité. Au menu : filets de sangliers, fricassée
d'aubergines au jambon ou encore lapin en sauce aux anchois.

 RESTAURANT PINGALLO
Calle San Miguel, 6
✆ +34 988 220 057
Menu du jour 10,50 €.
Ce restaurant populaire du centre ne désemplit pas. Sa carte, inspirée
de la plus pure tradition culinaire galicienne, attire travailleurs et
familles. Malgré une ambiance sympathique, il faut souligner que le
service est en revanche très inégal, tantôt lent, tantôt très efficace.

 RESTAURANT SAN MIGUEL
Calle San Miguel, 12-14
✆ +34 988 220 795
www.restaurantesanmiguel.com
De 12h30 à 16h et de 20h à 24h. Fermé le mardi. Compter 40 €.
Situé à deux pas de la cathédrale, dans l'agréable calle San Miguel,
ce restaurant sert une cuisine raffinée et très soignée. Les plats
donnent très vite l'eau à la bouche, que l'on opte pour le lapin ou pour
les coquilles saint-jacques. Un délice, plusieurs fois récompensé.

Sortir
Tout autour de la cathédrale, les rues Flores, Lepanto, Viriato et
Fornos se remplissent à l'heure de l'apétitif. Les tavernes se
succèdent pour la plus grande joie des fêtards. A essayer, par
exemple, les bars París, Cortés et autres bouis-bouis sans enseignes.
Les pubs et clubs sont également situés dans la même zone, vous les
remarquerez passé minuit, lorsqu'ils ouvrent leurs portes. D'autres
établissements animent la nouvelle ville, mais le charme y est moins
présent.

Points d’intérêt
Le centre historique d’Orense, véritable village dans la ville, compte
quelques ruelles médiévales entourant la cathédrale. Avant de partir,

http://www.restaurantesanmiguel.com


ne manquez pas d’aller humer les vapeurs des eaux sulfureuses qui,
depuis l’Antiquité, s’écoulent dans les fontaines des Burgas (dans la
rue du même nom). Le tout mérite bien une demi-journée de visite.

 CATHÉDRALE
Plaza Trigo
Considérée comme le dernier spécimen d’art roman élevé en
Occident, elle date du XIIIe siècle. Le narthex (portail nord) fut sculpté
à cette époque sur le modèle du portique de la Gloire – de quoi
combler les nostalgiques du style compostellan. La vive polychromie
qui recouvre les apôtres date des XVIIe et XVIIIe siècles. L’intérieur,
très marqué par l’architecture baroque, conserve un beau retable
gothique. Voir également, derrière le chœur, l’étonnant crucifix en bois
sculpté, où un christ roman apparaît couronné tel un roi médiéval.

 MUSÉE ARCHÉOLOGIQUE
Plaza Mayor
✆ +34 988 223 884
Entrée 2,40 €.
Ce musée est aménagé dans une ancienne garnison romaine
transformée, au VIe siècle, en palais épiscopal. On peut y voir une
passionnante collection archéologique et d’art religieux (XVIe et XVIIe
siècles). Pour la petite histoire, sachez que les outils en pierre du
paléolithique sont connus en Galice sous le nom de « pierres de
l’éclair » (pedras da raio), car ce sont les paysans qui les découvrent
le plus souvent dans leurs champs fraîchement labourés et surtout
copieusement arrosés par l’orage. On remarquera les précieuses
sculptures en granit (Ier siècle av. J.-C.) découvertes dans les
gisements celtes.

 MUSÉE DE LA CATHÉDRALE
Plaza do Trigo
✆ +34 988 220 992
Ouvert du lundi au vendredi de 12h à 13h et de 16h30 à 19h. Entrée 1
€.
Le musée rassemble une collection d'art sacré, dans le cloître
inachevé de la cathérale, connu sous le nom de Claustra Nova. On



peut notamment y découvrir le coffret-reliquaire de San Martin (XVIIIe
siècle) ou encore le trésor de San Rosendo.

LES GORGES DU SIL OU RIBEIRA SACRA
La « rivière sacrée » est découpée par les gorges du Sil, qui délimitent
naturellement la frontière des provinces d’Ourense et de Lugo. Les
paysages sont dessinés principalement par les coteaux des vignobles
et les falaises de granit abruptes traversées par les eaux du Sil. Le
climat, quasi méditerranéen, y favorise l'existence des oliviers. Ce
territoire de 5 914 hectares comporte de nombreux monastères,
couvents et ermitages, qui s’y sont construits dès le Ve siècle. Les
moines bénédictins de Cluny, essentiellement, et cisterciens plus tard,
ont privilégié ces lieux pour s’y retirer et méditer. Ce sont eux
également qui y ont initié la production viticole, dès lors qu’ils étaient
propriétaires de la terre. La Ribeira Sacra a connu son âge d’or du
XIIe au XIIIe siècle, et le nom de « rivoyra sacrata » fut cité pour la
première fois en 1124. Cette région est l’une des plus belles de la
Galice, avec ses paysages uniques, ses points de vue à couper le
souffle, ses innombrables témoignages d’art roman et ses ravissants
villages. Pour visiter ces 200 kilomètres au cœur de la Galice, il est
conseillé d’avoir une voiture et de prendre son temps, soit au moins 3
jours.

Transports
 Voiture. Depuis Ourense, empruntez la OU-536 par Esgos, Nogueira
de Ramuin et A Peroxa. Depuis Lugo, prenez la N-540 en direction de
Ourense, en passant par Portomarín et Taboada.

Bateau
Le parcours des gorges du Sil peut se faire en catamaran, de Pâques
à octobre. Départ du village de Louriro, arrivée à Abeleda. Les
différents arrêts sont indiqués depuis la route.

 CATAMARAN RIO SIL
✆ +34 902 215 100
www.riosil.com
catamaran@riosil.com

http://www.riosil.com
mailto:catamaran@riosil.com


De mars à décembre, selon la saison : de 10,50 à 14 € par adulte et
de 8 € à 11 € par enfant.
Compter 1h30 de balade à travers les canyons.

 EMBALSES
✆ +34 982 260 196
www.lugoterra.com
9 € par adulte, 5 € par enfant.
Appeler avant pour réserver. Entre 1 et 2h30 de balade selon le
parcours choisi.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME DE CASTRO CALDELAS

Calle Grande, à côté du château
✆ +34 988 203 358
Ouvert tous les jours de 10h à 14h et de 16h à 19h.

 OFFICE DU TOURISME DE MONFORTE DE LEMOS
Campo da Compañía
✆ +34 982 404 715
www.concellodemonforte.com
info@concellodemonforte.com
Ouvert de 10h à 14h et de 16h à 19h.
Vous y trouverez des cartes et toutes les informations pour visiter la
Ribeira Sacra.

Hébergement
 CASA DO MUIÑO

Rabacallos
Parada do Sil
✆ +34 988 269 544, +34 647 507 358
info@galitursport.com
Chambre double de 53,50 € à 55,60 €. Petit déjeuner 5,45 €, dîner
15,10 €.
La « Maison du moulin » est un gîte rural de cinq chambres. On
apprécie la tranquillité du lieu, perdu au milieu de la verdure.

 CASA DOS CASTIÑEIROS
Rabacallos
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Parada do Sil
✆ +34 988 269 544, +34 647 507 358
info@galitursport.com
Chambre double de 48,30 € à 52,50 €. Petit déjeuner 5,45 €, dîner
15,10 €.
La « Maison des châtaigniers », tenue par les mêmes propriétaires
que la Casa Do Munio, compte 6 chambres. Il est possible de louer la
maison en entier.

 CASA GRANDE
Calle Marqués de Trives, 17
A Pobra de Trives
✆ +34 988 332 066
www.casagrandetrives.com
informacion@casagrandetrives
A une trentaine de kilomètres à l’est d’Abeleda par la C-536. Chambre
double de 56 € à 77 €. Petit déjeuner 6 €.
Cette maison du XVIIe siècle aux galeries vitrées comporte une
chapelle du XVIIIe siècle et un jardin. Les 9 chambres sont grandes et
confortables. Les propriétaires partagent la maison avec les clients et
sont disponibles pour bavarder et informer. Au petit déjeuner, la
« grande maison » sert au choix café ou thé, jus de fruits, céréales,
confitures et pâte de coings maison, beurre et pain frais, croissants,
tarte aux pommes, charcuterie variée et fromages.

 HÔTEL RIBEIRA SACRA
Calle do Conde, 17
A Monforte de Lemos
✆ +34 982 411 706
ribeirasacra@yahoo.es
Chambre simple de 29 € à 34 €, double de 44 € à 51 €. Petit déjeuner
3,50 €. Accès handicapés.
Ce petit hôtel compte 17 chambres avec tout le confort. Toutefois, le
charme de la Ribeira ne s'y ressent pas vraiment.

 PARADOR DE SANTO ESTEVO
Monasterio de Santo Estevo
A Nogueira de Ramuín

mailto:info@galitursport.com
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✆ +34 988 010 110
www.parador.es
sto.estevo@parador.es
Chambre double de 148 à 172 €. Petit déjeuner 17 €.
Ce parador est installé dans un monastère aux cloîtres magnifiques.
Les 77 chambres s’articulent autour des trois cloîtres, et certaines
offrent un panorama grandiose sur la Ribeira Sacra. Spa, restaurant
et terrasses : de quoi apprécier pleinement cette région
particulièrement somptueuse.

 PAZO PARADELA
Estrada Barrio, Km 2 - Paradela
A Pobra de Trives
✆ +34 988 330 714
1pa712e1@infonegocio.com
Chambre simple 48 €, double de 60 à 70 €. Petit déjeuner 8 €. Dîner
24 €.
A 2 km à l’est de Pobra de Trives, cette maison rurale propose 8
chambres, disposées autour d’une cour centrale. Pour y pénétrer, on
passe sous le blason de pierre sculpté qui domine l’entrée. L'intérieur
est rustique mais très confortable. Les murs de pierre et les poutres
apparentes ajoutent au charme du lieu.

Points d’intérêt
En quittant Orense, roulez vers Monforte pendant une vingtaine de
kilomètres, sur la N-120, jusqu’à Os Peares. Prendre la petite route
partant à droite, le long de l’affluent du Miño : le Sil. Le parcours suit
de près les méandres de la rivière cristalline creusée dans la roche.
Deux monastères ont trouvé refuge dans ces contrées sauvages dès
le haut Moyen Age. A la sortie du village de Pombar, à
l’embranchement du chemin de Santo Estevo, se trouve un office du
tourisme. La façade de l’église est baroque, mais le monastère est
habité par une communauté religieuse depuis le Xe siècle. Il y a trois
cloîtres, l’un d’eux est de style roman, décoré de motifs végétaux, les
deux autres de la Renaissance. En voiture, on profite aussi de vues
impressionnantes sur les gorges du Sil jusqu’à Parada do Sil, à 18
km. Ne loupez pas le mirador Balcones de Madrid, qui offre une vue
spectaculaire. En suivant la route, on parvient au monastère Santa
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Cristina. En continuant la route qui borde la rivière Sil, on arrive après
avoir passé Teixeira aux ruines du monastère San Paio de Abeleda.
Ici encore, il vaut mieux laisser la voiture dans le village et se rendre à
pied aux ruines de ce monastère du XIIe siècle.
A Castro de Caldelas, il faut de nouveau garer la voiture et monter à
pied jusqu’au château du XIVe siècle, qui abrite aujourd’hui un musée
(ouvert du lundi au vendredi de 10h à 14h et de 17h à 20h, les week-
ends à partir de 11h ; entrée libre). Ceci est un itinéraire parmi
d’autres. Pour plus d’informations, renseignez-vous à Monforte.

L'AOC Ribeira Sacra
L'appellation d'origine contrôlée Ribeira Sacra compte cinq
domaines : Amandi, Chantada, Quiroga-Bibei, Ribeiras de
Miño et Ribeiras do Sil. Ce sont principalement des vins
rouges.

PROVINCE DE LUGO
De la superbe ville de Lugo, aux plages de Viveiro, en passant par
Ribadeo et les villages de pêcheurs de la région, la province de Lugo
préserve ses traditions et garde un charme certain.

LUGO
Bâtie il y a deux millénaires, l’antique Lucus Augusti (de Lug, le nom
du dieu soleil celte) est encerclée, sur plus de 2 km, par de
spectaculaires murailles conservées pratiquement à l’état originel
depuis le IIIe siècle. La ville s'étend sur les bords du fleuve Miño, qui
réservent de superbes promenades. Lugo et sa commune se trouvent
d'ailleurs au centre de la Réserve de la Biosphère dénommée Terras
do Miño. Un détour par l'intérieur de la Galice s'avère donc
incontournable. D’autant plus que cette petite capitale provinciale de
96 678 habitants cache au cœur de son enceinte un pittoresque
dédale de ruelles médiévales. Le visiteur passera une agréable
journée à découvrir les nombreuses places de la vieille ville, ainsi que
les jardins qui l'entourent.



Transports
 Voiture. Par la N-6 et la A-6, pour aller ou venir de La Corogne ; par
la N-640 (puis N-547) à destination de Saint-Jacques-de-Compostelle.

 AVIS
Avenida de Ramon Ferreiro
✆ +34 982 250 154
www.avis.es
Location de voitures.

 GARE FERROVIAIRE RENFE
Plaza Conde de Fontao
✆ +34 982 222 141, +34 902 240 202
www.renfe.es
comunicacion@renfe.es
Connexions avec La Corogne, Montforte de Lemos, Ferrol.

 GARE ROUTIÈRE
Plaza de la Constitución
✆ +34 982 223 985
Nombreux bus pour Montforte de Lemos, Santiago, Pontevedra, Vigo,
Ourense, La Corogne…

 RADIO TAXI
Avenida Da Coruña
✆ +34 982 213 377

Pratique
On trouve le wi-fi à la bibliothèque municipale (Avenida Coruña) et
dans la plupart des cafés de Lugo.

 BANQUE GALLEGO
Rio Ser, 1
✆ +34 982 211 373

 CYBERCAFE CELTA C.B.
Calle San Roque, 32
Ouvert 24h/24.

 HÔPITAL LUCUS AUGUSTI
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Calle San Cibrao
✆ +34 982 296 000, +34 982 296 350

 OFFICE DU TOURISME DE GALICE
Calle do Miño, 10-12
✆ +34 982 231 361
www.turgalicia.es
oficina.turismo.lugo@xunta.es
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h, le dimanche
uniquement en juillet et août.
Toutes les informations sur la région sont ici.

 OFFICE DU TOURISME MUNICIPAL
Plaza do Campo, 11
✆ +34 982 251 658, +34 982 297 350
www.lugoturismo.com
lugoturismo@concellodelugo.org
Ouvert tous les jours de 10h30 à 14h et de 16h30 à 20h. Entrée pour
le Centre d'interprétation 3 €.
Au rez-de-chaussée de cette maison baroque se trouve l'office de
tourisme. Les trois autres étages accueillent un centre d’exposition
interactif (en anglais et en espagnol), consacré à l’histoire de la
muraille de Lugo, déclarée patrimoine mondial de l'humanité en 2000.

 PHARMACIE CENTRALE
A côté de la mairie.
Calle San Pedro, 2
✆ +34 982 227 559

 POLICE MUNICIPALE
Plaza da Constitución
✆ +34 982 297 110

 POSTE
Rúa San Pedro, 5
✆ +34 982 226 312

Hébergement
Lugo n’offre presque pas d’hébergement intra-muros, mais des hôtels
et pensions modernes et pratiques situés aux portes de la ville.
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Bien et pas cher
 HÔTEL ESPAÑA

Calle Vilalba, 2 bis
✆ +34 982 231 540
Chambre double de 36 € à 44 €. Pas de petit déjeuner. Parking.
Abrité dans une rue tranquille à proximité de la porte Obispo Aguirre,
cet hôtel moderne dispose de 17 chambres à la décoration rustique et
chaleureuse.

 HÔTEL LOS OLMOS
Carretera Coruña (N-VI) km 505
✆ +34 982 200 032
www.hotellosolmos.com
A 3 km de Lugo
Chambre double de 75,60 € à 86,40 € (IVA inclus), petit-déjeuner 3,24
€. Parking et wifi gratuits.
Cet hôtel de 70 chambres se situe à 5 minutes du centre-ville de
Lugo. On y trouve tout le confort nécessaire, en plus d'un service
cordial. La décoration n'est pas de première jeunesse, mais la
propreté est au rendez-vous. On peut également profiter de la
cafétéria-restaurant au rez-de-chaussée.

Confort ou charme
 HÔTEL BALNEARIO & TERMAS DE LUGO

Barrio da Ponte
✆ +34 982 221 228
www.balneariodelugo.com
balneario@balneariodelugo.com
Chambre simple 50 €, double 69 €. Petit déjeuner 4,50 €. Dîner 18 €.
A 900 m du centre de Lugo, à côté de la rivière Miño, le Balneario
dispose d’une piscine intérieure, d’un jardin de 5 000 m² et d’un
embarcadère pour des balades en barque. Un chemin de 3 km au
bord de la rivière invite à la promenade. L’hôtel propose tous les
traitements par balnéothérapie, à la carte. Vente de bouteilles d’eau
minérale de la source.

 HÔTEL MENDEZ NUÑEZ
Calle Reina, 1

http://www.hotellosolmos.com
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✆ +34 982 230 711
www.hotelmendeznunez.com
Chambre double de 50 € à 150 €. Petit déjeuner 8 €. Wi-fi gratuit.
Situé dans le centre historique, c’est le grand hôtel de la ville. Le
mobilier typiquement castillan campe un décor vieille Espagne. Au 6e

étage, une cafétéria panoramique permet de prendre son petit
déjeuner ou de boire un verre en contemplant les toitures d’ardoises.
Avis aux amateurs d’art contemporain, l’hôtel abrite également une
belle galerie.

Luxe
 GRAN HOTEL LUGO

Avenida Ramon Ferreiro, 21
✆ +34 982 224 152
www.gh-hoteles.com
ghlugo@ghhoteles.es
Chambre double de 60 à 150 €, réduction certains week-ends.
Très bel hôtel moderne, proche de la vieille ville. Les chambres
donnent toutes sur l'extérieur, et bénéficient d'une décoration
appliquée. L'établissement propose des soins et traitements de
beauté, sur réservation.

 PARADOR DE VILALBA
Calle Valeriano Valdesuso - Vilalba
✆ +34 982 510 011
www.parador.es
vilalba@parador.es
Chambre double de 127 à 179 €, IVA incluse. Réserver à l’avance.
Wi-fi gratuit. Parking.
Le parador occupe la tour d'un château médiéval, construit au XIIIe
siècle sur les ruines d’une forteresse du IXe siècle. Le ton est donné
dès l'arrivée, puisque l’entrée s’effectue par un pont-levis. Seules six
chambres sont véritablement installées dans la tour ; une quarantaine
d'autres ont été aménagées dans un bâtiment en pierre plus récent.

Restaurants
La plaza do Campo et ses rues adjacentes sont célèbres pour leurs
bars et tavernes, où l'on déguste du vin de la Ribeira Sacra, midi et
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soir, avec en accompagnement des assiettes de tapas, comprises
dans le prix. D'autres quartiers comme Recatelo, à côté du parc
Rosalia de Castro, Milagrosa, au nord de Lugo, et Campo Castelo,
près de l'hôtel de ville, abritent de nombreux restaurants. A tester, les
anguilles frites ou en tourte, et les fromages fumés de San Simon.

 MESON DE ALBERTO
Calle Cruz, 4
✆ +34 982 228 310
www.mesondealberto.es
Compter 40 € le repas.
Une adresse hautement sélecte réputée pour ses excellents fruits de
mer (délicieuses langoustines au whisky). Difficile aussi de résister
aux pâtisseries maison (tocinillo sobre natillas con nueces).

 RESTAURANTE LA OCA
bâtiment Gran Hotel
Avenida Ramón Ferreiro, 21
✆ +34 982 224 412
www.la-oca.com
Compter 15 €. Ouvert tous les jours.
Situé dans une zone piétonne, entre le Gran Hotel et la bibliothèque,
« la oca » (l'oie) sert une cuisine d'influence méditerranéenne. L'été,
on apprécie sa grande terrasse. Au menu : pâtes, pizzas, salades, et
bien sûr, du foie gras accomodé de toutes les manières.

 RESTAURANTE VERRUGA
Calle Cruz, 12
✆ +34 982 229 572
www.verruga.es
restaurante@verruga.es
Compter 30 €.
L’un des meilleurs restaurants de la ville. Sous ses vieilles poutres, on
déguste un colin décliné à toutes les sauces, des fruits de mer, de
l’anguille, des gambas à la plancha… Idéal pour un tête-à-tête
gastronomique.

Sortir
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Commencez par une tournée des bars aux alentours de la plaza do
Campo et de la calle Nova, suivant de près le parcours des
restaurants. Après l’apéro, qui se prolonge jusqu’à minuit, on peut
boire quelques cocktails près de la cathédrale. Il y a, bien sûr, d’autres
pubs dans la ville moderne, mais à Lugo rien ne vaut le charme de
l’intra-muros.

Points d’intérêt
 CATHÉDRALE

Sa construction démarre en 1129, sous le contrôle de Raimundo de
Monforte. A la base, elle est pensée dans un style roman, avec une
ligne en forme de croix et trois nefs longitudinales. Toutefois au XIVe

siècle, on y ajoute notamment cinq chapelles de style gothique. Au
XVIIIe siècle, la chapelle centrale est remplacée par une plus grande,
qui conserve en son sein une figure de Vierge aux grands yeux à
laquelle les habitants de la région vouent une grande dévotion. Au
cours des années, cette cathédrale a dont subi plusieurs
remaniements, ce qui lui confère un aspect complexe et intéressant. A
voir : au-dessus du portail nord, l’audacieux chapiteau sans colonnes
soutenant un christ en majesté, l'autel principal de style classico-
baroque ou encore le retable de la Renaissance.

 MURAILLE
Muralla romana de Lugo
Construite entre le IIIe et le IVe siècle, la muraille est longue de 2 266
mètres, épaisse de 6 mètres et haute de 10 mètres. Son chemin de
ronde tient lieu à la fois de mirador sur la ville et de périphérique pour
piétons, avec ses dix portes d’accès, cinq modernes et cinq
anciennes, disposées autour des remparts. La balade se prolonge
naturellement sous les arcades massives de la Plaza do Campo
entourant une belle fontaine baroque. A 100 m, vers la Calle Miño, on
débouche sur les sombres ruelles du vieux Lugo, aujourd’hui
annexées par la faune interlope du dénommé Barrio Chino. Pour
connaître l'Histoire de la muraille, des origines à nos jours, on vous
recommande la visite du musée qui lui est consacré, situé dans l'office
du tourisme (voir « Pratique »)

 MUSÉE PROVINCIAL



Plaza da Soidade
✆ +34 982 242 112
www.museolugo.org
pazodetor@museolugo.org
Ouvert de septembre à juin, du lundi au vendredi de 10h à 14h et de
16h30 à 20h30, le samedi jusqu’à 20h, le dimanche de 11h à 14h ;
en juillet et août, du lundi au vendredi, de 11h à 14h et de 17h à 20h,
le samedi de 10h à 14h. Entrée libre.
Disposée pêle-mêle autour du cloître, une profusion de blasons et de
stèles en pierre. A noter, dans l’une des ailes, une magnifique
collection de cadrans solaires en pierre et en ardoise (XVIe-
XVIIIe siècles). Une série de salles rassemble des collections
d’archéologie (orfèvrerie celte et romaine), d’art sacré (avec un
expressif Saint-Salvador taillé dans le granit au XIIe siècle) et d’art
contemporain de la région.
 Adjacent au musée demeure un couvent franciscain, doté d'une
église gothique (San Pedro), d'une cuisine, d'un réfectoire et du
cloître, intégré aujourd'hui au musée.

 THERMES ROMAINS
Barrio Da Ponte
✆ +34 982 221 228
www.balneariodelugo.com
balneario@balneariodelugo.com
Ouvert tous les jours de 10h à 13h et de 16h à 20h. Entrée gratuite.
Dans l’enceinte de l’Hôtel Balneario, on visite la partie souterraine,
déclarée Monument historico-artistique en 1931.

Dans les environs
 ÉGLISE DE SANTA EULALIA DE BOVEDA
✆ +34 609 237 779
À 12 km de Lugo par la N-540 en direction de Saint-Jacques, puis la
départementale LU-232 vers Friol. Ouvert du lundi au vendredi, de 8h
à 15h. Entrée gratuite.
La petite route traverse une campagne profonde, découpée de petits
murets de pierre, puis parvient au hameau de Santa Eulalia, une
véritable relique anthropologique. Découvert en 1926 et déclaré
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monument artistique national dès 1931, ce petit édifice roman a
certainement été construit au IVe siècle, mais on ne sait pas dans quel
but. L’église abrite de fines fresques figurant des oiseaux fantastiques
entourés de végétation. Un lieu magique et enchanteur.
 Une petite randonnée part de ce monument, demandez la brochure
« Viejo Lugo agrario » à l'office de tourisme.

RÍA DE RIBADEO
La ría de Ribadeo est une zone de protection pour les oiseaux. Située
à la limite des Asturies, Ribadeo est d’un calme étrange. Les plages
se succèdent sur le littoral, tandis qu'à l'intérieur des terres, de
nombreux points de vue réservent de belles promenades dans la
nature.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME

Dionisio Gamallo Fierros,7
✆ +34 982 128 689
www.ribadeo.org
Ouvert en été, tous les jours de 10h30 à 14h et de 16h à 20h ; en
hiver, du lundi au samedi de 10h30 à 14h et de 16h à 19h, le
dimanche de 10h à 14h.

Hébergement – Restaurant
 CAMPING RIBADEO

Coruña, km 2
Carretera de Ribadeo
✆ +34 982 131 167
www.campingribadeo.com
Ouvert de juin à septembre. Environ 10 € par adulte avec
l'emplacement.
A 2 km de Ribadeo et de la Playa de las Catedrales, ce camping bien
tenu jouit d'une très grande tranquillité.

 PARADOR
Calle Amador Fernández, 7
✆ +34 982 128 825
www.parador.es
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ribadeo@parador.es
Chambre double de 127 à 167 €.
Situé au bord de la ría d’Eo, à la frontière entre la Galice et les
Asturies, le Parador dispose d’un restaurant avec vue sur la ría et les
villages asturiens. L'influence marine prédomine également dans la
décoration des chambres.

 RESTAURANT LA VILLA
Carretera N-634, km 559
Vilaframil
✆ +34 982 123 001
www.hotelrestaurantelavilla.com
lavillaribadeo@hotmail.com
Compter 25 €.
Au menu de ce restaurant, poulpe a la plancha en sauce verte,
brochettes de lapin ou filet de veau. De la cuisine galicienne dans la
plus pure tradition. L'établissement possède aussi un hôtel, dans le
même bâtiment. Les chambres sont propres et situées à 5 minutes de
la Playa Las Catedrales.

Points d’intérêt
Sur le chemin de Ribadeo à Foz, la plage As Catedrais présente
d’impressionnantes formations rocheuses. Plus loin, en s’écartant de
quelques kilomètres de la côte, on pourra parcourir les ruelles de San
Martín de Mondoñedo (accessible par la N-634). Le tracé du bourg,
parfaitement intact, mène jusqu’aux masures rurales qui entourent un
vieux lavoir. La visite se prolonge naturellement par celle de l’église
de San Martín de Mondoñedo (ouverte de 10h à 13h et de 16h à 20h).
Ce très vieil édifice du VIe-XIe siècle est réputé pour ses chapiteaux et
pour son autel à bas-reliefs sculptés au IXe siècle. D’étranges cônes
en granit (almenas) chapeautent la toiture en ardoise, pour mieux
protéger l’église des sorcières, selon de vieilles superstitions.

BURELA
Burela est le second port de pêche de la Galice et le plus important du
littoral pour la pêche au thon. Le village d'environ 9 000 habitants
conserve des fêtes patronales entièrement tournées vers la mer,
comme la fête de la Virgen del Carmen, que les habitants promènent
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au début du mois de juin dans les rues de Burela afin qu'elle bénisse
les marins en passe de prendre la mer pour pêcher le fameux bonito
del norte.

 PENSION MESON A PEDRA
Lamestra
✆ +34 982 580 311
Chambre double de 42 à 50 €.
Une adresse qui fait l'unanimité, tant pour son accueil chaleureux, que
pour ses chambres proprettes. Rien de luxueux, mais un esprit qui
donne envie de revenir. Un petit restaurant au rez-de-chaussée sert
une cuisine familiale.

 PENSION ROMPEOLAS
Avenida da Mariña, 83
✆ +34 982 585 302
Chambre double entre 60 et 64,20 €.
Situé à 5 minutes à pied du centre-ville, face à la plage, le Rompeolas
compte 16 chambres propres, dont certaines ont vue sur la mer.
N'hésitez pas à opter pour ces dernières, vraiment plus agréables.
Une adresse sans prétention, idéale pour quelques jours.

VIVEIRO
Depuis Foz, petit port tourné vers la pêche côtière et fréquenté en été
pour ses belles plages sur l’Océan, la N-642 longe de vastes
étendues de sable coupées de rochers. A 4 km de Burela, au village
de Cervo, une déviation à 1,5 km sur la gauche mène à la fabrique de
céramique de Sargadelos, une véritable institution galicienne. Fondée
en 1791, elle est considérée aujourd’hui comme faisant partie du
patrimoine culturel de la Galice. Une boutique vend les objets
fabriqués (statuettes de figures galiciennes, services de table ou à
café).
On peut visiter les ateliers (du lundi au vendredi de 8h30 à 12h30 et
de 14h30 à 17h30) puis aller se promener sur le Paseo de los
Enamorados, l’allée des amoureux. Le bourg de Viveiro est tout
indiqué pour une étape. A première vue, rien d’exceptionnel. Mais la
cité médiévale, en se laissant aborder exclusivement à pied, cache
bien son jeu. Il faut donc se débarrasser de sa monture et parcourir



les vieilles ruelles menant à la Plaza Mayor, bordée d’élégantes
façades vitrées. Un peu plus haut, deux églises : Santa María del
Campo, romane, et San Francisco, gothique. La Rapa das Bestas se
tient à Viveiro le premier dimanche de juillet. La ville possède aussi
une grande plage aux eaux tranquilles et tièdes (plage d’Area), à 4 km
au nord de la ría. Sept kilomètres après Viveiro, s'étend la superbe
plage sauvage de San Román, bordée d’eucalyptus.

Transports
 Voiture. On accède à la ville de Viveiro par la nationale N-642.

 AUTO GALICIA
Gare routière de Viveiro
Avenida Ramon Canosa
✆ +34 982 550 428
Location de voitures.

 GARE ROUTIÈRE
Avenida Ramon Canosa
✆ +34 982 560 103
La Compagnie de bus Arriva dessert les villes de La Corogne, Ferrol
et Ribadeo.

Pratique
 OFFICE DU TOURISME DE VIVEIRO

Avenida Ramón Canosa
✆ +34 982 560 879
www.viveiro.es
info@viveiro.es
Ouvert du lundi au vendredi de 11h à 14h et de 16h30 à 19h, le
samedi de 11h à 14h et de 17h à 19h ; en juillet et août du lundi au
samedi de 11h à 14h et de 16h30 à 19h et le dimanche de 11h à
13h30.

Hébergement
 CAMPING VIVERO

Playa de Covas
✆ +34 982 560 004
campingvivero@gmail.com

http://www.viveiro.es
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Compter 13,50 € pour deux personnes avec une tente. 2e catégorie.
Camping très arboré à deux pas de la plage. Les services sont réduits
au minimum, mais l'endroit est sympathique.

 HÔTEL PAZO DA TRAVE
Galdo
✆ +34 982 598 163
www.pazodatrave.com
pazo@pazodatrave.com
A 3 km de Viveiro, au fond de la Ría
Chambre de 98 € à 158 €. Wi-fi.
La bâtisse est en forme de « U » avec un patio intérieur et un jardin
potager. Elle compte dix chambres doubles avec salle de bains, une
piscine et un court de tennis pour l’été, une grande cheminée et une
bibliothèque pour les jours plus sombres. Le jardin potager
approvisionne la cuisine du restaurant. Un petit éden.

 PENSION NUEVO MUNDO
Calle Teodoro de Quiros, 14
✆ +34 982 560 025
Environ 30 €
Vous avez le choix entre 4 chambres, optez pour l'une de celles avec
véranda (galería), situées en face du portail sculpté de Santa María.

Restaurant
 RESTAURANT NITO

Playa de Area, 1
✆ +34 982 560 987
Ouvert tous les jours de 13h30 à 16h30 et de 20h30 à 24h. Compter
entre 40 € et 60 €.
Nito est considéré comme l'un des meilleurs restaurants de la côte
cantabrique. Avec sa vue sur la ria de Viveiro, il séduit autant les
palais que les yeux. Allez y déguster une daurade grillée, après avoir
pris un bain sur la plage Area à quelques mètres.

http://www.pazodatrave.com
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ORGANISER SON SÉJOUR

Pense futé

Argent
Monnaie
Le pays a été l’un des premiers de l’Union européenne à être passé à
l’euro. Il existe des billets de 500, 200, 100, 50, 20, 10 et 5 €, des
pièces de 1 et 2 € ainsi que 50, 20, 10, 5, 2 et 1 centime d’euro.
Si les billets sont les mêmes quel que soit le pays qui les a émis, les
pièces, elles, sont différentes. Ainsi, en Espagne, on peut voir la
cathédrale de Saint-Jacques-de-Compostelle sur les pièces de 1, 2 et
5 centimes, Miguel de Cervantès sur les pièces de 10, 20 et 50
centimes, et, enfin, le roi Juan Carlos sur le côté face des pièces de 1
et 2 €.
Les Espagnols ont l’habitude de régler tout en liquide et transportent
sur eux des liasses de billets, ou la pasta, « le fric ».

Coût de la vie
Globalement, la vie en Espagne est moins chère qu’en France. D’une
manière générale, les restaurants, l’hébergement, les spectacles, les
biens de consommation (chaussures, vêtements, cigarettes…) et tous
les achats dans les supermarchés sont sensiblement meilleur marché.
Cependant, depuis le passage à l’euro, les prix ont augmenté et la
hausse a été encore plus visible qu’en France. Les prix varient
également en fonction de la géographie et, bien entendu, de la saison,
touristique ou non. Dans les endroits très fréquentés, les
établissements touristiques pratiquent des prix forts et, dans les
grandes villes, les prix sont souvent légèrement plus élevés que dans
les lieux reculés (tout comme en France).

Budget



Ils sont assez variables en fonction des provinces et dépendent de la
notoriété touristique du site. Quelquefois, il suffit de faire une vingtaine
de kilomètres pour voir certains prix chuter de moitié. Le prix d’un
bocadillo (sandwich) ne sera pas le même dans le village d’une
province ou dans sa capitale.
 1 café : 1,50 €.
 1 jus de fruits : 1,50 €.
 1 bière pression (una caña)  : 2 €.
 1 menu du jour le midi (2 plats, pain, boisson et dessert)  : de
8,50 à 12 €.
 1 paquet de cigarettes (américaines)  : 3,20 €.
 1 ticket de bus urbain : de 0,90 à 1,20 €.
 1 litre d’essence (super 95)  : 1,15 €.
 1 litre de diesel (gasoil)  : 1,08 €.
 1 tapas : de 1,20 à 2 €.
 1 petit déjeuner (café, jus, croissant)  : de 2,50 à 3 €.
 Idées de budget
 Petit budget : 70 €/jour (nuit dans une pension, 2 repas dans des
bars à tapas, transports, entrée dans un musée, 2 verres le soir).
 Budget moyen : 115 €/jour (nuit dans un hôtel 2 ou 3‑étoiles, 1
repas dans un bar à tapas et 1 dans un restaurant, entrée dans un
musée, transports, 2 verres le soir).
 Gros budget : 250 €/jour (nuit dans un parador ou équivalent, 2
repas au restaurant, transports, sortie au spectacle ou à l’Opéra).

Banques et change
Les banques, nombreuses dans les villes, sont ouvertes de 8h à 14h
du lundi au vendredi.

 NATIONAL CHANGE
✆ 0 820 888 154
www.nationalchange.com
N'hésitez pas à contacter notre partenaire en mentionnant le code
PF06 ou en consultant le site Internet. Vos devises et chèques de

http://www.nationalchange.com


voyage vous seront envoyés à domicile.

Moyens de paiement
Cash
Si vous payez par carte bancaire ou retirez des espèces dans un pays
de la zone euro, les frais bancaires seront les mêmes que ceux qui
s'appliquent en France.

Transfert d'argent
Avec ce système, on peut envoyer et recevoir de l’argent de n’importe
où dans le monde en quelques minutes. Le principe est simple : un de
vos proches se rend dans un point MoneyGram® ou Western Union®
(poste, banque, station-service, épicerie…), il donne votre nom et
verse une somme à son interlocuteur. De votre côté de la planète,
vous vous rendez dans un point de la même filiale. Sur simple
présentation d’une pièce d’identité avec photo et de la référence du
transfert, on vous remettra aussitôt l’argent.

Carte de crédit
 Avant votre départ, pensez à vérifier avec votre conseiller bancaire
la limitation de votre plafond de paiement et de retrait. Demandez, si
besoin est, une autorisation exceptionnelle pour la période de votre
voyage. Forts utiles, les règlements par carte sont très
majoritairement acceptés dans les hôtels, les restaurants et les
agences de voyages, moyennant une commission de 2 à 3 %.
 En cas de perte ou de vol de votre carte de paiement, appelez le
serveur vocal du groupement des cartes bancaires Visa® et
MasterCard® au ✆ (00 33) 892 705 705 ou (00 33) 836 690 880. Il
est accessible 7j/7 et 24h/24. Si vous connaissez le numéro de votre
carte bancaire, l’opposition est immédiate et confirmée. Dans le cas
contraire, l’opposition est enregistrée mais vous devez confirmer
l’annulation à votre banque par fax ou lettre recommandée.
 En cas de dysfonctionnement de votre carte de paiement ou si
vous avez atteint votre plafond de retrait, vous pouvez bénéficier d’un
cash advance. Proposé dans la plupart des grandes banques, ce
service permet de retirer du liquide sur simple présentation de votre
carte au guichet d’un établissement bancaire, que ce soit le vôtre ou



non. On vous demandera souvent une pièce d’identité. En général, le
plafond du cash advance est identique à celui des retraits, et les deux
se cumulent (si votre plafond est fixé à 500 €, vous pouvez retirer 1
000 € : 500 € au distributeur, 500 € en cash advance). Quant au coût
de l’opération, c’est celui d’un retrait à l’étranger.

Traveler's Cheques
Ce sont des chèques prépayés émis par une banque, valables
partout, et qui permettent d’obtenir des espèces dans un
établissement bancaire ou de payer directement ses achats auprès de
très nombreux lieux affiliés (boutiques, hôtels, restaurants…). Ils sont
valables à vie. Leur avantage principal est l’inviolabilité : un système
de double signature (la deuxième étant faite par vous devant le
commerçant) empêche toute utilisation frauduleuse. A la fin de votre
séjour, s’il vous reste des Traveler’s Cheques, vous pourrez les
changer contre des Euros ou les restituer à votre banque qui les
imputera à votre compte courant. A noter que le paiement par chèque
classique est rarement possible à l’étranger. Lorsque c’est le cas,
l’utilisation est compliquée et très coûteuse.

Pourboires, marchandage et taxes
 Pourboire. Théoriquement, le service est inclus dans l’addition. La
coutume veut toutefois que vous laissiez un petit pourboire, comme
en France, quand la note n’est pas ronde ou que vous avez apprécié
le service – en général, de 5 à 10 % de l’addition.
 Marchandage. On ne marchande généralement pas en Espagne,
sauf dans les zones très touristiques et les boutiques aux produits
détaxés.
 Taxes. Au 1er janvier 2011, la TVA (IVA) varie entre 8 et 18 % selon
les produits. Généralement, elle est comprise dans les prix affichés,
exception faite dans certains hôtels et restaurants. Pour vous éviter
toute déconvenue, renseignez-vous au moment de la réservation.

Duty free
Vous pouvez bénéficier des offres Duty Free ! Les prix des cigarettes,
parfums et cosmétiques ne sont cependant pas toujours plus
avantageux qu’en France. Regardez bien les prix avant d’acheter.



Assurance
Simples touristes, étudiants, expatriés ou professionnels, il est
possible de s’assurer selon ses besoins et pour une durée
correspondant à son séjour. De la simple couverture temporaire
s’adressant aux baroudeurs occasionnels à la garantie annuelle, très
avantageuse pour les grands voyageurs, chacun pourra trouver le bon
compromis. À condition toutefois de savoir lire entre les lignes.

Choisir son assureur
Voyagistes, assureurs, secteur bancaire et même employeurs : les
prestataires sont aujourd’hui très nombreux et la qualité des produits
proposés varie considérablement d’une enseigne à une autre. Pour
bénéficier de la meilleure protection au prix le plus attractif, demandez
des devis et faites jouer la concurrence. Quelques sites Internet
peuvent être utiles dans ces démarches comme celui de la Fédération
française des sociétés d’assurances (www.ffsa.fr), qui saura vous
aiguiller selon vos besoins, ou le portail de l’Administration française
(www.service-public.fr) pour toute question relative aux démarches à
entreprendre.
 Voyagistes. Ils ont développé leurs propres gammes d’assurances
et ne manqueront pas de vous les proposer. Le premier avantage est
celui de la simplicité. Pas besoin de courir après une police
d’assurance. L’offre est faite pour s’adapter à la destination choisie et
prend normalement en compte toutes les spécificités de celle-ci. Mais
ces formules sont habituellement plus onéreuses que les prestations
équivalentes proposées par des assureurs privés. C’est pourquoi il est
plus judicieux de faire appel à son apériteur habituel si l’on dispose de
temps et que l’on recherche le meilleur prix.
 Assureurs. Les contrats souscrits à l’année comme l’assurance
responsabilité civile couvrent parfois les risques liés au voyage. Il est
important de connaître la portée de cette protection qui vous évitera
peut-être d’avoir à souscrire un nouvel engagement. Dans le cas
contraire, des produits spécifiques pourront vous être proposés à un
coût généralement moindre. Les mutuelles couvrent également
quelques risques liés au voyage. Il en est ainsi de certaines
couvertures maladie qui incluent une protection concernant



par exemple tout ce qui touche à des prestations médicales.
 Employeurs. C’est une piste largement méconnue mais qui peut
s’avérer payante. Les plus généreux accordent en effet à leurs
employés quelques garanties applicables à l’étranger. Pensez à
vérifier votre contrat de travail ou la convention collective en vigueur
dans votre entreprise. Certains avantages non négligeables peuvent
s’y cacher.
 Cartes bancaires. Moyen de paiement privilégié par les Français, la
carte bancaire permet également à ses détenteurs de bénéficier d’une
assurance plus ou moins étendue. Visa®, MasterCard®, American
Express®, toutes incluent une couverture spécifique qui varie selon le
modèle de carte possédé. Responsabilité civile à l’étranger, aide
juridique, avance des fonds, remboursement des frais médicaux : les
prestations couvrent aussi bien les volets assurance (garanties
contractuelles) qu’assistance (aide technique, juridique, etc.). Les
cartes bancaires haut de gamme de type Gold® ou Visa Premier®
permettent aisément de se passer d’assurance complémentaire. Ces
services attachés à la carte peuvent donc se révéler d’un grand
secours, l’étendue des prestations ne dépendant que de l’abonnement
choisi. Il est néanmoins impératif de vérifier la liste des pays couverts,
tous ne donnant pas droit aux mêmes prestations. De plus, certaines
cartes bancaires assurent non seulement leurs titulaires mais aussi
leurs proches parents lorsqu’ils voyagent ensemble, voire
séparément. Pensez cependant à vérifier la date de validité de votre
carte car l’expiration de celle-ci vous laisserait sans recours.
 Précision utile : beaucoup pensent qu’il est nécessaire de régler
son billet d’avion à l’aide de sa carte bancaire pour bénéficier de
l’ensemble de ces avantages. Cette règle ne s’applique en fait qu’à la
garantie annulation du billet de transport – si elle est prévue au contrat
– et ne concerne que l’assurance, en aucun cas l’assistance. Les
autres services, indépendants les uns des autres, ne nécessitent pas
de répondre à cette condition afin de pouvoir être actionnés.

Choisir ses prestations
 Garantie annulation. Elle reste l’une des prestations les plus utiles
et offre la possibilité à un voyageur défaillant d’annuler tout ou partie



de son voyage pour l’une des raisons mentionnées au contrat. Ce
type de garantie peut couvrir toute sorte d’annulation : billet d’avion,
séjour, location… Cela évite ainsi d’avoir à pâtir d’un événement
imprévu en devant régler des pénalités bien souvent exorbitantes. Le
remboursement est la plupart du temps conditionné à la survenance
d’une maladie ou d’un accident grave, au décès du voyageur ayant
contracté l’assurance ou à celui d’un membre de sa famille.
L’attestation d’un médecin assermenté doit alors être fournie. Elle
s’étend également à d’autres cas comme un licenciement
économique, des dommages graves à son habitation ou son véhicule,
ou encore à un refus de visa des autorités locales. Moyennant une
surtaxe, il est également possible d’élargir sa couverture à d’autres
motifs comme la modification de ses congés ou des examens de
rattrapage. Les prix pouvant atteindre 5 % du montant global du
séjour, il est donc important de bien vérifier les conditions de mise en
œuvre qui peuvent réserver quelques surprises. Dernier conseil :
s’assurer que l’indemnité prévue en cas d’annulation couvre bien
l’intégralité du coût du voyage.
 Assurance bagages. Voir la partie « Bagages ».
 Assurance maladie. Voir la partie « Santé ».
 Autres services. Les prestataires proposent la plupart du temps des
formules dites « complètes » et y intègrent des services tels que des
assurances contre le vol ou une assistance juridique et technique.
Mais il est parfois recommandé de souscrire à des offres plus
spécifiques afin d’être paré contre toute éventualité. L’assurance
contre le vol en est un bon exemple. Les plafonds pour ce type
d’incident se révèlent généralement trop faibles pour couvrir les biens
perdus et les franchises peuvent finir par vous décourager. Pour tout
ce qui est matériel photo ou vidéo, il peut donc être intéressant de
choisir une couverture spécifique garantissant un remboursement à
hauteur des frais engagés.

Bagages
Que mettre dans ses bagages ?



Il pleut beaucoup sur la côte nord de l'Espagne, pensez à emporter
des vêtements de pluie. Si vous planifiez de randonner dans l'une des
montagnes de la région, équipez-vous également de vêtements
chauds et de bonnes chaussures de marche. L'été, le soleil brûle, que
ce soit en montagne, comme sur les côtes, ne partez donc pas sans
crème solaire et chapeau. D'une manière générale, vous trouverez sur
place sensiblement les mêmes produits qu'en France. Pensez
également à toujours avoir un vêtement à manches longues sur vous,
si vous comptez visiter des églises et monastères, où il est impératif
de se couvrir les épaules.

Réglementation
 Bagages en soute. Généralement, 20 à 23 kg de bagages sont
autorisés en soute pour la classe économique et 30 à 40 kg pour la
première classe et la classe affaires. Si vous prenez une des
compagnies low cost, sachez qu’elles font souvent payer un
supplément pour chaque bagage enregistré.
 Bagages à main. En classe éco, un bagage à main et un accessoire
(sac à main, ordinateur portable) sont autorisés, le tout ne devant pas
dépasser les 12 kg ni les 115 cm de dimension. En première et en
classe affaires, deux bagages sont autorisés en cabine. Les liquides
et gels sont désormais interdits : seuls les tubes et flacons de 100 ml
maximum sont tolérés, et ce dans un sac en plastique transparent
fermé (20 cm x 20 cm). Seules exceptions à la règle : les aliments
pour bébé et médicaments accompagnés de leur ordonnance. Enfin,
si vous souhaitez ramener des denrées typiquement françaises sur
votre lieu de villégiature, sachez que les fromages à pâte molle et les
bouteilles achetées hors du Duty Free ne sont pas acceptés en
cabine. Pour un complément d’informations, contactez directement la
compagnie aérienne concernée.

Excédent
Lorsqu’on en vient à parler d’excédent de bagages, les compagnies
aériennes sont assez strictes. Elles vous laisseront souvent tranquille
pour 1 ou 2 kg de trop, mais passé cette marge, le couperet tombe, et
il tombe sévèrement : 30 € par kilo supplémentaire sur un vol long-
courrier chez Air France, 120 € par bagage supplémentaire chez



British Airways, 100 € chez American Airlines. A noter que les
compagnies pratiquent parfois des remises de 20 à 30 % si vous
réglez votre excédent de bagages sur leur site Web avant de vous
rendre à l’aéroport. Si le coût demeure trop important, il vous reste la
possibilité d’acheminer une partie de vos biens par voie postale.

Perte / Vol
En moyenne, 16 passagers sur 1 000 ne trouvent pas leurs bagages
sur le tapis à l’arrivée. Si vous faites partie de ces malchanceux,
rendez-vous au comptoir de votre compagnie pour déclarer l’absence
de vos bagages. Pour que votre demande soit recevable, vous devez
réagir dans les 21 jours suivant la perte. La compagnie vous remettra
un formulaire qu’il faudra renvoyer en lettre recommandée avec
accusé de réception à son service clientèle ou litiges bagages. Vous
récupérerez le plus souvent vos valises au bout de quelques jours.
Dans tous les cas, la compagnie est seule responsable et devra vous
indemniser si vous ne revoyez pas la couleur de vos biens (ou si
certains biens manquent à l’intérieur de votre bagage). Le plafond de
remboursement est fixé à 20 € par kilo ou à une indemnisation
forfaitaire de 1 200 €. Si vous considérez que la valeur de vos affaires
dépasse ces plafonds, il est fortement conseillé de le préciser à votre
compagnie au moment de l’enregistrement (le plafond sera augmenté
moyennant finance) ou de souscrire à une assurance bagages. A
noter que les bagages à main sont sous votre responsabilité et non
sous celle de la compagnie.

Matériel de voyage
 AU VIEUX CAMPEUR

France
www.auvieuxcampeur.fr
Fondé en 1941, Au Vieux Campeur est la référence incontournable
lorsqu’il s’agit d’articles de sport et loisirs.

 DELSEY
France
www.delsey.com
La deuxième marque mondiale dans le domaine du bagage, présente
dans plus de 100 pays, avec 6 000 points de vente.

http://www.auvieuxcampeur.fr
http://www.delsey.com


 INUKA
France
www.inuka.com
Ce site vous permet de commander en ligne tous les produits
nécessaires à votre voyage, du matériel de survie à celui
d’observation en passant par les gourdes ou la nourriture lyophilisée.

 SAMSONITE
France
www.samsonite.com
Samsonite est le leader mondial de l'univers des solutions de voyage.
Les produits sont distribués sous les marques Samsonite, Samsonite
Black Label, American Tourister, Lacoste et Timberland.

 TREKKING
France
www.trekking.fr
Trekking propose dans son catalogue tout ce dont le voyageur a
besoin : trousses de voyage, ceintures multipoche, sacs à dos,
sacoches, étuis… Une mine d’objets de qualité pour voyager futé et
dans les meilleures conditions.

Décalage horaire
Aucun décalage horaire en Espagne par rapport à la France.
Seulement, le rythme de vie en Espagne est totalement différent à
cause de la chaleur. Entre 14h et 17h, le pays vit au ralenti : c’est
l’heure de la sieste, dans les villes comme dans les villages. Un
conseil, pour profiter de votre séjour : n’hésitez pas à vous reposer
l’après-midi, surtout en été quand il fait chaud. La sieste permet de
mieux profiter de la soirée et de la nuit  ! Les Espagnols sont des
noctambules et leur manie de faire la fête est contagieuse.

Electricité, poids et mesure
L’Espagne est branchée sur 220 volts comme le reste de l’Europe
continentale. Les Espagnols parlent également en mètres et
kilomètres, grammes et kilogrammes.

http://www.inuka.com
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Formalités, visas et douanes
Pour se rendre en Espagne, les membres de l’Union européenne ainsi
que les citoyens suisses, du Liechtenstein et de Monaco n’ont besoin
que d’une carte d’identité en cours de validité ou d’un passeport. Les
Canadiens non plus n’ont pas besoin de visa si leur séjour est d’une
durée inférieure à trois mois. N’oubliez pas votre permis de conduire
pour la location d’une voiture et d’une moto.
Attention, si vous voyagez avec votre chat ou votre chien, il lui faut un
passeport. Une période de quarantaine est aussi souvent obligatoire
et vous devrez remplir des formalités spécifiques. Contactez la
douane pour en savoir plus : www.douane.gouv.fr – Tél 0 811 20 44
44.
Attention aux conditions d’entrée pour vos animaux de compagnie.
Renseignez-vous avant votre départ pour savoir comment ils pourront
vous accompagner. Pour en savoir plus, vous pouvez consulter le
site : www.anivoyage.fr

Obtention du passeport
Tous les passeports délivrés en France sont désormais biométriques.
Ils comportent votre photo, vos empreintes digitales et une puce
sécurisée. Pour l’obtenir, rendez-vous en mairie muni d’un timbre
fiscal, d’un justificatif de domicile, d’une pièce d’identité et de deux
photos d’identité. Le passeport est délivré sous trois semaines
environ. Il est valable dix ans. Les enfants doivent disposer d’un
passeport personnel (valable cinq ans).
 Conseil futé. Avant de partir, pensez à photocopier tous les
documents que vous emportez avec vous. Vous emporterez un
exemplaire de chaque document et laisserez l’autre à quelqu’un en
France. En cas de perte ou de vol, les démarches de renouvellement
seront ainsi beaucoup plus simples auprès des autorités consulaires.
Vous pouvez également conserver des copies sur le site internet
officiel http : //mon.service-public.fr - Il vous suffit de créer un compte
et de scanner toutes vos pièces d'identité et autres documents
importants dans l'espace confidentiel.

Douanes



Si vous voyagez avec 10 000 € de devises ou plus, vous devez
impérativement le signaler à la douane. En dehors de ce cas, vous
n’avez rien à déclarer lors de votre retour en France. Vous êtes
autorisé à acheter pour vos besoins personnels des biens dans un
autre Etat membre de l’Union européenne sans limitation de quantité
ou de valeur. Seules exceptions : tabac et alcool pour l’achat
desquels, au-delà des franchises indiquées, vous devez acquitter les
droits de douane et la T.V.A. Les franchises ne sont pas cumulatives.
Contactez la douane pour en savoir plus.
Tabac
 Jusqu’à 5 cartouches de cigarettes (soit 1 kg de tabac) sans
aucune formalité.
 De 6 à 10 cartouches, vous devez produire un document simplifié
d'accompagnement (DSA) à obtenir auprès de la douane.
 Ramener plus de 10 cartouches de cigarettes (ou 2 kg de tabac)
est interdit dans tous les cas. Saisie et pénalité sont alors à prévoir.
 Attention, les quantités ci-dessus s'appliquent par moyen de
transport, pour les véhicules particuliers et les camions, quel que soit
le nombre de passagers à bord. Si le transport s'effectue en moyen de
transport collectif (car, train, bateau, avion) ces quantités s'appliquent
par passager adulte.

 DOUANES
France
✆ 0 811 20 44 44
www.douane.gouv.fr
dg-bic@douane.finances.gouv.fr

Horaires d'ouverture des commerces
Généralement, les horaires d’ouverture des administrations et des
commerces sont les suivants : de 9h-10h à 14h-15h et de 16h30-17h
à 20h30-21h  ; pour les services publics et les banques : de 8h-9h à
14h.
En été (de juin à septembre inclus), certains établissements modifient
leurs horaires ; les banques, les bureaux de tabac et quelques
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magasins n’ouvrent pas le samedi. 
Enfin, pour les heures de repas, sachez que les Espagnols déjeunent
entre 13h30 et 15h30 et dînent à partir de 21h.

Jours fériés
Les jours de fête, les commerces sont fermés. Voici la liste des jours
de fête nationale en 2010. Attention, compte tenu du régionalisme
espagnol, de nombreuses fêtes ne sont célébrées et chômées qu’au
niveau des régions, voire au niveau des villes.
 1er janvier : jour de l’an.
 6 janvier : Epiphanie - Rois Mages.
 22 avril : vendredi saint.
 1er mai : fête du Travail.
 15 août : Assomption.
 12 octobre : Fête nationale.
 1er novembre : Toussaint.
 6 décembre : jour de la Constitution.
 8 décembre : Immaculée Conception (en général, on fait le pont
entre le 6 et le 8 décembre).
 25 décembre : Noël.

Langues parlées
L’espagnol (ou castillan) est la langue officielle du pays, mais le
basque (ou euskera), parlé dans le Pays Basque, et le galicien, parlé
en Galice, bénéficient également de cette reconnaissance juridique. 
En ce qui concerne les langues étrangères, les jeunes se sont mis à
l’anglais, devenu langue obligatoire dans l’enseignement. Le français
reste la deuxième langue étudiée, malgré sa perte d’influence. Les
gens âgés de 30 à 45 ans ont généralement appris le français, langue
jadis obligatoire.
 Apprendre l’espagnol (le castillan). Pour vous rendre en Espagne,
l’usage du castillan, même très approximatif, est conseillé. Pour



information, sachez que l’espagnol, avec 450 millions
d’hispanophones dans le monde, est la troisième langue parlée sur la
planète bleue, après le chinois et l'anglais. D’autre part, les
Espagnols, à l’exception de la jeunesse et de la population des
grandes villes, parlent et pratiquent très peu de langues étrangères,
mis à part un anglais incertain. Quelques notions d’espagnol peuvent
rendre votre séjour bien plus gratifiant. Le personnel des sites
fréquentés par les touristes étant habitué au contact des Français,
vous trouverez de nombreuses brochures en français dans les hôtels
et les agences.

 ASSIMIL
11, rue des Pyramides (1er)
Paris (France)
✆ 01 42 60 40 66
Fax : 01 40 20 02 17
www.assimil.com
contact@assimil.com
Métro Pyramides L14
Assimil est le précurseur des méthodes d'auto-apprentissage des
langues en France, la référence lorsqu'il s'agit de langues étrangères.
C'est aussi une nouvelle façon d'apprendre : une méthodologie
originale et efficace, le principe, unique au monde, de l'assimilation
intuitive.

 CENTRE FRANCO-IBÉRIQUE
1, rue du Commandant-Arnould
Bordeaux (France)
✆ 05 56 52 19 99/20 34
Des informations sur la formation du Master 2 franco-ibérique.

 POLYGLOT
France
www.polyglot-learn-language.com
Ce site propose à des personnes désireuses d’apprendre une langue
d’entrer en contact avec d’autres dont c’est la langue maternelle. Une
manière conviviale de s’initier à la langue et d’échanger.

 TELL ME MORE ONLINE

http://www.assimil.com
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France
www.tellmemore-online.com
Sur ce site Internet, votre niveau est d’abord évalué et des objectifs
sont fixés en conséquence. Ensuite, vous vous plongez parmi les 10
000 exercices et 2 000 heures de cours proposés. Enfin, votre niveau
final est certifié selon les principaux tests de langues.

Photos
Photo sous-marine
Eau, sable, pluie poussière : en voyage, votre appareil est mis à rude
épreuve. Vous pouvez le protéger en achetant une housse de pluie
(50 € environ) ou une pochette étanche (à partir de 10 €). En vinyle ou
PVC, ce type de pochette permet même d’effectuer des clichés sous-
marins jusqu’à 3 ou 5 m selon les modèles. Vous en trouverez
notamment chez Nautistore ou Pearl.fr. Dans le cas où vous n’auriez
pas pensé à vous munir de ce genre d’accessoire avant le départ, un
bon vieux sac plastique assurera une protection minimale. A noter : Si
votre appareil a été mouillé, n’essayez surtout pas de l’utiliser pour
voir s’il fonctionne, c’est le meilleur moyen de l’endommager
réellement. Laissez-le sécher 48 heures à l’air libre, boîtier ouvert.

Conseils pratiques
 Vous prendrez les meilleures photos tôt le matin ou aux
dernières heures de la journée. Un ciel bleu de midi ne correspond
pas aux conditions optimales : la lumière est souvent trop verticale et
trop blanche. En outre, une météo capricieuse offre souvent des
atmosphères singulières, des sujets inhabituels et, par conséquent,
des clichés plus intéressants.
 Prenez votre temps. Promenez-vous jusqu’à découvrir le point de
vue idéal pour prendre votre photo. Multipliez les essais : changez les
angles, la composition, l’objectif… Vous avez réussi à cadrer un beau
paysage, mais il manque un petit quelque chose ? Attendez que
quelqu’un passe dans le champ ! Tous les grands photographes vous
le diront : pour obtenir un bon cliché, il faut en prendre plusieurs.

http://www.tellmemore-online.com


 Appliquez la règle des tiers. Divisez mentalement votre image en
trois parties horizontales et verticales égales. Les points forts de votre
photo doivent se trouver à l’intersection de ces lignes imaginaires. En
effet, si on cadre son sujet au centre de l’image, la photo devient
plate, car cela provoque une symétrie trop monotone. Pour un portrait,
il faut donc placer les yeux sur un point fort et non au centre. Essayez
aussi de laisser de l’espace dans le sens du regard.
Un coup d’œil aux cartes postales et livres de photos sur la région
vous donnera des idées de prises de vue.
 À savoir : les tons jaunes, orange, rouges et les volumes focalisent
l’attention ; ils donnent une sensation de proximité à l’observateur. Les
tons plus froids (vert ou bleu) créent de leur côté une impression
d’éloignement.

Développer / Partager
Plusieurs sites proposent de stocker vos photos et de les partager
directement en ligne avec vos proches.

 FLICKR
France
www.flickr.com
Sur Flickr, vous pouvez créer des albums photo, retoucher vos clichés
et les classer par mots-clés tout en déterminant s’ils seront visibles
par tous ou uniquement par vos proches. Petit plus du site : vous avez
la possibilité d’effectuer des recherches par lieux et ainsi découvrir
votre destination à travers les prises de vue d’autres internautes.
D’autant plus intéressant que nombre de photographes professionnels
utilisent Flickr.

 FOTOLIA
France
http://fr.fotolia.com
Fotolia est une banque d’images. Le principe est simple : vous
téléchargez vos photos sur le site pour les vendre à qui voudra. Le
prix d’achat de base est fixé à 0,83 E et peut monter jusqu’à 8,30 E
par cliché. Pas de quoi payer vos prochaines vacances donc, mais
peut-être assez pour réduire la note de vos tirages !

http://www.flickr.com
http://fr.fotolia.com


 PHOTOWEB
France
www.photoweb.fr
Photoweb est un laboratoire photo en ligne. Vous pouvez y
télécharger vos photos pour commander des tirages ou simplement
créer un album virtuel. Le site conçoit aussi tout un tas d’objets à
partir de vos clichés : tapis de souris, livres, posters, faire-part,
agendas, tabliers, cartes postales… Les prix sont très compétitifs et
les travaux de qualité.

Poste
Les bureaux de poste (Correos y Telegrafos) sont ouverts du lundi au
vendredi de 8h30 à 14h et de 9h à 13h le samedi. Dans les grandes
villes, les bureaux principaux sont ouverts, en général, en journée
continue de 9h à 20h, sauf le samedi. Les timbres (sellos) pour une
lettre ou une carte postale coûtent 0,64 € pour l'Union européenne
(0,78 € pour les autres pays). Ils sont vendus dans les bureaux de
poste et les bureaux de tabac (estancos) que l'on reconnaît à leur
enseigne en lettres jaunes sur fond marron. Compter trois jours pour
l'acheminement du courrier en France.

Quand partir ?
Climat
Le climat du pays et sa géographie sont très diversifiés, si bien qu’à
chaque saison vous trouverez une région propre à visiter. Dans les
régions du nord-ouest – Galice, Asturies, Cantabrie, Pays Basque et
Navarre –, les voyageurs estivaux en quête de fraîcheur trouveront
verdure, montagnes et températures inférieures à 30 °C.
Globalement, les meilleures périodes pour se rendre dans la
péninsule Ibérique sont le printemps et l’automne, car les
températures y sont très agréables, tout comme le relativement petit
nombre de touristes (comparativement aux foules compactes de l’été).
Les amateurs de sports d’hiver trouveront leur bonheur dans le massif
pyrénéen espagnol.
Pour connaître le temps qu’il fait sur place, vous pouvez vous rendre

http://www.photoweb.fr


sur le site – www.meteo-consult.com – Vous y trouverez les
prévisions météorologiques pour le monde entier.

 METEO CONSULT
France
www.meteo-consult.com
Sur ce site vous trouverez les prévisions météorologiques pour le
monde entier. Vous connaîtrez ainsi le temps qu'il fait sur place.

Haute et basse saison touristique
Les prix varient généralement en fonction des saisons touristiques
(basse, moyenne, haute).
 La haute saison correspond à la semaine sainte, les mois de juillet
et d'août et les jours fériés. De plus, en périodes de festivités
importantes, propres à une région ou une ville (fêtes locales, San
Fermín à Pampelune…), les prix pratiqués sont ceux de la haute
saison, en raison du nombre important de visiteurs qu’elles drainent.
Les hôtels sont alors souvent complets plusieurs mois, voire une
année, à l’avance. Ne comptez donc pas trouver à vous loger en
arrivant à l’improviste (ou alors avec beaucoup de chance et à un prix
rédhibitoire !).
 La basse saison correspond aux mois creux, généralement de fin
octobre à fin février (ou mi-mars). Dans certaines régions reculées, il
arrive que les hôtels ou infrastructures touristiques ferment leurs
portes entre novembre et février. Aussi, renseignez-vous avant de
partir.
 La moyenne saison (facultative pour bien des hôtels qui partagent
l’année uniquement entre haute et basse saison  ; dans ce cas, les
mois de saison moyenne sont considérés comme « basse saison »)
concerne les mois au cours desquels l’activité touristique est plus
modérée, malgré la douceur du climat : mars, avril (sauf la semaine
sainte, évidemment), mai, juin et septembre.

Manifestations spéciales
La quantité de fêtes religieuses, folkloriques ou culturelles célébrées
en Espagne est impressionnante. Le moindre village fête son saint
patron, ce qui se traduit par une ou plusieurs journées de festivités,
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parfois un pèlerinage vers un ermitage ou une chapelle isolée, une
procession ou une corrida. Souvent, un repas est organisé par la
mairie du village auquel sont conviés les habitants de la ville et les
étrangers de passage. Le soir, il est fréquent qu’un groupe de
musiciens s’installe sur la Plaza Mayor et que jeunes et vieux dansent
toute la nuit. Bref, les fêtes, événements, religieux ou non, font
découvrir une Espagne traditionnelle, joviale et enthousiaste. Dans les
petits villages, inconnus de la plupart des touristes, l’ambiance diffère
beaucoup de celle des grandes agglomérations (comme à
Pampelune, lors de la San Fermín). Avant de partir, n’hésitez pas à
consulter le calendrier des fêtes sur le site Internet de la région
concernée afin d’y adapter votre itinéraire. Le site de l’office de
tourisme d’Espagne en France (www.spain.info) publie un calendrier
bien étoffé. Nous ne répertorions ici que les principaux événements
d’intérêt national qui marquent le calendrier festif de la côte atlantique
nord de l’Espagne.
 La semaine sainte : du 18 au 24 avril 2011, du dimanche des
Rameaux au dimanche de Pâques. Célébrée dans toutes les villes,
elle donne lieu à une succession de processions commémorant la
Passion du Christ et la souffrance de la Vierge Marie, ce qui explique
l’aspect morbide des costumes. Les Misteris, personnages cagoulés
représentant Jésus à l’agonie ou Marie dans sa solitude, sont
accompagnés dans leur marche de chants de louange et de joie
(appelés goigs) qui contrastent singulièrement avec le défilé.
L’ambiance mystique et lugubre est accentuée par la fumée de
l’encens, brûlé en quantité.
 San Fermín : du 6 au 14 juillet, à Pampelune. Les gens affluent en
masse pour participer aux célèbres encierros, les lâchers de taureaux
dans les rues de la ville. Les jeunes courent à côté des taureaux sur
un trajet de 800 m… Le tout ne dure pas plus de 3 minutes  ! La
course a lieu tous les jours de la semaine, à 8h du matin. Le reste de
la journée, la fête continue : musique, spectacles… Pour tout savoir
et, éventuellement, vous préparer à l’encierro, lisez bien les
informations données sur www.sanfermin.com
 Festival Internacional de Cine de Donostia-San Sebastián (Saint-
Sébastien)  : deuxième quinzaine de septembre. Festival renommé



de cinéma espagnol ainsi qu’international, de qualité, où les stars se
retrouvent, le tout dans une ambiance moins guindée que celle de
Cannes.
 Toute l’année, las Romerías : fêtes de campagne associées à un
lieu de culte, en l’honneur du saint patron ou de la Vierge du lieu.

Santé
Aucun vaccin particulier n’est requis, si ce n’est les vaccins classiques
(diphtérie, tétanos, poliomyélite). Assurez-vous donc qu’ils sont à jour.

Conseils
Pour vous informer de l’état sanitaire du pays et recevoir des conseils,
n’hésitez pas à consulter votre médecin. Vous pouvez aussi vous
adresser à la Société de médecine des voyages du centre médical de
l’Institut Pasteur au ✆ 01 40 61 38 46
(www.pasteur.fr/sante/cmed/voy/listpays.html) ou vous rendre sur le
site du Cimed (www.cimed.org), du Ministère des Affaires étrangères
à la rubrique « Conseils aux voyageurs »
(www.diplomatie.gouv.fr/voyageurs) ou de l’Institut national de veille
sanitaire (www.invs.sante.fr).
 En cas de maladie, il faut contacter le consulat français. Il se
chargera de vous aider, de vous accompagner et vous fournira la liste
des médecins francophones. En cas de problème grave, c’est aussi
lui qui prévient la famille et qui décide du rapatriement.
 Avant de partir, vous pouvez contacter le service Santé
Voyages : 05 56 79 58 17 (Bordeaux) & 04 91 69 11 07 (Marseille)
& 01 40 25 88 86 (Paris).

Les centres de vaccination
Pour plus d’informations, vous pouvez consulter le site Internet du
ministère de la Santé (www.sante.gouv.fr) pour connaître les centres
de vaccination proches de chez vous.

 CENTRE AIR FRANCE
148, rue de l'Université (7e)



Paris (France)
✆ 01 43 17 22 00, 08 92 68 63 64, 01 48 64 98 03
http://centredevaccination-airfrance-paris.com
vaccinations@airfrance.fr
Autre adresse : 3, place Londres, bâtiment Uranus, 95703 Roissy
Charles-de-Gaulle

 INSTITUT PASTEUR
209, rue de Vaugirard (15e)
Paris (France)
✆ 0 890 710 811, 03 20 87 78 00
www.pasteur.fr, www.pasteur.fr
Autre adresse : 1, rue du Professeur Calmette, 59019 Lille

En cas de maladie
Un réflexe : contacter le Consulat de France. Il se chargera de vous
aider, de vous accompagner et vous fournira la liste des médecins
francophones. En cas de problème grave, c’est aussi lui qui prévient
la famille et qui décide du rapatriement. Pour connaître les urgences
et établissements aux standards internationaux : consulter les sites
www.cimed.org, www.diplomatie.gouv.fr et www.pasteur.fr.

Assurance rapatriement / Assistance médicale
Rapatriement sanitaire par les opérateurs de cartes bancaires. Si
vous possédez une carte bancaire Visa® et MasterCard®, vous
bénéficiez automatiquement d’une assurance médicale et d’une
assistance rapatriement sanitaire valables pour tout déplacement à
l’étranger de moins de 90 jours (le paiement de votre voyage avec la
carte n’est pas nécessaire pour être couvert, la simple détention d’une
carte valide vous assure une couverture). Renseignez-vous auprès de
votre banque et vérifiez attentivement le montant global de la
couverture et des franchises ainsi que les conditions de prise en
charge et les clauses d’exclusion. Si vous n’êtes pas couvert par l’une
de ces cartes, n’oubliez surtout pas de souscrire une assistance
médicale avant de partir.
 La carte européenne d’assurance maladie remplace les multiples
formulaires E111, E126 et autres. Cette carte permet la prise en
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charge des frais médicaux dans les mêmes conditions que pour les
assurés du pays d’accueil. Il faut la demander au moins deux
semaines avant le départ à votre caisse d’assurance maladie. La
carte est valable un an et est personnelle : chaque enfant doit aussi
avoir la sienne. Si les délais sont trop courts, il vous sera délivré un
certificat provisoire de remplacement. Cette carte fonctionne dans
tous les pays membres de l’Union européenne mais aussi en
l’Islande, au Lichtenstein, en Suisse et en Norvège. Il vous suffit de la
présenter chez le médecin, le pharmacien et dans les hôpitaux du
service public : soit vous serez dispensé de l’avance des frais
médicaux, soit vous serez remboursé sur place par l’organisme de
Sécurité sociale du pays.

 CARTE BLEUE VISA®
France
✆ 01 41 85 88 81
www.europ-cartes.com

 MASTERCARD®
France
✆ 01 45 16 65 65
www.mastercard.com

 SÉCURITÉ SOCIALE
11, rue de la Tour des Dames Cedex 09
75436
Paris (France)
✆ 01 45 26 33 41
Fax : 01 49 95 06 50
www.cleiss.fr, www.cleiss.fr
Plus d'informations sur l'assistance médicale à l'étranger au Centre
des Liaisons Européennes et Internationales de la Sécurité Sociale
(Cleiss).

Médecins parlant français
 DR CHRISTOPHE ALLARD

18 Calle Aribau
BARCELONE
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✆ +34 933 011 153

 DR ELISABETH MASSARE
Calle Gran Capitán, 23
GRENADE – GRANADA
✆ +34 958 272 385

 DR ENRIQUE VALENZUELA
Calle Pedro del Toro, 48
SÉVILLE
✆ +34 955 223 459

 MÉDECINS FRANÇAIS URGENCE
✆ +34 971 318 331

Urgence
 EN CAS D’URGENCE MÉDICALE (LA CENTRALE)
✆ 061

 SAMU
91 Avenida de la Paz,
✆ 061

 URGENCES
BARCELONE
✆ 061

 URGENCES
MADRID
✆ 112

Sécurité & Accessibilité
Le seul véritable danger auquel on peut être confronté en Espagne
est le vol. Montrez-vous raisonnablement prudent dans les lieux
touristiques, ne laissez pas traîner d’objets précieux sur la plage
arrière de votre voiture, ni de l’argent dans un cabas qui ne se ferme
pas.
Si vous vous faites voler de l’argent liquide ou votre carte de crédit,
rendez-vous dans un commissariat de police pour faire une



déclaration (denuncia). Certaines compagnies d’assurances ou
banques peuvent exiger ce document. S’il s’agit de la perte d’une
pièce d’identité (carte d’identité, passeport, permis de conduire), en
plus de la déclaration au commissariat, il est conseillé de contacter le
consulat, qui vous aidera dans la démarche à effectuer et pourra vous
restituer plus tard la pièce d’identité si elle est retrouvée.

Dangers potentiels et conseils
Pour connaître les dernières informations sur la sécurité sur place,
consultez la rubrique « Conseils aux voyageurs » du site du ministère
des Affaires étrangères (www.diplomatie.gouv.fr/voyageurs). Sachez
cependant que le site dresse une liste exhaustive des dangers
potentiels et que cela donne parfois une image un peu alarmiste de la
situation réelle du pays.

Voyager avec des enfants
Il faut éviter les périodes trop caniculaires propices aux insolations,
d’autant que pour se rafraîchir les vaporisateurs d’eau minérale ont
assez peu fait leur apparition en Espagne pour le moment et que les
chauds et froids, entre intérieur trop climatisé et extérieur trop
étouffant, accentuent les risques d’angine et autres désagréments. A
l’hôtel, vous pourrez disposer d’un lit bébé très facilement  (cuna) ;
idem pour les sièges-autos dans les voitures de location (à demander
au préalable lors de la réservation). Ces sièges sont moins fréquents
dans les taxis. En général, vous rencontrerez assez peu de locaux
spécifiques pour changer les nourrissons  ; quant à l’habitude de
donner le sein en public, elle n'est pas répandue : c’est la discrétion
qui prime. 
Les enfants bénéficient souvent de tarifs réduits ou de la gratuité dans
les musées, les sites touristiques et les transports. 
Sachez que le pays place les enfants au rang de rois et reines. Par
exemple, durant les fêtes et ferias, de nombreuses animations leur
sont consacrées, mais vos chérubins ne pourront certainement pas
tenir jusqu’aux heures tardives.

Voyageur handicapé



La plupart des villes espagnoles disposent d’aménagements
spécifiques pour les handicapés. Rampes, ascenseurs et toilettes ont
été installés pour leur faciliter l’accès aux édifices et aux transports
publics. Une très grande majorité des plages dispose de chemins
aménagés pour faciliter l’accès au site ainsi que de fauteuils roulants
amphibies adaptés à la baignade. De nombreuses cabines
téléphoniques ont été également adaptées à leurs besoins. De même,
de très nombreux hôtels, gîtes et maisons d’hôtes disposent de
chambres spécialement conçues. La ONCE, puissante organisation
privée représentant les aveugles espagnols, n’est certainement pas
étrangère à tous ces aménagements. Si vous voulez en savoir plus
sur l’Organisation nationale des aveugles espagnols, qui a élargi son
action à d’autres types de handicaps, et connaître les dispositifs et
équipements existants, faites un tour sur www.once.es (en français). 
Si vous présentez un handicap physique ou mental ou que vous
partez en vacances avec une personne dans cette situation, différents
organismes et associations s’adressent à vous.

 ACTIS VOYAGES
France
http://actis-voyages.fr
Voyages adaptés pour le public sourd et malentendant.

 ADAPTOURS
France
www.adaptours.fr
info@adaptours.fr

 AILLEURS ET AUTREMENT
France
www.ailleursetautrement.fr
Pour des personnes souffrant de handicap physique et/ou mental.

 COMPTOIR DES VOYAGES
2/18, rue Saint-Victor (5e)
Paris (France)
✆ 0 892 239 339
www.comptoir.fr

http://actis-voyages.fr
http://www.adaptours.fr
mailto:info@adaptours.fr
http://www.ailleursetautrement.fr
http://www.comptoir.fr


Fauteuil roulant (manuel ou électrique), cannes ou béquilles,
difficultés de déplacement... Quel que soit le handicap du voyageur,
Comptoir des Voyages met à sa disposition des équipements adaptés
et adaptables, dans un souci de confort et d'autonomie. Chacun
pourra voyager en toute liberté.

 ÉVÉNEMENTS ET VOYAGES
France
www.evenements-et-voyages.com
Sports mécaniques, sports collectifs, festivals et concerts,
Événements et Voyages propose à ses voyageurs d'assister à la
manifestation de leur choix tout en visitant la ville et la région. Gràce à
son département dédié aux personnes handicapées, Événements et
Voyages permet à ces derniers de voyager dans des conditions
confortables.

 HANDI VOYAGES
12, rue du Singe
Nevers (France)
✆ 0 872 32 90 91, 09 52 32 90 91, 06 80 41 45 00
http://handi.voyages.free.fr
Cette association assure l’aide aux personnes à mobilité réduite dans
l’organisation de leurs voyages individuels ou en petits groupes. Elle
propose un service d’aide à la recherche d’informations sur
l’accessibilité mais aussi la mise en relation avec des volontaires
compagnons de voyage. En outre, dans le cadre de l’opération « Des
fauteuils en Afrique », Handi Voyages récupère du matériel pour
personnes à mobilité réduite et le distribue en Afrique.

 OLÉ VACANCES
France
www.olevacances.org
info@olevacances.org
Olé Vacances propose d'accompagner des personnes adultes
handicapées mentales.

 PARALYSÉS DE FRANCE
France
www.apf.asso.fr

http://www.evenements-et-voyages.com
http://handi.voyages.free.fr
http://www.olevacances.org
mailto:info@olevacances.org
http://www.apf.asso.fr


Informations, conseils et propositions de séjours.

Voyageur gay & lesbien
La Catalogne est pionnière, en Espagne, en ce qui concerne la loi sur
le mariage homosexuel, suivie en cela par la Navarre, le Pays Basque
et l’Aragon, qui reconnaissent l’adoption par des couples
homosexuels depuis 2004. Le 30 juin 2005, le gouvernement
espagnol a voté la loi autorisant le mariage et l’adoption homosexuels,
dans ce pays fortement catholique, où la partie conservatrice de la
population y est fermement opposée. L’Espagne rejoint ainsi le cercle
très fermé des pays européens reconnaissant cette union (Suède,
Belgique et Pays-Bas). Aucun problème donc pour les membres de la
communauté gay à voyager en Espagne  ! Même si, parfois, cette
différence n’y est pas au goût de tous…

Téléphone
Comment téléphoner
 Code pays : 34
 Téléphoner de France en Espagne : 00 + 34 + les 9 chiffres du
numéro local (ex : téléphoner à Bilbao 00 + 34 + 123 45 67 89).
 Téléphoner d’Espagne en France : 00 + 33 + indicatif régional sans
le zéro + les 8 chiffres du numéro local (ex : téléphoner à Biarritz 00 +
33 + 5 + 12 34 56 78).
 Téléphoner d’une province espagnole à une autre province
espagnole : composer les 9 chiffres du numéro local (ex : de Bilbao à
Santiago de Compostelle 981 12 34 56).
 Les téléphones portables espagnols ont des numéros à 9 chiffres.
Ils commencent toujours par un 6.

Téléphone mobile
Pas d’angoisse pour les accros du movíl (portable)  : ça passe  ! Quel
que soit votre réseau, il a forcément établi des partenariats avec des
opérateurs espagnols pour vous permettre de communiquer avec
votre téléphone portable en Espagne. Dans tous les cas, renseignez-



vous bien auprès de votre opérateur. Le réseau couvre très bien les
grandes villes et les stations balnéaires, mais il est plus faible dans les
petites agglomérations reculées. 
Vous pouvez également opter pour l’achat d’une carte SIM sans forfait
(à condition d’avoir un téléphone portable débloqué). Trois opérateurs
se partagent le marché espagnol : Movistar, Orange et Vodaphone.
Avant votre départ, vous devez activer une option (généralement
gratuite) en appelant le service clients de votre opérateur.
 Qui paie quoi  ? La règle est la même chez tous les opérateurs.
Lorsque vous utilisez votre téléphone français à l’étranger, vous payez
la communication, que vous émettiez l’appel ou que vous le receviez.
Dans le cas d’un appel reçu, votre correspondant paie lui aussi, mais
seulement le prix d’une communication locale. Tous les appels passés
depuis ou vers l’étranger sont hors forfait, y compris ceux vers la boîte
vocale.

Cabines et cartes prépayées
 Cabines. De nombreuses cabines sont disponibles sur le territoire
espagnol. La plupart d’entre elles fonctionnent aussi bien avec une
tarjeta telefónica (carte téléphonique), carte Diners ou American
Express qu’avec des pièces. Les cartes téléphoniques pour les
téléphones publics coûtent 6 et 12 €. 3 min de communication
interurbaine coûtent environ 0,15 €, 0,40 € vers une autre localité de
la même province, 0,65 € vers une autre province d’Espagne et 1,50 €
pour la France. Préférez les cabines publiques à celles des hôtels, qui
surtaxent les communications (+ 25 % en général). Les bars et
restaurants ont des téléphones publics qui fonctionnent avec des
pièces. Le tarif est réduit à partir de 22h pour l’Europe (et vers les
téléphones mobiles) et 20h pour l’Espagne, l’ensemble des
communications étant bien moins cher le week-end. Les bureaux de
poste (correos) ainsi que certaines boutiques (kiosques et bureaux de
tabac) vendent des cartes (tarjetas telefónicas), mais ne sont pas
pourvus de cabines, qui relèvent d’une société distincte, Telefónica.
On peut aussi téléphoner dans un central Telefónica, ouvert de 9h à
21h, voire plus tard, et ne payer ainsi qu’à la fin de la communication
à un tarif relativement bas.



 Cartes prépayées à gratter. Si vous souhaitez appeler l’étranger à
moindre coût, procurez-vous une carte téléphonique avec un numéro
à gratter. On n’introduit pas la carte dans la cabine, mais on compose
un numéro puis le code secret noté sur la carte. On les trouve dans
les estancos (bureaux de tabac) et dans quelques épiceries. Pour 6 €,
vous avez droit à plus de 2 heures de communication vers un
téléphone fixe français. En revanche, votre crédit s’épuisera beaucoup
plus vite si vous appelez en Espagne.
 Les locutorios. Ces centres de téléphonie, très souvent tenus par
des Sud-Américains, pratiquent des tarifs bien plus intéressants que
les cabines téléphoniques, que ce soit pour les appels locaux ou
internationaux. De plus, leurs cabines, où l’on peut s’asseoir, sont
insonorisées.
 Fax. Généralement, les bureaux de poste sont équipés de fax.
Certaines boutiques de photocopies et papeteries offrent également
ce service. Il est possible aussi d’envoyer un fax, en Espagne ou en
France, depuis un central de téléphone ou de la réception d’un grand
hôtel où les prix peuvent être élevés, selon que l’on adresse le fax en
Espagne ou en Europe.

Skype et MSN
Pas besoin de combiné mais d’un ordinateur et d’une connexion
Internet pour téléphoner avec Skype ou MSN. Les deux personnes
cherchant à entrer en contact doivent avoir téléchargé l’un de ces
deux logiciels gratuits. L’utilisation est ensuite très simple : un micro,
un casque et une webcam si vous en avez une, et vous pouvez
discuter pendant des heures sans payer un centime (connexion
Internet exceptée). Attention, si vous voulez appeler sur un téléphone
(fixe ou mobile) depuis Skype, il vous faudra créditer votre compte de
10 € minimum. Les tarifs sont néanmoins très avantageux.

S'informer

A voir / A lire
Librairies de voyage



Paris
 ITINERAIRES

60, rue Saint-Honoré (1er)
✆ 01 42 36 12 63
www.itineraires.com
itineraires@itineraires.com
M° Louvre − Rivoli
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h.
Depuis sa fondation en 1985, cette librairie est idéale pour s’évader,
choisir sa destination, commencer à organiser son voyage, ou pour
s’imprégner de la culture d’un pays avant d’y séjourner. Toutes les
possibilités sont ici à combiner. Une sélection aussi complète que
possible qui offre en guise d’horizon un panorama complet des pays
du monde entier. Car cette librairie se dit elle-même dédiée à la
connaissance des pays du monde, et le tout est tout simplement
classé par pays. 3, 2, 1, partez ?

 LIBRAIRIE EYROLLES PRATIQUE
63, boulevard Saint-Germain (5e)
✆ 01 46 34 82 75
www.eyrolles.com
M° Maubert − Mutualité ou Cluny − La Sorbonne et R.E.R. Saint-
Michel
Ouvert de 9h30 à 19h30.
Consacrée à la vie pratique, cette boutique se présente sur deux
niveaux dont un entièrement dédié au tourisme. Voyageurs du monde,
bienvenue au « paradis eyrollien ». Vous trouverez tout pour préparer
votre escapade : cartes, guides, plans… Il ne vous reste plus qu’à
prendre vos billets.

 LIBRAIRIE LA GÉOGRAPHIE
184, boulevard Saint-Germain (6e)
✆ 01 45 48 03 82
www.librairie-la-geographie.com
livres@librairie-la-geographie.com
M° Saint-Germain ou Rue du Bac
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h.

http://www.itineraires.com
mailto:itineraires@itineraires.com
http://www.eyrolles.com
http://www.librairie-la-geographie.com
mailto:livres@librairie-la-geographie.com


Il y en a pour tous les goûts dans cette librairie gérée par deux
amoureux du voyage. Aux ouvrages couvrant les sujets de la Société
de géographie s’ajoutent des récits de voyage et d’aventures, des
guides touristiques, des écrits géopolitiques, des cartes, etc. Voici un
endroit convivial où l’on découvre et discute… Et ça ne s’arrête pas
là : le site Internet et son blog fourmillent d’informations sur l’actualité
du monde.

 LIBRAIRIE L’HARMATTAN
16 et 21, rue des Ecoles (5e)
✆ 01 40 46 79 10, 01 46 34 13 71
www.editions-harmattan.fr
M° Maubert − Mutualité
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 12h30 et de 13h30 à 19h.
Se consacrant essentiellement au continent africain, cette librairie
propose toutefois de nombreux ouvrages sur l’Asie, l’Océanie, les
pays de l’Est, le monde arabe et l’Amérique latine. Vous y trouverez
littérature et études, dans des domaines aussi divers que la
sociologie, l’anthropologie, l’analyse politique ou encore l’histoire.

 LIBRAIRIE MARITIME OUTREMER
55, avenue de la Grande-Armée (16e)
✆ 01 45 00 17 99
Fax : 01 45 00 10 02
www.librairie-outremer.com
M° Argentine
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h.
La librairie de la rue Jacob a rallié les locaux de la boutique avenue de
la Grande-Armée. Des ouvrages sur l’architecture navale, des
manuels de navigation, des ouvrages de droit marin, les codes
Vagnon, les cartes du Service hydrographique et océanique de la
marine, des précis de mécanique pour les bateaux, des récits et
romans sur la mer, des livres d’histoire de la marine… tout est là.
Cette librairie constitue la référence dans ce domaine. Son catalogue
est disponible sur Internet et en format papier à la boutique.

 LE MONDE DES CARTES
50, rue de la Verrerie (4e)

http://www.editions-harmattan.fr
http://www.librairie-outremer.com


✆ 01 43 98 80 00
www.ign.fr
M° Hôtel de ville
Ouvert du lundi au samedi de 11h à 19h.
Vous trouverez dans cette belle librairie pléthore de cartes (on n’est
pas à l’Institut géographique national pour rien), guides de toutes
éditions, beaux livres, méthodes de langues en version poche,
ouvrages sur la météo, mappemondes, conseils pour les voyages...
Les enfants ont droit à un coin rien que pour eux avec des ouvrages
sur la nature, les animaux, les civilisations, etc. Quant aux amateurs
d’ancien, ils pourront se procurer des reproductions de cartes datant
pour certaines du XVIIe siècle.

 ULYSSE
26, rue Saint-Louis-en-l'Ile (4e)
✆ 01 43 25 17 35
www.ulysse.fr
ulysse@ulysse.fr
M° Pont Marie
Ouvert du mardi au samedi de 14h à 20h.
C’est le « kilomètre zéro du monde », comme le clame le slogan de la
maison, d’où l’on peut en effet partir vers n’importe quelle destination
grâce à un fonds extraordinaire de livres consacrés au voyage.
Catherine Domain, la libraire et fondatrice depuis quarante ans de la
librairie, est là pour vous aider dans votre recherche, notamment si
vous voulez vous documenter avant d’entreprendre un court ou un
long séjour. Membre de la Société des Explorateurs, du Club
International des Grands Voyageurs, fondatrice du Cargo Club, du
Club Ulysse des petites îles du monde et du Prix Pierre Loti, elle est
vraiment une spécialiste du voyage. Vous trouverez ici aussi de
nombreuses cartes non disponibles dans les librairies habituelles.

 LE VIEUX CAMPEUR
2, rue de Latran (5e)
✆ 01 53 10 48 27
www.auvieuxcampeur.fr
M° Maubert − Mutualité

http://www.ign.fr
http://www.ulysse.fr
mailto:ulysse@ulysse.fr
http://www.auvieuxcampeur.fr


Ouvert du lundi au samedi : lundi, mardi, mercredi et vendredi de 11h
à 19h30, samedi de 10h à 19h30, nocturne le jeudi jusqu’à 21h.
Les magasins Au Vieux Campeur disposent d’une librairie dédiée au
tourisme sportif. Vous y trouverez guides, cartes, beaux livres, revues
et un petit choix de vidéos principalement axés sur la France. Le
premier étage met à l’honneur le sport, les exploits et découvertes.
Vous pourrez vous y documenter sur l’escalade, le VTT, la plongée
sous-marine, la randonnée, la voile, le ski… Commande possible par
Internet.

Brest
 LIBRAIRIE DES VOYAGEURS

14, rue Boussingault
✆ 02 98 33 61 72
Fax : 02 98 33 61 73
www.georama.fr
Ouvert du lundi au samedi de 14h à 19h.
Repaire incontestable pour tous les voyageurs en partance, cette
librairie propose guides, cartes, atlas, mappemondes, littérature et
récits de voyage... à feuilleter en buvant un verre au coin café. Pour
les bambins globe-trotteurs, des jeux pédagogiques sont disponibles. 

Caen
 HÉMISPHÈRES

15, rue des Croisiers
✆ 02 31 86 67 26
www.librairie-hemispheres.blogspot.com
Ouvert du mardi au samedi de 9h à 19h sans interruption.
Dans cette librairie dédiée au voyage, les livres sont classés par
pays : guides, plans de villes, littérature étrangère, ethnologie, cartes
et topoguides pour la randonnée. Les rayons portent aussi un beau
choix de livres illustrés et comprennent un rayon musique. Le premier
étage allie littérature et gastronomie et des expositions de photos y
sont régulièrement proposées.

Clermont-Ferrand
 BOUTIQUE MICHELIN

2, place de la Victoire

http://www.georama.fr
http://www.librairie-hemispheres.blogspot.com


✆ 04 73 90 20 50
www.michelin-boutique.com
michelin@mdsfrance.fr
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 13h et de 14h à 19h, le lundi
après-midi l’été.
Vous trouverez dans cette boutique toute la production Michelin, des
Guides vert (en français, anglais ou allemand) aux Guides rouge en
passant par les cartes France et étranger. Egalement bagagerie,
articles de sport, vaisselles et tout le nécessaire pour vos voyages (du
triangle au contrôleur de pression) et de nombreux produits dérivés.

Grenoble
 LIBRAIRIE DE VOYAGEURS DU MONDE

16, boulevard Gambetta
✆ 04 76 85 95 97
www.vdm.com
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 19h.
Tout comme ses homologues de Paris ou Marseille, la librairie
propose un vaste choix de guides en français et anglais, de cartes
géographiques et atlas, de récits de voyage et d’ouvrages
thématiques... Également pour les voyageurs en herbe : des atlas,
des albums et des romans d’aventures.

Lille
 LIBRAIRIE AUTOUR DU MONDE

65, rue de Paris
✆ 03 20 78 19 33
www.autourdumonde.biz
Ouvert le lundi de 14h à 19h et du mardi au samedi de 10h à 19h.
Ouverte en 2006, cette librairie située au cœur du vieux Lille est tenue
par un ancien professionnel du tourisme qui se fera un plaisir de vous
conseiller. Romans, carnets de voyage, guides, cartes IGN, livres
jeunesse, jeux et affiches remplissent les rayons de cette boutique.
Pour s’y retrouver, c’est facile : les ouvrages sont rangés par
continents, puis selon les quatre points cardinaux. Vous partez en
Islande ? Rendez-vous au nord-ouest du magasin. Possibilité de
commande sur le site de la librairie.

http://www.michelin-boutique.com
mailto:michelin@mdsfrance.fr
http://www.vdm.com
http://www.autourdumonde.biz


 LIBRAIRIE DE VOYAGEURS DU MONDE
147, boulevard de la Liberté
✆ 03 20 06 76 30
Fax : 03 20 06 76 31
www.vdm.com
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h.
La librairie de Voyageurs du Monde lilloise est située dans le centre-
ville. Elle compte pas moins de 14 000 références, livres et cartes,
uniquement consacrées à la découverte de tous les pays du monde,
de l’Albanie au Zimbabwe en passant par la Chine.

Lyon
 RACONTE-MOI LA TERRE

14, rue du Plat (2e)
✆ 04 78 92 60 22
www.racontemoilaterre.com
librairie2@racontemoilaterre.com
Ouvert le lundi de 12h à 19h30 et du mardi au samedi de 10h à
19h30.
Restaurant « exotique », cette librairie s’ouvre sur le monde des
voyages. Les vendeurs vous conseillent et vous emmènent jusqu’à
l’ouvrage qui vous convient. Ethnographes, juniors, baroudeurs,
Raconte-moi la Terre propose de quoi satisfaire tous les genres de
voyageurs.
Autre adresse : Décathlon - 332, avenue Général-de-Gaulle - BRON

 AU VIEUX CAMPEUR
72, cours de la Liberté (3e)
✆ 04 78 60 81 00
www.auvieuxcampeur.fr
Ouvert du mardi au vendredi de 11h à 19h30, le samedi de 10h à 19h
et le lundi de 11h à 19h.
Les magasins Au Vieux Campeur disposent d’une librairie dédiée au
tourisme sportif. Vous y trouverez guides, cartes, beaux livres, revues
et un petit choix de vidéos principalement axés sur la France.
Commande possible par Internet.

Marseille

http://www.vdm.com
http://www.racontemoilaterre.com
mailto:librairie2@racontemoilaterre.com
http://www.auvieuxcampeur.fr


 AU VIEUX CAMPEUR
255, avenue du Prado (1er)
✆ 04 91 16 30 30
Fax : 04 91 16 30 59
www.auvieuxcampeur.fr
infos@auvieuxcampeur.fr
Ouvert du mardi au vendredi de 10h30 à 19h30, le samedi de 10h à
19h et le lundi de 10h30 à 19h.
Les magasins Au Vieux Campeur disposent d’une librairie dédiée au
tourisme sportif. Vous y trouverez guides, cartes, beaux livres, revues
et un petit choix de vidéos principalement axés sur la France.

 LIBRAIRIE DE LA BOURSE – MAISON FREZET
8, rue Paradis (1er)
✆ 04 91 33 63 06
Ouvert le lundi de 14h à 19h et du mardi au samedi de 8h45 à 12h15
et de 13h45 à 19h.
Cette librairie fondée en 1876 propose plans, cartes et guides
touristiques du monde entier. Terre, mer, montagne ou campagne,
tous les environnements se trouvent parmi les centaines d’ouvrages
proposés. Si jamais l’idée vous tente de partir à l’aventure, rien ne
vous empêche de vérifier votre thème astral ou de vous faire tirer les
cartes avec tout le matériel ésotérique et astrologique également
disponible.

 LIBRAIRIE DES VOYAGEURS DU MONDE
25, rue Fort-Notre-Dame (1er)
✆ 04 96 17 89 26
Fax : 04 96 17 89 18 (préciser pour la librairie)
http://librairie.vdm.com/, http://librairie.vdm.com/
webmaster@librairie-maritime.com
Métro Vieux Port
Ouvert le lundi de midi à 19h et du mardi au samedi de 10h à 19h
sans interruption.
Sur le même site sont regroupés les bureaux des conseillers
Voyageurs du Monde et ceux de Terres d’Aventure. La librairie détient
plus de 5 000 références : romans, ouvrages thématiques sur
l’histoire, spiritualité, cuisine, reportages, cartes géographiques, atlas,

http://www.auvieuxcampeur.fr
mailto:infos@auvieuxcampeur.fr
http://librairie.vdm.com/
http://vdm-marseille.com/
mailto:webmaster@librairie-maritime.com


guides (en français et en anglais). L’espace propose également une
sélection d’accessoires incontournables : moustiquaires, bagages…

 LIBRAIRIE MARITIME OUTREMER
26, quai Rive-Neuve (1er)
✆ 04 91 54 79 40
Fax : 04 91 54 79 49
www.librairie-maritime.com
webmaster@librairie-maritime.com
Ouvert du mardi au vendredi de 9h à 12h30 et de 14h à 18h30, le
samedi de 10h à 12h30 et de 15h à 18h30.
Que vous ayez le pied marin ou non, cette librairie vous ravira tant elle
regorge d’ouvrages sur la mer. Ici, les histoires sont envoûtantes, les
images incroyables... De quoi se mettre à rêver sans même avoir jeté
l’ancre !

Montpellier
 LES CINQ CONTINENTS

20, rue Jacques-Cœur
✆ 04 67 66 46 70
Fax : 04 67 66 46 73
www.lescinqcontinents.com
contact@lescinqcontinents.com
Ouvert le lundi de 13h à 19h et de 10h à 19h du mardi au samedi.
Les libraires globe-trotters de cette boutique vous aideront à faire le
bon choix parmi les nombreux ouvrages des cinq continents. Récits
de voyage, guides touristiques, livres d’art, cartes géographiques et
autres livres de cuisine ou musicaux vous permettront de mieux
connaître divers pays du monde et régions de France. Régulièrement,
la librairie organise des rencontres et animations (programme
trimestriel disponible sur place).

Nantes
 LIBRAIRIE DE VOYAGEURS DU MONDE

1-3, rue des Bons Français
✆ 02 40 20 64 39
www.vdm.com
Ouvert du mardi au samedi de 11h à 19h.

http://www.librairie-maritime.com
mailto:webmaster@librairie-maritime.com
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mailto:contact@lescinqcontinents.com
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Tout comme ses homologues de Paris ou Marseille, la librairie
propose un vaste choix de guides en français et anglais, de cartes
géographiques et atlas, de récits de voyage et d’ouvrages
thématiques. Également pour les voyageurs en herbe : des atlas, des
albums et des romans d’aventures.

Nice
 LIBRAIRIE DE VOYAGEURS DU MONDE

4, rue du Maréchal-Joffre
✆ 04 97 03 64 65
Fax : 04 97 03 64 60
www.vdm.com
Ouvert de 10h à 19h du lundi au samedi.
Les librairies de Voyageurs du Monde travaillent en partenariat avec
plusieurs instituts géographiques à travers le monde et également
quelques éditeurs privés. Elles proposent tous les ouvrages utiles
pour devenir un voyageur averti !

Rennes
 ARIANE LIBRAIRIE DE VOYAGE

20, rue Capitaine-Dreyfus
✆ 02 99 79 68 47
Fax : 02 99 78 27 59
www.librairie-voyage.com
Ouvert tous les jours de 9h30 à 12h30 et de 14h à 19h, fermé le lundi
matin.
En France, en Europe, à l’autre bout du monde, plutôt montagne ou
résolument mer, forêts luxuriantes ou déserts arides… quelle que soit
votre envie, chez Ariane, vous trouverez de quoi vous documenter
avant de partir. De la boussole aux cartes routières et marines, en
passant par les guides de voyage, plans et articles de trekking, vous
ne repartirez certainement pas sans avoir trouvé votre bonheur.

Strasbourg
 AU VIEUX CAMPEUR

32, rue du 22-Novembre
www.auvieuxcampeur.fr

http://www.vdm.com
http://www.librairie-voyage.com
http://www.auvieuxcampeur.fr


Ouvert du mardi au vendredi de 11h à 19h30, le samedi de 10h à 19h
et le lundi de 11h à 19h.
Les magasins Au Vieux Campeur disposent d’une librairie dédiée au
tourisme sportif. Vous y trouverez guides, cartes, beaux livres, revues
et un petit choix de vidéos principalement axés sur la France.



Toulouse
 AU VIEUX CAMPEUR

23, rue de Sienne
Labège-Innopole
www.auvieuxcampeur.fr
infos@auvieuxcampeur.fr
Ouvert du mardi au vendredi de 11h à 19h30, le samedi de 10h à 19h
et le lundi de 11h à 19h.
Les magasins Au Vieux Campeur disposent d’une librairie dédiée au
tourisme sportif. Vous y trouverez guides, cartes, beaux livres, revues
et un petit choix de vidéos principalement axés sur la France.

 OMBRES BLANCHES
48-50, rue Gambetta
✆ 05 34 45 53 33
Fax : 05 61 23 03 08
www.ombres-blanches.fr
info@ombres-blanches.fr
Ouvert du lundi au samedi de 10h à 19h, le samedi de 10h à 19h30.
Cette librairie est la petite sœur de la grande Ombres Blanches d’à
côté. Dans cet espace spécialisé dans les voyages et le tourisme,
vous trouverez beaux livres, récits de voyage, cartes de rando et de
montagne, livres de photos… Le voyage avant même d’avoir quitté sa
ville !

Tours
 LA GÉOTHÈQUE, LE MASQUE ET LA PLUME

14, rue Néricault-Destouches
✆ 02 47 05 23 56
Fax : 02 47 20 01 31
www.geotheque.com
geotheque-tours@geotheque.com
Ouvert du mardi au samedi de 10h à 12h30 et de 14h à 19h.
Totalement destinée aux globe-trotters, cette librairie possède une
très large gamme de guides et de cartes pour parcourir le monde. Et
que les navigateurs des airs ou des mers sautent sur l'occasion : la
librairie leur propose aussi des cartes, manuels, CD-ROM et GPS.

http://www.auvieuxcampeur.fr
mailto:infos@auvieuxcampeur.fr
http://www.ombres-blanches.fr
mailto:info@ombres-blanches.fr
http://www.geotheque.com
mailto:geotheque-tours@geotheque.com


Belgique
 LIBRAIRIE ANTICYCLONE DES AÇORES

34, rue Fossé-aux-Loups
BRUXELLES
✆ +32 2 217 52 46
On va dans cette librairie située près de la Bourse pour ses guides et
ses beaux livres mais surtout pour son large choix cartographique.
Cartes topographiques, de randonnée, cyclotouristiques, plans de
villes, cartes et atlas routiers, globes terrestres : vous ne vous
lasserez pas de vous perdre dans les rayons de l’Anticyclone des
Açores.

 LIBRAIRIE PEUPLES ET CONTINENTS
17-19, Galerie Ravenstein
BRUXELLES
✆ +32 2 511 27 75
Fax : +32 2 514 57 20
www.peuplesetcontinents.com
info@peuplesetcontinents.com
Ouvert du mardi au vendredi de 9h à 18h et le samedi de 10h à 18h.
Cette librairie indépendante propose guides de voyage et de
randonnée, cartes routières, plans de villes, lexiques de conversation,
guides d'identification botanique, atlas animaliers. Parmi plus de 5 000
titres, vous trouverez aussi des livres d'art sur les civilisations, des
récits de voyage, historique, d'ethnologie, d'anthropologie et des
beaux livres sur tous les pays du monde. Le tout en français,
néerlandais ou anglais.

Québec
 LIBRAIRIE ULYSSE

4176, rue Saint-Denis
560, rue Président-Kennedy
MONTREAL
✆ +1 514 843 9447, +1 514 843 7222
La librairie des guides éponymes. Vous y trouverez près de 10 000
cartes et guides Ulysse en français et en anglais.

http://www.peuplesetcontinents.com
mailto:info@peuplesetcontinents.com


Suisse
 LIBRAIRIE LE VENT DES ROUTES

50, rue des Bains
GENÈVE
✆ +41 22 800 33 81
www.vdr.ch
info@vdr.ch
Le Vent des Routes réunit sous le même toit une librairie, une agence
de voyages et un café-restaurant. Vous y trouverez guides, cartes,
romans, idées de voyage et des libraires très disponibles qui vous
feront part de leurs livres coup de cœur.

Cartographie et bibliographie
Cartographie
La plupart des offices de tourisme peuvent vous fournir des cartes de
la localité, de la province ou de la région s’il s’agit de bureaux du
tourisme de provinces ou de Communautés autonomes régionales.
Les cartes sont généralement gratuites, sinon très peu chères.
Littérature
Parmi les nombreux ouvrages français inspirés par l’Espagne, deux
classiques qui l’évoquent à un siècle de distance :
 Gautier (Théophile), Voyage en Espagne, suivi de España, Garnier
Flammarion. Récit de voyage de l’auteur qui visita l’Espagne en 1840.
La destination était déjà très à la mode.
 Malraux (André), L’Espoir, Gallimard, coll. « Folio ». La guerre civile
espagnole. L’auteur y a participé aux côtés des Républicains.
 Orwell (George), Hommage à la Catalogne, Paris, 10/18, 1999.
Reportage et réflexion sur la guerre civile espagnole, par le grand
écrivain anglais engagé à l’époque dans les milices du Parti ouvrier
d’unification marxiste (POUM).
Histoire
 Bennassar (Bartolomé), Histoire des Espagnols, Robert Laffont,
1992. Probablement l’ouvrage le plus complet sur l’histoire de
l’Espagne.
 L’Inquisition espagnole, Hachette, 1994. Pour mieux connaître
cette période, ce livre apporte des informations très précises.

http://www.vdr.ch
mailto:info@vdr.ch


Société
 Casas (Simon) et Cocula (Denis), Corrida, les lumières de l’arène,
Denoël, 1990.
 Leblon (Bernard), Les Gitans d’Espagne, Presses Universitaires de
France, 1985.
Arts et culture
 Le Bordays (Christiane), La Musique espagnole, Presses
Universitaires de France, 1977.
Religion
 Bennassar (Bartolomé), L’Homme espagnol, Attitudes et mentalités
du XVIe au XIXe siècle, Complexe, 1991.
 Caro Baroja (Julio), Les Sorcières et leur monde, Gallimard, 1972.
 Milhou (Alain), Histoire du christianisme des origines à nos jours,
Desclée de Brouwer, 1992. Pour mieux comprendre une société
imprégnée de religiosité.
Beaux livres
 Barrucand (Marianne) et Bednorz (Achim), L’Architecture maure
en Andalousie, Taschen, 1992.
 Chemorin (Marie) et Bravo (Jacques), Majestueuse Espagne,
Atlas, 1993.
 Huchet (Patrick) et Boëlle (Yvon), Sur les chemins de Compostelle,
Ouest-France, 1999.
 Stierlin (Henri), Merveilles de l’Espagne, Lazarus, 1987.

Avant son départ
Le rôle principal de l’ambassade est de s’occuper des relations entre
les Etats, tandis que la section consulaire est responsable de sa
communauté de ressortissants. Ainsi, pour tout problème concernant
les papiers d’identité, la santé, le vote, la justice ou l’emploi, il faut
s’adresser à la section consulaire de son pays. En cas de perte ou de
vol de papiers d’identité, le consulat délivre un laissez-passer pour
permettre uniquement le retour dans le pays d’origine, par le chemin



le plus court. Il faut, bien entendu, avoir préalablement déclaré la
perte ou le vol auprès des autorités locales.

 AMBASSADE D'ESPAGNE
Cedex 08 75381
22,, 22, avenue Marceau
Paris (France)
✆ 01 44 43 18 00
Fax : 01 47 20 56 69
www.maec.es

 CONSULAT D'ESPAGNE
165, boulevard Malesherbes (17e)
Paris (France)
✆ 01 44 29 40 00
Fax : 01 40 54 04 74

 OFFICE DU TOURISME ESPAGNOL
43 rue Decamps (16e)
Paris (France)
✆ 01 45 03 82 50
Fax : 01 45 03 82 51
www.spain.info

Sur place
Ambassades et consulats
 AGENCE CONSULAIRE DE FRANCE

C/ Mateu Enrique Lladó, n° 1, 2e étage
PALMA DE MALLORCA
✆ +34 971 730 301
Fax : +34 971 780 099
www.agencebalear.com
ant-consulaire.palma@diplomatie.gouv.fr

 AMBASSADE DE FRANCE
Salustiano Olózaga, 9
MADRID

http://www.maec.es
http://www.spain.info
http://www.agencebalear.com
mailto:ant-consulaire.palma@diplomatie.gouv.fr


✆ +34 914 238 900
www.ambafrance-es.org
M° Retiro

 AMBASSADE DE FRANCE EN ESPAGNE
9, Calle de Salustiano Olozaga
MADRID
✆ +34 914 238 900
Fax : +34 914 238 908
www.ambafrance-es.org

 CONSULAT DE BELGIQUE
Ramón y Cajal, 33
VALENCE – VALENCIA
✆ +34 963 802 909
Mº Pl. Espanya
Du lundi au vendredi de 9h30 à 14h.

 CONSULAT DE FRANCE
Marqués de la Ensenada, 10
MADRID
✆ +34 917 007 800
M. Colón
Ouvert du lundi au vendredi de 9h00 à 13h15.

 CONSULAT DE FRANCE
C/ Cronista Carreres, 11- 1A
VALENCE – VALENCIA
✆ 963 510 359
Mº Alameda
Du lundi au vendredi de 9h30 à 13h.
En cas d'urgence, vous pouvez contacter le numéro de garde suivant :
605717007. 

 CONSULAT DE FRANCE À MALAGA
Duquesa de Parcent, 8
MÁLAGA
✆ +34 952 226 590
www.ambafrance-es.org

http://www.ambafrance-es.org
http://www.ambafrance-es.org
http://www.ambafrance-es.org


 CONSULAT GÉNÉRAL À BARCELONE
22 bis, Ronda Universitat
4e étage
BARCELONE
✆ +34 932 703 000
Fax : +34 932 703 049
www.consulfrance-barcelone.org
info@consulfrance-barcelone.org

Associations et institutions culturelles
 ALLIANCE FRANCAISE

Cuesta de Santo Domingo 13
MADRID
✆ +34 914 351 532
Fax : +34 915 767 331
www.alliancefrancaisemadrid.net
centralita@alliancefrancaisemadrid.net
Fermeture annuelle du 23 décembre au 9 janvier. Du lundi au jeudi de
9h à 21h. Le vendredi de 9h à 19h. Le samedi de 9h30 à 13h30. 70
professeurs se proposent d'améliorer votre espagnol (entre 320 et 380
€ les 30 heures de cours).

 ALLIANCE FRANÇAISE À MALAGA
C/Marín García 7, 1e
MÁLAGA
✆ +34 952 220 860
www.alliancefrancaise.es
afma@telefonica.net

 ALLIANCE FRANÇAISE DE GRENADE
C/Melchor Almagro, 5-1º
GRENADE – GRANADA
✆ +34 958 287 251
www.alliancefrancaise.es
granada@alianzafrancesa.com

 ALLIANCE FRANÇAISE DE PALMA DE MAJORQUE
C/ San Felio, 9

http://www.consulfrance-barcelone.org
mailto:info@consulfrance-barcelone.org
http://www.alliancefrancaisemadrid.net
mailto:centralita@alliancefrancaisemadrid.net
http://www.alliancefrancaise.es
mailto:afma@telefonica.net
http://www.alliancefrancaise.es
mailto:granada@alianzafrancesa.com


PALMA DE MALLORCA
✆ +34 971 714 101
www.alliancefrancaise.es
secaf@alliancefrancaise.es

 CERCLE DES FRANÇAIS DE BARCELONE
BARCELONE
✆ +34 932 004 185
www.lecercle.hispagate.com
cfrbcn@teleline.es
Pour résoudre des problèmes d’installation, un renseignement, pour
connaître le pays, la ville, ses habitants, faire de nouvelles
connaissances : café, accueil, visites guidées de musées, etc.

 DÉLÉGATION DE LA CHAMBRE FRANCO-ESPAGNOLE DU
COMMERCE
C/ Cronista Carreres, 11- 1A
VALENCE – VALENCIA
✆ +34 963 943 106
www.lachambre.es
amprades@lachambre.es
Mº Alameda
Du lundi au jeudi de 9h à 14h et de 15h à 17h30. Vendredi de 9h à
14h.
Service d'aide aux entreprises. Service emploi. 

 ÉCOLE FRANÇAISE D'IBIZA
Carretera de San José, km 2,3
IBIZA – EIVISSA
✆ +34 971 395 250
www.college-francais-ibiza.net
secretaire_ibiza@yahoo.fr
Au collège français d’Ibiza, dans une propriété de plus de 2 ha, au
milieu des orangers et dans une ambiance internationale où quinze
nationalités différentes se mélangent, il est possible de suivre une
scolarité française, avec des programmes et des cours en français,
depuis la maternelle jusqu’à la troisième et de passer son brevet. On
peut poursuivre ses études jusqu’au bac en suivant les cours par

http://www.alliancefrancaise.es
mailto:secaf@alliancefrancaise.es
http://www.lecercle.hispagate.com
mailto:cfrbcn@teleline.es
http://www.lachambre.es
mailto:amprades@lachambre.es
http://www.college-francais-ibiza.net
mailto:secretaire_ibiza@yahoo.fr


correspondance du Cens (équivalent espagnol du CNED français).
Pour rendre service à ceux qui font un séjour de quelques mois avec
leurs enfants, l’école accepte des scolarisations temporaires.

 INSTITUT FRANÇAIS
Marqués de la Ensenada, 12
MADRID
✆ +34 917 004 800
www.ifmadrid.com
mediateca@ifmadrid.com
M. Colón

 INSTITUT FRANÇAIS DE VALENCE
C/ Moro Zeit, 6
VALENCE – VALENCIA
✆ +34 963 153 095
www.ifvalencia.com
info@ifvalencia.com
Mº Àngel Guimerà
Du lundi au vendredi de 8h30 à 21h30, samedi de 9h à 14h30.
L'institut français propose une riche programmation culturelle avec
des expositions, des projections de films et des festivals. Service de
médiathèque avec des livres et des DVD en français. Restaurant avec
un menu de midi à 10 €. 

 SERVICE DE COOPÉRATION ET D’ACTION CULTURELLE
INSTITUT FRANÇAIS
8, Calle Moià
2e étage A
BARCELONE
✆ +34 935 677 799, +34 935 677 777
Fax : +34 932 018 270

Tourisme
 BUS TOURISTIQUE

1 Plaza de la Paeria
LLEIDA - LERIDA
✆ +34 973 700 300

http://www.ifmadrid.com
mailto:mediateca@ifmadrid.com
http://www.ifvalencia.com
mailto:info@ifvalencia.com


Tarif : 3,05 €. Durée : 1h.
Le bus dessert les points d’intérêt majeurs de la ville.

 CENTRE D'INFORMATION RACÓ DE L'OLLA
Carretera El Palmar s/n
LA ALBUFERA
✆ +34 961 627 345

 FUNDACIO MALLORCA TURISME
PALMA DE MALLORCA
✆ +34 971 729 930
info@mallorcaturisme.com

 GUIAS TUR
Plaza de la Marina,
CUDILLERO
✆ +34 647 503 449
www.guiastourasturias.com
info@guiastourasturias.com
Ces guides organisent des visites guidées de Cudillero sur demande.

 INFORMATIONS SUR LE PARC
PARC NATIONAL D’AIGÜESTORTES
✆ +34 973 696 189, +34 973 624 036

 OFFICE DE TOURISME
Plaza Peixateria, 6
PERALADA
✆ +34 972 538 840
www.peralada.org
promocio@peralada.org
Fermé le lundi (sauf en été).

 OFFICE DE TOURISME
Passeig Marítim, s/n
l'Estartit
ILLES MEDES – ÎLES MEDES
✆ +34 972 751 910
www.torroella-estartit.cat
info@visitestartit.com

mailto:info@mallorcaturisme.com
http://www.guiastourasturias.com
mailto:info@guiastourasturias.com
http://www.peralada.org
mailto:promocio@peralada.org
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 OFFICE DE TOURISME
Passeig Catalunya, 2
BLANES
✆ +34 972 330 34
Fax : +34 972 334 686
www.visitblanes.net
turisme@blanes.cat

 OFFICE DE TOURISME
Carretera Moraira-Teulada, 51
MORAIRA
✆ +34 965 745 168
www.teulada-moraira.es
teulada@touristinfo.net

 OFFICE DE TOURISME DE CAMBRILS
CAMBRILS
✆ +34 977 792 307
www.cambrils-turisme.com
Réservation obligatoire.
Turisme de Cambrils organise des visites guidées (Quartier ancien,
Port, Route romaine, Cambrils est ou Cambrils ouest) dans toute la
ville, à pied, à vélo ou en train. La dernière nouveauté est la « Route
racines », un itinéraire en petit train pour découvrir les cultures
fruitières et maraîchères, à travers les champs. 

 OFFICE DU TOURISME
Plaza Sant Miquel
MORELLA
✆ +34 964 173 032
www.morella.net

 OFFICE DU TOURISME
Major 31, bis
LLEIDA - LERIDA
✆ +34 902 250 050
www.turismedelleida.com
infoturisme@paeria.es

http://www.visitblanes.net
mailto:turisme@blanes.cat
http://www.teulada-moraira.es
mailto:teulada@touristinfo.net
http://www.cambrils-turisme.com
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Du lundi au samedi de 10h à 14h et de 16h à 19h. Le dimanche, de
10h à 13h30.

 OFFICE DU TOURISME
C/ Àngels, 7
BERGA
✆ +34 938 211 384
www.turismeberga.cat
info@turismeberga.cat
Du lundi au samedi de 10h à 14h et de 18h à 20h. Dimanche de 11h à
14h et de 18h à 20h.

 OFFICE DU TOURISME
Avenida de Alicante, s/n
GUADALEST
✆ +34 965 885 298
www.guadalest.es

 OFFICE DU TOURISME
1 Carretera de Bassella
SOLSONA
✆ +34 973 482 310
www.turismesolsones.com
turisme@turismesolsones.com
Ouvert de 9h à 13h et de 16h à 19h sauf dimanche et jours fériés de
10h à 13h.

 OFFICE DU TOURISME DE GALICE
Calle do Vilar, 30-32
SAINT-JACQUES DE COMPOSTELLE
✆ +34 981 584 081
www.turgalicia.es
cir.turgalicia@xunta.es
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 20h, le samedi de 11h à 14h et
de 17h à 19h, les dimanches et fêtes de 11h à 14h.

 OFFICE DU TOURISME DE VALENCE
41 Avda. Cortes Valencianas
VALENCE – VALENCIA

http://www.turismeberga.cat
mailto:info@turismeberga.cat
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✆ +34 963 606 353, +34 963 390 390
Fax : +34 963 606 430
www.turisvalencia.es
turisvalencia@turisvalencia.es

 PATRONATO MUNICIPAL DE TURISMO
1 Querol
PUIGCERDÀ
✆ +34 972 880 542
www.puigcerda.cat
info@puigcerda.cat
Ouvert du lundi au vendredi de 10h à 13h et de 16h à 19h. Les
samedis de 10h à 13h et de 16h30 à 19h, le dimanche de 10h à 13h.
Lundi et dimanche ouvert uniquement en juin et septembre.

 PINK POINT BARCELONA
BARCELONE
www.pinkpointbarcelona.com www.guiagaybarcelona.es
Site du centre d'information gay et lesbien à destination des touristes
avec un guide complet au format numérique et une foule
d'informations sur le Barcelone gay et lesbien. 

 VISIT BARCELONA GAY
BARCELONE
www.visitbarcelonagay.com
info@revistanois.com
Guide gay complet sur Barcelone... mais en espagnol seulement.

Magazines et émissions
Presse
 CIEL ET ESPACE

France
www.cieletespace.fr
Ciel et Espace est un magazine qui traite des sciences de l'univers. Il
réjouira les plus curieux d'entre vous, en proposant chaque mois des
dossiers thématiques, des interviews de scientifiques et des
reportages passionnants. 
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 COURRIER INTERNATIONAL
France
www.courrierinternational.com
Hebdomadaire regroupant les meilleurs articles de la presse
internationale en version française.

 GÉO
France
www.geo.fr
Le mensuel accorde une large place aux reportages photographiques.
Il propose aussi des articles et actualités, l’ensemble étant désormais
imprimé sur du papier provenant de forêts gérées durablement.

 GRANDS REPORTAGES
France
www.grands-reportages.com
Le magazine de l'aventure et du voyage propose des dossiers,
reportages photo et articles divers sur les peuples, civilisations,
paysages et monuments. Chaque sujet est complété par un important
volet pratique pour préparer son voyage.

 PETIT FUTÉ MAG
France
www.petitfute.com
Notre journal bimestriel vous offre une foule de conseils pratiques
pour vos voyages, des interviews, un agenda, le courrier des
lecteurs… Le complément parfait à votre guide !

 RANDOS-BALADES
France
www.randosbalades.fr
Magazine mensuel sur les randonnées en France et à l’étranger.
L’approche est thématique (sentiers du littoral, itinéraires sauvages,
thèmes culturels…) et la publication est riche en actualités, trucs et
astuces, tests matériels, fiches topographiques et, bien sûr, en guides
de randonnée.

 TERRE SAUVAGE
France

http://www.courrierinternational.com
http://www.geo.fr
http://www.grands-reportages.com
http://www.petitfute.com
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www.terre-sauvage.com
Ce mensuel est spécialisé dans la faune et la flore sauvages. Au
sommaire : des aventures dans le sillage des expéditions
scientifiques, la découverte des écosystèmes, des enquêtes sur la
protection de l'environnement ou encore des rubriques plus pratiques
avec, par exemple, des conseils photo.

 ULYSSE
France
www.ulyssemag.com
Ce magazine culturel du voyage est édité par Courrier International.
Huit numéros par an pour découvrir le monde, avec une large place
accordée à la photographie.

Radio
 RADIO FRANCE INTERNATIONALE

France
www.rfi.fr
89 FM à Paris. Pour vous tenir au courant de l’actualité du monde
partout sur la planète.

Télévision
 ESCALES

France
www.escalestv.fr
Cette chaîne est consacrée au voyage sous toutes ses formes, en
France et à l’étranger. Différentes thématiques sont déclinées au fil de
d'émissions comme « Cap sur » ou « Passeport », animées par des
invités de marque.

 FRANCE 24
France
www.france24.com
Chaîne d’information en continu, France 24 apporte 24h/24 et 7j/7, un
regard nouveau à l’actualité internationale. Diffusée en 3 langues
(français, anglais, arabe) dans plus de 160 pays, la chaîne est
également disponible sur internet (www.france24.com) et les mobiles,
pour vous accompagner tout au long de vos voyages.

http://www.terre-sauvage.com
http://www.ulyssemag.com
http://www.rfi.fr
http://www.escalestv.fr
http://www.france24.com


 LIBERTY TV
France
www.libertytv.com
Cette chaîne non cryptée propose des reportages sur le monde entier
et un journal sur le tourisme toutes les heures. La « télé des
vacances » met aussi en avant des offres de voyages et promotions
touristiques toutes les 15 minutes.

 PLANÈTE
France
www.planete.tm.fr
Depuis plus de 20 ans, Planète propose de découvrir le monde, ses
origines, son fonctionnement et son probable devenir avec une grille
de programmation documentaire éclectique : civilisation, histoire,
société, investigation, reportages animaliers, faits divers, etc.

 TV5 MONDE
France
www.tv5.org
La chaîne de télévision internationale francophone. Diffuse des
émissions de ses partenaires nationaux (France Télévisions, RTBF,
TSR et CTQC) et ses propres programmes.

 USHUAÏA TV
France
www.ushuaiatv.fr
La chaîne découlant du magazine éponyme a un slogan clair :
« Mieux comprendre la nature pour mieux la respecter ». Elle se veut
télévision du développement durable et de la protection de la planète
et propose nombre de documentaires, reportages et enquêtes.

 VOYAGE
France
www.voyage.fr
Terres méconnues ou inconnues, grands espaces et mégapoles, lieux
incontournables ou insolites, cultures et nouvelles tendances : Voyage
TV vous propose d’explorer le monde dans toute sa richesse à l’aide
de documentaires ou en compagnie de guides éclairés.

http://www.libertytv.com
http://www.planete.tm.fr
http://www.tv5.org
http://www.ushuaiatv.fr
http://www.voyage.fr


Sites Internet
 ESPAGNE FACILE

Espagne
www.espagne-facile.com

 TOURISME EN ESPAGNE
Espagne
www.spain.info

 TURESPAÑA
Espagne
www.tourspain.es
infosmile@tourspain.es

Comment partir ?

Partir en voyage organisé
Voyagistes
Spécialiste
Vous trouverez ici les tour-opérateurs spécialisés dans votre
destination. Ils produisent eux-mêmes leurs voyages et sont
généralement de très bon conseil car ils connaissent la région sur le
bout des doigts. À noter que leurs tarifs se révèlent souvent un peu
plus élevés que ceux des généralistes.

 AILLEURS
Passage Choiseul, 15-17 (2e)
Paris (France)
✆ 0 892 161 192
Fax : 01 40 20 15 78
www.ailleurs.com
Ailleurs offre une gamme complète de produits permettant au
voyageur d’organiser son séjour comme il lui convient : circuits, week-
ends, croisières, hôtels, vols, location de voitures... A destination de la
côte nord espagnole, les offres sont multiples et destinées à tous les
budgets.

http://www.espagne-facile.com
http://www.spain.info
http://www.tourspain.es
mailto:infosmile@tourspain.es
http://www.ailleurs.com


 AVENTURES ET COMPAGNIE
1, rue Durfort‑de‑Duras
Lamotte-Beuvron (France)
✆ 02 54 83 08 00
Fax : 02 54 83 08 01
www.aventures-et-cie.com
info@aventures-et-cie.com
Aventures et Compagnie est spécialisée dans le tourisme sportif et
d’aventure, à pied, en motoneige, à VTT, à ski, en eaux-vives, en
quad, etc., en France et à l’étranger. Le tour-opérateur propose aux
amateurs de sensations fortes de parcourir les paysages espagnols à
travers un circuit de 9 jours et 8 nuits. « Sur les traces de saint
Jacques de Compostelle » vous fera découvrir la Castille et la Galice
grâce à un itinéraire de 300 km ouvert aux débutants.

 CHEVAL D’AVENTURE
41, boulevard des Capucins (2e)
Paris (France)
✆ 01 55 42 81 04
Fax : 01 55 42 81 01
www.cheval-daventure.com
lyon@cheval-daventure.com
Spécialiste du voyage à cheval, Cheval d’Aventure s’adresse à tous
les passionnés d’équitation et d’aventure qui aiment les grands
espaces. Il propose par exemple une randonnée pédestre le long de
la côte catalane, une autre des Pyrénées à la Grande Bleue.

 CLIO
34, rue du Hameau (15e)
Paris (France)
✆ 08 92 70 04 74
www.clio.fr
Spécialiste des voyages culturels et inspiré par la muse histoire, Clio
propose un large choix d’itinéraires pour des circuits en Espagne
accompagnés par des conférenciers. Parmi ces circuits, « Les
chemins de Saint-Jacques-de-Compostelle » (8 jours) vous fera
découvrir plusieurs sites intéressants de la côte nord espagnole.

http://www.aventures-et-cie.com
mailto:info@aventures-et-cie.com
http://www.cheval-daventure.com
mailto:lyon@cheval-daventure.com
http://www.clio.fr


 COMPTOIR DES VOYAGES
2/18, rue Saint-Victor (5e)
Paris (France)
✆ 0 892 239 339
www.comptoir.fr
Cette agence de voyage organise des séjours à la carte et des circuits
élaborés par des spécialistes originaires du pays ou y ayant vécu.
Pour visiter la côte nord de l'Espagne, deux voyages vous sont
proposés : "Découverte de la Galice" et "Phare, sables et tapas". 

 DONATELLO
140, rue du Fbg-St-Honoré (1er)
Paris (France)
✆ 0 826 10 20 05
Fax : 01 44 58 30 86
www.donatello.fr
Leader de l’Italie depuis 1990, Donatello a élargi ses destinations. Le
tour-opérateur propose des formules de voyages variées qui
permettent à chacun de définir et de réaliser « son propre voyage » en
toute autonomie. Les packages transport (vol ou train) + hébergement
+ petits déjeuners proposés pour différentes destinations de l'Espagne
atlantique peuvent convenir à tous les voyageurs, quel que soit leur
budget, notamment grâce à une large sélection d’hôtels (de 2 à 5
étoiles).
Autre adresse : 1, rue Lafayette BP 60524 44005 NANTES Cedex 1

 FILOVENT
41, avenue Edouard‑Vaillant
Boulogne (France)
✆ 01 70 80 97 52
Fax : 01 72 70 47 32
www.filovent.com
info@filovent.com
Filovent propose un large choix de bateaux répartis sur 70 bases dans
le monde : location de voiliers et de bateaux à moteur, avec ou sans
skippeur. Sur la côte nord de l'Espagne, plusieurs bases : à Getxo
(Pays Basque), à Vigo et à Sada. 

http://www.comptoir.fr
http://www.donatello.fr
http://www.filovent.com
mailto:info@filovent.com


 GRAND ANGLE
Méaudre (France)
✆ 04 76 95 23 00
Fax : 04 76 95 24 78
www.grandangle.fr
info@grandangle.fr
Spécialiste de la randonnée, du trek et du raid, Grand Angle propose
toutes sortes de circuits. Le tour-opérateur réalise également des
voyages sur mesure. Au nord de l'Espagne, arpentez les Pyrénées
jusqu'à l'océan. 

 INTERHOME
15, avenue Jean-Aicard (7e)
Paris (France)
✆ 0 805 650 350
Fax : 01 48 06 88 43
www.interhome.fr
info@interhome.fr
Interhome, spécialiste de la location de vacances, propose 20 000
appartements ou maisons de qualité, tous régulièrement contrôlés.
L’ensemble de ces locations est accessible à la réservation en ligne.

 INTERMÈDES
60, rue La Boétie (8e)
Paris (France)
✆ 01 45 61 90 90
Fax : 01 45 61 90 09
www.intermedes.com
info@intermedes.com
Intermèdes propose des voyages d’exception et des circuits culturels
sur des thèmes très variés : architecture, histoire de l’art, événements
musicaux. Intermèdes est à la fois tour-opérateur et agence de
voyages. Les voyages proposés sont accompagnés de conférenciers,
historiens ou historiens d’art. Chaque séjour se fait en groupe
volontairement restreint, vous permettant de rencontrer d’autres
amateurs d’art ou d’histoire. Egalement des voyages sur mesure.
Nombreuses sont les formules pour découvrir l'Espagne du Nord et la

http://www.grandangle.fr
mailto:info@grandangle.fr
http://www.interhome.fr
mailto:info@interhome.fr
http://www.intermedes.com
mailto:info@intermedes.com


richesse de ses régions à travers des circuits culturels : « Jardins et
monastères de Galice » (5 jours), « La Galice » (7 jours)...

 NOMADE AVENTURE – ARGANE
40, rue de la Montagne-Sainte-Geneviève (5e)
Paris (France)
✆ 0 825 701 702
Fax : 01 43 54 76 12
www.nomade-aventure.com
infos@nomade-aventure.com
Nomade Aventure s’adresse aux voyageurs aventuriers en proposant
une offre de voyages très variée : plus de 400 itinéraires à thème
(rando bateau, VTT, moto, thalasso, à cheval, etc.) à emprunter seul
ou en famille. L’agence propose une randonnée de 6 jours à travers
« Le désert des Bardenas ». Au programme, 5 jours de marche pour
découvrir les superbes paysages de la Navarre.

 RANDOCHEVAL
2, place Charles-de-Gaulle
Vienne (France)
✆ 04 37 02 20 00
Fax : 04 37 02 25 00
www.randocheval.com
contact@randocheval.com
Randocheval vous emmène découvrir un pays monté sur un destrier.
L'Espagne, berceau des chevaux de pure race espagnole et des pur-
sang lusitaniens, se prête à merveille aux randonnées équestres. Une
randonnée est notamment possible sur le chemin de Saint-Jacques-
de-Compostelle.

 VOYAGES 4 A – INTERCARS TRAVEL
306 rue de l'Industrie
Tarnos (France)
✆ 05 59 23 90 37
Fax : 05 59 64 85 31
www.voyages4a.com
voyages4a@voyages4a.com

http://www.nomade-aventure.com
mailto:infos@nomade-aventure.com
http://www.randocheval.com
mailto:contact@randocheval.com
http://www.voyages4a.com
mailto:voyages4a@voyages4a.com


Spécialisé dans les déplacements en autocars à tarif économique,
Voyages 4A parcourt les plus grandes villes européennes et
notamment l’Espagne. Divers séjours sont programmés, sans oublier
les « classiques » organisés à l’occasion d’événements particuliers (à
l'image du « Bilbao Live Festival »). Chaque semaine, des départs
sont aussi prévus pour de courtes escapades de 3 jours pour
Barcelone ou de 5 jours à Madrid.

 VT VACANCES
Chemin du Croset, 7
Suisse
✆ +41 21 695 60 40
Fax : +41 21 695 60 44
www.vtvacances.ch
info@vtvacances.ch
Ce spécialiste existe depuis 1983 et propose une large gamme de
prestations pour un voyage en Espagne atlantique, proposant
diverses possibilités de séjours à destination de la Galice, des
Asturies, de la Cantabrique et du Pays Basque. Au programme : vols,
hébergements et sélection de paradores. De nombreux circuits sont
aussi programmés.

Généraliste
Vous trouverez ici les tour-opérateurs dits « généralistes ». Ils
produisent des offres et revendent le plus souvent des produits
packagés par d’autres sur un large panel de destinations. S’ils
délivrent des conseils moins pointus que les spécialistes, ils proposent
des tarifs généralement plus attractifs.

 ABCVOYAGE
France
www.abcvoyage.com
Regroupe les soldes de tous les voyagistes avec des descriptifs
complets pour éviter les surprises. Les dernières offres saisies sont
accessibles immédiatement à partir des listes de dernière minute. Le
serveur est couplé au site www.airway.net qui propose des vols
réguliers à prix réduits, ainsi que toutes les promotions et nouveautés
des compagnies aériennes.

http://www.vtvacances.ch
mailto:info@vtvacances.ch
http://www.abcvoyage.com


 AZUREVER
5 rue Daunou (2e)
Paris (France)
✆ 01 73 75 89 63
www.azurever.com
Azurever est un site Internet dédié au tourisme et plus
particulièrement aux activités que vous pouvez faire lors de vos
voyages ou chez vous. C'est un catalogue de plus de 7 000 activités
variées à faire partout dans le monde. Ces activités sont dénichées,
comparées et sélectionnées par des spécialistes pour vous faire
profiter au maximum des trésors cachés de chaque destination. A
l'image du vol panoramique au-dessus de Bilbao et de la côte basque,
plusieurs activités sont proposées pour découvrir la côte nord
espagnole.

 DEGRIFTOUR
France
✆ 0 899 78 50 00
www.degriftour.fr
Vols secs, hôtels, location de voiture, séjours clé en main ou sur
mesure... Degriftour s’occupe de vos vacances de A à Z, à des prix
très compétitifs.

 EXPEDIA FRANCE
France
✆ 0 892 301300
www.expedia.fr
Expedia est le site français du n° 1 mondial du voyage en ligne. Un
large choix de 500 compagnies aériennes, 105 000 hôtels, plus de 5
000 stations de prise en charge pour la location de voitures et la
possibilité de réserver parmi 5 000 activités sur votre lieu de
vacances. Cette approche sur mesure du voyage est enrichie par une
offre très complète comprenant prix réduits, séjours tout compris,
départs à la dernière minute...

 GO VOYAGES
France
✆ 0 899 651 951

http://www.azurever.com
http://www.degriftour.fr
http://www.expedia.fr


www.govoyages.com
Go Voyages propose le plus grand choix de vols secs, charters et
réguliers, au meilleur prix, au départ et à destination des plus grandes
villes. Possibilité également d’acheter des packages sur mesure “vol +
hôtel” et des coffrets cadeaux. Grand choix de promotions sur tous les
produits sans oublier la location de voitures. La réservation est simple
et rapide, le choix multiple et les prix très compétitifs.

 LASTMINUTE
France
✆ 04 66 92 30 29
www.lastminute.fr
Des vols secs à prix négociés, dégriffés ou publics sont disponibles
sur Lastminute. On y trouve également des week-ends, des séjours,
de la location de voiture... Mais surtout, Lastminute est le spécialiste
des offres de dernière minute permettant ainsi aux vacanciers de
voyager à petits prix. Que ce soit pour un week-end ou une semaine,
une croisière ou simplement un vol, des promos sont proposées et
renouvelées très régulièrement.

 OPODO
France
✆ 0 899 653 656
www.opodo.fr
Pour préparer votre voyage, Opodo vous permet de réserver au
meilleur prix des vols de plus de 500 compagnies aériennes, des
chambres d’hôtels parmi plus de 45 000 établissements et des
locations de voitures partout dans le monde. Vous pouvez également
y trouver des locations saisonnières ou des milliers de séjours tout
prêts ou sur mesure  ! Des conseillers voyages à votre écoute 7
jours/7 de 8h à 23h du lundi au vendredi, de 9h à 19h le samedi et de
11h à 19h le dimanche.

 PROMOVACANCES
France
✆ 0 899 654 850
www.promovacances.com

http://www.govoyages.com
http://www.lastminute.fr
http://www.opodo.fr
http://www.promovacances.com


Promovacances propose de nombreux séjours touristiques, des week-
ends, ainsi qu’un très large choix de billets d’avion à tarifs négociés
sur vols charters et réguliers, des locations, des hôtels à prix réduits.
Egalement, des promotions de dernière minute, les bons plans du
jour. Informations pratiques pour préparer son voyage : pays, santé,
formalités, aéroports, voyagistes, compagnies aériennes.

 THOMAS COOK
France
✆ 0 826 826 777
www.thomascook.fr
Tout un éventail de produits pour composer son voyage : billets
d’avion, location de voitures, chambres d’hôtel... Thomas Cook
propose aussi des séjours dans ses villages-vacances et les « 24h de
folies » : une journée de promos exceptionnelles tous les vendredis.
Leurs conseillers vous donneront des conseils utiles sur les diverses
prestations des voyagistes.

 TRAVELPRICE
France
✆ 0 899 78 50 00
www.travelprice.com
Un site Internet très complet de réservations en ligne pour préparer
votre voyage : billets d’avion et de train, hôtels, locations de voitures,
billetterie de spectacles. En ligne également : de précieux conseils,
des informations pratiques sur les différents pays, les formalités à
respecter pour entrer dans un pays.

Réceptifs
Il s’agit de tour-opérateurs présents dans le pays, de fait, ils
connaissent extrêmement bien la zone.

Sites comparateurs & enchères
Plusieurs sites permettent de comparer les offres de voyages
(packages, vols secs, etc.) et d’avoir ainsi un panel des possibilités et
donc des prix. Ils renvoient ensuite l’internaute directement sur le site
où est proposée l’offre sélectionnée.

 EASYVOYAGE

http://www.thomascook.fr
http://www.travelprice.com


France
www.easyvoyage.com
Le concept d'Easyvoyage.com peut se résumer en trois mots :
s'informer, comparer et réserver. Des infos pratiques sur quelque 255
destinations en ligne (saisonnalité, visa, agenda...) vous permettent
de penser plus efficacement votre voyage. Après avoir choisi votre
destination de départ selon votre profil (famille, budget...),
Easyvoyage.com vous offre la possibilité d'interroger plusieurs sites à
la fois concernant les vols, les séjours ou les circuits. Enfin grâce à ce
méta-moteur performant, vous pouvez réserver directement sur
plusieurs bases de réservation (Lastminute, Go Voyages, Directours,
Anyway... et bien d'autres).

 ILLICOTRAVEL
France
www.illicotravel.com
Illicotravel permet de trouver le meilleur prix pour organiser vos
voyages autour du monde. Vous y comparerez les billets d’avion,
hôtels, locations de voitures et séjours. Ce site très simple offre des
fonctionnalités très utiles comme le baromètre des prix pour connaître
les meilleurs prix sur les vols à plus ou moins 8 jours. Le site propose
également des filtres permettant de trouver facilement le produit qui
répond à tous vos souhaits (escales, aéroport de départ, circuit,
voyagiste…).

 KELKOO
France
www.kelkoo.com
Ce site vous offre la possibilité de comparer les tarifs de vos
vacances. Vols secs, hôtels, séjours, campings, circuits, croisières,
ferries, locations, thalassos : vous trouverez les prix des nombreux
voyagistes et pourrez y accéder en ligne grâce à Kelkoo.

 LILIGO
France
www.liligo.com
Liligo interroge agences de voyage, compagnies aériennes (régulières
et low cost), trains (TGV, Eurostar…), loueurs de voiture mais aussi

http://www.easyvoyage.com
http://www.illicotravel.com
http://www.kelkoo.com
http://www.liligo.com


250 000 hôtels à travers le monde pour vous proposer les offres les
plus intéressantes du moment. Les prix sont donnés TTC et incluent
donc les frais de dossier, d’agence… Le site comprend aussi deux
thématiques : « week-end » et « ski ».

 LOCATIONDEVOITURE.FR
France
✆ 0 800 73 33 33, 01 73 79 33 32
www.locationdevoiture.fr
Le site compare toutes les offres de 8 courtiers en location de
voitures, des citadines aux monospaces en passant par les cabriolets
et 4x4. Vous avez le choix parmi 6 123 villes différentes réparties
dans 130 pays. En plus du prix, l'évaluation de l'assurance et les avis
clients sont affichés pour chacune des offres. Plus qu'un simple
comparateur, vous pouvez réserver en ligne ou par téléphone. En
outre, le site propose des circuits en voiture dans chaque pays,
remplissant ainsi parfaitement son rôle d'agence de voyage. C’est la
garantie du prix et du service !

 MYZENCLUB
France
www.myzenclub.com
Le site recense les meilleures offres des voyagistes en ligne les plus
importants. Myzenclub vous informe des bons plans et des
promotions trouvées parmi toutes les agences pour vos vacances en
France et à l’étranger, hôtels, croisières, thalasso, vols... L’inscription
est gratuite.

 PRIX DES VOYAGES
France
www.prixdesvoyages.com
Ce site est un comparateur de prix de voyages, permettant aux
internautes d'avoir une vue d'ensemble sur les diverses offres de
séjours proposées par des partenaires selon plusieurs critères
(nombre de nuits, catégories d'hôtel, prix, etc.). Les internautes
souhaitant avoir plus d'informations ou réserver un produit sont
ensuite mis en relation avec le site du partenaire commercialisant la

http://www.locationdevoiture.fr
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prestation. Sur Prix des Voyages, vous trouverez des billets d'avion,
des hôtels et des séjours.

 SPRICE
France
www.sprice.com
Un site qui gagne à être connu. Vous pourrez y comparer vols secs,
séjours, hôtels, locations de voitures ou biens immobiliers, thalassos
et croisières. Le site débusque aussi les meilleures promos du Web
parmi une cinquantaine de sites de voyages. Un site très
ergonomique qui vous évitera bien des heures de recherches
fastidieuses.

 VOYAGER MOINS CHER
France
www.voyagermoinscher.com
Ce site référence les offres de près de 100 agences de voyages et
tour-opérateurs parmi les plus réputés du marché et donne ainsi
accès à un large choix de voyages, de vols, de forfaits « vol + hôtel »,
de locations, etc. Il est également possible d'affiner sa recherche
grâce au classement par thèmes : thalasso, randonnée, plongée, All
Inclusive, voyages en famille, voyages de rêve, golf ou encore départs
de province.

Partir seul
En avion
Prix moyen d'un vol Paris-Bilbao : à partir de 200 € l'aller-retour. A
noter que la variation de prix dépend de la compagnie empruntée
mais, surtout, du délai de réservation. Pour obtenir des tarifs
intéressants, il est indispensable de vous y prendre très en avance.
Pensez à acheter vos billets six mois avant le départ !

Principales compagnies desservant la destination
Pour connaître le degré de sécurité de la compagnie aérienne que
vous envisagez d’emprunter, rendez-vous sur le site Internet
www.securvol.fr ou sur celui de la Direction générale de l’aviation
civile : www.dgac.fr

http://www.sprice.com
http://www.voyagermoinscher.com


 AIR FRANCE
France
✆ 36 54 (0,34 €/min d’un poste fixe)
www.airfrance.fr
Air France propose 3 à 4 vols quotidiens et directs pour Bilbao depuis
Paris. Départs à 10h15, 12h45, 18h25 et 20h30. Comptez 1 heure 40
min de trajet. 

 BRUSSELS AIRLINES
France
✆ 0 892 64 00 30
www.brusselsairlines.com
Brussels Airlines propose un vol quotidien et direct pour Bilbao au
départ de Bruxelles. La compagnie belge met régulièrement en ligne
des tarifs attractifs. 

 IBERIA
France
✆ 0 825 800 965
www.iberia.fr
La compagnie espagnole propose plusieurs vols quotidiens depuis
Paris, aéroport d'Orly, à destination de Bilbao, avec escale à Madrid. 

Vous rendre à Roissy CDG ou Orly
 CARS AIR FRANCE

France
✆ 0 892 350 820
www.cars-airfrance.com
Pour vous rendre aux aéroports de Roissy-Charles-de-Gaulle et
d’Orly, vous pouvez utiliser les services des cars Air France. Quatre
lignes sont à votre disposition.
 Ligne 1 : Orly-Montparnasse-Arc de Triomphe : 11,50 € pour un aller
simple, 18,50 € pour un aller-retour.
 Ligne 2 : CDG-Porte Maillot-Étoile : 15 € pour un aller simple et 24 €
pour un aller-retour.
 Ligne 3 : Orly-CDG : 19 € pour un aller simple. Pas de tarifs
spécifiques aller-retour.

http://www.airfrance.fr
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 Ligne 4 : CDG-gare de Lyon-Montparnasse : 16,50 € pour un aller
simple et 27 € pour un aller-retour. Tarif réduit pour les moins de 12
ans et les groupes de plus de 4 personnes.

 ROISSYBUS / ORLYBUS
France
✆ 0 892 68 77 14
www.ratp.fr
La RATP permet de rejoindre facilement les deux grands aéroports
parisiens grâce à des navettes ou des lignes régulières.
 Roissy-CDG. En bus. Au départ de la place de l’Opéra (à l’angle de
la rue Scribe et la rue Auber), il y a des bus toutes les 15 ou 20
minutes entre 5h45 et 23h. Comptez 10 € l’aller simple et entre 45 et
60 minutes de trajet. Au départ de Paris-gare de l’Est (bus 350) et au
départ de Paris-Nation (bus 351), vous pouvez aussi rejoindre
l’aérogare 1 et 2, terminal 4, et le Roissypôle Gare-R.E.R. La
fréquence des bus est de 10 à 15 minutes en semaine, 20 à 35
minutes le week-end et les jours fériés. En R.E.R. Avec la ligne B :
comptez 45 minutes au départ de Denfert-Rochereau (toutes les 10 à
15 minutes) : 8,40 €.
 Orly. En bus. Départ de l’Orlybus de la place Denfert-Rochereau de
5h30 à 23h toutes les 15 à 20 minutes. Comptez 6,90 € l’aller simple
et 30 minutes de trajet. Au départ de porte de Choisy, le bus 183 vous
mène aussi au terminal sud de l’aéroport d'Orly. En R.E.R. Avec le
R.E.R. C : 25 minutes de trajet entre Austerlitz et Orly, puis navette.
Départ toutes les 15 minutes. Avec le R.E.R. B : allez jusqu’à Antony,
puis métro Orlyval. Comptez alors 8 minutes de trajet pour rejoindre
Orly (toutes les 4 à 7 minutes). Tarif de l'aller simple : 10,75 €.

Aéroports
 BRUXELLES

Belgique
✆ +32 2 753 77 53, +32 9 007 00 00
www.brusselsairport.be

 PARIS ORLY
France
✆ 01 49 75 52 52

http://www.ratp.fr
http://www.brusselsairport.be


www.aeroportsdeparis.fr

 PARIS ROISSY – CHARLES-DE-GAULLE
France
✆ 01 48 62 12 12
www.aeroportsdeparis.fr

Les sites comparateurs
Ces sites vous aideront à trouver des billets d’avion au meilleur prix.
Certains d’entre eux comparent les prix des compagnies régulières et
low-cost. Vous trouverez des vols secs (transport aérien vendu seul,
sans autres prestations) au meilleur prix.

 EASY VOLS
France
www.easyvols.fr

 JET COST
France
www.jetcost.com

 TERMINAL A
France
www.terminalA.com

En train
 SNCF

France
✆ 36 35
www.sncf.com

En bus
 EUROLINES

28, avenue du Général-de-Gaulle BP 313
Bagnolet (France)
✆ 0 892 89 90 91
www.eurolines.fr
Leader européen des voyages sur des lignes régulières
internationales par autocar, Eurolines propose de très nombreuses
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liaisons entre la France et la côte nord espagnole. Depuis Paris, vous
pouvez rejoindre Bilbao à partir de 94 € l'aller-retour. Départs mardi,
jeudi et samedi. Comptez 11 heures 30 min de route. Depuis la
province, de nombreux trajets sont également disponibles. En
Espagne, Eurolines devient Alsa Bus.

 VOYAGENBUS.COM
45, rue Lesdiguières
Grenoble (France)
✆ 04 76 43 30 81
voyagenbus.com

En voiture
L’Espagne est facilement accessible en voiture. Au départ de Paris, il
faut compter environ 900 km et près de 9 heures (sans les pauses !)
pour arriver jusqu’à la frontière espagnole, en passant par l’autoroute
A10 puis A63 par exemple.
 http : //maps.google.fr
 www.mappy.fr

Location de voiture
 ALAMO / RENT A CAR / NATIONAL CITER

France
✆ 0 825 16 22 10, 0 891 700 200
www.alamo.fr -, www.alamo.fr -
webmaster@rentacar.fr
Depuis près de 30 ans, Alamo Rent a Car est l’un des acteurs les plus
importants de la location de véhicules. Actuellement, Alamo possède
plus de 180 000 véhicules au service de 15 millions de voyageurs
chaque année, répartis dans 1 248 agences implantées dans 43 pays.
Des tarifs spécifiques sont proposés, comme Alamo Gold, le forfait de
location de voiture tout compris incluant les assurances, les taxes, les
frais d'aéroport, le plein d'essence et les conducteurs
supplémentaires. Rent a Car et National Citer font partie du même
groupe qu’Alamo.

 AUTO ESCAPE
France

http://voyagenbus.com
http://www.alamo.fr -
http://www.rentacar.fr
mailto:webmaster@rentacar.fr


✆ 0 892 46 46 10, 04 90 09 51 87
www.autoescape.com
En ville, à la gare ou dès votre descente d’avion. Cette compagnie qui
réserve de gros volumes auprès des grandes compagnies de location
de voitures vous fait bénéficier de ses tarifs négociés. Grande
flexibilité. Pas de frais de dossier, pas de frais d’annulation, même à la
dernière minute. Des informations et des conseils précieux, en
particulier sur les assurances.

 AUTO EUROPE
France
✆ 0 800 940 557
www.autoeurope.fr
Réservez en toute simplicité sur plus de 4 000 stations dans le monde
entier. Auto Europe négocie toute l'année des tarifs privilégiés auprès
des loueurs internationaux et locaux afin de proposer à ses clients des
prix compétitifs. Les conditions Auto Europe : le kilométrage illimité,
les assurances et taxes incluses dans de tout petits prix et des
surclassements gratuits pour certaines destinations.

 AVIS
France
✆ 0 820 05 05 05
www.avis.fr
Avis a installé ses équipes dans plus de 5 000 agences réparties dans
163 pays. De la simple réservation d'une journée à plus d'une
semaine, Avis s'engage sur plusieurs critères, sans doute les plus
importants. Proposition d'assurance, large choix de véhicules de
l'économique au prestige avec un système de réservation rapide et
efficace.

 BSP AUTO
France
✆ 01 43 46 20 74
Fax : 01 43 46 20 71
www.bsp-auto.com
La plus importante sélection de grands loueurs dans les gares,
aéroports et centres-villes. Les prix proposés sont les plus compétitifs
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du marché. Les tarifs comprennent toujours le kilométrage illimité et
les assurances. Les bonus BSP : réservez dès maintenant et payez
seulement 5 jours avant la prise de votre véhicule, pas de frais de
dossier ni d'annulation, la moins chère des options zéro franchise.

 BUDGET FRANCE
France
✆ 0 825 00 35 64
Fax : 01 70 99 35 95
www.budget.fr
Budget France est le troisième loueur mondial, avec 3 200 points de
vente dans 120 pays. Le site www.budget.fr propose également des
promotions temporaires. Si vous êtes jeune conducteur et que vous
avez moins de 25 ans, vous devrez obligatoirement payer une
surcharge.

 ELOCATIONDEVOITURES
France
✆ 0 800 942 768
www.elocationdevoitures.fr
Vous avez la possibilité de louer votre voiture moyennant une caution
et de ne rien payer de plus jusqu'à quatre semaines avant la prise en
charge. Il n’y a pas de frais d’annulation, ni de frais de carte de crédit,
ni de frais de modification.

 EUROPCAR FRANCE
France
✆ 0 825 358 358
Fax : 01 30 44 12 79
www.europcar.fr
Chez Europcar, vous aurez un large choix de tarifs et de véhicules :
économiques, utilitaires, camping-cars, prestige, et même rétro. Vous
pouvez réserver votre voiture via le site Internet et voir les catégories
disponibles à l’aéroport – il faut se baser sur une catégorie B, les A
étant souvent indisponibles.

 HERTZ
France
✆ 0 810 347 347

http://www.budget.fr
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www.hertz.com
Vous pouvez obtenir différentes réductions si vous possédez la carte
Hertz ou celle d’un partenaire Hertz. Le prix de la location comprend
un kilométrage illimité, des assurances en option, ainsi que des frais si
vous êtes jeune conducteur. Toutes les gammes de voitures sont
représentées.

 HOLIDAY AUTOS FRANCE
France
✆ 0 892 39 02 02, www.holidayautos.fr
www.holidayautos.fr
Avec plus de 4 500 stations dans 87 pays, Holiday Autos vous offre
une large gamme de véhicules allant de la petite voiture économique
au grand break. Holiday Autos dispose également de voitures plus
ludiques telles que les 4X4 et les décapotables.

 LOCATIONDEVOITURE.FR
France

✆ 0 800 73 33 33, 01 73 79 33 32
www.locationdevoiture.fr
Notre coup de cœur ! Le site compare toutes les offres de 8 courtiers
en location de voitures, des citadines aux monospaces en passant par
les cabriolets et 4x4. Vous avez le choix parmi 6 123 villes différentes
réparties dans 130 pays. En plus du prix, l'évaluation de l'assurance et
les avis clients sont affichés pour chacune des offres. Plus qu'un
simple comparateur, vous pouvez réserver en ligne ou par téléphone.
En outre, le site propose des circuits en voiture dans chaque pays,
remplissant ainsi parfaitement son rôle d'agence de voyage. C’est la
garantie du prix et du service !

 SIXT
France
✆ 0 820 00 74 98
www.sixt.fr
Fournisseur de mobilité n° 1 en Europe, Sixt est présent dans plus de
3 500 agences réparties dans 50 pays. Cette agence de location vous
propose une gamme variée de véhicules (utilitaires, cabriolets, 4X4,
limousines...) aux meilleurs prix.
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Séjourner
Se loger
L’Espagne, deuxième destination touristique du monde, n’accueille
pas moins de 52 millions de visiteurs par an ! Autant dire que l’offre
est variée pour accueillir tout ce monde.

Hôtels
Les hôtels sont classés du 1 au 5-étoiles. Prenez en compte que les
prix affichés incluent rarement la TVA espagnole, appelée IVA et qui
est de 8 %. Les paradores, toujours exceptionnels, sont des châteaux,
des monastères ou des palais aménagés en hôtels de luxe, tous
uniques et passionnants à la fois. Vous en trouverez dans chaque
région.

Chambres d'hôtes
Fondas, hospedajes, pensiones, hostales constituent les logements
les plus modestes. Les prix ne dépassent que rarement les 30 € par
personne, à part dans quelques quartiers des grandes villes ou
pendant les fêtes. Certaines pensions sont tenues par des señoras,
des retraitées, qui louent les chambres de leur grand appartement.
D’autres sont plus modernes et tenues avec plus de
professionnalisme. En lisant votre guide, vous remarquerez qu’un
numéro suit souvent l’adresse des pensions et des hostales. Il s’agit
de l’indication de l’étage de la pension ou de l’hostal, qui se trouve
souvent dans un immeuble d’appartements résidentiels ! Si vous
croisez les voisins dans les escaliers, ne vous étonnez pas ! Ce
système offre l’avantage de vous faire découvrir les vieux immeubles
espagnols, pleins de charme, avec des escaliers en bois, un
ascenseur assez rare… Il faut sonner à l’interphone pour se faire
ouvrir la porte principale et, si vous avez une chambre réservée,
apprenez à dire : « Tengo una habitacion reservada » !

Auberges de jeunesse
Il existe beaucoup d’auberges de jeunesse en Espagne, mais elles ne
sont pas ouvertes 365 jours par an. Il est conseillé de réserver votre
place pour un séjour estival.



Camping
Les terrains de campings officiels sont moins chers en Espagne qu’en
France, une bonne raison donc pour ne pas se livrer au camping
sauvage interdit sur tout le territoire. Tous les emplacements sont
pourvus de toilettes et de douches. Certains proposent même
quelques services comme un bureau de poste, un supermarché, le
lavage des voitures.

 CAMPING CHÈQUE
France
www.campingcheque.fr
Camping Chèque est la garantie d’un tarif unique de 15 € la nuit pour
2 personnes auprès de 588 campings 3, 4 et 5-étoiles, en basse
saison dans 26 pays d'Europe (+ le Maroc).
Quelle que soit la destination, ce Camping Chèque permet
d'économiser de 10 à 60 % sur les tarifs des campings. Il comprend
l'emplacement pour 2 personnes avec le camping-car, la caravane, la
tente ou la caravane pliante + 1 voiture + l'électricité. Plus
d'informations sur le site Internet.

 FEDERACION ESPAÑOLA DE EMPRESARIOS DE CAMPING
97/99, 3e CB, Edificio Colomina
San Bernardo
MADRID (Espagne)
✆ +34 914 481 234
Fax : +34 914 481 267
www.fedcamping.com
info@fedcamping.com

Tourisme rural / Agritourisme
L’Espagne n’est pas en reste en matière de tourisme vert. La Grande-
Bretagne a ses bed and breakfast, la France ses chambres d’hôtes, la
Catalogne a ses masias et l’Espagne ses casas rurales. En
contribuant à préserver un héritage architectural et naturel, le tourisme
rural non seulement ancre sur leur terre ceux qui, autrement,
rejoindraient les banlieues des grandes villes, mais il est source de
profit et d’ouverture sur l’extérieur. Quant aux visiteurs, ils ont accès
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aux zones les plus reculées du pays et peuvent éventuellement
participer aux activités sur les lieux d’accueil.

 CHARMING HOTELS
Espagne
✆ +34 911 877 622
Fax : +34 902 947 242
www.charming-spain-hotels.com
info@charming-spain-hotels.com
La spécialité de cette centrale éditant un catalogue chaque année :
les hébergements de charme (palais, châteaux, haciendas, cortijos,
gîtes ruraux…) en ville, dans les zones des parcs naturels ou près de
la plage. Possibilité également de vacances actives (randonnées,
cours de cuisine, art et peinture, programme multi-aventures…).

 TOP RURAL
Espagne
www.toprural.com
C’est une entreprise française basée à Madrid qui met directement en
relation, via Internet, des particuliers souhaitant louer leurs gîtes
ruraux à ceux qui désirent passer de bonnes vacances en zones
rurales. Sur le site, des réservations en ligne ainsi que beaucoup
d’interactivité avec une multitude d'avis de consommateurs en ligne
sur telle ou telle offre, un classement après votes et un forum. Top
Rural propose des adresses dans toute l’Espagne (mais aussi en
France ou au Portugal). Les solutions locatives en Andalousie ne
manquent pas, il y en a pour tous les goûts et toutes les bourses : de
l’auberge rurale accueillante au gîte de caractère en passant par le
petit hôtel de charme.

Bons plans
 ANYRESA

France
www.anyresa.com
Portail spécialisé dans la location de résidences de vacances,
Anyresa s'entoure des professionnels les plus qualifiés du secteur de
la location de vacances pour vous offrir un choix de plus de 150 000
annonces de location.
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 CHECK TO RENT
France
✆ +41 79 297 61 93, 06 65 00 95 08
www.check-to-rent.com

 WOODDING
France
www.woodding.com
Le woodding est un moyen de voyager dans le monde pour pas cher.
L'inscription est gratuite. Vous aurez ensuite accès à un annuaire
d'hôtes susceptibles de vous héberger en échange d'aides diverses
que vous apporterez à leur maison ou à leur ferme quelques heures
par jour. Pas d'argent à dépenser sauf pour vos loisirs !

Se déplacer
Si vous souhaitez visiter les grandes villes espagnoles, profitez d’un
réseau de transports publics de qualité et bon marché. Trains et bus,
biens entretenus, partent et arrivent à l’heure. Ils sont sûrs et
permettent de voir le paysage en toute tranquillité. Les fauchés
préféreront le bus, toujours moins cher que le train. Si, en revanche,
vous désirez vous concentrer sur une région et visiter les villages, la
voiture s’impose.

Avion
Iberia n’a plus le monopole en Espagne. Plusieurs compagnies se
disputent désormais le ciel à coup de promotions et de rabais. Malgré
tout, voyager en avion reste encore assez cher. Iberia assure la
majorité des vols internationaux et dessert les principales villes
espagnoles. Les enfants, familles nombreuses, étudiants, groupes,
moins de 22 ans et plus de 65 ans peuvent bénéficier de réductions.
Réserver vos vols intérieurs sur Internet
 www.spanair.com. Pour les horaires et prix de nombreux vols
locaux. Possibilité de réserver en ligne. A partir de 70 € l’aller simple
Madrid-Barcelone, 100 € l’aller simple Barcelone-Canaries, pour ne
donner que des exemples.
 www.iberia.com. Pour les horaires et prix des vols d’Iberia et surtout
le « pont aérien » entre Madrid et Barcelone : des départs toutes les
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15 minutes aux heures de pointe et sinon toutes les heures



(www.futuradirect.com). Quelques vols entre les grandes stations
balnéaires comme Málaga, Palma de Majorque, Alicante et Minorque.
 www.vueling.com. Quelques vols bon marché entre Madrid,
Barcelone, Bilbao, Ibiza, Séville et Palma de Majorque.

Bus
Les longs trajets en bus sont très développés en Espagne. Souvent
moins onéreux que le train, c’est un moyen efficace pour couvrir tout
le territoire jusque dans les coins les plus reculés. Les lignes sont
nombreuses et quadrillent toutes les provinces. Les cars sont
climatisés et confortables.

 ALOSA
www.alosa.es
informacion@alosa.es
Aragón et Catalogne

Train
La RENFE, la Société des chemins de fer espagnols, offre un service
en constante amélioration malgré un double handicap : un écartement
des voies plus étroit que celui du reste de l’Europe et un réseau peu
dense avec un centre névralgique situé à Madrid. Pour pallier ces
défauts, l’Etat consacre des sommes colossales à l’amélioration du
réseau et à la construction de nouvelles voies sur le standard
européen, afin de permettre aux trains à grande vitesse européens de
pouvoir circuler en Espagne.
La RENFE équivaut à la SNCF, elle gère le réseau national, et la
FEVE s’occupe des lignes locales aux voies plus étroites. Le TGV
ibérique, l’AVE, relie Barcelone, Séville et Madrid, et il existe les trains
de banlieue (Cercanías) autour de toutes les grandes villes. Le Talgo
assure les trajets entre les grandes villes et les Cercanías. En plus de
l’AVE, sur le tronçon Barcelone-Valence-Alicante, la RENFE a mis en
service l’Euromed, qui dispose du même confort et des mêmes
services que les trains à grande vitesse. Une différence de taille : à
cause des voies traditionnelles, sa vitesse ne dépasse pas les 150
km/h. Le système ferroviaire espagnol est moins performant que celui
de la France, mais en contrepartie les tarifs sont bien meilleur marché.
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Enfin, il est quasi impossible de frauder dans les trains espagnols tant
les contrôles sont fréquents, pour ne pas dire systématiques.

Voiture
Routes et autoroutes
Avec plus de 2 000 km d’autoroutes à péage, le réseau espagnol est
plutôt bien développé et de bonne qualité. Pour connaître le montant
du péage, comptez à peu près 0,07 € par kilomètre effectué. Le
réseau espagnol regroupe les autovías et les autopistas, à ne pas
confondre : les premières sont des voies rapides à quatre voies
(vitesse limitée à 100 km/h) alors que les secondes sont des
autoroutes (vitesse limitée à 120 km/h).
Essence
Le prix du carburant est moins élevé qu’en France. La plupart des
voitures de location roulent au sans plomb. Les stations-service
ferment en général à 21h et très souvent le dimanche.

Taxi
Les taxis sont très nombreux et relativement bon marché bien que les
prix aient quelque peu flambé depuis le passage à l’euro.

Auto-stop
Une pratique peu fréquente en Espagne ! Sous peine de rester des
heures sur le bas-côté, préférez le covoiturage qui est encore peu
développé mais qui existe.

Rester

Étudier
Pour étudier ou poursuivre vos études supérieures, il vous faut
prendre contact avec le service des relations internationales de votre
université. Préparez-vous alors à des démarches longues. Mais le
résultat d’un semestre ou d’une année à l’étranger vous fera oublier
ces désagréments tant c’est une expérience personnelle et
universitaire enrichissante. C’est aussi un atout précieux à mentionner
sur votre CV.



 Le niveau des études en Espagne et en France se vaut. Dans les
premières années, on risque de rencontrer les mêmes problèmes
dans les deux pays : amphithéâtres bondés, administration assez
rigide… Un avantage ibérique : les différents départements des
universités se trouvent réunis sur un même campus et
l’interdisciplinarité est favorisée (exemple : un étudiant en philosophie
sera obligé de choisir, à chaque semestre, une matière dans un autre
département : biologie, littérature, histoire, etc.).
 Échanges universitaire. Salamanque, Madrid, Barcelone, Valence
ou encore Bilbao… Autant de villes étudiantes espagnoles à
l’ambiance incomparable avec les campus français ! Pour ceux qui
hésiteraient encore à s’exiler le temps d’un semestre ou d’une année
universitaire en Espagne, L’Auberge espagnole de Cédric Kaplisch ne
saura que trop vous convaincre de participer aux programmes
d’échanges universitaires européens Erasmus ou Leonardo.
Renseignez-vous auprès du bureau des relations internationales de
votre université en France pour faire un échange universitaire.
 Inscription individuelle. On peut aussi s’inscrire directement dans
une université espagnole, sans passer par le système français. La
plupart des diplômes délivrés par l’enseignement public français y
sont reconnus. Ils ignorent presque totalement ce qu’est une classe
prépa et une grande école. Ce qu’ils nomment un licenciado a fait
quatre ou cinq ans d’études universitaires, selon la filière. Les frais
d’inscription universitaire, même dans les universités publiques, sont
plus élevés qu’en France. Mais, sur une année, on s’y retrouve
puisque la vie sur place coûte moins cher. On peut bien sûr faire un
master ou un doctorat en Espagne si l’on a le niveau bac + 5, nos
diplômes étant bien vus là-bas.
 Les différents types d’universités. Il existe trois grandes
catégories d’universités en Espagne. Les universités publiques d’Etat
sont les plus nombreuses. Elles regroupent généralement les
départements sur un même campus. Les étudiants en médecine, en
revanche, étudient souvent à part car leur faculté est attachée à un
hôpital. Les universités dites « autonomes » (Madrid et Barcelone)
sont publiques, mais disposent de plus de liberté dans l’élaboration
des programmes que les autres universités. Enfin, les universités



catholiques restent assez nombreuses. Elles demandent des frais
d’inscription assez élevés. Elles attirent les étudiants de « bonne
famille » plus que des fervents catholiques, rares chez les jeunes,
même dans les universités catholiques.

 AGENCE POUR L’ENSEIGNEMENT FRANÇAIS À L’ÉTRANGER
19-21, rue du Colonel Pierre Avia (15e)
Paris (France)
✆ 01 53 69 30 90
www.aefe.fr
Sous la tutelle du ministère des Affaires étrangères, l’AEFE est
chargée de l’animation de plus de 250 établissements à travers le
monde.
Autre adresse : 1, allée Baco, BP 21509 44015 Nantes Cedex 1 –
Tél : 02 51 77 29 03

 CIDJ
France
www.cidj.asso.fr
La rubrique « Partir en Europe » sur le serveur du C.I.D.J. fournit des
informations pratiques aux étudiants qui ont pour projet d’aller étudier
à l’étranger.

 CONSEIL DE L'EUROPE
France
www.egide.asso.fr
Rubrique sur le programme BFE (boursiers français à l’étranger).
Obtenir une bourse d’études supérieures à l’étranger.

 COOPÉRATION ÉDUCATIVE EUROPÉENNE
France
www.europa.eu.int

 ÉDUCATION NATIONALE
France
www.education.gouv.fr
Sur le serveur du ministère de l’Education nationale, une rubrique
« International » regroupe les informations essentielles sur la
dimension européenne et internationale de l’éducation.
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 MINISTÈRE DES AFFAIRES ÉTRANGÈRES
France
www.diplomatie.gouv.fr
Les informations mises à disposition dans l’espace culturel du serveur
du ministère des Affaires étrangères sont également précieuses.

Cours de langue et culture espagnoles pour étrangers
A l’université du Pays Basque, dans les campus d’Alava, à
Vitoria/Gasteiz, de Bizkaia à Leioa, de Guipuzcoa à San Sebastián.
Toutes les informations sur les dates, les conditions et modalités de
l’inscription sont disponibles au secrétariat des cours de langue et
culture espagnoles pour étrangers.

 OFICINA INTERNACIONAL DE ACOGIDA DE ESTUDIANTES
José M. Olabarri, s/n
à Bilbao
✆ +34 944 239 993
Fax : +34 944 239 393
Cours intensifs en juillet et septembre, 3 heures par jour, en classe de
20 élèves, et cours de 4 mois au printemps et à l’automne. Ils sont
compatibles avec le programme Erasmus (les cours sont alors
gratuits), et l’on peut s’inscrire au DELE (diplôme d’espagnol langue
étrangère) en payant les taxes correspondantes. Il faut avoir plus de
16 ans.

 UNIVERSITÉ MENENDEZ PELAYO DE SANTANDER
Avenida Castros, 42
SANTANDER
✆ +34 942 298 700
Fax : +34 942 280 816
www.uimp.es
Dans le campus de la Magdalena, l’université Menendez Pelayo
organise une série de cours, séminaires et rencontres auxquels on
peut assister si l’on a une bonne connaissance de l’espagnol.
Programme au secrétariat. Il existe également un cours supérieur de
philosophie de l’espagnol sous forme de conférences et séminaires de
travail. Pour les professeurs d’espagnol langue étrangère, une
formation théorique et pratique de 50 heures est possible en été. Pour

http://www.diplomatie.gouv.fr
http://www.uimp.es


commencer à étudier ou perfectionner son espagnol, le campus de
Las Llamas dispose de classes réduites (18 étudiants au maximum).
On peut aussi suivre des cours de traduction d’espagnol commercial,
d’histoire de l’art ou de littérature. Des activités culturelles, des visites
guidées, du sport complètent le programme. A la fin des cours,
l’université remet gratuitement un certificat de présence aux élèves.
On peut aussi s’inscrire à un examen volontaire au certificat en langue
espagnole ou au diplôme d’études hispaniques. Pour obtenir une
bourse complète (enseignement, logement et entretien), les
demandes doivent parvenir au secrétariat avant le 1er avril. Un
formulaire à remplir vous sera adressé avec la liste des documents à
joindre sur demande à l’UIMP (Universidad Internacional Menéndez
Pelayo). Pour s’inscrire, il faut avoir 17 ans au moins. Cours de début
juillet à mi-septembre septembre. Le secrétariat communique une liste
de familles ou d’appartements où se loger à Santander. Dans ce cas,
les élèves qui veulent manger à l’université doivent acheter un ticket
avant les repas. Marcelino Menéndez Pelayo (1856-1912) était un
écrivain et historien de Santander. A sa mort, il a légué sa
bibliothèque à la ville.

 VICERRECTORADO DEL CAMPUS DE ALAVA
Comandante Izarduy, 2
à Vitoria
✆ +34 945 013 333
www.ehu.es
Le secrétariat n’assure pas l’hébergement, toutefois il peut vous
procurer une chambre chez l’habitant ou dans la résidence
universitaire.

Travailler / Trouver un stage
 Trouver un stage. Les Espagnols découvrent la pratique des
stages, moins fréquente que chez nous. Vous pouvez proposer vos
services à des entreprises françaises implantées en Espagne (liste
sur www.civiweb.com) ou directement aux entreprises espagnoles.
Vous avez intérêt à négocier vos indemnités puisqu’elles ne sont pas
fixées par avance. Si vous souhaitez rester à Madrid, contactez
l’association Dialogo (voir plus loin pour l’adresse).

http://www.ehu.es


 Travailler. Touchée par la crise, l’Espagne connaît actuellement un
taux de chômage assez important. Près de 20 % de la population
recherche un emploi et les jeunes diplômés trouvent difficilement un
premier emploi correspondant à leurs qualifications. Travailler dans la
restauration rime avec précarité. Et les avantages sociaux en cas de
chômage restent assez dérisoires. Reste qu’aller y travailler quelques
mois permet d’apprendre à parler espagnol. Les endroits où l’on
trouve le plus facilement un emploi sont la Catalogne, qui est
indiscutablement la région la plus dynamique du pays avec, bien
entendu, la région de Madrid et la ville de Bilbao en pleine expansion
économique. Avant de vous lancer en Espagne pour trouver un job,
souvenez-vous que le SMIC espagnol tourne autour de 500 €.
Cependant, les employeurs embauchent très peu au salaire minimum
(ouf !). Pour les emplois saisonniers, préférez les jobs dans la
restauration aux emplois agricoles, les vendangeurs et les collecteurs
étant parfois payés au SMIC. Cela dit, si vous voulez cueillir des
oranges ou faire les vendanges, rendez-vous dans le sud du pays. En
partant renseigné sur les saisons, vous trouverez du travail sans
problème en vous adressant directement aux exploitants. La
restauration et l’hôtellerie recrutent beaucoup et les conditions de
travail espagnoles ressemblent à celles de chez nous : salaires assez
faibles, longues journées de labeur. Pour trouver ce type de job,
mieux vaut avoir de bonnes notions d’espagnol si vous ne voulez pas
vous retrouver à la plonge. Les étudiants passant quelques mois à
l’université peuvent essayer de donner des cours de français.
Adressez-vous aux academias, les écoles de langues, très
nombreuses. Elles recherchent les professeurs à partir du mois de
septembre. Vous pouvez aussi regarder ou mettre une annonce dans
les alliances et instituts français. Vous pouvez demander à être payé
autour de 10 € de l’heure. Les jeunes diplômés (bac + 5) de moins de
27 ans peuvent postuler au volontariat international, organisé par le
ministère des Affaires étrangères. Les entreprises privées, les
consulats et ambassades recrutent par ce biais des jeunes pour des
missions d’une durée de 6 mois à 2 ans (www.civiweb.com). Les
citoyens de l’Union européenne n’ont besoin que de leur carte
d’identité pour travailler. Ils ne peuvent être discriminés en fonction de
leur nationalité pour les emplois dans les entreprises privées. En



revanche, ils sont exclus de certains emplois de l’administration.
Sachez que les emplois en CDI en Espagne sont une denrée rare, les
employeurs ayant tendance à vous faire signer des CDD. Si vous
parlez bien anglais et espagnol, vous avez un très grand avantage sur
bon nombre de candidats espagnols. Quelques pistes pour chercher
un emploi : la Chambre de commerce d’Espagne qui propose de
mettre votre CV en ligne, les Chambres de commerce françaises,
l’ambassade d’Espagne, les multinationales françaises, l’équivalent
espagnol de l’ANPE…

 ASSOCIATION TELI
2, chemin de Golemme
Seynod (France)
✆ 04 50 52 26 58
www.teli.asso.fr
Le Club TELI est une association loi 1901 sans but lucratif d'aide à la
mobilité internationale créée il y a 16 ans. Elle compte plus de 4 100
adhérents en France et dans 35 pays. Si vous souhaitez vous rendre
à l'étranger, quel que soit votre projet, vous découvrirez avec le Club
TELI des infos et des offres de stages, de jobs d’été et de travail pour
francophones.

 CAPCAMPUS
France
www.capcampus.com
Capcampus est le premier portail étudiant sur le Net en France et
possède une rubrique spécialement dédiée aux stages, dans laquelle
vous trouverez aussi des offres pour l’étranger. Mais le site propose
également toutes les informations pratiques pour bien préparer votre
départ et votre séjour à l’étranger.

 MAISON DES FRANÇAIS DE L’ÉTRANGER
48, rue de Javel (15e)
Paris (France)
✆ 01 43 17 60 79
www.mfe.org
mfe@mfe.org

http://www.teli.asso.fr
http://www.capcampus.com
http://www.mfe.org
mailto:mfe@mfe.org


La Maison des Français de l’étranger (MFE) est un service du
ministère des Affaires étrangères qui a pour mission d’informer tous
les Français envisageant de partir vivre ou travailler à l’étranger et
propose le Livret du Français à l’étranger et 80 dossiers qui
présentent le pays dans sa généralité et abordent tous les thèmes
importants de l’expatriation (protection sociale, emploi, fiscalité,
enseignement, etc.). Egalement consultables : des guides, revues et
listes d’entreprises et, dans l’espace multimédia, tous les sites Internet
ayant trait à la mobilité internationale.

 OFFICE COMMERCIAL DE L’AMBASSADE D’ESPAGNE
49-51, avenue George-V (8e)
Paris (France)
✆ 01 47 23 44 49
Fax : 01 47 23 65 70
Renseignements sur les entreprises espagnoles, les importateurs des
produits espagnols, leurs points de vente et les investissements et
créations d’entreprises en Espagne. Bourse d’emplois.

 RECRUTEMENT INTERNATIONAL
France
www.recrutement-international.com
Site spécialisé dans les offres d'emploi à l'étranger, le recrutement
international, les carrières internationales, les jobs et stages à
l'international.

 VOLONTARIAT INTERNATIONAL
France
www.civiweb.com
Si vous avez entre 18 et 28 ans et êtes ressortissant de l’Espace
économique européen, vous pouvez partir en volontariat international
en entreprise (VIE) ou en administration (VIA). Il s’agit d’un contrat de
6 à 24 mois rémunéré et placé sous la tutelle de l’ambassade de
France. Tous les métiers sont concernés et vous bénéficiez d’un
statut public protecteur. Offres sur le site Internet.

 WEP FRANCE
81, rue de la République (2e)
Lyon (France)

http://www.recrutement-international.com
http://www.civiweb.com


✆ 04 72 40 40 04
www.wep-france.org
info@wep.fr
Wep propose plus de 50 projets éducatifs originaux dans plus de 30
pays, de 1 semaine à 18 mois. Année scolaire à l'étranger,
programmes combinés (1 semestre scolaire avec 1 projet humanitaire
ou 1 chantier nature ou 1 vacances travail), projets humanitaires mais
également stages en entreprise en Europe, Australie, Nouvelle-
Zélande, Canada et Etats-Unis, et Jobs & Travel (visa vacances
travail) en Australie et Nouvelle-Zélande : voici un petit aperçu des
nombreuses possibilités disponibles.

http://www.wep-france.org
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